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Preface

Cette publication revisee remplace Ie Systeme canadiende classificationdes sols (ieme edition), publiee en

1987. Les changements inclus dans cette publication sont bases sur les travaux du Groupe de travail sur
la classification des sols qui releve du Comite d' experts sur la prospection pedologique, puis de la
Division des ressources en terres de l' ancien Centre de recherche sur les terres et res sources biologiques,
Ottawa, Ontario.

Des modifications importantes ont ete apportees a l' ordre cryosolique; un dixieme ordre, l' ordre verti-
solique, et des sous-groupes vertisoliques ont ete ajoutes aux ordres chernozemiques, gleysoliques, luvi-
soliques et solonetziques; et une cle detaillee pour la classification des sols a ete inseree au chapitre 3.
L'ordre cryosolique a surtout ete modifie suite aux travaux de Charles Tarnocai (Ottawa) et Scott Smith
(Whitehorse) qui ont participe au Groupe de travail international sur les gelisols qui a etabli l' ordre
gelisolique pour la taxonomie des sols. Les changements les plus importants incluent l' addition de
plusieurs nouveaux sous-groupes de sols pour les grands groupes des cryosols turbiques et des cryosols
statiques, et la revision des descriptions de tous les sous-groupes, afin de rendre Ie plus uniforme possi-
ble l'identification des proprietes diagnostiques de chaque sous-groupe.

L'initiative d' etablir l' ordre vertisolique decoule d' une decision du Departement de l'Agriculture des
Etats-Unis qui a etabli un nouveau sous-ordre, les « Cryerts », dans l'ordre des vertisols du Soil
Taxonomy. Ce nouveau sous-ordre permet de classer comme vertisols les sols argileux qui se retrouvent
en climat froid et qui ont des proprietes vertiques. Etant donne cette decision, Ie Groupe de travail sur la
classification des sols a revu la classification des sols argileux au Canada et a recommande l' etablisse-
ment d'un ordre vertisolique.

En plus des revisions decrites ci-haut, un certain nombre d' erreurs et de divergences presentes dans
l' edition de 1987 du systeme canadien de classification des sols ont ete corrigees. De plus, la formulation
du texte a ete modifiee en plusieurs endroits pour eliminer les ambiguYtes, normaliser la terminologie et
clarifier Ie sens.

L'essentiel du travail relatif a ces modifications a ete realise par des membres du Groupe de travail sur la
classification des sols: H.A Luttmerding, Colombie-Britannique; J.A Brierley, Alberta; AR Mermut et
HB. Stonehouse, Saskatchewan; W. Michalyna, Manitoba; K.B. MacDonald, Guelph, Ontario; J.A Shields
et C. Tarnocai, Ottawa, Ontario; L. Lamontagne, Quebec; K.T. Webb, Nouvelle-Ecosse; et par d'autres
pedologues canadiens : C.A Smith, Yukon; RG. Eilers et H. Veldhuis, Manitoba; H.W. Rees, Nouveau-
Brunswick; D.A Holmstrom, Ile-du-Prince-Edouard; et E.F. Woodrow, Terre-Neuve.

Les membres du Groupe de travail desirent remercier toutes les autres personnes, encore actives ou a la
retraite, qui ont collabore a ce travail. Notamment, ils desirent remercier to us ceux qui ont travaille dans
l' ombre pour organiser et mener les excursions de correlation de sols, qui ont aide a l' etablissement de
l' ordre vertisolique et a la revision de l' ordre cryosolique. De plus, nous des irons remercier particuliere-
ment C. Wang, Ottawa, pour son travail sur la cle de classification des sols.

Les questions et suggestions sur la classification des sols sont les bienvenues, priere de les faire parvenir
au chef du programme d' evaluation des ressources sur les terres au Centre de recherche de rEst sur les
cereales et les oleagineux, Ottawa, Ontario, KIA OC6.

H.B. Stonehouse
Coordonnateur
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Preface de la premiere edition (1978)
Groupe de travail sur la classification des sols

Cette publication remplace Ie Systeme canadien de classification des sols du Canada, publiee en 1974 par Ie
Ministere de l'Agriculture du Canada sous Ie numero 1455. Les revisions incluses dans la presente pu-
blication sont basees sur les changements au systeme approuves lors des reunions de 1973 et de 1976 de
la Commission canadienne de pedologie (CCP) et sur les decisions subsequentes faites par Ie Sous-
comite de la classification des sols.

Voici les principaux changements:

1. Introduction d'un ordre cryosolique pour les sols qui ont un pergelisol pres de la surface.

2. Elimination des modificateurs de sous-groupe de sols, qui amene une importante reduction du nom-
bre de combinaisons de sous-groupes de sols possibles.

3. Suppression dans Ie systeme de la categorie « types de sols ».

4. Uniformite accrue dans la presentation des ordres de sols.

5. Augmentation du materiel d'introduction pour apporter plus d'informations sur l' origine et presen-
ter la logique de la classification canadienne des sols.

La presente version du systeme canadien reflete l' etat actuel de la taxonomie des sols au Canada.
L'histoire, les biais regionaux, les nouvelles connaissances sur les sols canadiens et etrangers ainsi que les
concepts internationaux sur les sols ont aussi influence ce systeme canadien de classification des sols.
Celui-ci regroupe les opinions de la plupart des pedologues canadiens, mais sans satisfaire entierement un
seul d' entre eux. II est considere comme une Nape dans l' evolution d' un systeme ameliore qui resulte
d'une connaissance accrue des sols et d'une meilleure organisation de cette connaissance.

L'historique et la logique de la classification canadienne des sols sont d' abord brievement expo sees pour
faire ressortir les variations dans les concepts et l' opinion courante sur la taxonomie des sols. Suivent les
chapitres ou sont definis Ie sol, les horizons du sol et les autres termes de base et OUl' on explique com-
ment utiliser la cle de classification d'un sol. II y a un chapitre pour chacun des neuf ordres de sols, avec
leurs grands groupes et sous-groupes de sols. Les ordres sont disposes dans l' ordre alphabNique, mais les
grands groupes et les sous-groupes sont presentes selon l' ordre qu'ils avaient dans les versions anterieures
du systeme. Viennent ensuite les chapitres traitant des categories de la famille, de la serie de sols et des
phases du sol. Un chapitre separe est cons acre au systeme de classification des formes de terrain develop-
pe recemment pour les prospections pedologiques et approuve en 1976 par la CCP. Pour obtenir des ren-
seignements supplementaires, voir: Ministere de l'Agriculture du Canada (1976); Clayton et call., (1977);
Atelier sur les donnees pedologiques (1975); et les rapports pedologiques, disponibles dans les services
pedologiques provinciaux.

Voici Ie Sous-comite de la classification des sols, de la Commission canadienne de pedologie qui a prepare
cette revision : T.M. Lord, Colombie-Britannique; W.W. Pettapiece, Alberta; R.J. Saint-Arnaud,
Saskatchewan; R.E. Smith, Manitoba; c.J. Acton, Ontario; R. Baril, Quebec; G.J. Beke et C. Wang, provinces
de l' Atlantique; ainsi que J.H. Day, J.A. McKeague, J.L. Nowland et J.A. Shields, Ottawa, Ontario.

Les membres de ce comite desirent remercier to us ceux qui ont participe a la preparation de cette publi-
cation. De nombreux pedologues ont fait la critique des textes preliminaires de divers chapitres et ont
soumis d'utiles suggestions. Des remerciements vont aussi a J. Lyons pour la rapidite et 1'habilite profes-
sionnelle deployees pour dactylographier les nombreux textes preliminaires et a B. Baker, Section des
graphiques, Service des programmes de recherch~, pour avoir dessine les figures.

Les lecteurs sont invites a adresser leurs questions et leurs critiques constructives au president de la
Commission canadienne de pedologie, Institut de recherche sur les sols, ministere de l'Agriculture du
Canada, Ottawa, Ontario.

J.A. McKeague,
president
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Preface de la seconde edition (1987)
Sous-comite de la classification des sols

Cette publication revisee remplace Ie Systeme canadiende classificationdes sols (1ereedition) publiee en
1978. Les revisions incluses dans la presente publication decoulent des travaux du Groupe de travail sur
la classification des sols, du Comite d' experts sur la prospection pedologique.

Les principales modifications ont trait aux ordres gleysolique et organique; elles ont ete apportees en
vue d'incorporer les nouvelles connaissances concernant ces sols et de resoudre les problemes que posait
leur classification dans l'ancien systeme. Des pedologues de partout au pays avaient demande la revi-
sion de la classification des gleysols, d' OUla modification de la definition de base couramment utilisee
par Ie passe selon laquelle tous les sols mal draines etaient consideres comme des gleysols. La nouvelle
classification des sols gleysoliques est fondee sur les proprietes qui indiquent une reduction durant la
formation du sol et non pas sur Ie regime actuel de l' eau dans Ie sol. Bien que des nombreux sols
gleysoliques soient mal ou tres mal draines, certains sont imparfaitement draines et d' autres OUIe
drainage a ete modifie, sont a l'heure actuelle bien draines. A cause de ces modifications, 1'introduction

de l' ordre gleysolique est legerement plus longue.

C' est de la Colombie-Britannique qu' est venue la demande de reevaluer l' ordre organique, notamment
Ie grand groupe des folisols, la plupart de ces sols se retrouvant dans cette province. Les fore stiers de
cette province ont souligne 1'importance des couches de sols organiques dans les ecosystemes forestiers.
La nouvelle description du grand groupe des folisols tient compte de leurs points de vue. Elle permet de
reunir dans une meme classification Ie grand groupe des folisols et les autres grands groupes de l' ordre
orgamque.

L'ordre podzolique n' a fait l' objet que de modifications mineures aux fins de preciser les definitions. La
nouvelle definition des couches et des horizons contrastants est plus detaillee afin d' eviter les difficultes
d'interpretation qui sont survenues dans Ie passe.

En plus de ces modifications, nous avons corrige un certain nombre d' erreurs apparaissant dans la ver-
sion de 1978 du systeme canadien de classification des sols.

L'essentiel du travail relatif a ces modifications a ete realise par des membres du Groupe de travail sur
la classification des sols compose de : 1. M. Lord et R. Trowbridge, Colombie-Britannique; L. Turchenek,
Alberta; R.J. St. Arnaud, Saskatchewan; W. Michalyna et G.F. Mills, Manitoba; L.J. Evans, Ontario;
J.M. Cossette, Quebec; K.1. Webb, Nouvelle-Ecosse; CA.S. Smith, Yukon et J.A. McKeague, CA. Fox,
J.A. Shields et C Tarnocai, Ottawa, Ontario.

Les membres du Groupe de travail desirent remercier tous ceux qui ont participe a cette entreprise,
notamment H.A. Luttmerding pour son travail sur les gleysols et les folisols et C Wang pour son travail
sur la classification des sols gleysoliques et podzoliques.

Le groupe serait heureux de recevoir les questions ou les suggestions sur la classification des sols. Priere
de les faire parvenir au president a l' adresse suivante : Groupe de travail sur la classification des sols,
Comite d' experts sur la prospection pedologique, Centre de recherche sur les terres, Agriculture Canada,
Ottawa, Ontario, KIA OC6.

C Tarnocai,
president
Groupe de travail sur la classification des sols,
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Introduction

Historique de la classification
des sols au Canada

Les premieres annees, de 1914 a 1940

Au Canada, la classification des sols a debute en
Ontario, ou la premiere prospection pedologique
a ete realisee en 1914. Au moment ou A.J. Gal-
braith se disposait a cartographier les sols du sud
de l'Ontario, les concepts pedologiques et les
methodes de classification des sols etaient rudi-
mentaires en Amerique du Nord. G.N. Coffey,
anterieurement du Bureau des sols des Etats-Unis,
a conseille Galbraith, lors des premieres etapes de
la prospection. Le systeme de classification utilise
etait celui du Bureau des sols des Etats-Unis;
celui-ci etait principalement fonde sur Ie materiau
geologique et la texture (Ruhnke, 1926). En 1920,
neuf « series de sols » avaient deja ete cartogra-
phiees a travers tout l'Ontario meridional, au sud
de Kingston. A cette epoque, Ie sens tres large
attribue aux « series de sols » d'alors etait quelque
peu analogue aux formations geologiques, puis
s'est progressivement restreint jusqu'a nos jours.

Les changements au systeme de classification des
sols du Canada resultent de l'action combinee des
developpements internationaux dans les concepts
des sols et d'une connaissance croissante des sols
canadiens. Des l'epoque des premieres prospec-
tions, les pedologues canadiens ont ete influences
par la notion du sol en tant qu'objet naturel reu-
nissant les effets du climat et de la vegetation
agissant avec Ie temps sur les materiaux de sur-
face. Ce concept a ete introduit par Dokuchaev,
vers 1870, puis developpe par d'autres scienti-
fiques russes et proclame en Europe de l'Ouest
par Glinka dans un livre en langue allemande
publie en 1914. La traduction de ce livre par
Marbut a rendu ce concept russe du sol, en tant
qu'objet naturel, facilement accessible a tous les
anglophones (Glinka, 1927). Ce concept est de
premiere importance pour la science du sol, car il
rend possible la classification des sols d'apres les
proprietes memes des sols et non d'apres la geolo-
gie, Ie climat ou d'autres facteurs. De tels sys-

Chapitre 1

temes de classification bases sur les proprietes
intrinseques des objets classes, s'appellent des
systemes naturels ou taxonomiques.

La reconnaissance des relations entre les caracte-
ristiques du sol et les facteurs du climat et de la
vegetation ne se limitait pas aux scientifiques
russes. Aux Etats-Unis, Hilgard avait note cette
association dans un livre pub lie en 1860 (Jenny,
1961) et Coffey avait reconnu les sols comme etant
des corps naturels des 1912 (Kellogg, 1941).
Cependant, Ie developpement du concept des sols
en tant que corps naturels dotes d'horizons refle-
tant l'influence des facteurs formateurs du sol,
particulierement du climat et de la vegetation,
peut etre attribue a l'ecole russe.

Lors des toutes premieres prospections pedolo-
giques dans les provinces des Prairies, durant les
annees 20, la classification etait basee sur la tex-
ture, mais une attention accrue sur la zonalite des
sols et Ie profil du sol apparait evidente dans les
rapports pedologiques de cette epoque. Au pre-
mier Congres international de la science du sol,
en 1927, Wyatt et Joel ont presente des cartes pre-
liminaires des zones de sols de l'Alberta et de la
Saskatchewan. Ces cartes montraient les larges
bandes de sols brun, noir et gris. Ce congres et les
excursions qu'on fit sur Ie terrain ont sensibilise
les pedologues canadiens avec les concepts inter-
nationaux sur les sols et les systemes de classifica-
tion des sols.

Les progres dans la classification des sols se sont
produits independamment dans chaque province
puisque la prospection pedologique relevait des
departements de science du sol ou de chimie
des universites. Par exemple, un systeme de
numeration indiquant la zone du sol, la nature du
materiau parental, Ie mode de deposition, les ca-
racteristiques du profil et la texture a ete mis au
point en Alberta. Au Manitoba, J.H. Ellis a recon-
nu l'impossibilite d'etablir une taxonomie scien-
tifique des sols basee sur Ie peu de connaissances
des sols canadiens durant les annees 20. Influence
par les concepts de c.c. Nikiforoff au Minnesota,
Ellis a etabli un systeme de classification des sols
sur Ie terrain, qui s'est revele utile pour la carto-
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graphie des sols et existe encore aujourd'hui sous
diverses formes revisees. Ce systeme identifiait
des « associations de sols » issue de materiaux
parentaux semblables alors que les « sols asso-
ciees » differaient entre eux selon leur position
topographique a l'interieur de l'association de sols
(Ellis, 1932, 1971).

Durant les annees 30, des prospections pedolo-
giques ont ete executees en Ontario et dans les
provinces des Prairies; elles ont debute en
Colombie-Britannique en 1931, au Quebec et en
Nouvelle-Ecosse en 1934, au Nouveau-Brunswick
en 1938, a l'Ile-du-Prince-Edouard en 1943, dans
les Territoires du Nord-Ouest et au Yukon en 1944
et a Terre-Neuve en 1949. Les quelques classifica-
teurs de sols etaient employes en permanence par
les minis teres federal et provinciaux de
l'Agriculture, durant les annees 30 et ils travail-
laient en collaboration avec Ie personnel des
departements de science du sol des universites.
Des 1936, environ 15000000 ha (1,7 % des terres
du Canada) avaient ete prospectes, surtout en
Alberta, en Saskatchewan et en Ontario. Une con-
naissance fragmentaire des sols du Canada limitait
alors la classification des sols.

Dans les annees 30, les idees de Marbut sur la
classification des sols, Ie systeme de classification
sur Ie terrain d'Ellis (Ellis, 1932) et Ie systeme de
classification du ministere de l'Agriculture des
Etats-Unis (Baldwin et coIl.,1938) influencerent les
pedologues canadiens. La categorie superieure de
ce dernier systeme divisait les sols en trois ordres
de sols:

1. Sols zonaux-Sols dotes de caracteristiques
bien developpees qui refletent l'influence des
facteurs actifs de la genese des sols tels que Ie
climat, les organismes, et surtout la vegetation,
(p. ex. les podzols).

2. Sols intrazonaux-Sols dotes de caracteristi-
ques plus ou moins bien definies qui refletent
l'influence de quelques facteurs locaux comme
Ie relief ou Ie materiau parental predominant
sous les effets du climat et de la vegetation,
(p. ex. les gleysols humiques).

3. Sols azonaux-Sols sans caracteristiques bien
developpees, dO soit a leur immaturite ou a
des facteurs quelconques de relief ou de
materiau parental, (p. ex. les sols alluviaux).

Les sols zonaux etaient divises, au niveau du
sous-ordre, selon des facteurs climatiques et les
sous-ordres etaient subdivises en grands groupes
plus ou moins sembI abIes a ceux d'aujourd'hui.
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L'experience canadienne indique que Ie concept
de sols zonaux s'est revele utile dans les plaines
de l'Ouest, mais moins applicable dans l'Est du
Canada. A cet endroit, les facteurs dO au materiau
parental et au relief ont eu une influence pre do-
minante sur les proprietes et Ie developpement
des sols. Le systeme de 1938 du ministere de
l'Agriculture des Etats-Unis a ete neanmoins uti-
lise au Canada et il a influence Ie developpement
subsequent du systeme canadien.

De 1940 a 1996

La formation du Comite national de la classifica-
tion des sols (CNCS) a ete une etape importante
dans l'evolution de la classification des sols et de
la pedologie en general au Canada. La premiere
reunion d'organisation s'est tenue a Winnipeg, en
1940, sous les auspices de la Section des sols de la
Societe des techniciens agricoles du Canada (Ellis,
1971). Des sous-comites ont ete organises pour
preparer des rapports sur six themes principaux,
dont la classification des sols. Sous l'initiative de
E.5. Archibald, directeur du Service des fermes
experimentales, Ie CNCS est devenu une commis-
sion du Comite consultatif des services agricoles
du Canada. Le premier comite executif du CNCS
comprenait : A. Leahey, president; P.C Stobbe,
secretaire; F.A. Wyatt, representant de l'Ouest; et
G.N. Ruhnke, representant de l'Est. A. Leahey,
C.N. Ruhnke et CL. Wrenshall ont etabli les man-
dats du CNCS. En 1970, la Commission cana-
dienne de pedologie (CCP) a modifie et reaffirme
ces objectifs comme suit:

Servir de coordonnateur entre les organismes de
prospection pedologique du Canada appuyes par
Ie ministere de l'Agriculture du Canada, les mi-
nisteres provinciaux d'Agriculture, les Conseils de
recherches et les Departements de science du sol
des universites. Ses fonctions comprennent :

1. Ameliorer Ie systeme de classification taxo-
nomique pour les sols canadiens et faire les
revisions de ce systeme a la lumiere de nou-
velles connaissances.

2. Ameliorer l'identification des particularites
physiques et des caracteristiques de sols uti-
lisees pour la description et la cartographie
des sols.

3. Reviser les methodes, les techniques et la
nomenclature employees dans les prospections
pedologiques et faire la recommandation des
changements necessaires pour assurer une plus
grande uniformite ou leur amelioration.



4. Recommander des recherches sur les pro-
blE~mesconcernant la classification et la forma-
tion des sols, ainsi que sur l'interpretation de
l'information pedologique.

5. Recommander et appuyer les recherches sur
les interpretations de l'information pedolo-
gique pour Ie classement des sols, l'evaluation
des rendements des cultures, la physique des
sols ou d'autres besoins.

6. Cooperer avec les specialistes en fertilite des
sols, en agronomie, en agrometeorologie et
dans d'autres disciplines, a l'evaluation de
problematiques communes.

Une grande partie du merite pour la realisation
actuelle de ces objectifs revient a A. Leahey, presi-
dent de 1940 a 1966 et a PC Stobbe, secretaire de
1940 a 1969. De 1966 a 1971, Ie president a ete
W.A. Ehrlich, auquel a succede J.5. Clark. En 1969,
Ie nom de la commission a ete change pour Ie
Commission canadienne de pedologie (CCP).

L'evolution de la classification des sols au Canada,
depuis 1940, peut etre retracee dans les comptes
rendus des reunions du CNCS tenues en 1945,
1948, 1955, 1960, 1963, 1965 et 1968, ou de la CCp,
en 1970, 1973, 1974 et 1976. La classification des
sols a ete un des principaux sujets a l'ordre du
jour de la premiere reunion et Ie rapport produit
par PC Stobbe a provoque une longue et vive
discussion. Stobbe et son comite ont recommande
l'emploi au Canada d'un systeme de classification
sur Ie terrain semblable a celui developpe par
Ellis au Manitoba (1932). Le systeme propose etait
hierarchique et comportait les sept categories
suivantes :

Regions de sols - Toundra, foret et prairie.

Zones de sols - Larges bandes de sols OUpre-
domine un sol particulier, comme un podzol ou
un sol noir.

Sous-zones de sols - Principales subdivisions
des zones de sols, comme les sols noir et noir
degrade.

Associations ou catenas de sols - Groupe de sols
associes sur un meme materiau parental formant
un modele.

Series de sols, membres ou sols associes - Sols
individuels faisant partie d'une l'association de
sols.

Types ou classes de sols - Subdivisions des asso-
ciations ou des series de sols basees sur la texture.

Phases du sol - Subdivisions des unites car to-
graphiques basees sur les caracteristiques ex-
ternes du sol comme la pierrosite et Ie relief.

Cette proposition etait un systeme de classifica-
tion pour Ie terrain ou encore un systeme pour
classer les unites de sols cartographiees a diverses
echelles. A tous les niveaux, de la phase a la
region, les classes representaient des parties du
paysage qui incluaient toute la variabilite pedo-
logique a l'interieur de la zone designee. Ainsi,
une zone de sols etait une etendue de terre OU
«dominait un grand groupe de sol zonal». Le
systeme ne pretendait pas etre un systeme scien-
tifique ou taxonomique dans lequelles classes, a
tous les niveaux, avaient des limites clairement
definies, fondees sur une connaissance assez com-
plete des proprietes de la population entiere des
sols du Canada. Le systeme propose fut accepte
pour mise a l'essai par Ie comite, lequel represen-
tait toutes les provinces. Par consequent, un
important pas etait pris vers Ie developpement
d'un systeme national de classification des unites
de sols cartographiees au cours des prospections
pedologiques.

A la reunion de 1955 du CNCS, P.C Stobbe a
presente Ie premier systeme taxonomique cana-
dien de classification des sols. Ce systeme s'ecar-
tait manifestement du systeme de classification
cartographique ou de terrain propose en 1945. n
etait vraisemblablement du aux circonstances
suivantes :

· une meilleure connaissance des sols canadiens.

· Ie desir de classer les sols, meme au niveau
superieur de categorie, d'apres les proprietes
des sols eux-memes.

· Ie besoin d'un systeme taxonomique meilleur
que l'ancien systeme du ministere de l'Agri-
culture des Etats-Unis (Baldwin, et call., 1938)
indument centre sur les sols « normaux ». Le
Soil Conservation Service (Service de conserva-
tion des sols des Etats-Unis) avait amorce Ie
developpement d'un nouveau systeme en
1951, mais la 4e approximation de ce systeme
de classification a ete jugee trop compliquee et
trop experimentale pour les besoins canadiens
(CNCS, 1955).

Malheureusement, une discussion formelle sur
des systemes pour classer ou cartographier les
sols sur Ie terrain a ete mise de cote pour plu-
sieurs annees aux reunions du CNCS, en depit du
besoin de tels systemes reconnu par les chefs de
file en pedologie. Ce besoin peut etre illustre par
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un exemple de cartographie des sols a une echelle
particuliere en vue de classer les sortes de sols
presents.

Si la carte est a l'echelle de 1 : 100 000 et si la plus
petite superficie inscrite est un carre de 1 cm de
cote, il s'agit d'une etendue de 100 ha. Une telle
superficie comprend couramment les terres ele-
vees et basses d'un paysage et les differents sols
associes. Les sortes de sols a l'interieur de cette
superficie sont identifiees en creusant des trous
aux differentes positions topographiques du
paysage. A chacun de ces points, Ie profil expose
ne presente qu'une Hroite gamme de proprietes
qui refletent l'influence des facteurs formateurs
du sol a cet endroit. Ainsi, les sols de chaque
point d'observation peuvent etre groupes dans
une seule classe du systeme taxonomique. Par
contre, la superficie inscrite sur la carte ne peut
etre designee comme une seule classe dans un tel
systeme puisqu'elle comprend plusieurs sortes de
sols. Cette superficie peut cependant etre indi-
quee comme une sorte d'unite cartographique de
sol, comme une association de sols du systeme
d'Ellis (1932). D'oll la necessite d'avoir, a la fois, un
systeme taxonomique pour nommer et organiser
l'information qui touche des types se sols speci-
fiques et un systeme de cartographie pour classer
l'information concernant les delimitations de sols
sur une carte et leur donner une denomination.

Le systeme taxonomique expose en 1955, a la base
du systeme d'aujourd'hui, avait six niveaux de
categories non nommes, correspond ant a l'ordre,
au grand groupe, au sous-groupe, a la famille, a la
serie et au type de sols. Les sept taxons separes,
au niveau de l'ordre de sols, etaient : chernoze-
mique, halomorphique, podzolique, brun forestier,
regosolique, gleysolique et organique. Les taxons
ont ete definis seulement en termes generaux jus-
qu'au niveau du sous-groupe de sols. Bien qu'il
ait He necessaire d'agir ainsi a cause du manque
d'information, il s'ensuivit des differences d'inter-
pretation des taxons dans les diverses provinces:
d'oll un manque d'uniformite dans l'application
du systeme. Le besoin de correlation fut clairement
reconnu par les experts pedologues du Canada.

Depuis 1955, des progres dans l'evolution du sys-
teme canadien de classification des sols ont He
realises dans la definition plus precise des taxons
a tous les niveaux des categories, avec une em-
phase particuliere sur les proprietes des sols
comme criteres taxonomiques. C'est ce qui ressort
des comptes rendus des reunions de 1960, 1963,
1965 et 1968 du CNCS, alors que Ie principal sujet
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de discussion a ete la classification des sols. Lors
de ces reunions, on a apporte des changements
aux taxons, aux niveaux de l'ordre, du grand
groupe et du so us-groupe de sols. Ainsi, en 1963,
les grands groupes des sols semi-tourbeux et
gleysoliques gris fonce ont ete combines pour for-
mer les gleysols humiques, en 1965, un systeme
de classification des sols de l'ordre organique a
ete presente et accepte; en 1968, l'ancien ordre
podzolique etait divise en deux ordres de sols,
luvisolique (translocation d'argile) et podzolique
(accumulation de complexes organiques d'AI et
de Fe) et Ie concept et la classification des sols
brunisoliques ont He revises. Les criteres de clas-
sification, comprenant les proprietes morpho-
logiques, chimiques et physiques, sont devenus
de plus en plus specifiques durant cette periode.
Les bases de la classification des sols, au niveau
de la famille de sols, ont He exposees et les cate-
gories de serie et de type de sols ont ete definies
de fa~on plus precise.

Apres la publication du Systeme canadiende classi-
fication des sols (SCCS)en 1970, des themes autres
que la taxonomie des sols ont ete mis de l'avant
aux reunions de la CCP. Cependant, en 1973, un
ordre cryosolique a ete propose pour classer les
sols avec un pergelisol pres de la surface et des
precisions ont ete apportees a plusieurs ordres de
sols. Ces modifications, incluant l'ordre cryoso-
lique nouvellement developpe, ont ete ajoutees
dans Ie SCCS, publie en 1978.

Aux reunions du CNCS, entre 1945 et 1970, peu
d'attention a ete accordee aux systemes pour
nommer et classer les unites cartographiques de
sols. Un systeme taxonomique satisfaisant a ete
mis au point entre 1970 et 1978. Le Comite d'ex-
perts sur la prospection pedologique (CEPP) a ete
forme en 1978 en remplacement du CCP. Meme si
ce comite s'occupait essentiellement d'interpreta-
tion, de systemes de cartographie et de degrada-
tion des sols, la classification des sols formait
egalement une part importante de ses activites.

En 1980, apres la nomination de C. Tarnocai ala
presidence du Groupe de travail sur la classifica-
tion des sols, les membres ont commence a se
pencher sur un certain nombre de problemes de
classification des sols identifies par les specialistes
en sol de diverses regions. Les principaux aspects
traites concernaient la classification des gleysols
(McKeague et call., 1986), des folisols (Fox, 1985;
Fox et call., 1987; Trowbridge 1981 et Trowbridge
et call., 1985), des podzols et de la definition
d'horizons contrastants. Lors d'une reunion en



1984, Ie Groupe de travail a discute de ces ques-
tions et a prepare et presente des recommanda-
tions relatives aces problemes au CEPP (Tarnocai,
1985). La seconde edition du SCCS, publiee en
1987 incorpore ces recommandations qui ont ete
acceptees par Ie comite.

Vers la fin des annees 80, suite a une tournee
internationale de classification des sols organisee
par Ie Service de conservation des sols du United
States Department of Agriculture (USDA), on a
porte une attention particuliere aux sols verti-
soliques; des sols a fort contenu en argile dont les
proprietes resultent du retrait et du gonflement
causes par la dessiccation et l'humectation. Au-
paravant, on croyait que les sols vertisoliques n'e-
taient presents que sous des climats temperes et
tropicaux. Toutefois, quand les experts interna-
tionaux, qui etaient presents lors de la tournee,
ont examine les sols a fort contenu argileux du
sud de la Saskatchewan, ils trouverent que ces
sols avaient les memes proprietes que les vertisols
presents ailleurs et jugerent que ces sols etaient
des vertisols. Ce changement de point de vue est
Ie point de depart de l'incorporation des vertisols
dans Ie SCCS. Le Groupe de travail sur la classifi-
cation des sols a redige un certain nombre de
propositions pour la classification de ces sols. Des
excursions de terrain eurent lieu dans les pro-
vinces des Prairies, en Colombie-Britannique et
dans l'Est du Canada, entre 1991 et 1994, pour
mettre ces propositions a l'essai sur Ie terrain.
Suite aces activites, Ie Groupe de travail a recom-
mande la creation de l'ordre vertisolique afin de
classer ces sols et d' etablir des criteres pour ce
nouvel ordre de sols.

Cette troisieme edition du SCCS inclut donc des
revisions mineures a travers tout Ie systeme et
introduit l'ordre des vertisols. Cette edition inclut
egalement Ie grand groupe vertique pour les sols
solonetziques et les sous-groupes vertiques pour
les sols chernozemiques, gleysoliques, luviso-
liques et solonetziques. Elle comprend egalement
une revision en profondeur de l'ordre cryosolique
resultant d'activites internationales a la fois aux
Etats-Unis et en Russie.

Logique de la taxonomie
des sols au Canada

Durant les 80 ans de travaux pedologiques au
Canada, les concepts sur les sols et les systemes

de classification ont evolue a la suite de nouvelles
connaissances et d'idees nouvelles formulees au
Canada et ailleurs. Ce qui suit est une tentative
d'analyse raisonnee de l'etat actuel de la taxo-
nomie des sols fondee sur l'historique decrit dans
la section precedente et dans les recentes publica-
tions canadiennes sur la pedologie.

La nature du sol

Au Canada et ailleurs (Cline, 1961; Knox, 1965;
Simonson, 1968), Ie concept de sol a beaucoup
change depuis 1914, lorsque les premieres pros-
pections pedologiques debutaient en Ontario.
Aucune definition specifique n'est disponible en
provenance de ce premier travail, mais il semble
clair que Ie sol etait con<;u comme materiau geo-
logique de surface. La texture etait apparemment
consideree comme etant son attribut Ie plus im-
portant. Actuellement, Ie sol est defini en termes
generaux par les pedologues comme un materiau
mineral ou organique, non consoli de, qui existe
de fa<;on naturelle, a la surface de la terre et qui
permet la croissance des plantes. Ses proprietes
varient generalement en profondeur. Elles sont
determinees par les facteurs climatiques et les
organismes, tels que conditionnes par Ie relief et
Ie regime de l'eau, agissant avec Ie temps sur les
materiaux geologiques pour produire des hori-
zons genetiques qui different du materiau par-
ental originel. Dans Ie paysage, Ie sol passe a des
entites de non-sols, tels que des affleurements de
roc consolide ou des plans d'eau permanents, Ie
long de frontieres arbitrairement delimitees. Les
definitions de sol et de non-sol sont donnees au
Chapitre 2.

Puisque Ie sol se presente a la surface de la terre
comme un continuum ayant des proprietes vari-
ables, il est necessaire d'etablir une unite de base
du sol pour Ie decrire, l'echantillonner, l'analyser
et Ie classer. Une telle unite a ete definie par les
pedologues des Etats-Unis (Soil Survey Staff,
1960) et est acceptee au Canada. L'unite, appelee
pedon, est la plus petite partie tridimensionnelle a
la surface de la terre qui est consideree comme un
sol. Ses dimensions laterales sont de 1 a 3,5 m et
sa profondeur est de 1 a 2 m. Le pedon est defini
plus specifiquement au Chapitre 2.

Nature et but de la classification des sols

Les systemes de classification des sols ne sont pas
des verites que l'on peut decouvrir, mais des
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methodes pour organiser logiquement et efficace-
ment l'information et les concepts (Soil Survey
Staff, 1960). Consequemment, aucun sysh:-me de
classification n'est vrai ou faux; certains systemes
sont plus logiques et mieux adaptes a certains
objectifs que d'autres. Un systeme de classifica-
tion reflete les connaissances et les concepts exis-
tants sur la population de sols a classer (Cline,
1949). II doit etre modifie avec l'elargissement des
connaissances et l'eclosion de nouveaux concepts.

Les buts theoriques et pratiques de la classifica-
tion des sols ont ete exposes dans les ecrits trai-
tant du sujet (Cline, 1949, 1963; De Bakker, 1970).
Le but principal de la classification des sols au
Canada peut etre enonce comme suit :

Organiser les connaissances sur les sols pour
qu'elles puissent etre rappelees systematique-
ment et propagees, et pour qu'il soit possible
de voir les relations qui existent entre les
sortes de sols, entre les proprietes des sols et
les facteurs environnementaux et entre les pro-
prietes des sols et leurs aptitudes pour diver-
ses utilisations.

Les buts connexes de la classification des sols sont
de fournir un cadre pour la formulation d'hypo-
theses concernant la genese des sols et Ie comporte-
ment des sols amenages, d'aider a appliquer ces
connaissances acquises dans une region a d'autres
regions ayant des sols sembi abies et d'assurer une
base pour indiquer les sortes de sols a l'interieur
des unites cartographiques. La classification des
sols est essentielle pour les prospections pedo-
logiques, pour l'enseignement de cette partie des
sciences naturelles qu'est la science du sol et pour
rencontrer les besoins pratiques relies a l'utilisa-
tion et a la gestion des sols.

.

La philosophie generale du systeme canadien est
pragmatique, l'objectif etant d'organiser les con-
naissances sur les sols de fa<;on raisonnable et
utilisable. Le systeme en est un naturel ou taxo-
nomique, ou les classes (taxons) sont basees sur
les proprietes des sols eux-memes et non sur l'in-
terpretation des sols pour diverses utilisations.
Les interpretations sont une seconde etape essen-
tielle a l'emploi efficace de l'information pedo-
logique. Si les taxons sont definis d'apres les pro-
prietes des sols et si les limites de ces classes ou
combinaisons de classes sont indiquees sur une
carte, toute interpretation basee sur ces proprietes
comprises dans les definitions des classes peut
etre faite.

6

Faux concepts sur la taxonomie des sols

De faux concepts font jour periodiquement sur les
fonctions d'un systeme de taxonomie des sols.
Nous en enumerons quelques-uns pour mettre en
garde les utilisateurs du systeme canadien contre
des attentes irrealistes.

1. II est faux de croire que dans un bon systeme
de classification des sols des stations adja-
centes seront classes dans Ie meme taxon. A
certains endroits, ceci n'est ni possible ni desi-
rable. Les pedons, a quelques metres les uns
des autres, peuvent etre aussi differents que
les pedons separes par des centaines de kilo-
metres dans une meme region climatique.

2. Une autre erreur courante veut qu'un bon sys-
teme national puisse permettre les groupe-
ments les plus adequats pour les sols dans
toutes les regions. Ce n'est pas possible parce
que les criteres bases sur les proprietes de
toute la population des sols du pays sont
inevitablement differents de ceux fondes sur
les proprietes des sols d'une region quelcon-
que. Les criteres etablis pour un systeme
national feront necessairement qu'en certains
endroits la plupart des sols auront des pro-
prietes qui chevaucheront la limite etablie
entre deux taxons.

3. L'opinion voulant qu'un systeme etabli sur une
base solide eviterait de faire des changements
a quelques annees d'intervalle est erronee. A
mesure que de nouvelles regions sont etu-
diees, que plus de recherches sont faites et que
les concepts des sols evoluent, les change-
ments au systeme deviennent inevitables pour
maintenir une taxonomie viable.

4. Un autre espoir mal fonde est qu'un bon sys-
teme assurera que les taxons, au niveau de
l'ordre du moins, pourront etre assignes sans
ambiguYtes et facilement sur Ie terrain. De fait,
dans un systeme hierarchique, les divisions
entre les ordres de sols doivent etre definies de
fa<;on aussi precise que celles entre les series.
Comme des pedons peuvent avoir des pro-
prietes voisines des limites de classes, a tout
niveau taxonomique, Ie classement est difficile
et des mesures en laboratoire peuvent etre
necessaires.

5. Certains postulent qu'un bon systeme permet
de classer les sols compris dans des delimita-
tions cartographiques comme membres d'au



plus trois series de sols. Evidemment, ceci
n'est pas raisonnable puisque Ie nombre de
classes taxonomiques se trouvant dans une
unite cartographique depend de la complexite
du relief des sols dans Ie paysage, de l'echelle
de la carte et de l'etroitesse des limites de
classe.

6. II est faux de croire qu'un bon systeme puisse
etre simple au point d'etre clair pour Ie pro-
fane. Malheureusement, Ie sol est complexe et,
bien que les grandes lignes de la taxonomie
devraient pouvoir etre expo sees en termes
simples, les definitions des taxons doivent par-
fois etre complexes.

7. Un autre malentendu est qu'un bon systeme
facilite la cartographie des sols. La facilite de la
cartographie depend moins de la taxonomie
que de la complexite du paysage, de l'accessi-
bilite et de la possibilite de predire la disposi-
tion des sols dans des segments du paysage.

Qualites du systeme canadien
de classification des sols

Le developpement de la taxonomie des sols au
Canada s'est fait vers un systeme possedant les
qualites suivantes :

1. II fournit des taxons pour tous les sols connus
au Canada.

2. II comprend une organisation hierarchique de
plusieurs categories qui permet de considerer
les sols a divers degres de generalisation. Les
classes des niveaux superieurs de categories
refletent, autant que possible, les grandes dif-
ferences dans les environnements des sols qui
sont reliees aux differences de genese des sols.

3. Les taxons sont definis, specifiquement de
fa<;on a signifier la meme chose pour tous les
utilisateurs.

4. Les taxons sont des concepts fondes sur des
generalisations de proprietes de sols reels
plutOt que sur les concepts idealises des sortes
de sols qui resulteraient de presumes proces-
sus genetiques. Les criteres choisis definissent
les taxons en conformite avec les groupements
de sols desires. Les groupements ne sont pas
initialement decides sur une base de criteres
arbitraires.

5. Les differenciations entre les taxons sont

basees sur des proprietes du sol qui peuvent
etre observees et mesurees objectivement sur
Ie terrain ou, si necessaire, au laboratoire.

6. II est possible de modifier Ie systeme a la
lumiere d'informations et de concepts nou-
veaux, sans detruire l'ensemble du systeme.
Cependant, de fa<;on periodique, l'ensemble
du systeme sera reevalue.

Bien que les taxons du systeme canadien soient
definis sur la base des proprietes du sol, Ie sys-
teme possede un biais genetique et les proprietes,
ou les combinaisons de proprietes refletant la
genese, sont favorisees comme critere distinctif
dans les categories superieures. Par exempIe, Ie A
chernozemique et Ie B podzolique decoulent de la
genese. La raison de ce biais est qu'il semble
logique de reunir, aux niveaux superieurs des
categories, des sols qui ont developpe une hori-
zonation particuliere, a la suite de processus do-
minants semblables, eux-memes resultant de
conditions climatiques plus ou moins semblables.
La classification n'est pas basee directement sur la
genese presumee, car celle-ci est partiellement
comprise et qu' elle fait l'objet d'opinions tres di-
verses et ne peut etre mesuree de fa<;on simple.

Bases des criteres pour definir les taxons
aux differents niveaux de categories

Les bases de differenciation des taxons aux dif-
ferents niveaux de categories ne sont pas claire-
ment definies. Dans un systeme hierarchique de
classification des sols, les groupements logiques
de sols qui refletent les facteurs environnemen-
tau x ne peuvent etre obtenus dans un cadre syste-
matique rigide ou tous les taxons d'un meme
niveau de categorie sont differencies d'apres un
critere specifique uniforme comme l'acidite ou la
texture. II y a environ trois-quarts de siecle (Joel,
1926), quelques pedologues ont reconnu que les
criteres doivent etre bases sur les proprietes du
sol plutOt que directement sur les facteurs envi-
ronnementaux ou sur l'evaluation de l'utilisation.
Les fondements generaux des divers niveaux de
categories, exposes plus bas, peuvent etre deduits
d'une etude du systeme. Elles s'appliquent mieux
a certains taxons qu'a d'autres : par exemple,
l'enonce pour l'ordre s'applique plus clairement
aux sols chernozemiques et podzoliques qu'aux
sols regosoliques et brunisoliques.

Ordre. Les taxons, au niveau de l'ordre, sont
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bases sur les proprietes du pedon qui refletent la
nature de l'environnement du sol et les effets des
processus dominants de formation des sols.

Grand groupe. Les grands groupes de sols sont
des taxons de sols formes par la subdivision de
chaque ordre de sols. Done, chaque grand groupe
de sols porte avec lui les criti~>resdifferenciant l'or-
dre auquel il appartient. De plus, au niveau des
grands groupes, les taxons sont bases sur les pro-
prietes qui refletent les differences dans l'intensite
des processus dominants ou la contribution ma-
jeure d'un processus en plus du dominant. Par
exempIe, dans les gleysols luviques, Ie processus
dominant est la gleyification mais la translocation
d'argile est aussi un processus important.

Sous-groupe. Les sous-groupes de sols sont for-
mes par la subdivision de chaque grand groupe
de sols. Ainsi, ils portent les criteres differenciant
l'ordre et Ie grand groupe de sols auxquels ils
appartiennent. De plus, les sous-groupes de sols
sont differencies selon Ie genre et l'arrangement
des horizons qui marquent : une conformite avec
Ie concept central du grand groupe de sols, (p. ex.
orthique), une gradation vers des sols d'un autre
ordre de sols, (p. ex. gleyifie, brunisolique) ou des
caracteristiques speciales additionnelles dans la
coupe temoin, (p. ex. ortstein, vertique).

Famille. Au niveau de la famille de sols, les taxons
sont formes par la subdivision des sous-groupes
de sols. Ainsi, ils portent les criteres de differen-
ciation de l'ordre, du grand groupe et du sous-
groupe de sols auxquels ils appartiennent. A l'in-
terieur du sous-groupe de sols, les familles de sols
se distinguent selon les caracteristiques du mate-
riau parental comme la granulometrie, la
mineralogie, la teneur en carbonates, la reaction,
la profondeur et les facteurs climatiques du sol.

Serie. Les series de sols sont formees par la subdi-
vision des familles de sols. Ainsi, elles portent
tous les criteres de differenciation de l'ordre, du
grand groupe, du sous-groupe et de la famille de
sols auxquels elles appartiennent. Al'interieur
d 'une famille de sols, les series de sols se differen-
cient sur la base des caracteristiques detaillees du
pedon. Les pedons appartenant aux series de sols
ont des horizons de nature et d'arrangement sem-
blable dont la couleur, la texture, la structure, la
c.onsista~ce, l'epaisseur, la reaction et la composi-
hon se hennent entre d'etroites limites. Une serie
de sols est une categorie du systeme taxono-
mique. C'est done une classe conceptuelle dans Ie
meme sens que l'ordre.

Un pedon est une unite reelle de sol dans un
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paysage, alors qu'une serie de sols est une classe
conceptuelle avec des limites definies fondees sur
la generalisation des proprietes de plusieurs
pedons. Un pedon particulier peut etre classe
comme serie de sols si ses proprietes s'ajustent a
l'interieur des limites de celles d'une serie de sols
etablie. Cependant, ce n'est pas, a toutes fins
utiles, une serie de sols parce que les attributs
d'un pedon quelconque ne se conforment pas a la
gamme complete des attributs alloues a l'interieur
d'une meme serie de sols. Ainsi, il est incorrect
d'etudier une partie du pedon et de declarer:
« Ceci est la serie de sols X ». On doit plutOt dire:
« Ce pedon a des proprietes se trouvant dans les
limites de la serie de sols X » ou « Ce pedon se
classe dans la serie de sols X».

Relation entre les classes taxonomiques
et les facteurs environnementaux

Une relation generale existe entre les types d'envi-
ronnement et les taxons a divers niveaux dans Ie
systeme. Ceci provient de la base de selection des
criteres diagnostiques pour les taxons. La base ini-
tiale aux niveaux superieurs consiste en pro-
prietes qui refletent l'environnement et celles qui
resultent des processus de genese du sol. Bien que
Ie systeme para'lt €tre une cle dont les classes sont
definies precisement, mais arbitrairement selon
des proprietes specifiques, c'est en realite un sys-
teme dans lequelles taxons refletent, dans la
mesure du possible, les facteurs genetiques ou
environnementaux.

Par exemple, l'ordre podzolique est defini sur la
base de proprietes morphologiques et chimiques
de l'horizon B. Cependant, ces proprietes sont
associees avec des conditions d'humidite, avec
des materiaux parentaux sableux a loameux et
une vegetation de foret ou de lande. Bien que
definis sur la base des quantites de C organique et
de Fe + Al extrait des horizons B, les grands
groupes a l'interieur de l'ordre sont d'une grande
portee par rapport a l'environnement. Ainsi, les
podzols humiques sont assacies a des environ-
nements tres humides, une nappe phreatique
elevee, des conditions periodiques au continues
de reduction, une vegetation hydrophile et posse-
dent souvent avec une surface tourbeuse. Les pod-
zols ferro-humiques se trouvent dans des zones
avec beaucoup de precipitation effective mais ne
sont pas soumis a des conditions de reduction
pendant des periodes prolongees. Les podzols
humo-ferriques se retrouvent d'habitude dans des
environnements moins humides que ceux des



autres grands groupes de l'ordre. II y a correlation
entre les facteurs de climat et de vegetation, Ie
materiau parental et Ie relief, pour determiner la
presence de differentes classes de sols podzo-
liques. De meme, il y a des rapports generaux
entre les autres ordres, les grands groupes et les
facteurs environnementaux lies aux sols. Cepen-
dant, ces relations sont beaucoup moins evidentes
pour certains sols regosoliques et brunisoliques
qu'elles ne Ie sont pour la plupart des autres
ordres de sols. En general, aux niveaux inferieurs
de categories, les relations entre les taxons et les
facteurs environnementaux des sols deviennent
de plus en plus rapprochees.

Relation entre Ie systeme canadien et les
autres systemes de taxonomie des sols

L'existence de nombreux systemes nationaux de
taxonomie des sols peut etre consideree comme
une indication de la jeunesse de la science du sol.
La connaissance des proprietes des sols du monde
est loin d'etre complete, il est donc impossible
d'edifier un systeme international de classification
de la population entiere de sols connus et incon-
nus. Meme apres qu'un tel systeme aura ete de-
veloppe, il est probable que les systemes nationaux
resteront en usage parce qu'ils sont connus locale-
ment et qu'on les trouve plus utiles pour une po-
pulation restreinte de sols a l'interieur d'un pays.
Les unites de sols definies pour Ie projet de carte
mondiale des sols de la FAa - UNESCO sont
utiles pour la correlation internationale des sols,
mais elles ne constituent pas un systeme complet
de taxonomie des sols (FAa, 1989). Le systeme
developpe depuis 1951 par Ie personnel de Soil
Survey Staff du ministere de l'Agriculture des
Etats-Unis (1992) est celui qui se rap proche Ie plus
d'un systeme universel de taxonomie des sols. Ce
systeme a eu, comme les systemes anterieurs des
Etats-Unis, une influence primordiale sur la ta-
xonomie des sols au Canada et ailleurs.

Le SCCS ressemble plus au systeme des Etats-Unis
quia tout autre systeme. Tous deux sont des sys-
temes hierarchiques et, dans les deux cas, les ta-
xons sont definis suivant les proprietes me sur abies
des sols. Cependant, ils different sur plusieurs
aspects. Le systeme canadien n'est pas universel
et vise a classer seulement les sols du Canada. Le

systeme americain comprend la categorie du sous-
ordre qui n'existe pas dans Ie systeme canadien.
Dans Ie systeme canadien, les sols solonetziques
et gleysoliques sont differencies au niveau de
categorie superieure comme dans Ie systeme
russe et quelques autres systemes europeens.
Dans Ie systeme des Etats-Unis, ces sols se dis-
tinguent au niveau du sous-ordre ou du grand
groupe de sols. La difference majeure entre Ie sys-
teme canadien et celui des Etats-Unis est sans
doute que tous les horizons jusqu'a la surface
peuvent etre diagnostiques dans notre systeme,
alors que les horizons sous la couche de labour
sont particulierement importants dans Ie systeme
americain. Ceci peut etre dll au fait que 90 % de la
superficie terrestre du Canada ne sera probable-
ment jamais cultivee.

Resume

Le systeme canadien de classification des sols est
un systeme hierarchique dans lequelles classes
sont conceptuelles et fondees sur la generalisation
des proprietes d'entites de sol reelles. Les taxons
sont de finis selon les proprietes de sols obser-
vables et mesurables qui refletent les processus de
genese des sols et les facteurs environnementaux.
Le systeme s'est ameli ore avec l'augmentation des
connaissances sur les sols canadiens obtenues
grace aux prospections pedologiques effectuees
sur une periode de plus de quatre-vingt ans. Les
concepts developpes dans d'autres pays ont forte-
ment influence notre systeme, mais certains
aspects sont typiquement canadiens. Le systeme
est imparfait puisqu'il est base sur une connais-
sance limitee de la vaste population des sols du
pays. En depit de ses imperfections, ce systeme
nous permet de designer les sols de tout Ie Ca-
nada dans des taxons a divers niveaux de generali-
sation et d'organiser les connaissances sur les sols
de fa~on qu'on puisse detecter les relations entre
les facteurs environnementaux et de developpe-
ment des sols. II est possible de definir les sortes
de sols rencontres dans les unites cartographiques
inscrites sur les cartes de sols et de fournir une
base pour l'evaluation des superficies cartogra-
phiques de sol, pour une variete d'utilisations
possibles.
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Chapitre 2

Sol, pedon, coupe temoin
et horizons du sol
Au Canada, la taxonomie du sol repose sur les
proprietes du sol. Ce simple enonce implique la
necessite de definir Ie sol, par opposition au non-
sol et a l'unite de sol a etre classee. Ces definitions
et celles, tout aussi fondamentales, des horizons
du sol sont presentees dans ce chapitre.

Le sol et Ie non-sol

Les ensembles de sol et de non-sol se presentent
comme un continuum a la surface de la terre. lIs
se fondent graduellement l'un dans l'autre, sou-
vent Ie long de frontieres imperceptibles, a travers
la definition de limites arbitraires. Dans ce sys-
teme, Ie sol est defini comme un materiau mineral
au organique non consolide, d'au mains 10 cm
d'epaisseur, qui se trouve naturellement a la sur-
face de la terre, capable de supporter la croissance
des plantes. D'apres cette definition, les materiaux
qu'on« trouve naturellement »incluent ceux dont
la surface est derangee par Ie travail de l'homme
pour la culture et l'abattage des arbres, mais non
les materiaux deplaces comme les remblais de
gravier et les deblais de mine. Un materiau non
consolide comprend les materiaux compactes au
cimentees par les processus de formation du sol.
Le sol s'etend, depuis la surface de la terre, a tra-
vers les horizons genetiques, s'il y en a, jusque
dans Ie materiau sous-jacent, pour atteindre la
profondeur de la coupe temoin. II peut etre cou-
vert d'eau en surface jusqu'a une profondeur de
60 cm au mains, soit a maree basse Ie long des lit-
toraux, au durant la periode la plus seche de l'an-
nee, a l'interieur des terres. Un sol recouvert a la
surface d'un placage de materiau nouveau d'au
mains 50 cm d'epaisseur est considere comme un
sol enterre. Le developpement du sol implique
des facteurs climatiques et des organismes,
soumis aux conditions du relief, donc au regime
de l'eau, agissant a travers Ie temps sur les mate-
riaux geologiques et modifiant ainsi les proprietes
du materiau parental.

Le non-sol est l'aggregation de materiau de sur-
face qui ne rencontre pas la definition precedente

du sol. Le non-sol comprend les materiaux de sol
deplaces par des procedes non naturels, comme
les remblais de terre, les materiaux mineraux non
consolides au organiques de mains de 10 cm
d'epaisseur sur Ie roc, les affleurements rocheux et
les materiaux non consolides recouverts par plus
de 60 cm d'eau a l'annee longue. De plus, Ie non-
sol comprend aussi les materiaux organiques de
mains de 40 cm sur l'eau.

Ces definitions refletent Ie fait que les ensembles
de sol et de non-sol forment un continuum de
proprietes. Par exemple, l'epaisseur du materiau
du sol sur Ie roc peut etre de 1 metre, au pied
d'une pente, de 20 cm a mi-pente et s'amincir
graduellement jusqu'a devenir un affleurement
rocheux vers Ie sammet. L'affleurement rocheux
est un non-sol, mais il n'est pas clair quelle epais-
seur de materiau non consolide devrait etre con-
sideree comme sol. Pour eviter l'ambigulte et ainsi
permettre l'uniformite dans la classification, une
epaisseur minimum arbitraire de 10 cm est uti-
lisee. De la meme fa<;on, dans les paysages
naturels, les sols periodiquement submerges se
fondent graduellement dans les plans d'eau.

Le pedon, l'unite de base du sol

Le pedon, tel que defini par les pedologues des
Etats-Unis (Soil Survey Staff, 1975), sert d'unite de
base du sol dans Ie systeme canadien de classifi-
cation des sols. Le pedon est la plus petite unite
tridimensionnelle a la surface de la terre cons i-
deree comme sol. Ses dimensions laterales sont de
un metre, lorsque la variation ordonnee des hori-
zons genetiques peut etre echantillonnee a l'in-
terieur de cette limite au lorsque ces horizons
sont peu nombreux et faiblement exprimes. Lors-
que de tels horizons sont cycliques au intermit-
tents et qu'ils se repetent sur une distance latera Ie
de deux a sept metres, les dimensions laterales du
pedon sont la demi-longueur du cycle (de 1 a
3,5 m). La dimension vertic ale du pedon s'etend
jusqu'a la profondeur de la coupe temoin. Un
groupe contigu de pedons semblables s'appelle
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pedon peuvent varier considerablement sur de
courtes distances.

Coupe temoin

La coupe temoin est la section vertic ale du sol ser-
vant de base a la classification. II est necessaire de
fournir un cadre uniforme pour la classification
des sols. En general, les pedons doivent etre
echantillonnes au moins jusqu'a la profondeur de
la coupe temoin. Les proprietes du materiau, sous
la coupe temoin, sont importantes pour plusieurs
besoins d'interpretation. C'est pourquoi Ie mate-
riau sous-jacent doit etre examine et ses pro-
prietes notees lorsque cela est possible.

Sols mineraux

En general pour les sols mineraux, la coupe
temoin s'etend depuis la surface du sol mineral
jusqu'a 25 cm au-dessous de la limite superieure
du C ou du lIe, du pergelisol, ou jusqu'a une pro-
fondeur maxima Ie de deux metres, suivant laquel
Ie est la moindre. Les exceptions sont les sui-
vantes :

1. Si la limite superieure du C ou du lIC est a
moins de 75 cm de la surface du sol mineral, la
coupe temoin s'etend jusqu'a une profondeur
de un metre,

2. Si Ie roc se trouve a une profondeur de 10 cm
et plus, mais a moins de un metre, la coupe
temoin s'etend de la surface jusqu'au contact
lithique,

3. Si Ie pergelisol se trouve a une profondeur de
un metre, et que Ie sol ne presente pas d'indi-
cations de cryoturbation (cryosol statique), la
coupe temoin s'etend de la surface du sol
mineral jusqu'a une profondeur de un metre.

Sols organiques

A. Ordre organique

Pour les fibrisols, les mesisols et les humisols, la
coupe temoin s'etend de la surface jusqu'a une
profondeur de 1,6 m ou jusqu'a un contact
lithique. Elle est divisee en trois etages utilises
pour la classification. Les etages sont des couches
basees sur des criteres de profondeur arbitraires.

Etage superieur. L'etage superieur est de 40 cm
d'epaisseur, elle exclut la litiere meuble, les collets
de carex et de roseaux et les mousses vivantes.
Le sol mineral it la surface du profil fait partie de
l'etage superieur. Cette etage est utilisee pour

nommer la famille de sols. Les sols organiques
minces sur un contact lithique ne peuvent pos-
seder que l'etage superieur.

Etage intermediaire. L'etage intermediaire est de
80 cm d'epaisseur. Cet etage determine la classifi-
cation du grand groupe de sols, si aucun contact
terrique, lithique ou hydrique n'est present. Au
cas contraire, la sorte de materiau organique qui
predomine dans cet etage, et dans l'etage
superieur, determine la classification du grand
groupe. La nature du materiau organique sous-
dominant, dans l'etage intermediaire ou inferieur,
aide a etablir la classification du sous-groupe de
sols.

Etage inferieur. L'etage inferieur est de 40 cm d'e-
paisseur. Le materiau dans cet etage determine en
tout ou en partie la classification du sous-groupe
de sols.

Pour les folisols, la coupe temoin est la me me que
pour les sols mineraux. Ces sols doivent avoir
plus de 40 cm de materiaux foliques, s'ils reposent
sur un materiau mineral ou organique ou plus de
10 cm, s'ils reposent sur un contact lithique ou un
materiau fragmentaire.

B. Grand groupe des cryosols organiques

Pour les cryosols organiques, la coupe temoin
s'etend de la surface jusqu'a une profondeur de
un metre, ou jusqu'a un contact lithique. II n'y a
pas d'etages definis.

Horizons du sol et autres couches

Dans Ie systeme canadien de classification des
sols, les definitions de taxons s'appuient princi-
paIement sur les sortes, Ie degre de developpe-
ment et sur la sequence des horizons et des autres
couches du sol dans les pedons. C'est pourquoi
des definitions et designations claires des hori-
zons et des autres couches du sol sont primor-
diales pour la classification des sols. Un horizon
de sol se de£init comme etant une couche de
materiau de sol mineral ou organique, approxi-
mativement parallele a la surface de la terre dont
les caracteristiques sont modifiees par les proces-
sus de formation du sol. II differe des horizons
adjacents par des proprietes comme la couleur, la
structure, la texture et la consistance ainsi que par
la composition chimique, biologique et mineralo-
gique. Les autres couches sont soit des couches de
non-sol, comme Ie roc et l'eau, ou des couches de
materiau non consoli de, non affectees par les
processus de formation du sol. Par souci de conci-
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sion, ces autres couches sont simplement appelees
couches, bien qu'il soit reconnu que les horizons
du sol sont aussi des couches. Dans les editions
precedentes de cette publication et dans Ie
Glossaire des termes de la science des sols (Ministere
de l'Agriculture du Canada, 1976), les materiaux
organiques sont designes comme des couches et
non comme des horizons.

Les principaux horizons mineraux sont A, B et C.
Les principaux horizons organiques sont L, F et
H, surtout pour les litieres forestieres a divers
stages de decomposition et 0 lorsque derive
surtout de la vegetation de terres humides. Pour
designer les sous-horizons, on ajoute des suffixes
minuscules, a quelques-uns des symboles des
principaux horizons, par exemple : Ah ou Ae. Les
horizons bien developpes sont faciles a identifier
sur Ie terrain. Cependant, dans les cas de faible
expression ou de proprietes limites, comme entre
Ah et H, des analyses de determination au labora-
toire sont necessaires avant que les horizons puis-
sent etre designes avec certitude. Plusieurs des
methodes de laboratoire requises sont decrites
dans un manuel prepare par la Societe canadi-

Horizons et couches des sols mineraux

enne de la science du sol (Carter, 1993). Quelques
autres methodes, se rapportant aux horizons
organiques, sont decrites vers la fin de ce
chapitre.

Les couches definies sont : R, roc; W, eau; IIC ou
d'autres couches minerales non consolidees, non
conformes, me, etc., sous la coupe temoin et qui
ne sont pas affectees par les processus de forma-
tion du sol. En theorie, un IIC affecte par les
processus de formation du sol est un horizon: par
exemple, un IICca est un horizon. En pratique, il
est habituellement difficile de determiner la limite
inferieure du materiau du sol affecte par les
processus de formation du sol. Ainsi, tout ce qui
suit est considere comme des horizons: C (IC),
toute couche non conforme dans la coupe temoin
et toute couche non conforme au-dessous de la
coupe temoin qui a ete affectee par les processus
pedogeniques (p. ex. IIBc, mBtj). Les couches non
conformes au-dessous de la coupe temoin, que les
processus pedologiques ne semblent pas avoir
affectees, sont considerees comme des couches.
Les etages des sols organiques sont aussi tenus
pour des couches.

Les horizons mineraux contiennent, en poids, 17 % ou moins de C organique « 30 % de matiere
organique).

A-Horizon mineral forme, a la surface ou tout pres, dans la zone de lessivage ou d'eluviation de
materiaux en solution ou en suspension, ou dans celle d'accumulation maximale in situ de matiere
organique, ou dans les deux a la fois. L'accumulation de matiere organique est habituellement
exprimee morphologiquement par l'aspect plus fonce de la couleur de la surface du sol (Ah).
Inversement, l'eluviation de la matiere organique se manifeste habituellement par une couleur du
sol plus claire, generalement dans la partie superieure du solum (Ae). L'appauvrissement en argile
de la partie superieure du solum (Ae) se traduit par une texture du sol plus grossiere par rapport
aux couches sous-jacentes du sous-sol. L'eluviation en fer se manifeste generalement par une
couleur du sol plus pale ou moins rouge dans la partie superieure du solum (Ae), par rapport a la
partie sous-jacente du sous-sol.

B - Horizon mineral caracterise par l'enrichissement en matiere organique, en sesquioxyde ou en argile
ou par Ie developpement de la structure du sol, ou par un changement de la couleur indiquant
l'hydrolyse, la reduction ou l'oxydation. Dans les horizons B, l'accumulation de matiere organique
(Bh) est communement mise en evidence par des couleurs relativement foncees, en comparaison
avec l'horizon C. L'accumulation d'argile est indiquee par des textures de sol plus fines et par des
cutanes d'argile enrobant les peds et remplissant les pores (Bt). La structure du sol qui se forme dans
les horizons B comprend les unites prismatiques ou colonnaires avec enrobements ou taches et des
quantites significatives de sodium echangeable (Bn) et d'autres changements de structure (Bm) a
partir de celle du materiau parental. Les changements de couleur comprennent la brunification rei a-
tivement uniforme du a l'oxydation du fer (Bm) ainsi que la marmorisation et la gleyification du
materiau altere structuralement, associes a une reduction periodique (Bg).

C - Horizon mineral comparativement non influence par les processus pedogeniques agissant dans les
horizons A et B, a l'exception du processus de gleyification (Cg) et de l'accumulation de carbonates
de calcium et de magnesium (Cca) ainsi que de sels plus solubles (Cs, Csa). La marne, la terre de
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diatomees et Ie roc de durete :0:;3 sur l'echelle de Mohs sont consideres comme des horizons C.

R-Cette couche de roc consolide est trop dure pour Hre brisee a la main (> 3 sur l'echelle de Mohs) ou
creusee a la pelle lorsqu'a l'etat humide. Elle ne rencontre pas les exigences d'un horizon C. La limite
entre la couche R et tout materiau non consolide la recouvrant, s'appelle un contact lithique.

W - Cette couche d'eau peut etre presente dans les sols gleysoliques, organiques ou cryosoliques. Dans
les sols organiques, les couches hydriques sont une sorte de couche W, comme I'est la formation de
segregations de glace dans les sols cryosoliques.

Suffixes minuscules

b - Horizon de sol enfoui.

c - Horizon pedogenetique cimente (irreversiblement). Les horizons d'ortstein, placiques et duriques des
sols podzoliques et une couche cimentee par Ie carbonate de calcium en sont des exemples.

ca - Horizon d 'enrichissement de carbonates secondaires dans lequella concentration en chaux excede
celIe du materiau parental non enrichi. II a plus de 10 cm d'epaisseur et son equivalent de CaC03
depasse celui du materiau parental d'au moins 5 % si l'equivalent de CaC03 est inferieur a 15 %
(p. ex. 13 % contre 8 %), ou d'au moins du tier si l'equivalent de CaC03 de l'horizon est de 15 % ou
plus (p. ex. 28 % contre 21 %). Si IC n'est pas present, cet horizon a une epaisseur superieure a 10 cm
et contient plus de 5 % en volume de carbonates secondaires sous forme de concretions ou de
poudre.

cc - Concretions pedogenetiques cimentees (irreversiblement).

e - Horizon caracterise par l'eluviation d'argile, de Fe, d'AI ou de matiere organique seul ou en combi-
naison. Lorsqu'il est sec, il a ordinairement une luminosite de couleur plus elevee, d'une ou
plusieurs unites, que l'horizon B sous-jacent. II est utilise avec A (Ae ou Ahe).

£-Horizon enrichi de materiaux amorphes, principalement diAl et de Fe combines avec de la matiere
organique. Sa teinte de couleur doit etre de 7,5YR ou plus rouge, ou elle doit etre de 10YR pres de la
limite superieure et devient plus jaune en profondeur. A l'etat humide, la saturation de couleur est
> 3 ou la luminosite de couleur est :0:;3. Dans les textures plus fines que Ie sable, l'horizon contient au
moins 0,6 % d'AI + Fe extractibles au pyrophosphate et 0,4 % dans les sables (sable grossier, sable,
sable fin et sable tres fin). Le rapport d'AI + Fe extractible au pyrophosphate/l'argile « 0,002 mm)
est> 0,05 et la teneur en C organique est> 0,5 %. Le Fe extractible au pyrophosphate est d'au moins
0,3 %, ou Ie rapport C organique/Fe extractible au pyrophosphate est < 20, ou les deux a la fois. Ce
suffixe est employe avec B seul (Bf); avec Bet h (Bhf); avec Bet g (Bfg) et avec d'autres suffixes. Ces
criteres ne s'appliquent pas aux horizons Bgf. Les horizons f sont differencies d'apres leur teneur en
C organique:

B£- De 0,5 a 5 % de C organique.

Bh£ - Plus de 5 % de C organique.

Aucune profondeur minimale n'est specifiee pour un horizon Bf ou Bhf. Les minces horizons Bf et
Bhf ne se qualifient pas comme horizons B podzoliques definis plus loin dans ce chapitre. Certains
horizons Ah et Ap contiennent suffisamment d'AI et de Fe extractibles au pyrophosphate pour satis-
faire au critere de f, mais ils demeurent designes Ah ou Ap.

g-Horizon caracterise par des couleurs gris ou par des marbrures tres marquee ou par les deux, indi-
quant une intense reduction permanente ou periodique. Les saturations de couleur de la matrice
sont generalement de 1 ou moins. Ce suffixe est utilise avec A et e (Aeg), avec B seul (Bg), avec B et f
(Bfg, Bgf), avec B, h et f (Bhfg), avec B et t (Btg), avec C seul (Cg), avec C et k (Ckg) et plusieurs
autres. Dans certains materiaux parentaux rougeatres, des couleurs de matrice de teinte rougeatre et
de fortes saturations peuvent persister en depit de longues periodes de reduction. Dans ces sols, les
horizons sont designes « g » s'il y a des marbrures gris, ou s'il y a une decoloration marquee sur les
faces des peds ou Ie long des fentes de retrait.

Aeg-Cet horizon doit se conformer aux definitions de A, e et g.
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Bg-Cet horizon est analogue a un horizon Bm, mais a des couleurs indiquant un mauvais drainage
et une reduction periodique. 11comprend des horizons se trouvant entre les horizons A et C dans
lesquels les carach~ristiques principales sont les suivantes :

(i) des couleurs de faible saturation de couleur ~ 1, sans marbrures a la surface des peds ou dans la
matrice si les peds sont absents, ou des saturations de couleur ~ 2 dans les teintes de 10YR ou
plus rouge a la surface des peds ou dans la matrice si les peds sont absents, accompagnees de
marbrures plus prononcees que celles de l'horizon C ou encore des teintes de couleur plus bleu
que laY, avec ou sans marbrures a la surface des peds ou dans la matrice si les peds sont absents;

(ii) des couleurs indiquees en (i) et un changement de structure par rapport a celle de l'horizon C;
(iii) des couleurs indiquees en (i) et l'illuviation d'argile trop faible pour rencontrer les exigences

d'un Bt, ou l'accumulation d'oxydes de Fe trop faible pour rencontrer les limites d'un Bgf;
(iv) des couleurs indiquees en (i) et Ie lessivage de carbonates. Les horizons Bg se rencontrent dans

certains gleysols humiques orthiques et gleysols orthiques.

Bfg, Bhfg, Btg et autres - Dans n'importe laquelle de ces combinaisons de suffixes, les limites deter-
minees pour f, hf, t et les autres doivent etre respectees.

Bgf - Le Fe extractible au dithionite de cet horizon excede de 1 % ou plus celui de l'horizon Ie. Le
Al + Fe extractibles au pyrophosphate est inferieur a la limite minimum specifiee pour les horizons f.
Cet horizon se presente dans les gleysols ferriques et les gleysols humiques ferriques et il est possible
de Ie trouver sous Ie Bfg des podzols gleyifies. II se distingue du Bfg des podzols gleyifies par l'ex-
tractibilite du Fe et de l'Al. Le Fe de l'horizon Bgf est cense s'etre accumule a la suite de l'oxydation
du Fe ferreux. L'oxyde de Fe forme n'est pas intimement associe a la matiere organique ou a l'Al et
est parfois sous forme cristalline. Les horizons Bgf presentent habituellement des marbrures tres mar-
quees, avec plus de la moitie de la matrice du sol formant des marbrures avec des couleurs de forte
saturation.

Cg, Ckg, Ccag, Csg, Csag-Quand g est utilise avec C seul, ou avec C et d'autres suffixes minuscules
k, ca, s ou sa, l'horizon doit repondre aux definitions d'un C et des suffixes particuliers qui l'accom-
pagnent.

h - Horizon enrichi en matieres organiques. II est employe avec A seul (Ah) ou avec A et e (Ahe); avec B
seul (Bh) ou avec B et f (Bhf).

Ah-Cet horizon, enrichi de matiere organique, a une luminosite de couleur d'au moins 1 unite plus
basse que celle de l'horizon sous-jacent, ou une teneur en C organique de 0,5 % superieure a celle du
IC ou les deux. La teneur en C organique est ~ 17 % en poids.

Ahe-Cet horizon Ah, a subi l'eluviation telle qu'indiquee, en conditions naturelles, par des langues
et des taches de differentes teintes de gris et sou vent par une structure lamellaire. II peut etre sur-
monte d'un Ah de couleur plus foncee et reposer sur un Ae de couleur plus pale.

Bh - Cet horizon, contient plus de 1 % de C organique et moins de 0,3 % de Fe extractible au
pyrophosphate et Ie rapport C organique/Fe extractible au pyrophosphate 2 20. Habituellement, la
luminosite et la saturation de couleur sont ~ 3, a l'etat humide.

Bhf - Defini sous f.

j - Un modificateur des suffixes e, f, g, n, t et v. II est utilise pour indiquer que les caracteristiques
exprimees ne satisfont pas aux limites specifiees pour chaque suffixe qu'il modifie. II doit etre place a
droite du suffixe qu'il modifie et en position adjacente a ce dernier. Par exemple, Bfgj indique un
horizon Bf dont la gleyification est faiblement exprimee; Bfjgj indique un horizon B dont les carac-
teristiques de f et de g, sont toutes deux faiblement exprimees.

Aej - Horizon eluvial, mince, discontinu ou legerement discernable.

Btj -Horizon contenant un peu d'argile illuviale, mais pas assez pour satisfaire aux limites etablies
pour un Bt.

Btgj, Bmgj -Horizons avec des marbrures, mais qui ne rencontrent pas les criteres d'un Bg.

Bfj - Horizon con tenant une certaine accumulation d'Al et de Fe extractibles au pyrophosphate,
insuffisante toutefois pour s'inscrire dans les limites d'un Bf. En outre, la couleur de cet horizon peut
ne pas satisfaire aux criteres de couleur etablis pour un Bf.
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Btnj ou Bnj- Dans ces horizons, Ie developpement des proprietes d'un B solonetzique est evident,
mais insuffisant pour satisfaire aux limites etablies pour un Bn ou Bnt.

Bvj - Horizon avec argilipedoturbation evidente, mais dont la dislocation des autres horizons est
insuffisante pour les alterer severement.

k-II indique la presence de carbonates mise en evidence par une effervescence visible en presence de
HCl dilue. II est Ie plus sou vent utilise avec B et m (Bmk) ou C (Ck) et parfois avec Ah ou Ap (Ahk,
Apk) ou avec les couches organiques (Ofk,Omk).

m-Horizon legerement altere par hydrolyse, oxydation ou solution, ou par les trois simultanement, de
fa<;on a produire une modification de la couleur ou de la structure ou les deux a la fois. II presente
les proprietes suivantes :

1. Des signes d'alteration selon une des formes suivantes :

a. Des saturations plus elevees et des teintes de couleur plus rouge que celles des horizons sous-
jacents;

b. Une perte de carbonates partielle (Bmk) ou complete (Bm); et

c. Un changement dans la structure par rapport au materiau parental original;

2. Une illuviation, si elle est evidente, trop faible pour satisfaire aux exigences d'un Bt ou d'un B
podzolique;

3. Quelques mineraux susceptibles d'alteration; et

4. Labsence de cimentation ou d'induration et un manque de consistance fragique, a l'e!at humide.

Ce suffixe s'utilise comme suit: Bm, Bmk et Bms.

n- Horizon dans lequelle rapport Ca echangeablefNa echangeable est :-::;10. II do it aussi presenter les
caracteres morphologiques distinctifs suivants : une structure prismatique ou colonnaire, des revete-
ments fonces sur la surface des peds et une consistance dure a tres dure, a l'etat sec. II est employe
avec B dans Bn et Bnt.

p-Horizon perturbe par Ie travail de l'homme, comme la culture, l'abattage des arbres et l'habitation.
Ce suffixe est utilise avec A et O.

s-Horizon contenant des sels, y compris du gypse, dont la presence est decelable par des cristaux ou
des langues de sels, par des crOlltes de cristaux de sels a la surface du sol, par une diminution de la
croissance des cultures ou par la presence d'une vegetation halophile. II est ordinairement employe
avec C et k (Csk), mais peut etre utilise avec n'importe quel horizon ou combinaison d'horizon et de
suffixes minuscules.

sa - Horizon presentant un enrichissement secondaire en sels plus solubles que les carbonates de Ca et
de Mg, dans lequella concentration en sels excede celIe du materiau parental original. Cet horizon a
une epaisseur 2 10 cm. La conductivite de l'extrait de saturation doit etre au minimum de 4 mSf cm
et doit depasser du tiers au moins celIe de l'horizon e.

ss-Indique la presence de plusieurs (plus de deux) faces de glissement. II est utilise avec B seul (Bss),
avec B et d'autres suffixes minuscules (Bssk, Bssgj, Bsskgj, Btss, etc.), avec C seul (Css) ou avec
d'autres suffixes minuscules (Ckss, Ckssgj, etc.), avec AC (ACss) ou avec BC (BCss). Les faces de
glissement sont des surfaces de cisaillement, ayant une superficie 2 4 cm2, qui se forment quand une
masse de sol glisse par-dessus une autre. IIs montrent sou vent des stries unidirectionnelles paralleles
a la direction du mouvement et se forment sou vent avec un angle de 20 a 60 degres par rapport a
l'horizontale. Les faces de glissement s'interceptent sou vent, ce qui mene a la formation des petits
agregats en forme de coin (cuneiformes), souvent observes dans ces sols.

t- Horizon illuvial enrichi en argile silicatee. Ce suffixe est utilise avec B seul (Bt), avec B et g (Btg), avec
B et n (Bnt), etc.

Bt - Horizon contenant des couches d' argiles illuviales en reseaux phylliteux. II se forme sous un
horizon eluvial, mais il peut apparaitre a la surface d'un sol partiellement tronque. II contient
habituellement une proportion d'argile fine par rapport a l'argile totale superieure a celle de l'horizon
Ie. II presente les proprietes suivantes :
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1. S'il reste une partie d'un horizon eluvial et qu'il n'y ait pas de discontinuite lithologique entre
celui-ci et l'horizon Bt, l'horizon Bt contient plus d'argile totale que l'horizon eluvial dans les
proportions suivantes :

a. Si une partie de l'horizon eluvial renferme moins de 15 % d'argile totale dans la portion
de terre fine (:S;2 mm), l'horizon Bt doit contenir au moins 3 % de plus d'argile, (p. ex. :
Ae, 10 % d'argile; Bt, 13 % d'argile ou plus);

b. Si l'horizon eluvial a plus de 15 % et moins de 40 % d'argile totale dans la portion de terre
fine, (:S;2 mm) Ie rapport de l'argile dans l'horizon Bt a celui de l'horizon eluvial doit etre
de 1,2 ou plus, (p. ex. : Ae, 25 % d'argile, Bt, 30 % d'argile ou plus);

c. Si l'horizon eluvial a plus de 40 % d'argile totale dans la fraction de terre fine (:S;2 mm),
l'horizon Bt doit contenir au moins 8 % d'argile de plus que l'horizon eluvial, (p. ex. : Ae,
50 % d'argile, Bt, 58 % d'argile ou plus).

2. Un horizon Bt doit avoir au moins 5 cm d'epaisseur. Dans certains sols sableux OUl'accumula-
tion d'argile se presente dans des lamelles, l'epaisseur totale des lamelles doit etre de plus de
10 cm dans Ie 1,5 m superieur du profil.

3. Dans les sols massifs, l'horizon Bt doit contenir de l'argile orientee dans certains pores et aussi
sous forme de ponts, entre les grains de sable.

4. S'il Y a des peds, un horizon Bt montre des enrobements argileux sur certaines surfaces verti-
cales et horizontales des peds et dans les petits pores, ou bien des argiles illuviales orientees
dans 1 % ou plus de la coupe transversale, telle qu'observee en coupe mince.

5. Si un sol presente une discontinuite lithologique entre l'horizon eluvial et l'horizon Bt ou si
seule une couche de labour recouvre l'horizon Bt, il suffit que l'horizon Bt presente des enrobe-
ments argileux sur certaines portions, que ce soit dans quelques petits pores ou sur quelques
surfaces vertic ales ou horizontales des peds. Des coupes minces doivent montrer que l'horizon
contient 1 % ou plus d'argile orientee.

Btj et Btg sont definis sous j et g.

u-Horizon (turbique) perturbe de fa<;on marquee par des processus physiques ou fauniques autres que
la cryoturbation ou l'argilipedoturbation causee par un processus vertisolique. L'evidence de pertur-
bation marquee comme l'inclusion de materiau d'autres horizons ou l'absence d'horizon doit se trou-
ver dans au moins la moitie de la coupe transversale du pedon. De tels pedotransformations peu-
vent resulter du renversement des arbres par Ie vent (chablis), de mouvements de masses du solIe
long des pentes (reptation) ou de l'action des animaux fouisseurs. Ce suffixe peut etre utilise avec
n'importe quel horizon ou sous-horizon a l'exception de A et de B seuls, (p. ex. Aeu, Bfu, Bcu).

v-Horizon affecte par l'argilipedoturbation, mise en evidence par la perturbation et Ie brassage cause
par la dessiccation et Ie gonflement de la masse du sol. II est caracterise par la presence des elements
suivants :

1. Intrusions de materiau, ou materiau deplace a l'interieur du solum, ayant des formes
irregulieres et des orientations aleatoires.

2. Fentes vertic ales, souvent remplies de materiau tombe de la surface. Les perturbations dans cet
horizon sont assez intenses pour empecher Ie developpement d'horizons diagnostiques des
autres ordres de sols, ou si ces horizons sont presents, ils sont perturbes au point qu'ils ne sont
plus continus et que leur orientation est modifiee de fa<;on importante. On emploie ce suffixe
avec les horizons B ou Be, seuls ou en combinaison avec d'autres suffixes, (p. ex. Bv, Bvk, Bvg,
Bvgj, BCgvj, etc.).

x-Horizon de type fragipan. Voir la definition de «fragipan ».

y - Horizon affecte par la cryoturbation, dans au moins la moitie de la coupe transversale du pedon,
telle qu'indiquee par des horizons disloques et brises par l'incorporation de materiaux provenant
d'autres horizons et par Ie triage mecanique. On emploie ce suffixe avec A, B et e, seuls ou en com-
binaison avec d'autres suffixes, (p. ex. Ahy, Ahgy, Bmy, Cy, Cgy, Cygj).

z-Couche gelee. On peut utiliser z avec n'importe quel horizon ou couche, (p. ex. Ohz, Bmz, Cz, Wz).
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Horizons et couches diagnostiques des sols mineraux

A chernozemique - Horizon A possedant toutes les caracteristiques suivantes :

1. Soit une epaisseur d'au moins 10 cm ou un horizon assez epais et fonce pour donner 10 cm de
materiau de surface qui rencontre les criteres de couleur decrits en 2) et 3).

2. Une luminosite de couleur plus foncee que 5,5, a l'etat sec, et 3,5, a l'Hat humide, et une satura-
tion de couleur inferieure a 3,5, a l'etat humide.

3. Une luminosite de couleur d'au moins 1 unite plus foncee que celIe de l'horizon Ie.

4. Une teneur en C organique se situant entre 1 a 17 % et un rapport CjN < 17.

5. Typiquement, une structure suffisamment bonne pour etre ni massive et dure ou particulaire, a
l'etat sec.

6. Un taux de saturation en bases (sel neutre) > 80 % et une predominance du Ca parmi les cations
echangeables.

7. L'horizon A chernozemique est reserve aux sols dont la temperature annuelle moyenne est ~ O°C
et Ie regime d'humidite du sol plus sec que la sous-cIasse humide. Habituellement, les horizons
A chernozemiques sont associes avec des sols, bien a imparfaitement draines, dont les pedocIi-
mats sont froids, semi-arides a subhumides.

Horizon durique - Horizon fortement cimente qui ne rencontre pas les criteres d'un B podzolique. Sa
limite superieure est habituellement abrupte avec un horizon B podzolique sus-jacent ou un Bm et sa
limite inferieure est diffuse et a plus de 50 cm plus bas. La cimentation est generalement a son plus fort
pres de la limite superieure qui se rencontre generalement a une profondeur entre 40 et 80 cm de la sur-
face du sol mineral. Generalement, la couleur de l'horizon durique differe peu de celIe du materiau
parental de texture moderement grossiere a grossiere et, habituellement, la structure est massive ou
lamellaire tres grossiere. Les mottes sechees a l'air des horizons duriques ne se desagregent pas
lorsqu'elles sont immergees dans l'eau et les mottes humides de 3 cm ou plus d'epaisseur ne peuvent
generalement pas etre brisees a la main.

Fragipan - Un fragipan est un horizon sous-jacent loameux, de densite apparente elevee et Ie contenu en
matiere organique tres faible. A l'etat sec, il a une consistance dure et semble cimente. A l'etat humide, i1
a une fragilite moderee a faible. II presente souvent des plans de fracture decolores et est surmonte d'un
horizon B friable. Les mottes d'horizons fragiques sechees a l'air se desagregent dans l'eau.

Ortstein- Un horizon fortement cimente (p. ex. Bhc, Bhfc ou Bfc) d'au moins 3 cm d'epaisseur, qui se
trouve dans plus du tiers de la face exposee du pedon. Les horizons d'ortstein sont generalement de
couleur brun rougeatre a brun rougeatre tres fonce.

Horizon placique - Cet horizon est une mince couche (generalement de 5 mm ou moins d'epaisseur) ou
une serie de minces couches irregulieres ou involutees, dures, impermeables, souvent vitreuses et brun
rougeatre fonce a noir. Les horizons placiques peuvent etre cimentes par Ie Fe, les complexes organique
de Al (Bhfc ou Bfc), les oxydes hydrates de Fe (Bgfc) ou un melange d'oxydes de Fe et de Mn.

Horizon B podzolique - Horizon diagnostique defini par les proprietes morphologiques et chimiques
suivantes :

Morphologique

1. II a une epaisseur d'au moins 10 cm.

2. A l'etat humide, les materiaux ecrases sont de couleur noir ou de teinte de couleur soit 7,5YR
ou plus rouge, soit 10YR pres de la limite superieure, devenant plus jaune en profondeur. La
saturation de couleur est> 3 ou la luminosite de couleur est :'0:3.

3. L'accumulation de materiau amorphe est indiquee par des enrobements brun a noir sur cer-
taines particules miner ales ou par des microagregats brun a noir. De plus, Ie materiau semble
limoneux au toucher lorsqu'il est froth~ a l'etat trempe, a moins qu'il ne soit cimente.
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Chimique

II existe deux sortes d'horizons B podzoliques a differencier :

1. Si Ie contenu en Fe est tres bas, l'horizon B podzolique (Bh) doit €>tred'au moins 10 cm
d'epaisseur et avoir plus de 1 % de C organique, moins de 0,3 % de Fe extractible au
pyrophosphate et un rapport du C organique/Fe extractible au pyrophosphate:2: 20.

2. S'il Y a un contenu appreciable de Fe ainsi que d'AI, l'horizon B podzolique (Bf ou Bhf) doit
€>tred'au moins 10 cm d'epaisseur et avoir une teneur en C organique de plus de 0,5 %. II con-
tient:2: 0,6 % d'AI et de Fe extractibles au pyrophosphate pour des textures plus fines que Ie
sable et :2:0,4 % pour les sables (sable grossier a sable tres fin). Le rapport Al + Fe extractibles
au pyrophosphate/l'argile « 0,002 mm) est> 0,05. Le Fe extractible au pyrophosphate est
d'au moins 0,3 %, ou Ie rapport C organique/Fe extractible au pyrophosphate est < 20, ou les
deux a la fois.

Tous les horizons Bh, Bhf et Bf ne sont pas necessairement des horizons B podzoliques puisque ces
derniers doivent satisfaire a des exigences d'epaisseur alors que Bh, Bhf et Bf n'y sont pas soumis.

Horizon B solonetzique - Les horizons B solonetziques comprennent a la fois les horizons Bn et Bnt. lIs
possedent une structure primaire prismatique ou colonnaire qui se fractionne en une structure se-
condaire polyedrique; ces deux unites structurales ont une consistance dure a extremement dure a l'etat
see. Le rapport Ca echangeable/Na echangeable est ~ 10.

Horizon vertique- Voir la definition de «v».

Couche lithique - Une couche (R) de roc cansolide se trouvant dans les limites de la coupe temoin a
plus de 10 cm de la surface. La limite superieure d'une couche lithique s'appelle un contact lithique.

Mull-Humus fore stier zoogene constitue d'un melange homo gene de matieres organiques bien decom-
posees et de sol mineral a structure grumeleuse ou granulaire faisant une transition graduelle avec
l'horizon sous-jacent. A cause de l'activite de la microfaune fouisseuse (principalement des vers de
terre), les debris organiques partiellement decomposes ne s'accumulent pas en une couche distincte
(couche F) camme c'est Ie cas dans Ie mor et Ie moder. La teneur en matieres organiques varie de 5 a
25 % et Ie rapport C/N, est de 12 a 18. C'est un genre d'horizon Ah.

Horizons organiques

Les horizons organiques se rencontrent dans les sols organiques et ordinairement a la surface de sols
mineraux. On peut les rencontrer a n'importe quelle profondeur au-dessous de la surface, dans les sols
enterres ou enfouis sous des depots geologiques. lIs contiennent, en poids, plus de 17 % de C organique
(> 30 % de matiere organique). Ces horizons comprennent deux groupes : les horizons 0 (materiau de
tourbe) et les horizons L, F et H (materiau folique).

0- Horizon organique derive principalement de mousses, de joncs et de materiaux ligneux, qui se sub-
divise en sous-horizons de la fa<;on suivante :

Of - Horizon 0 consistant principalement en materiaux fibriques dont on peut facilement retracer
l'origine botanique. Un horizon fibrique (Of) contient en volume :2:40 % de fibres frottees et un indice
au pyrophosphate :2:5. Si Ie volume de fibres frottees est :2:75 %, Ie critere du pyrophosphate ne s'ap-
plique pas. La fibre est Ie materiau organique retenu sur un tamis de 100 mailles (0,15 mm), a l'ex-
ception des fragments de bois qui ne peuvent etre broyes a la main et dont la plus courte dimension
depasse 2 cm. La fibre frottee est celle qui reste apres avoir frotte un echantillon de la couche environ
10 fois entre Ie pouce et l'index. Le materiau fibrique est generalement classe d'apres l'echelle de
decomposition von Post, entre les classes 1 et 4. Les horizons fibriques peuvent €>trerepartis en trois
sortes : fennique - derive de joncs, de roseaux et de carex; silvique - derive de bois, de mousse
avec < 75 % du volume provenant d'especes de Sphagnum spp. et d'herbacees; et sphagnique derive
de mousses de sphaignes.

Om - Horizon 0 compose de materiau mesique, a un stage de decomposition intermediaire entre les
materiaux fibriques et humiques. Le materiau est partiellement altere a la fois physiquement et
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Materiau

Descripteur Fibrique Mesique Humique

Densite apparente (Mg m-3)
--

< 0,075 0,075 - 0,195 > 0,195

Porosite totale (% en vol.) > 90 90-85 < 85

Teneur en H20 (% en vol.) a 0,01 M Pa < 48 48 - 70 > 70

Conductivite hydraulique (cm h-1) >6 6 - 0,1 < 0, 1

biochimiquement. II ne rencontre pas les exigences d'un horizon humique ou d'un horizon fibrique.
II a une teneur en fibres frottees variant entre 10 a 40 % et a un indice au pyrophosphate de 3 a 5. Le
materiau mesique se place generalement dans les classe, 5 ou 6 dans l'echelle de decomposition von
Post.

Oh - Horizon 0 compose de materiau humique, a un stade avance de decomposition. De tous les
horizons 0, il a Ie plus bas contenu en fibres, la plus haute densite apparente et la plus faible capacite
de retention d'eau a saturation. II est tres stable et change tres peu physiquement et chimiquement
avec Ie temps, a moins qu'il ne soit draine. Cet horizon contient < 10 % de fibres frottees en volume
et i1 a un indice au pyrophosphate::::; 3. Dans l'echelle de decomposition von Post, Ie materiau
humique se situe d'habitude dans les classes ~ 7, rarement dans la classe 6.

Les methodes pour determiner les proprietes des materiaux mesiques et humiques sont decrites plus
loin, dans ce chapitre.

OeD - Terre coprogene, materiau limnique se trouvant dans certains sols organiques, il est depose
dans l'eau par des organismes aquatiques comme les algues ou derive de plantes aquatiques
immergees ou flottantes subsequemment modifiees par des animaux aquatiques.

L, F et H-Horizons organiques developpes principalement a partir de l'accumulation de feuilles, de
brindilles et de materiaux ligneux avec ou sans mousses comme composantes mineures, ils sont nor-
malement associes aux sols des hautes terres forestieres ayant un drainage imparfait ou plus see.

L - Horizon organique caracterise par une accumulation de matieres organiques dans lesquelles les
structures originales sont faciles a discerner.

F - Horizon organique caracterise par une accumulation de matiere organique partiellement decom-
posee. Certaines des structures originelles sont difficiles a reconnaitre. Le materiau peut avoir ete
partiellement fragmente par la faune du sol comme dans un moder, OUil peut former un tapis par-
tiellement decompose, infiltre par des hyphes fongiques, comme dans Ie mor.

H-Horizon organique caracterise par l'accumulation de matiere organique decomposee dans la-
quelle il est impossible de reconnaitre les structures originelles. Cet horizon differe du F par son
degre d'humification plus eleve, dli principalement a l'action d'organismes. II est frequemment
melange a des particules miner ales, principalement pres de son point de contact avec un horizon
mineral.

Couches et materiaux des sols organiques

Les materiaux fibriques, mesiques et humiques sont decrits comme Of, Om et Oh, respectivement.
Quelques proprietes physiques typiques des materiaux fibriques, mesiques et humiques sont presentees
ci-dessous (Boelter, 1969) :

Couche limnique-Formee d'une ou de plusieurs couches de terre copro gene (tourbe sedimentaire), de
terre de diatomee ou de marne, d'une epaisseur de 5 cm ou plus. A l'exception de quelques terres
coprogenes qui renferment plus de 30 % de matiere organique, la plupart de ces materiaux limniques
sont inorganiques.

La terre coprogene est composee de debris de plantes aquatiques modifiees par des animaux aqua-
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tiques. En suspension aqueuse, elle devient legerement visqueuse; elle est plastique mais non col-
lante; elle se retracte au sechage pour former des mottes difficiles a rehumidifier et qui ont souvent
tendance a se fissurer Ie long de plans horizontaux. Elle a peu ou pas de fragments vegetaux identi-
fiables a l'oeil nu, un indice au pyrophosphate 2 5 et une luminosite de couleur < 5, a l'etat sec. La
capacite d'echange cationique (CEC) est < 240 cmol.kg-1. Sa designation dans les descriptions
d'horizons est Oco.

La terre de diatomees est compo see principalement de coquilles silicieuses de diatomees. La matrice
initiale de cette terre non sechee a une luminosite de couleur de 4 :t I, qui change en sechant a la
couleur permanente des diatomees de gris pale a blanchatre. Les coquilles de diatomees peuvent
etre identifiees par l'examen au microscope (440 x). La terre de diatomees a un indice au pyrophos-
phate 2 5. Elle est frequemment de composition minerale plutot qu'organique. Dans les descriptions
d'horizons, elle est designee c.

La marne est composee de coquilles d'animaux aquatiques et de CaC03 precipite dans l'eau. A l'etat
humide, elle a une luminosite de couleur de 6 :t 1; elle fait effervescence au contact d'une solution
diluee HCI. La couleur de la matrice ne change generalement pas en sechant. La marne contient
trop peu de matiere organique pour qu'elle puisse enrober les particules de carbonates. Elle est
designee Ck dans les descriptions d'horizons.

Couche cumulique- Une ou plusieurs couches de materiaux miner ales dans les sols organiques. S'il y a
plusieurs couches, leurs epaisseurs combinees sont de plus de 5 cm; s'il n'y a qu'une couche, elle est de 5
a 30 cm d'epaisseur. Une couche minerale continue de plus de 30 cm d'epaisseur, dans l'etage interme-
diaire ou inferieur, s'appelle une couche terrique.

Couche terrique-Substrat mineral non consoli de n'etant pas superpose a de la matiere organique, ou a
une couche miner ale « 17 % de C organique) non consolidee, continue, de plus de 30 cm d'epaisseur,
dans les etages intermediaire ou inferieur recouvrant de la matiere organique, a moins de 1,6 m de la
surface.

Couche lithique- Une couche (R) de roc consolide se trouvant entre 10 et 160 cm de la surface des sols
organiques.

Couche hydrique-Couche d'eau s'etendant depuis une profondeur minimale de 40 cm sous la surface
organique jusqu'a une profondeur de plus de 1,6 m.

Essais en vue de distinguer les couches organiques

Fibre froth~e et non froth~e. Voir les methodes 2,81 et 2,82 dans Ie Manuel de methodes d'echantillonnage et
d'analyse des sols (McKeague, 1978).

Indice au pyrophosphate. Introduire 1 g de pyrophosphate de sodium dans un petit contenant de plas-
tique avec bouchon visse, ajouter 4 ml d'eau et agiter. Avec une seringue, mesurer un echantillon de
5 cm3 de materiau organique humide comme decrit dans la methode 2,81 et Ie placer dans Ie contenant
de plastique. Agiter et laisser reposer toute la nuit. Le jour suivant, bien melanger l'echantillon et, en
utilisant des pincettes, introduire Ie bout d'une bande de papier chromatographique d' environ 5 cm de
long verticalement dans la suspension. Serrer Ie bouchon en place pour eviter l'evaporation et laisser la
bande de papier dans la suspension jusqu'a ce qu'elle soit humidifiee jusqu'au sommet. Avec des
pincettes, enlever la bande de papier, couper et enlever la partie salie et eponger Ie reste de la bande
avec du papier absorbant. Lire la luminosite et la saturation de couleur de la bande de papier en utilisant
un bon eclair age et en regard ant la bande a travers les trous de la charte Munsell. L'indice au pyrophos-
phate est la difference entre la luminosite et la saturation de couleur de la bande de papier, observee sur
la charte Munsell.

Echelle de decomposition de von Post

Cet essai sur Ie terrain consiste a presser un echantillon de materiau organique tenu a l'interieur de la
main fermee et d' observer la couleur de la solution qui s'echappe entre les doigts, la nature des fibres et
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la proportion de l'echantillon original qui reste dans la main. Les 10 classes de cette echelle se definissent
comme suit:

1- Non decompose: structure des plantes non alteree; donne de l'eau claire de couleur legerement
brun jaumltre.

2 - A peu pres pas decompose: structure des plantes distincte; donne de l'eau claire de couleur legere-
ment brun jaunatre.

3 - Tres faiblement decompose: structure des plantes distincte; donne distinctement de l'eau brune
troublee; aucune substance de la tourbe ne passe entre les doigts; Ie residu n'est pas detrempe.

4- Faiblement decompose: structure des plantes distincte; donne de l'eau tres trouble; aucune sub-
stance de la tourbe ne s'echappe entre les doigts, residu plut6t detrempe.

5 - Moderement decompose: structure des plantes encore claire mais devenant indistincte; donne de
l'eau brune tres trouble; un peu de tourbe s'echappe entre les doigts; residu tres detrempe.

6 - Fortement decompose: la structure des plantes plut6t indistincte mais plus claire dans Ie residu
ecrase que dans la tourbe originelle; environ un tiers de la tourbe s'echappe entre les doigts; Ie
residu est fortement detrempe.

7- Fortement decompose: structure des plantes indistincte mais encore reconnaissable; environ la
moitie de la tourbe s'echappe entre les doigts.

8 - Tres fortement decompose : structure des plantes tres indistincte; environ les deux tiers de la tourbe
s'echappent entre les doigts; Ie residu consiste presque entierement en residus resistants comme les
fibres de racines et de bois.

9-Presque completement decompose: structure des plantes peu reconnaissable; presque toute la
tourbe s'echappe entre les doigts.

10-Completement decompose: structure des plantes non reconnaissable, toute la tourbe s'echappe
entre les doigts.

Regles concernant la designation des horizons et des couches

1. Les lettres majuscules A, B et 0 ne peuvent pas etre utilisees seules pour les horizons dans les
descriptions de pedon, mais elles doivent etre accompagnees de suffixes minuscules (p. ex. Ah, Bf ou
Om), indiquant l'appreciation de la nature de la modification subie par l'horizon a partir du materiau
parental. Les designations des horizons et des couches L, F, H, R et W peuvent etre employees seules
et la designation de l'horizon C peut aussi etre utili see seule, excepte si Ie materiau est affecte par des
conditions de reduction (Cg), de cimentation (Cc), de salinite (Cs ou Csa) au par la presence de car-
bonates (Ck ou Cca), ou d'un pergelisol (Cz).

2. A moins de specifications contraires, les suffixes minuscules additionnels indiquent une au plusieurs
caracteristiques supplementaires en sus de celles de l'horizon principal defini. Par exemple, Ie sym-
bole Btg indique, qu'en plus de l'argile illuviale dans l'horizon B, il Y a aussi evidence de forte gleyifi-
cation. Certaines combinaisons ne sont pas utilisees, comme Bmj. Dans certains cas, comme pour Bgf
et Bhf, la combinaison des suffixes a une signification specifique qui differe de la somme des deux
suffixes utilises separement.

3. Taus les horizons, excepte A et B et B et A, peuvent etre subdivises verticalement avec des suffixes de
chiffres arabes consecutifs. La subdivision la plus pres de la surface porte Ie chiffre 1 et chaque subdi-
vision successive est indiquee par ordre numerique vers Ie bas, 2, 3, etc. Cette convention est suivie,
selon que les subdivisions d'horizons sont ou non interrompues par un horizon de caractere dif-
ferent. Par exemple, la subdivision suivante d'horizons serait acceptable: Ael, Bf, Ae2, Btl, Bt2, Cl,
C2. Dans certains cas, il peut etre utile, pour fins d'echantillonnage, de subdiviser un simple horizon
comme dans l'exemple suivant : Bml-l, Bml-2, Bml-3.

4. Les chiffres romains precedant la designation principale d'horizon au de couche (A, B et C) indiquent
des discontinuites lithologiques a l'interieur au au-dessous du solum. Le premier materiau n'est pas
numerote car Ie chiffre romain I est sous-entendu, Ie deuxieme materiau contrastant est numerote II
et les autres, III, IV et ainsi de suite, du haut vers Ie bas. Ainsi, une sequence pourrait se presenter
comme suit, de la surface en descendant: Ah, Bm, IIBm, IICca, lICk, IIICk.

23



La discontinuite lithologique est due, soit au mode de deposition marque par l'existence de textures
fortement contrastantes (difference d'au moins deux classes de texture), soit a la composition
mineralogique qui revele une difference dans Ie materiau a partir duquelles horizons se sont formes.
Ces matt'.riaux contrastants sont Ie resultat de deposition geologique plutOt que d'un processus
pedogenetique.

Une modification du contenu en argile dans un horizon Bt (texture du B) ne revele pas une difference
dans Ie materiau parental. En revanche, la presence de graviers ou une variation des proportions entre
les diverses fractions de sable, suggere normalement une difference dans les materiaux parentaux. On
n'aurait pas normalement besoin d'un chiffre romain different pour designer un sol enfoui etant donne
qu'on devrait deja utiliser Ie symbole (b) pour Ie sol enfoui. Une ligne de pierres rend generalement
necessaire l'emploi d'un autre chiffre romain. On presume alors que Ie materiau recouvrant cette ligne a
ete transporte. Si ce transport est attribuable au vent ou a l'eau, il est vraisemblable qu'il y ait eu triage
selon la taille des particules pendant Ie transport.

On considere que tous les horizons 0, qui se sont developpes a partir de materiaux de tourbe dans un
milieu humide, resultent d'un seul mode de deposition. Le meme principe vaut pour les horizons L, F et
H qui se sont developpes a partir de materiaux foliques dans un ecosysteme fore stier. Ces horizons (0,
L, F et H) ne doivent pas etre consideres comme couches contrastantes, meme si leurs compositions
botaniques ou leurs degres de decomposition different.

I1 n'est pas toujours necessaire d'utiliser des chiffres romains pour distinguer des horizons fortement
contrastants. C'est Ie cas lorsque Ie symbole d'horizon marque deja la difference. Par exempIe, aucun
chiffre romain n'est necessaire si un sol se compose de materiaux de tourbe compris entre une couche de
materiau folique au-dessus et une couche de sol mineral (p. ex. L, F, am, Oh, C) en-dessous ou si un sol
mineral possede une couche superficielle folique ou tourbeuse (p. ex. L, F, Bm, Be, c; ou am, Ahg, Cg).

5. Pour les horizons de transition, seulement les lettres majuscules sont utilisees comme suit:
Si la transition est graduelle, on emploie AB, BC, etc.
Si la transition montre une interpenetration, on utilise A et B, B et e, etc.

La dominance des horizons dans une zone de transition peut etre montree par l' ordre de designation de
l'horizon, par exemple AB ou BA, etc. Dans certains cas, on peut ajouter des suffixes minuscules egale-
ment, p. ex. ABg, ABgj, etc.

6. Les designations pour les horizons diagnostiques doivent etre faites en suivant la sequence indiquee
dans les definitions d'horizons, p. ex. Ahe, et non Aeh.

7. Lorsque jest utilise, Ie ou les suffixes qu'il modifie sont inscrits apres les autres suffixes d'horizons,
p. ex. Btnj, Bn~, Bfj~, Bfcjgj.

Bien que les definitions aient ete donnees pour tous les symboles d'horizons, toutes les combinaisons
possibles de designation d'horizons n'ont pas ete couvertes et tous les horizons ayant la meme designa-
tion n'ont pas necessairement des proprietes identiques. C'est pourquoi les descriptions d'horizons sont
necessaires.

Besoin de definitions precises pour les horizons et les couches

Dans bien des cas, les definitions des horizons du sol peuvent sembler presque pedantesquement speci-
fiques. Par exemple, Ie suffixe « t » indique un horizon enrichi en argile silicatee. Cependant, un horizon
Bt doit avoir un contenu en argile depassant celIe de l'horizon eluvial superieur d'apres des contenus
specifiques selon la texture. Par exemple, si la teneur en argile du Ae est de 10 %, celIe du Bt doit etre
213 %; si la teneur en argile du Ae est de 40 %, celIe du Bt doit etre 248 %. De plus un horizon Bt doit
aussi avoir une profondeur qui rencontre les limites specifiees et des enrobements argileux sur la surface
des peds ou de l'argile orientee dans certains pores.

Certains horizons B qui sont legerement enrichis d'argile silicatee ne sont pas des horizons Bt, par
exemple, prenons les deux pedons X et Y ayant les teneurs en argile suivantes : X : Ae - 20 %, B - 22 %,
C - 21 %; Y: Ae - 20 %, B - 25 %, C - 21 %. S'il n'y a pas de discontinuite de materiau parental dans

24



aucun des deux pedons, si tous deux ont des horizons B de plus de 5 cm d'epaisseur avec des enrobe-
ments argileux sur la surface des peds, l'horizon B du pedon Y est un Bt, mais celui de pedon X ne l'est
pas. Les deux pedons seraient probablement tres semblables s'ils etaient derives d'un materiau sem-
blable dans une meme region. Mais ils seraient classes dans des ordres de sols differents (luvisolique et
brunisolique) parce que l'un a un Bt et l'autre n'en a pas. Cependant, la difference de teneur en argile des
horizons B n'est que de 3 % et il peut provenir d'une erreur analytique. Si les descriptions des pedons
n'indiquaient aucune difference dans Ie developpement des horizons B, on verifierait les donnees de la
granulometrie. Dans la plupart des cas, les enrobements argileux seraient plus epais et plus continus
dans l'horizon B du pedon Y que dans celui du pedon X.

Du point de vue du prospecteur des sols de la region, les pedons X et Y sont des sols tres sembI abIes qui
appartiennent a la meme classe, meme au niveau de la serie de sols et surement au niveau de l'ordre de
sols. Cependant, du point de vue du taxonomiste des sols dont la fonction est d'ordonner l'information
sur la population des sols du pays, l'attribution d'ordres de sols differents aux pedons X et Y est une
consequence inevitable, pour deux raisons. Les sols se presentent avec un continuum de proprietes et
des limites specifiques sont donc essentielles pour que la taxonomie des sols soit appliquee de fa<;on uni-
forme par les utilisateurs du systeme. La classification des pedons X et Y, dans des ordres de sols dif-
ferents, n'implique en rien que les interpretations, pour les utilisations de ces sols, doivent etre dif-
ferentes ou que de tels pedons doivent etre delimites separement sur la carte. Ceci depend du patron de
distribution des pedons Y et X et de l'echelle de la cartographie. L'indication que Ie pedon X n'a pas
d'horizon Bt et que Ie pedon Y en a, dit simplement aux pedologues que les deux horizons B ont des
proprietes qui les placent de chaque cote d'une ligne artificielle a travers Ie continuum de proprietes
indiquant Ie developpement d'un horizon enrichi d'argile silicatee. Les alternatives de specifier vague-
ment les limites des horizons diagnostiques, ou de s'en remettre aux jugements individuels, ne peuvent
mener qu'a la confusion, lorsqu'il s'agit d'organiser l'information sur les sols a travers tout Ie pays.

Les definitions des horizons specifiques sont basees sur la generalisation des proprietes des horizons de
sols reels qui sont reconnues comme etant representatives des principales classes de sols et qui refletent
les sortes et les degres de developpement des sols. Les caracteristiques sont autant que possible fondees
sur des proprietes observables sur Ie terrain ou facilement mesurables. Ces definitions d'horizons sont
sujettes a modification au fur et a mesure que la connaissance des sols s'ameliore et que les concepts
changent. Certains horizons de sol sont inadequatement definis, du a des connaissances insuffisantes.
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Chapitre 3

Esquisse du systeme
et cles pour la classification d'un pedon
Esquisse du systeme
Le systeme canadien de classification des sols aux niveaux de l'ordre, du grand groupe et du sous-
groupe de sols est ordonne de fa<;on alphabetique, d'apres Ie nom des ordres de sols. L'abreviation
designant Ie sous-groupe de sols, suit celui-ci.

Ordre
Brunisolique

Grand groupe

Brunisol melanique

Brunisol eutrique

Brunisol sombrique

Brunisol dystrique

Chernozemique Chernozem brun

Chernozem brun fonce

Sous-groupe
Brunisol melanique orthique BML.OR
Brunisol melanique eluvie BML.EL
Brunisol melanique gleyifie BML.GL
Brunisol melanique eluvie gleyifie BML.ELGL

Brunisol eutrique orthique BEU.OR
Brunisol eutrique eluvie BEU.EL
Brunisol eutrique gleyifie BEU.GL
Brunisol eutrique eluvie gleyifie BEU.ELGL

Brunisol sombrique orthique BSM.OR
Brunisol sombrique eluvie BSM.EL
Brunisol sombrique durique BSM.DU
Brunisol sombrique gleyifie BSM.GL
Brunisol sombrique eluvie gleyifie BSM.ELGL

Brunisol dystrique orthique BDY.OR
Brunisol dystrique eluvie BDY.EL
Brunisol dystrique durique BDYDU
Brunisol dystrique gleyifie BDY.GL
Brunisol dystrique eluvie gleyifie BDY.ELGL

Chernozem brun orthique CHBN.OR
Chernozem brun regosolique CHBN.RQ
Chernozem brun calcaire CHBN.CA
Chernozem brun eluvie CHBN.EL
Chernozem brun solonetzique CHBN.5Q
Chernozem brun vertique CHBN.VQ
Chernozem brun gleyifie CHBN.GL
Chernozem brun regosolique gleyifie CHBN.RQGL
Chernozem brun calcaire gleyifie CHBN.CAGL
Chernozem brun eluvie gleyifie CHBN.ELGL
Chernozem brun solonetzique gleyifie CHBN.5QGL
Chernozem brun vertique gleyifie CHBN.VQGL

Chernozem brun fonce orthique CHBF.OR
Chernozem brun fonce regosolique CHBF.RQ
Chernozem brun fonce calcaire CHBF.CA
Chernozem brun fonce eluvie CHBF.EL
Chernozem brun fonce solonetzique CHBF.SQ
Chernozem brun fonce vertique CHBF.VQ
Chernozem brun fonce gleyifie CHBF.GL
Chernozem brun fonce regosolique gleyifie CHBF.RQGL
Chernozem brun fonce calcaire gleyifie CHBF.CAGL
Chernozem brun fonce eluvie gleyifie CHBF.ELGL
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Ordre

Cryosolique

Gleysolique

28

Grand groupe

Chernozem noir

Chernozem gris fonce

Cryosol turbique

Cryosol statique

Cryosol organique

Gleysolluvique

Sous-groupe
Chernozem brun fonce solonetzique gleyifie CHBFSQGL
Chernozem brun fonce vertique gleyifie CHBFVQGL

Chernozem noir orthique CHNROR
Chernozem noir regosolique CHNRRQ
Chernozem noir calcaire CHNRCA
Chernozem noir eluvie CHNREL
Chernozem noir solonetzique CHNRSQ
Chernozem noir vertique CHNRVQ
Chernozem noir gleyifie CHNRGL
Chernozem noir regosolique gleyifie CHNRRQGL
Chernozem noir calcaire gleyifie CHNRCAGL
Chernozem noir eluvie gleyifie CHNRELGL
Chernozem noir solonetzique gleyifie CHNRSQGL
Chernozem noir vertique gleyifie CHNRVQGL

Chernozem gris fonce orthique CHGF.OR
Chernozem gris fonce regosolique CHGF.RQ
Chernozem gris fonce calcaire CHGF.CA
Chernozem gris fonce solonetzique CHGF.SQ
Chernozem gris fonce vertique CHGF.VQ
Chernozem gris fonce gleyifie CHGF.GL
Chernozem gris fonce regosolique gleyifie CHGF.RQGL
Chernozem gris fonce calcaire gleyifie CHGF.CAGL
Chernozem gris fonce solonetzique gleyifie CHGF.SQGL
Chernozem gris fonce vertique gleyifie CHGF.VQGL

Cryosol turbique eutrique orthique CRTD.EUOR
Cryosol turbique dystrique orthique CRTD.DYOR
Cryosol turbique eutrique brunisolique CRTU.EUBQ
Cryosol turbique dystrique brunisolique CRTU.DYBQ
Cryosol turbique gleysolique CRTU.GQ
Cryosol turbique regosolique CRTU .RQ
Cryosol turbique eutrique histique CRTD.EUHI
Cryosol turbique dystrique histique CRTUDYHI
Cryosol turbique regosolique histique CRTD.RQHI

Cryosol statique eutrique orthique CRST.EUOR
Cryosol statique dystrique orthique CRST.DYOR
Cryosol statique eutrique brunisolique CRST.EUBQ
Cryosol statique dystrique brunisolique CRST.DYBQ
Cryosol statique luvisolique CRST.LQ
Cryosol statique gleysolique CRST.GQ
Cryosol statique regosolique CRST.RQ
Cryosol statique eutrique histique CRST.EUHI
Cryosol statique dystrique histique CRST.DYHI
Cryosol statique regosolique histique CRST.RQHI

Cryosol organique fibrique CROG.FI
Cryosol organique mesique CROG.ME
Cryosol organique humique CROG.HU
Cryosol organique fibrique terrique CROG.FITE
Cryosol organique mesique terrique CROG.METE
Cryosol organique humique terrique CROG.HUTE
Cryosol organique glacique CROG.GA

Gleysolluvique vertique GLQ.VQ
Gleysolluvique solonetzique GLQ.5Q
Gleysolluvique fragique GLQ.FR
Gleysolluvique humique GLQ.HU
Gleysolluvique ferrique GLQ.FE
Gleysolluvique orthique GLQ.OR



Ordre

Luvisolique

Organique

Grand groupe

Gleysol humique
Sous-groupe
Gleysol humique vertique GHU.VQ
Gleysol humique solonetzique GHUSQ
Gleysol humique ferrique GHU.FE
Gleysol humique orthique GHU.OR
Gleysol humique regosolique GHU.RQ

Gleysol vertique G.VQ
Gleysol solonetzique GSQ
Gleysol ferrique GFE
Gleysol orthique GOR
Gleysol regosolique GRQ

Luvisol brun gris orthique LBROR
Luvisol brun gris brunisolique LBRBQ
Luvisol brun gris podzolique LBRPQ
Luvisol brun gris vertique LBRVQ
Luvisol brun gris gleyifie LBRGL
Luvisol brun gris brunisolique gleyifie LBRBQGL
Luvisol brun gris podzolique gleyifie LBRPQGL
Luvisol brun gris vertique gleyifie LBRVQGL

Luvisol gris orthique LGS.OR
Luvisol gris fonce LGS.FE
Luvisol gris brunisolique LGS.BQ
Luvisol gris podzolique LGS.PQ
Luvisol gris solonetzique LGSSQ
Luvisol gris fragique LGS.FR
Luvisol gris vertique LGS.VQ
Luvisol gris gleyifie LGS.GL
Luvisol gris fonce gleyifie LGS.FEGL
Luvisol gris brunisolique gleyifie LGS.BQGL
Luvisol gris podzolique gleyifie LGS.PQGL
Luvisol gris solonetzique gleyifie LGSSQGL
Luvisol gris fragique gleyifie LGS.FRGL
Luvisol gris vertique gleyifie LGS.vQGL

Fibrisol typique F.TY
Fibrisol mesique F.ME
Fibrisol humique F.HU
Fibrisollimnique F.LM
Fibrisol cumulique F.CU
Fibrisol terrique F.TE
Fibrisol mesique terrique F.METE
Fibrisol humique terrique F.HUTE
Fibrisol hydrique F.HY

Mesisol typique M.TY
Mesisol fibrique M.FI
Mesisol humique M.HU
Mesisollimnique M.LM
Mesisol cumulique M.CU
Mesisol terrique M.TE
Mesisol fibrique terrique M.FITE
Mesisol humique terrique M.HUTE
Mesisol hydrique M.HY

Humisol typique H.TY
Humisol fibrique H.FI
Humisol mesique H.ME
Humisollimnique H.LM
Humisol cumulique H.CU
Humisol terrique H.TE

Gleysol

Luvisol brun gris

Luvisol gris

Fibrisol

Mesisol

Humisol
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Ordre

Podzolique

Podzol

Regosolique

Soionetzique

30

Grand groupe

Folisol

Podzol humique

Podzol ferro-humique

humo-ferrique

Regosol

Regosol humique

Solonetz

Solonetz solodise

Sous-groupe
Humisol fibrique terrique H.FITE
Humisol mesique terrique H.METE
Humisol hydrique H.HY

FoUsol hemique FO.HE
Folisol humique FO.HU
Folisollignique FO.LI
Folisol histique FO.HI

Podzol humique orthique PHU.OR
Podzol humique a ortstein PHU.OT
Podzol humique placique PHU.PL
Podzol humique durique PHUDU
Podzol humique fragique PHU.FR

Podzol ferro-humique orthique PFH.OR
Podzol ferro-humique a ortstein PFH.OT
Podzol ferro-humique placique PFH.PL
Podzol ferro-humique durique PFH.DU
Podzol ferro-humique fragique PFH.FR
Podzol ferro-humique luvisolique PFH.LQ
Podzol ferro-humique sombrique PFH.sM
Podzol ferro-humique gleyifie PFH.GL
Podzol ferro-humique a ortstein gleyifie PFH.OTGL
Podzol ferro-humique sombrique gleyifie PFH.sMGL

Podzol humo-ferrique orthique PHF.OR
Podzol humo-ferrique a ortstein PHF.OT
Podzol humo-ferrique placique PHF.PL
Podzol humo-ferrique durique PHF.DU
Podzol humo-ferrique fragique PHF.FR
Podzol humo-ferrique luvisolique PHF.LQ
Podzol humo-ferrique sombrique PHF.sM
Podzol humo-ferrique gleyifie PHF.GL
Podzol humo-ferrique a ortstein gleyifie PHF.OTGL
Podzol humo-ferrique sombrique gleyifie PHF.SMGL

Regosol orthique ROR
Regosol cumulique RCU
Regosol gleyifie RGL
Regosol cumulique gleyifie RCUGL

Regosol humique orthique RHU.OR
Regosol humique cumulique RHU.CU
Regosol humique gleyifie RHU.GL
Regosol humique cumulique gleyifie RHU.CUGL

Solonetz brun S.BN
Solonetz brun fonce S.BF
Solonetz noir S.NR
Solonetz alcalin S.AL
Solonetz brun gleyifie S.BNGL
Solonetz brun fonce gleyifie S.BFGL
Solonetz noir gleyifie S.NRGL

Solonetz solodise brun SSE.BN
Solonetz solodise brun fonce SSE.BF
Solonetz solodise noir SSE.NR
Solonetz solodise gris fonce SSE.GF
Solonetz solodise gris SSE.GS
Solonetz solodise brun gleyifie SSE.BNGL
Solonetz solodise brun fonce gleyifie SSE.BFGL
Solonetz solodise noir gleyifie SSE.NRGL



Ordre Grand groupe So us-groupe

Salanetz saladise gris fance gleyifie SSE.GFGL
Salanetz saladise gris gleyifie SSE.GSGL

Salad brun SO.BN
Salad brun fance SO.BF
Salad nair SO.NR
Salad gris fance SO.GF
Salad gris SO.GS
Salad brun gleyifie SO.BNGL
Salad brun fance gleyifie SO.BFGL
Salad nair gleyifie SO.NRGL
Salad gris fance gleyifie SO.GFGL
Salad gris gleyifie SO.GSGL

Salanetz vertique brun SVQ.BN
Salanetz vertique brun fance SVQ.BF
Salanetz vertique nair SVQ.NR.
Salanetz vertique brun gleyifie SVQ.BNGL
Salanetz vertique brun fance gleyifie SVQ.BFGL
Salanetz vertique nair gleyifie SVQ.NRGL

Vertisal arthique VOR
Vertisal gleyifie VGL
Vertisal gleysalique VGC

Vertisal humique arthique VHD.OR
Vertisal humique gleyifie VHD.GL
Vertisal humique gleysalique VHU.GC

Salad

Salanetz vertique

Vertisolique Vertisal

Vertisal humique

Des phatas de quelques profils de saus-groupes de sals sant presentees aux figures 4 a 27.
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Comment dasser un pedon

La classe taxonomique d'un pedon peut etre
determinee en utilisant les cles de ce chapitre et
les definitions des autres chapitres. L'utilisation
des cles exige une connaissance de la definition
des horizons de sol et de la terminologie des sols
presentee dans cette publication. Les definitions
de termes concernant Ie pedoclimat sont presen-
tees au Chapitre 14.

Des cles pour les ordres, les grands groupes et les
sous-groupes de sols sont presentees dans ce
chapitre. Les definitions completes de chaque
ordre, grand groupe et sous-groupe de sols sont
presentees dans les chapitres des ordres de sols
individuels. Toutes les cles sont arrangees de
fa<;on systematique et basees sur des criteres dia-
gnostiques de sol. Les cles pour les familles et les
series de sols ne sont pas presentees dans cette
publication. Cependant, les caracteristiques de
differenciation des familles de sols sont presen-
tees au Chapitre 14. Le Centre de recherches de
l'Est sur les cere ales et oleagineux (CRECO), situe
a Ottawa, maintient a jour une liste des series de
sols approuvees dans Ie SISCan : Dossier des
noms de sols du Canada.

Void la fa<;on de proceder pour classifier un
pedon dans les cles de classification:

1. Faire une coupe vertic ale a travers Ie pedon,
decrire ses horizons, prendre les echantillons
appropries si la designation de certains hori-
zons a besoin d'etre verifiee par des analyses
de laboratoire. Dans certains cas, Ie classement
final doit attendre les resultats de laboratoire.

2. Etudier la cle des ordres de sols de ce chapitre
et choisir Ie premier ordre de sols de la cle qui
parait inclure Ie pedon concerne.

Cle des ordres de sols

3. Aller a la page appropriee et verifiez que la
definition de l'ordre de sols comprend Ie
pedon concerne. Ensuite, utiliser la cle des
grands groupes de sols (page 40) et choisir
celui approprie.

4. Aller a la page appropriee et verifiez que la
definition du grand groupe de sols comprend
Ie pedon concerne. Ensuite, utiliser la cle des
sous-groupes de sols (page 41) et choisir celui
approprie.

5. Aller a la page mentionnee et verifiez que la
definition du sous-groupe de sols comprend Ie
pedon concerne.

6. Pour classer Ie pedon au niveau de la famille
de sols, aller au Chapitre 14 et choisir la desi-
gnation de famille de sols qui s'applique, p. ex.
loameux, mixte, mince, adde, froid, humide.

7. Pour classer Ie pedon au niveau de la serie de
sols, se referer a une etude pedologique
recente de la region concernee ou consulter Ie
correlateur des sols de la province ou du terri-
toire a l' etude.

Ceux qui sont familiers avec la taxonomie cana-
dienne des sols et avec les sols de la region a l'etude
n'ont generalement pas besoin de suivre cette
methode iterative detaillee. Cependant, meme les
pedologues experimentes doivent parfois attendre
les donnees du laboratoire avant de classer cer-
tains pedons. Padois, les usagers du systeme ren-
contreront des pedons qui ne semblent entrer dans
aucune des classes taxonomiques de sols definies.
Si Ie pedon represente une etendue importante
(c.-a-d. plus de 800 ha), decrire soigneusement Ie
pedon, prendre des echantillons pour analyses au
laboratoire, indiquer les proprietes qui font qu'il
est difficile de Ie classer taxonomiquement et
transmettre l'information au correlateur des sols
de province ou du territoire concerne.

A. Sols qui ont un pergelisol a moins de 1 m de la surface du sol ou a moins de 2 m si fortement
cryoturbes lateralement dans la couche active. Ordre cryosolique, p. 77

B. Autresols qui:
1. ant des horizons organiques (> 17 % en poids de C organique) s'etendant de la surface du sol

a une des profondeurs suivantes :
a. A une profondeur de 60 cm ou plus, lorsque la couche de surface est composee de materiau

fibrique (Of) ayant une densite apparente < 0,075 g cm-3.
b. A une profondeur de 40 cm ou plus, lorsque la couche de surface est un materiau mesique

ou humique (am ou Oh) ayant une densite apparente ~ 0,075 g cm-3.
c. A une profondeur superieure a 40 cm si seuls des materiaux foliques (L, F et H) sont

presents ou a au moins une profondeur de 10 cm, s'il repose sur un materiau fragmentaire
ou sur un contact lithique. Une couche de materiaux foliques doit etre deux fois plus epaisse
que la couche de sol mineral, si celle-d fait moins de 20 cm d'epaisseur.
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ou

2.Ont un ou plusieurs horizons ou couches minerales a moins de 40 cm de la surface du sol, en
plus des horizons organiques (0) comme suit :

a. Si un horizon ou une couche du sol minerale de moins de 40 cm d' epaisseur se trouve a la
surface du sol, Ie ou les horizons organiques doivent avoir une epaisseur totale d'au moins
40cm

b. Si un ou des horizons ou couches minerales se trouvent a moins de 40 cm de la surface du
sol, Ie materiau organique doit occuper plus de 40 cm des 80 cm superieurs de la coupe
temoin.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Ordre organique, p. 101

C. Autres sols qui ont a la fois un horizon avec des faces de glissement et un horizon vertique, dont la
partie superieure est a moins de 1 m de la surface du sol mineral. . . . Ordre vertisolique, p. 137

D. Autres sols qui ont un horizon B podzolique et qui n'ont pas d'horizon Bt a moins de 50 cm de
la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Ordre podzolique, p. 111

E. Autres sols qui sont satures d'eau et soumis a des conditions reductrices, so it continuellement,
soit durant certaines periodes de l'annee, comme indique par des observations directes de la
nappe phreatique et de l'etat d'oxydo-reduction, ou par l'une des caracteristiques
morphologiques suivantes du sol mineral a moins de 50 cm sous la surface:

1. Pour tous les materiaux de sols, a l'exception des materiaux rouge (teinte de couleur de 5YR
ou plus rouge et dont la teinte se decolore lentement lors du traitement du sol au dithionite)

a. Saturations de couleur de 1 ou moins, sans marbrures, a la surface des peds ou dans la
matrice s'il n'y a pas de peds, dans les materiaux qui developpent des saturations plus
elevees lorsqu'il y a des conditions d'oxydation.

b. Saturations de couleur de 2 ou moins, dans les teintes de couleur de 10YR et 7,5 YR, a la
surface des peds ou dans la matrice s'il n'y a pas de peds, accompagnees de marbrures
marquees.

c. Saturations de couleur de 3 ou moins, dans les teintes de couleur plus jaune que 10YR, a la
surface des peds ou dans la matrice s'il n'y a pas de peds, accompagnees de marbrures
marquees.

d. Teintes de couleur plus bleu que 10Y, avec ou sans marbrures a la surface des peds ou dans
la matrice s'il n'y a pas de peds.

2. Pour les materiaux de sols rouge (teintes de couleur de 5YR ou plus rouge et dont la teinte se
decolore lentement lors du traitement du sol au dithionite).

a. Marbrures distinctes ou marquees, d'au moins 1 mm de diametre, qui occupent au moins
2 % d'une couche de 10 cm d' epaisseur expo see, non derangee artificiellement. . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Ordre gleysolique, p. 85

F. Autres sols qui ont un horizon B solonetzique. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Ordre solonetzique, p. 127

G. Autres sols qui ont un horizon A chernozemique et qui ne presentent aucune des horizons
suivants :

1. Pas d'horizon Ae.

2. Un horizon Ae faiblement exprime (Aej) ayant a l'etat sec une luminosite de couleur < 5.

3. Un horizon Ae plus mince que l'horizon Ah ou Ap sus-jacent qui ne semble pas etre eluvie.

4. Un horizon Ae ne depassant pas 5 cm d'epaisseur, si Ie A chernozemique est eluvie (Ahe), tel
qu'indique par les raies et taches gris lorsque Ie sol est sec. . . . . . Ordre chernozemique, p. 63

H. Autres sols qui ont un horizon Bt . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Ordre luvisolique, p. 93

I. Autres sols qui ont un des horizons suivants Bm, Btj ou Bfj ~ 5 cm d'epaisseur. . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Ordre brunisolique, p. 55

J. Autres sols. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Ordre regosolique, p. 123
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D.

OA.

DB.

DC

E.

EA.

EB.

EC

F.
FA.
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Cle des grands groupes de sols

A.
AA.

Ordre cryosolique

Sols cryosoliques qui sont formes principalement dans des materiaux
organiques et qui ont du pergelisol a moins de 1 m de la surface. . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol organique, p. 83

Autres sols cryosoliques qui sont formes dans un materiau mineral, qui
presentent des signes evidents de cryoturbation et qui ont du pergelisol a
moins de 2 m de la surface . . . . . . . . . . . 000 . . . 0 . 0 . . . 00 . . . . 0 . Cryosol turbique, p. 78

Autres sols cryosoliques qui sont formes dans un materiau mineral, qui ne
presentent pas de signes evidents de cryoturbation et qui ont du pergelisol a
moins de 1 m de la surface . . 0 0 0 . . . . . 0 . . . . . 0 . . . . 0 0 . . . . 0 . . . Cryosol statique, p. 81

AB.

AC

B.
BA.

Ordre organique
Sols organiques qui sont formes principalement dans des materiaux
organiques des hautes terres (foliques), generalement d'origine forestiere et
qui sont rarement satures en eau . . . . . 00. . . . 0. . . . 00. . . . 0. . . . . 0. . . . . Folisol, p. 109

Autres sols organiques qui sont formes dans des materiaux organiques qui
sont a un stage de decomposition peu avance et qui ont un etage intermediaire
a dominance fibrique . . 0 . . . . . 0 . 0 . . . . 0 0 . . . . 0 . . . . . . . . 0 . . . . . 0 . . . 0 . 0 Fibrisol, po 104

Autres sols organiques qui sont formes dans des materiaux organiques, qui sont
a un stage de decomposition intermediaire et qui ont un etage intermediaire a
dominance mesique. . . 0 0 . . . . 0 . . . . . . . 0 . . . . . 0 . . . . 0 0 . . . . 0 0 . . . . . 0 . . Mesisol, p. 106

Autres sols organiques qui sont formes dans des materiaux organiques, qui
sont a un stage de decomposition tres avance et qui ont un etage intermediaire
a dominance humique. 0 . . . . 0 0 . 0 . . . 0 . 0 . . . . 0 0 . . . . 0 . . . . . 0 0 . . . . 0 0 . Humisol, po 107

BB.

BC

BOo

C.
CA.

Ordre vertisolique

Sols vertisoliques qui ont une luminosite de couleur, a l' etat sec, ~ 3,5, si bien
a imparfaitement draines, ou un horizon Ah < 10 cm d'epaisseur, si mal
draines 0 . . . . . 0 0 . . . . . 0 . 0 . . . . . 0 . 0 . . . . . 0 . 0 . . . . . 0 0 . . . . 0 0 . . . . 0 0 . . . Vertisol, p. 139

Autres sols vertisoliques qui ont une luminosite de couleur, a l' etat sec, < 3,5,
si bien a imparfaitement draines, ou un horizon Ah ;:::10 cm d'epaisseur, si
mal draines . . 0 . 0 . . . . . 0 . . . . . 0 . 0 . . . . . 0 . . . . . 0 . 0 . . . . . 0 . . . Vertisol humique, p. 140

CB.

Ordre podzolique

Sols podzoliques qui ont un horizon Bh;::: 10 cm d'epaisseur . 0Podzol humique, p. 114

Autres sols podzoliques qui ont un horizon Bhf ;::: 10 cm d'epaisseur
. . . 00 . . . . . . . 0 . . . . . 0 . 0 . . . . . 00 . . . . . . 00 . . . . . 0 . . . . . . Podzol ferro-humique, p. 116

Autres sols podzoliques 0 . 0 . . . 0 . 0 . 0 . . . 0 . 0 . . . . . 0 . 0 . . . Podzol humo-ferrique, po 119

Ordre gleysolique

Sols gleysoliques qui ont un horizon Btg et qui ont habituellement un horizon
eluvial (Aeg) 0 . . . . . 0 . . . . . . . 0 . . . . . 0 0 . 0 . . . . 0 . . . . . 0 . 0 . . . 0 . 0 Gleysolluvique, p. 88

Autres sols gleysoliques qui ont, soit un horizon Ah;::: 10 cm d'epaisseur, ou un
horizon Ap ;:::15 cm d'epaisseur avec> 2 % de C organique dans l'horizon de
surface. . 0 . . 0 . . . . . 0 . . . . 00 . . . . . . . 0 . . . . 0 . . . . . . . 00 . . . . 0 . . Gleysol humique, p. 90

Autres sols gleysoliques . . 0 0 . 0 . . . . . 0 . . . . . 0 . 0 . . . . 0 0 . . . . 0 0 . . . . . 0 . 0 0Gleysol, po 91

Ordre solonetzique

Sols solonetziques qui ont un horizon avec des faces de glissement a moins de
1 m de la surface du sol mineral. . . 0 . 0 . . . . . 0 . . . . . 0 . 0 . . . . . Solonetz vertique, p. 135



FB. Autres sols solonetziques qui ont un horizon Ae 2 2 cm d'epaisseur avec un
horizon AB ou BA distinct (Bnt en desagregation) Solod, p. 133

Autres sols solonetziques qui ont un horizon Ae 2 2 cm d'epaisseur
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz solodise, p. 131

Autres sols solonetziques . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz, p. 129

Fe.

FD.

G.
CA.

Ordre chernozemique

Sols chernozemiques qui ont en surface une luminosite de couleur, a l' etat sec,
de 4,5 a 5,5 et une saturation de couleur, a l' etat sec, habituellement > 1,5
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun, p. 66

Autres sols chernozemiques qui ont en surface une luminosite de couleur, a
l' etat sec, de 3,5 a 4,5 et une saturation de couleur, a l' etat sec, habituellement
> 1,5 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun fonce, p. 68

Autres sols chernozemiques qui ont en surface une luminosite de couleur, a
l' etat sec, de < 3,5 et une saturation de couleur, a l' etat sec, habituellement ~ 1,5
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem noir, p. 71

Autres sols chernozemiques qui ont une luminosite de couleur, a l' etat sec, de
3,5 a 4,5 (de 3,5 a 5,0 pour un Ap) et une saturation de couleur, a l'etat sec,
habituellement ~ 1,5 ainsi que des caracteristiques qui indiquent de l'eluviation
associe a des sols formes sous une vegetation forestiere. . . Chernozem gris fonce, p. 73

CB.

Cc.

CD.

H.

HA.

Ordre luvisolique

Sols luvisoliques qui ont un horizon Ah de mull forestier et une temperature
annuelle moyenne du sol 2 8°C. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol brun gris, p. 95

Autres sols luvisoliques. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol gris, p. 97HB.

I
IA.

Ordre brunisolique

Sols brunisoliques qui ont un horizon Ah ou Ap 2 10 cm d'epaisseur et un
pH 5,5 2 (0,01 M CaC12) dans I'horizon B. . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol melanique, p. 57

Autres sols brunisoliques qui n'ont pas d'horizon Ah ou qui ont un horizon Ah
ou Ap < 10 cm d'epaisseur et un pH 2 5,5 (0,01 M CaCl2) dans I'horizon B

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol, eutrique, p. 59

Autres sols brunisoliques qui ont un horizon Ah ou Ap 2 10 cm d'epaisseur et
un pH < 5,5 (0,01 M CaC12) dans I'horizon B. . . . . . . . . . . . . . Brunisol sombrique, p. 60

Autres sols brunisoliques qui n'ont pas d'horizon Ah ou qui ont un horizon Ah
ou Ap < 10 cm d'epaisseur et un pH < 5,5 (0,01 M CaCl2) dans I'horizon B
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol dystrique, p. 61

lB.

Ie.

ID.

J.
JA.

Ordre regosolique

Sols regosoliques qui ont un horizon Ah ou Ap 2 10 cm d'epaisseur . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Regosol humique, p. 125

Autres sols regosoliques. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Regosol, p. 124JB.

Cle des sous-groupes de sols

AA.
AAA.

Cryosol organique

Cryosols organiques qui ont une couche de glace> 30 cm d'epaisseur, dont
la limite superieure se trouve a moins de 1 m de la surface du sol. . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . :. . . . . . Cryosol organique glacique, p. 84
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Autres cryosols organiques qui ont un contact mineral a moins de 1 m de la
surface du sol et dont Ie materiau organique au-dessus du contact est
principalement fibrique . . . . . . . . . . . . . . Cryosol organique fibrique terrique, p. 84

Autres cryosols organiques qui ont un contact mineral a moins de 1 m
de la surface du sol et dont Ie materiau organique au-dessus du contact est
principalement mesique . . . . . . . . . . . . . Cryosol organique mesique terrique, p. 84

Autres cryosols organiques qui ont un contact mineral a moins de 1 m
de la surface du sol et dont Ie materiau organique au-dessus du contact est
principalement humique . . . . . . . . . . . . Cryosol organique humique terrique, p. 84
Autres cryosols organiques dans lesquels Ie materiau fibrique domine a
une profondeur > 40 cm . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol organique fibrique, p. 83
Autres cryosols organiques dans lesquels Ie materiau mesique domine a
une profondeur > 40 cm. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol organique mesique, p. 83
Autres cryosols organiques dans lesquels Ie materiau humique domine a
une profondeur > 40 cm . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol organique humique, p. 83

Cryosol turbique
Cryosols turbiques qui ont une couche gleyifiee semblable aux sols de
l'ordre gleysolique . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol turbique gleysolique, p. 80
Autres cryosols turbiques qui ont des horizons organiques, dans Ie metre
superieur du solum, > 15 cm d'epaisseur et un pH ~ 5,5 (CaCI2) dans

certains ou dans tous les horizons B. . . . . Cryosol turbique eutrique histique, p. 80

Autres cryosols turbiques qui ont des horizons organiques, dans Ie metre
superieur du solum, > 15 cm d'epaisseur et un pH < 5,5 (CaCl2) dans
certains ou dans tous les horizons B. . . . Cryosol turbique dystrique histique, p. 81
Autres cryosols turbiques qui ont des horizons organiques, dans Ie metre
superieur du solum, > 15 cm d'epaisseur et qui n'ont pas d'horizon B
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol turbique regosolique histique, p. 81

Autres cryosols turbiques qui ont un horizon Bm ~ 10 cm d'epaisseur et un
pH ~ 5,5 (CaCl2) dans certains ou dans tous les horizons B. . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol turbique eutrique brunisolique, p. 79
Autres cryosols turbiques qui ont un horizon Bm ~ 10 cm d'epaisseur et un
pH < 5,5 (CaCl2) dans certains ou dans tous les horizons B. . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol turbique dystrique brunisolique, p. 80

Autres cryosols turbiques qui ont un horizon Bm < 10 cm d'epaisseur et un
pH ~ 5,5 (CaCl2) dans certains ou dans tous les horizons B. . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol turbique eutrique orthique, p. 79

Autres cryosols turbiques qui ont un horizon Bm < 10 cm d'epaisseur et un
pH < 5,5 (CaCI2) dans certains ou dans tous les horizons B. . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol turbique dystrique orthique, p. 79
Autres cryosols turbiques . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol turbique regosolique, p. 80

Cryosols statique
Cryosols statiques qui ont une couche gleyifiee sembI able aux sols de
l'ordre gleysolique. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol statique gleysolique, p. 82
Autres cryosols statiques qui ont des horizons organiques, dans Ie metre
superieur du solum > 15 cm d'epaisseur et un pH ~ 5,5 (CaCl2) dans
certains ou dans tous les horizons B . . . . . Cryosol statique eutrique histique, p. 82

Autres cryosols statiques qui ont des horizons organiques, dans Ie metre
superieur du solum> 15 cm d'epaisseur et qui ont un pH < 5,5 (CaCl2) dans

certains ou dans tous les horizons B . . . . Cryosol statique dystrique histique, p. 83



ACD.

ACE.

ACE

ACe.

ACH.

ACI.

ACJ.

BA.

BAA.

BAB.
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BB.

BBA.

BBB.

BBC.

BBD.

BBE.

BBE

BBe.

BBH.

BBI.

Be.
BCA.

Autres cryosols statiques qui ont des horizons organiques, dans Ie metre
superieur du solum> 15 cm d'epaisseur et qui n'ont pas d'horizons B
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol statique regosolique histique, p. 83
Autres cryosols statiques qui ont un horizon eluvial et un horizon
Bty ~ 10 cm d'epaisseur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol statique luvisolique, p. 82

Autres cryosols statiques qui ont un horizon Bm ~ 10 cm d'epaisseur et un
pH 5,5 (CaCl2) dans certains ou dans tous les horizons B . . . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol statique eutrique bruni soli que, p. 82
Autres cryosols statiques qui ont un horizon Bm ~ 10 cm d'epaisseur et un
pH < 5,5 (CaCl2) dans certains ou dans tous les horizons B. . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol statique dystrique brunisolique, p. 82
Autres cryosols statiques qui ont un horizon Bm < 10 cm d'epaisseur et un
pH ~ 5,5 (CaCl2) dans certains ou dans tous les horizons B. . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol statique eutrique orthique, p. 81

Autres cryosols statiques qui ont un horizon Bm < 10 cm d'epaisseur et un
pH < 5,5 (CaCl2) dans certains ou dans tous les horizons B. . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol statique dystrique orthique , p. 81
Autres cryosols statiques . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Cryosol statique rt?gosolique, p. 82

Folisol
Folisols qui ont un horizon 0 > 10 cm d'epaisseur dominant sous l'horizon
F ou H . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Folisol histique, p. 110
Autres folisols qui ont des horizons F ou H dominants et composes
principalement de materiaux ligneux . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Folisollignique, p. 110
Autres folisols qui ont un horizon F dominant, moderement decompose,
dans la coupe temoin . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Folisol hemique, p. 109
Autres folisols qui ont un horizon H dominant, fortement decompose, dans
la coupe temoin. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Folisol humique, p. 110

Fibrisol
Fibrisols qui ont une couche hydrique . . . . . . . . . . . . . . . . . Fibrisol hydrique, p. 105

Autres fibrisols qui ont une couche terrique ~ 30 cm d'epaisseur sous l'etage
superieur et une couche humique > 12 cm d'epaisseur dans la coupe temoin
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Fibrisol humique terrique, p. 105
Autres fibrisols qui ont une cauche terrique ~ 30 cm d'epaisseur sous l'etage
superieur et une couche mesique > 25 cm d'epaisseur dans la coupe temoin
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Fibrisol mesique terrique, p. 105

Autres fibrisols qui ont une couche terrique ~ 30 cm d'epaisseur sous l'etage
superieur. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Fibrisol terrique, p. 105
Autres fibrisols qui ont une cauche limnique ~ 5 cm d'epaisseur sous
l'etage superieur. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Fibrisollimnique, p. 105
Autres fibrisols qui ont plus de 5 cm d'epaisseur combinee de couches
cumuliques ou une couche cumulique de 5 a 30 cm d'epaisseur sous
l'etage superieur. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Fibrisol cumulique, p. 105
Autres fibrisols qui ont une couche humique > 12 cm d'epaisseur dans
l'etage intermediaire ou inferieur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Fibrisol humique, p. 104
Autres fibrisols qui ont une couche mesique > 25 cm d'epaisseur dans
l'etage intermediaire ou inferieur Fibrisol mesique, p. 104
Autres fibrisols . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Fibrisol typique, p. 104

Mesisol

Mesisols qui ont une couche hydrique. . . . . . . . . . . . . . . . . Mesisol hydrique, p. 107
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Autres mesisols qui ont une couche terrique ~ 30 cm d'epaisseur sous
l'etage superieur et une couche humique > 25 cm d'epaisseur dans la
coupe temoin . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Mesisol humique terrique, p. 107

Autres mesisols qui ant une couche terrique ~ 30 cm d'epaisseur sous l'etage
superieur et une couche fibrique > 25 cm d'epaisseur dans la coupe temoin

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Mesisol fibrique terrique, p. 107

Autres mesisols qui ant une couche terrique ~ 30 cm d'epaisseur sous l'etage
superieur. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Mesisol terrique, p. 107

Autres mesisols qui ant une couche limnique ~ 5 cm d'epaisseur sous
I'Hage superieur Mesisollimnique, p. 106
Autres mesisols qui ant plus de 5 cm d'epaisseur combinee de couches
cumuliques au une couche cumulique de 5 a 30 cm d'epaisseur sous
l'etage superieur Mesisol cumulique, p. 106
Autres me sisals qui ant une couche humique > 25 cm d'epaisseur dans
l'etage intermediaire au inferieur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Mesisol humique, p. 106
Autres mesisols qui ant une couche fibrique > 25 cm d'epaisseur dans
l'etage intermediaire au inferieur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Mesisol fibrique, p. 106
Autres mesisols . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Mesisol typique, p. 106

Humisol
Humisols qui ant une couche hydrique . . . . . . . . . . . . . . . Humisol hydrique, p. 109

Autres humisols qui ant une couche terrique ~ 30 cm d'epaisseur sous l'etage
superieur et une couche fibrique > 12 cm d'epaisseur dans la coupe temoin
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Humisol fibrique terrique, p. 108

Autres humisols qui ant une couche terrique ~ 30 cm d'epaisseur sous l'etage
superieur et une couche mesique > 25 cm d'epaisseur dans la coupe temoin

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Humisol mesique terrique, p. 109
Autres humisols qui ant une couche terrique ~ 30 cm d'epaisseur sous
l'etage superieur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Humisol terrique, p. 108
Autres humisols qui ant une couche limnique ~ 5 cm d'epaisseur sous
l'etage superieur. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Humisollimnique, p. 108
Autres humisols qui ant plus de 5 cm d'epaisseur combinee de couches
cumuliques au une couche cumulique de 5 a 30 cm d'epaisseur sous
I'Hage superieur. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Humisol cumuli que, p. 108
Autres humisols qui ant une couche fibrique > 12 cm d'epaisseur dans
l'etage intermediaire au inferieur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Humisol fib rique, p. 108
Autres humisols qui ant une couche mesique > 25 cm d'epaisseur dans
l'etage intermediaire au inferieur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Humisol mesique, p. 108
Autres humisols. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Humisol typique, p. 107

Vertisol
Vertisols qui ant des marbrures marquees a l'interieur de 50 cm de la
surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Vertisol gleysolique, p. 139

Autres vertisols qui ant des marbrures faibles a distinctes a l'interieur de
50 cm de la surface du sol mineral . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Vertisol gleyifie, p. 139
Autres vertisols . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Vertisol orthique, p. 139

Vertisol humique
Vertisols humiques qui ant des marbrures marquees a l'interieur de 50 cm
de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . Vertisol humique gleysolique, p. 140
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Autres vertisols humiques qui ont des marbrures faibles a distinctes a
l'interieur de 50 cm de la surface du sol mineral. . . Vertisol humique gleyifie, p. 140
Autres vertisols humiques. . . . . . . . . . . . . . . . . . . Vertisol humique orthique, p. 140

Podzol humique

Podzols humiques qui ont un horizon a ortstein ~ 3 cm d'epaisseur
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol humique a ortstein, p. 115

Autres podzols humiques qui ont un horizon placique dans la coupe
temoin . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol humique placique, p. 115

Autres podzols humiques qui ont un horizon durique dans la coupe
temoin Podzol humique durique, p. 116

Autres podzols humiques qui ont un fragipan dans la coupe temoin
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol humique fragique, p. 116

Autres podzols humiques . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol humique orthique, p. 115

Podzol ferro-humique
Podzols ferro-humiques qui ont un horizon a ortstein ~ 3 cm d'epaisseur et
des marbrures distinctes a marquees a moins de 1 m de la surface
du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol ferro-humique a ortstein gleyifie, p. 119

Autres podzols ferro-humiques qui ont un horizon a ortstein ~ 3 cm
d'epaisseur. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol ferro-humique a ortstein, p. 117
Autres podzols ferro-humiques qui ont un horizon placique dans la coupe
temoin . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol ferro-humique placique, p. 117

Autres podzols ferro-humiques qui ont un horizon durique dans la coupe
temoin. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol ferro-humique durique, p. 117

Autres podzols ferro-humiques qui ont un fragipan dans la coupe temoin
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol ferro-humique fragique, p. 118

Autres podzols ferro-humiques qui ont un horizon Bt et dont la limite
superieure est a une profondeur > 50 cm de la surface du sol mineral
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol ferro-humique luvisolique, p. 118
Autres podzols ferro-humiques qui ont un horizon Ah ~ 10 cm d'epaisseur
et des marbrures distinctes a marquees a moins de 1 m de la surface
du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . Podzol ferro-humique sombrique gleyifie, p. 119

Autres podzols ferro-humiques qui ont un horizon Ah ~ 10 cm d'epaisseur
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol ferro-humique sombrique, p. 118

Autres podzols ferro-humiques qui ont des marbrures distinctes a marquees
a moins de 1 m de la surface du sol mineral. Podzol ferro-humique gleyifie, p. 119
Autres podzols ferro-humiques. . . . . . . . . . . Podzol ferro-humique orthique, p. 117

Podzol humo-ferrique
Podzols humo-ferriques qui ont un horizon a ortstein ~ 3 cm
d'epaisseur et des marbrures distinctes a marquees a moins de 1 m
de la surface du sol mineral. . . . . . Podzol humo-ferrique a ortstein gleyifie, p. 121

Autres podzols humo-ferriques qui ont un horizon a ortstein ~ 3 cm
d'epaisseur. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol humo-ferrique a ortstein, p. 120

Autres podzols humo-ferriques qui ont un horizon placique dans la coupe
temoin . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol humo-ferrique placique, p. 120
Autres podzols humo-ferriques qui ont un horizon durique dans la coupe
temoin. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol humo-ferrique durique, p. 120
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Autres podzols humo-ferriques qui ont un fragipan dans la coupe temoin
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol humo-ferrique fragique, p. 121

Autres podzols humo-ferriques qui ont un horizon Bt et dont la limite
superieure est a une profondeur > 50 cm de la surface du sol mineral
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol humo-ferrique luvisolique, p. 121
Autres podzols humo-ferriques qui ont un horizon Ah ~ 10 cm d'epaisseur
et des marbrures distinctes a marquees a moins de 1 m de la surface
du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . Podzol humo-ferrique sombrique gleyifie, p. 122
Autres podzols humo-ferriques qui ont un horizon Ah ~ 10 cm d'epaisseur
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol humo-ferrique sombrique, p. 121

Autres podzols humo-ferriques qui ont des marbrures distinctes a
marquees a moins de 1 m de la surface du sol mineral . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Podzol humo-ferrique gleyifie, p. 121

Autres podzols humo-ferriques. . . . . . . . . . . Podzol humo-ferrique orthique, p. 119

Gleysolluvique
Gleysols luviques qui ont un horizon avec des faces de glissement a moins
de 1 m de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . Gleysolluvique vertique, p. 89
Autres gleysols luviques qui ont un horizon B solonetzique . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Gleysolluvique solonetzique, p. 89
Autres gleysols luviques qui ont un fragipan l'interieur ou sous l'horizon
Btg. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Gleysolluvique fragique, p. 89

Autres gleysols luviques qui possedent un horizon de surface organo-
mineral qui repond aux criteres des horizons Ah ou Ap des gleysols
humiques. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Gleysolluvique humique, p. 89
Autres gleysols luviques qui possedent soit un horizon Bgf ~ 10 cm
d'epaisseur et un horizon Btg ou un horizon Btgf . . Gleysolluvique ferrique, p. 89
Autres gleysols luviques. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Gleysolluvique orthique, p. 89

Gleysol humique

Gleysols humiques qui ont un horizon avec des faces de glissement a
moins de 1 m de la surface du sol mineral Gleysol humique vertique, p. 90
Autres gleysols humiques qui ont un horizon B solonetzique. . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Gleysol humique solonetzique, p. 90
Autres gleysols humiques qui ont un horizon Bgf ~ 10 cm d'epaisseur
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Gleysol humique ferrique, p. 90
Autres gleysols humiques qui n'ont pas d'horizon B ~ 10 cm d'epaisseur

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Gleysol humique regosolique, p. 91
Autres gleysols humiques . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Gleysol humique orthique, p. 90

Gleysol
Gleysols qui ont un horizon avec des faces de glissement a moins de 1 m
de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. Gleysol vertique, p. 91
Autres gleysols qui ont un horizon B solonetzique. . . . . Gleysol solonetzique, p. 91

Autres gleysols qui ont un horizon Bgf ~ 10 cm d'epaisseur . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Gleysol ferrique, p. 91

Autres gleysols qui n'ont pas d'horizon B ~ 10 cm d'epaisseur . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Gleysol regosolique, p. 92

Autres gleysols. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Gleysol orthique, p. 91



FA.
FAA.

FAB.

FAC.

FAD.

FAE.

FAF.

FB.
FBA.

FBB.

FBC.

FBD.

FBE.

FBF.

FBG.

Solonetz vertique
Solonetz vertiques qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avee une luminosite
de eouleur, a l'etat see, > 4,5, une saturation de eouleur, a l'€tat see,
habituellement > 1,5 et des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em
de la surfaee du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . Solonetz vertique brun gleyifie, p. 136

Autres solonetz vertiques qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avee une
luminosite de eouleur, a l' etat see, > 4,5 et une saturation de eouleur, a l' etat
see, habituellement > 1,5 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz vertique brun, p. 135

Autres solonetz vertiques qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avee une
luminosite de eouleur, a l' etat see, de 3,5 a 4,5, une saturation de eouleur, a
l' €tat see, habituellement > 1,5 et des marbrures faibles a distinetes a moins
de 50 em de la surfaee du sol mineral. . . Solonetz vertique brun fonce gleyifie, p. 136
Autres solonetz vertiques qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avee une
luminosite de eouleur, a l' etat see, de 3,5 a 4,5 et une saturation de eouleur,
a l' etat see, habituellement > 1,5 Solonetz vertique brun fonce, p. 135

Autres solonetz vertiques qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avee une
luminosite de eouleur, a l' etat see, < 3.5, une saturation de eouleur, a l' etat
see, habituellement > 1,5 et des marbrures faibles a distinctes a moins de
50 em de la surfaee du sol mineral. . . . . . . . . Solonetz vertique noir gleyifie, p. 136

Autres solonetz vertiques qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avee une
luminosite de eouleur, a l' €tat see, < 3,5 et une saturation de eouleur, a l' etat
see, habituellement < 2. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz vertique noir, p. 135

Solod
Solods qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avee une luminosite de eouleur,
a l' etat see, > 4,5, une saturation de eouleur, a l' etat see, habituellement
> 1,5 et des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em de la surfaee
du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solod brun gleyifie, p. 134

Autres solods qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avee une luminosite
de eouleur, a l' etat see, > 4,5 et une saturation de eouleur, a l' €tat see,
habituellement > 1,5 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solod brun, p. 133

Autres solods qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avee une luminosite de
eouleur, a l' €tat see, de 3,5 a 4,5, une saturation de eouleur, a l' etat see,
habituellement > 1,5 et des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em
de la surfaee du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solod brun fonce gleyifie, p. 134

Autres solods qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avee une luminosite de
eouleur, a l' etat see, de 3,5 a 4,5, et une saturation de eouleur, a l' etat see,
habituellement > 1,5 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solod brun fonce, p. 133

Autres solods qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avee une luminosite de
eouleur, a l' etat see, < 3,5, une saturation de eouleur, a l' etat see,
habituellement < 2 et des marbrures faibles a distinetes a moins de 50 em
de la surfaee du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solod noir gleyifie, p. 135

Autres solods qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avee une luminosite de
eouleur, a l' etat see, < 3,5 et une saturation de eouleur, a l' etat see,
habituellement < 2 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solod noir, p. 135

Autres solods qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avee une luminosite de
eouleur, a l' etat see, de 3,5 a 4,5, une saturation de eouleur, a l' etat see,
habituellement < 2 et des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em
de la surfaee du sol mineral assoeies avee un climat subhumide
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solod gris fonce gleyifie, p. 135
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Autres solods qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec une Iuminosite de
couleur, a l' etat see, de 3,5 a 4,5 et une saturation de couleur, a l' etat see,
habituellement < 2 associes a un climat subhumide . . . . . . . Solod gris fonce, p. 134
Autres solods qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec une Iuminosite de
couleur, a l' etat see, > 4,5, une saturation de couleur, a l' etat see,
habituellement < 2 et des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em
de Ia surface du sol mineral associes a un climat subhumide . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solod gris gIeyifie, p. 135
Autres solods qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec une Iuminosite de
couleur, a l' etat see, > 4,5 et une saturation de couleur, a l' etat see,
habituellement < 2 associes a un climat subhumide . . . . . . . . . . . . Solod gris, p. 134

Solonetz solodise
Soionetz solodises qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec une Iuminosite
de couleur, a l' etat see, > 4,5, une saturation de couleur, a l' etat see,
habituellement > 1,5 et des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em
de Ia surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . Solonetz solodise brun gleyifie, p. 132
Autres soionetz solodises qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec une
Iuminosite de couleur, a l' etat see, de > 4,5 et une saturation de couleur, a
l' etat see, habituellement > 1,5. . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz solodise brun, p. 131
Autres soionetz solodises qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec
une Iuminosite de couleur, a l' etat see, de 3,5 a 4,5, une saturation
de couleur, a l' etat see, habituellement > 1,5 et des marbrures faibles a
distinctes a moins de 50 em de Ia surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz solodise brun fonce gleyifie, p. 132

Autres soionetz solodises qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec une
Iuminosite de couleur, a l' etat see, de 3,5 a 4,5 et une saturation de couleur,
a l' etat see, habituellement > 1,5. . . . . . . . . . . . . Solonetz solodise brun fonce, p. 131
Autres soionetz solodises qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec une
Iuminosite de couleur, a l' etat see, < 3,5, une saturation de couleur, a
l' etat see, habituellement < 2 et des marbrures faibles a distinctes a moins
de 50 em de Ia surface du sol mineral . . . . . . Solonetz solodise noir gleyifie, p. 133
Autres soionetz solodises qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec une
Iuminosite de couleur, a l' etat see, < 3,5 et une saturation de couleur, a
l' etat see, habituellement > 2 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz solodise noir, p. 132
Autres soionetz solodises qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec une
Iuminosite de couleur, a l' etat see, de 3,5 a 4,5, une saturation de couleur, a
l' etat see, habituellement < 2 et des marbrures faibles a distinctes a moins
de 50 em de Ia surface du sol mineral associes a un climat subhumide
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Soionetz solodise gris fonce gleyifie, p. 133

Autres soionetz solodises qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec une
Iuminosite de couleur, a l' etat see, de 3,5 a 4,5 et une saturation de couleur,
a l' etat see, habituellement < 2 associes a un climat subhumide
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Soionetz solodise gris fonce, p. 132

Autres soionetz solodises qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec une
Iuminosite de couleur, a l' etat see, > 4,5, une saturation de couleur, a l' etat
see, habituellement < 2 et des marbrures faibles a distinctes a moins de
50 em de Ia surface du sol mineral associes a un climat subhumide
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Soionetz solodise gris gleyifie, p. 133

Autres soionetz solodises qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec une
Iuminosite de couleur, a l' etat see, > 4,5 et une saturation de couleur, a l' etat
see, habituellement < 2 associes a un climat subhumide . . . . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz solodise gris, p. 132
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Solonetz
Solonetz qui ont un horizon A fortement a1calin avec un pH (H20) 2 8,5
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz alcalin, p. 130
Autres solonetz qui ont un horizon Ah, Ahe ou Ap avec une Iuminosite de
couleur, a l' etat sec, > 4,5, une saturation de couleur, a l' etat sec,
habituellement > 1,5 et des marbrures faibles a distinctes a mains de 50 cm
de Ia surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz brun gleyifie, p. 131
Autres solonetz qui ant un horizon Ah, Ahe au Ap avec une Iuminosite de
couleur, a l' etat sec, > 4,5 et une saturation de couleur, a l' etat sec,
habituellement > 1,5 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz brun, p. 130

Autres solonetz qui ant un horizon Ah, Ahe au Ap avec une Iuminosite de
couleur, a l' etat sec, de 3,5 a 4,5, une saturation de couleur, a l' etat sec,
habituellement > 1,5 et des marbrures faibles a distinctes a mains de 50 cm
de Ia surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz brun fonce gleyifie, p. 131
Autres solonetz qui ant un horizon Ah, Ahe au Ap avec une lumina site
de couleur, a l' etat sec, de 3,5 a 4,5 et une saturation de couleur, a l' etat sec,
habituellement> 1,5. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz brun fonce, p. 130
Autres solonetz qui ont un horizon Ah, Ahe au Ap avec une lumina site
de couleur, a l' etat sec, < 3,5, une saturation de couleur, a l' etat sec,
habituellement < 2 et des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm
de Ia surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz noir gleyifie, p. 131
Autres solonetz qui ant un horizon Ah, Ahe au Ap avec une lumina site
de couleur, a l' etat sec, < 3,5 et une saturation de couleur, a I'etat sec,
habituellement < 2 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Solonetz noir, p. 130

Chernozem brun
Chernozems brun qui ont un horizon avec des faces de glissement a moins
de 1 m de la surface et des marbrures faibles a distinctes a mains de 50 cm
de la surface du sol mineral . . . . . . . . . . . . Chernozem brun vertique gleyifie, p. 68
Autres chernozems brun qui ont un horizon avec des faces de glissement
a moins de 1 m de la surface du sol mineral. . . . . . Chernozem brun vertique, p. 67
Autres chernozems brun qui ont un horizon Bnj, Bnjtj au Btnj et des
marbrures faibles a distinctes a mains de 50 cm de la surface du sol mineral
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun solonetzique gleyifie, p. 68
Autres chernozems brun qui ant un horizon Bnj, Bnjtj au Btnj . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun solonetzique, p. 67

Autres chernozems brun qui ant un horizon au des horizons eluviaux
(Ahe, Ae ou Aej) 22 cm d'epaisseur, reposant generalement sur un horizon
Btj ou Bt avec des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm de la
surface du sol mineral Chernozem brun eIuvie gleyifie, p. 68
Autres chernozems brun qui ant un horizon ou des horizons eluviaux
(Ahe, Ae ou Aej) 22 cm d'epaisseur, reposant generalement sur un horizon
Btj au Bt Chernozem brun eIuvie, p. 67
Autres chernozems brun qui ant un horizon Bmk 2 5 cm d'epaisseur et des
marbrures faibles a distinctes a mains de 50 cm de la surface du sol mineral

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun calcaire gleyifie, p. 68
Autres chernozems brun qui ant un horizon Bmk 2 5 cm d'epaisseur
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun calcaire, p 67

Autres chernozems brun qui n'ont pas d'horizon B au qui ant un horizon
B < 5 cm d'epaisseur et des marbrures faibles a distinctes a mains de 50 cm
de Ia surface du sol mineral. . . . . . . . . Chernozem brun regosolique gleyifie, p. 68
Autres chernozems brun qui n'ont pas d'horizon B au qui ant un horizon
B < 5 cm d'epaisseur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun regosolique, p. 67
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Autres chernozems brun qui ont des marbrures faibles a distinctes a
moins de 50 cm de la surface du sol mineral . . . . . . Chernozem brun gleyifie, p. 68
Autres chernozems brun Chernozem brun orthique, p. 66

Chernozem brun fonce
Chernozems brun fonce qui ont un horizon avec des faces de glissement a
moins de 1 m de la surface et des marbrures faibles a distinctes a moins de
50 cm de la surface du sol mineral. . . Chernozem brun fonce verlique gleyifie, p. 70
Autres chernozems brun fonce qui ont un horizon avec des faces de
glissement a moins de 1 m de la surface du sol mineral . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun fonce vertique, p. 70
Autres chernozems brun fonce qui ont un horizon Bnj, Bnjtj ou Btnj et des
marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm de la surface du sol mineral

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun fonce solonetzique gleyifie, p. 70
Autres chernozems brun fonce qui ont un horizon Bnj, Bnjtj ou Btnj . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun fonce solonetzique, p. 69
Autres chernozems brun fonce qui ont un horizon ou des horizons eluviaux
(Ahe, Ae ou Aej) ;:::: 2 cm d'epaisseur, reposant generalement sur un horizon
Btj ou Bt avec des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm de la
surface du sol mineral . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun fonce eluvie gleyifie, p. 70
Autres chernozems brun fonce qui ont un horizon ou des horizons eluviaux
(Ahe, Ae ou Aej) ;:::: 2 cm d'epaisseur, reposant generalement sur un horizon
Btj ou Bt . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun fonce eluvie, p. 69
Autres chernozems brun fonce qui ont un horizon Bmk ;:::: 5 cm d'epaisseur
et des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm de la surface du sol
mineral Chernozem brun fonce calcaire gleyifie, p. 70
Autres chernozems brun fonce qui ont un horizon Bmk ;:::: 5 cm d'epaisseur
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun fonce calcaire, p. 69

Autres chernozems brun fonce qui n'ont pas d'horizon B ou qui ont un
horizon B < 5 cm d'epaisseur et des marbrures faibles a distinctes a moins
de 50 cm de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem brun fonce regosolique gleyifie, p. 70
Autres chernozems brun fonce qui n'ont pas d'horizon B ou qui ont un
horizon B < 5 cm d'epaisseur . . . . . . . . . . Chernozem brun fonce regosolique, p. 69
Autres chernozems brun fonce qui ont des marbrures faibles a distinctes a
moins de 50 cm de la surface du sol mineral. . . Chernozem brun fonce gleyifie, p. 70

Autres chernozems brun fonce . . . . . . . . . . . Chernozem brun fonce orthique, p. 69

Chernozem noir
Chernozems noir qui ont un horizon avec des faces de glissement a moins
de 1 m de la surface et des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm
de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . Chernozem noir vertique gleyifie, p. 73
Autres chernozems noir qui ont un horizon avec des faces de glissement a
moins de 1 m de la surface du sol mineral. . . . . . . . Chernozem noir vertique, p. 72
Autres chernozems noir qui ont un horizon Bnj, Bnjtj ou Btnj et des
marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm de la surface du sol mineral

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem noir solonetzique gleyifie, p. 72
Autres chernozems noir qui ont un horizon Bnj, Bnjtj ou Btnj. . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem noir solonetzique, p. 72
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Autres chernozems noir qui ont un horizon ou des horizons eluviaux (Ahe,
Ae ou Aej) ;:::2 em d'epaisseur, reposant generalement sur un horizon B~ ou
Bt avec des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em de la surface du
sol mineral Chernozem noir eluvie gleyifie, p. 72

Autres chernozemf3 noir qui ont un horizon ou des horizons eluviaux (Ahe,
Ae ou Aej) ;:::2 em d'epaisseur, reposant generalement sur un horizon B~ ou
Bt. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem noir eIuvie, p. 71

Autres chernozems noir qui ont un horizon Bmk ;:::5 em d'epaisseur et des
marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em de la surface du sol mineral
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem noir calcaire gleyifie, p. 72

Autres chernozems noir qui ont un horizon Bmk ;:::5 em d'epaisseur
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem noir calcaire, p. 71

Autres chernozems noir qui n'ont pas d'horizon B ou qui ont un horizon
B < 5 em d'epaisseur et des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em
de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . Chernozem noir regosolique gleyifie, p. 72

Autres chernozems noir qui n'ont pas d'horizon B, ou qui ont un horizon
B < 5 em d'epaisseur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem noir regosolique, p. 71

Autres chernozems noir qui ont des marbrures faibles a distinctes a moins
de 50 em de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . Chernozem noir gleyifie, p. 72

Autres chernozems noir . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem noir orthique, p. 71

Chernozem gris fonce

Chernozems gris fonce qui ont un horizon avec des faces de glissement a
moins de 1 m de la surface et des marbrures faibles a distinctes a moins de
50 em de la surface du sol mineral. . . Chernozem gris fonce vertique gleyifie, p. 75
Autres chernozems gris fonce qui ont un horizon avec des faces de
glissement a moins de 1 m de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem gris fonce vertique, p. 74

Autres chernozems gris fonce qui ont un horizon Bnj, Bnj~ ou Btnj et des
marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em de la surface du sol mineral

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem gris fonce solonetzique gleyifie, p. 75

Autres chernozems gris fonce qui ont un horizon Bnj, Bnj~ ou Btnj . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem grisfonce solonetzique, p. 74

Autres chernozems gris fonce qui ont un horizon Bmk ;::: 5 em
d'epaisseur et des marbrures faibles a distinctes a ;:::50 em de la surface du
sol mineral Chernozem gris fonce calcaire gleyifie, p. 74

Autres chernozems gris fonce qui ont un horizon Bmk ;:::5 em d'epaisseur
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem gris fonce calcaire, p. 74

Autres chernozems gris fonce qui n'ont pas d'horizon B ou qui ont un
horizon B < 5 em d'epaisseur et des marbrures faibles a distinctes a moins
de 50 em de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Chernozem gris fonce regosolique gleyifie, p. 74

Autres chernozems gris fonce qui n'ont pas d'horizon B ou qui ont un
horizon B < 5 em d'epaisseur . . . . . . . . . . . Chernozem gris fonce regosolique, p. 73

Autres chernozems gris fonce qui ont des marbrures faibles a distinctes a
moins de 50 em de la surface du sol mineral. . . Chernozem gris fonce gleyifie, p. 74

Autres chernozems gris fonce . . . . . . . . . . . . . Chernozem gris fonce orthique, p.73
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Luvisol brun gris

Luvisols brun gris qui ont un horizon avec des faces de glissement a moins
de 1 m de la surface et des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm
de la surface du sol mineral Luvisol brun gris vertique gleyifie, p. 97
Autres luvisols brun gris qui ont un horizon avec des faces de glissement
a moins de 1 m de la surface du sol mineral. . . . . . Luvisol brun gris vertique, p. 96

Autres luvisols brun gris qui ont un horizon B podzolique ~ 10 cm
d'epaisseur dans Ie solum superieur et un horizon Bt dont la partie
superieure est a moins de 50 cm de la surface et des marbrures distinctes a
moins de 50 cm ou marquees entre 50 a 100 cm de la surface du
sol mineral . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol brun gris podzolique gleyifie, p. 97

Autres luvisols brun gris qui ont un horizon B podzolique ~ 10 cm
d'epaisseur dans Ie solum superieur et un horizon Bt dont la partie
superieure est a moins de 50 cm de la surface du sol mineral ..........
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol brun gris podzolique, p. 96

Autres luvisols brun gris qui ont dans Ie solum superieur, soit un horizon
Bm ~ 5 cm d'epaisseur avec une saturation de couleur ~ 3, ou un horizon
Bf < 10 cm d'epaisseur qui ne s'etend pas plus bas que 15 cm sous la surface
du sol mineral et des marbrures distinctes a moins de 50 cm ou marquees
entre 50 a 100 cm de la surface du sol mineral . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol brun gris bruni soli que gleyifie, p. 97

Autres luvisols brun gris qui ont dans Ie solum superieur, soit un horizon
Bm ~ 5 cm d'epaisseur avec une saturation de couleur ~ 3, ou un horizon
Bf < 10 cm d'epaisseur qui ne s'etend pas plus bas que 15 cm sous la
surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol brun gris brunisolique, p. 96

Autres luvisols brun gris qui ont soit des marbrures distinctes a moins de
50 cm ou marquees entre 50 a 100 cm de la surface du sol mineral. . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol brun gris gleyifie, p. 97

Autres luvisols brun gris . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol brun gris orthique, p. 96

Luvisol gris
Luvisols gris qui ont un horizon avec des faces de glissement a moins de 1 m
de la surface et des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm de la
surface du sol mineral . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol gris vertique gleyifie, p. 100
Autres luvisols gris qui ont un horizon avec des faces de glissement a moins
de 1 m de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol gris vertique, p. 99

Autres luvisols gris qui ont un fragipan dans ou sous l'horizon Bt et des
marbrures distinctes a moins de 50 cm ou marquees entre 50 a 100 cm de
la surface du sol mineral . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol gris fragique gleyifie, p. 100

Autres luvisols gris qui ont un fragipan dans ou sous l'horizon Bt ......
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol gris fragique, p. 99

Autres luvisols gris qui ont un horizon B podzolique ~ 10 cm d'epaisseur
dans Ie solum superieur, un horizon Bt dont la partie superieure est a
moins de 50 cm de la surface et des marbrures distinctes a moins de 50 cm
ou marquees entre 50 a 100 cm de la surface du sol mineral

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol gris podzolique gleyifie, p. 99
Autres luvisols gris qui ont un horizon B podzolique ~ 10 cm d'epaisseur
dans Ie solum superieur, un horizon Bt dont la surface superieure est a
moins de 50 cm de la surface du sol mineral . . . . . . . Luvisol gris podzolique, p. 98
Autres luvisols gris qui ont un horizon Ah ou Ahe ~ 5 cm d'epaisseur et
des marbrures distinctes a moins de 50 cm ou marquees entre 50 a 100 cm
de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol gris fonce gleyifie, p. 99
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Autres luvisols gris qui ont un horizon Ah ou Ahe ~ 5 em d'epaisseur . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol gris fonce, p. 98
Autres luvisols gris qui ont un horizon Btnj et des marbrures distinctes a
moins de 50 em ou marquees entre 50 a 100 em de la surface du sol mineral
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol gris solonetzique gleyifie, p. 100

Autres luvisols gris qui ont un horizon Btnj. . . . . . . Luvisol gris solonetzique, p. 99
Autres luvisols gris qui ont dans Ie solum superieur, soit un horizon Bm
~ 5 em d'epaisseur avec une saturation de couleur ~ 3, ou un horizon Bf
< 10 em d'epaisseur qui ne s'etend pas plus bas que 15 em sous la surface du
sol mineral et des marbrures distinctes a moins de 50 em ou marquees entre
50 a 100 em de la surface du sol mineral. . Luvisol gris brunisolique gleyifie, p. 99
Autres luvisols gris qui ont dans Ie solum superieur, soit un horizon Bm
~ 5 em d'epaisseur avec une saturation de couleur ~ 3, ou un horizon Bf
< 10 em d'epaisseur qui ne s'etend pas plus bas que 15 em sous la surface
du sol mineral Luvisol gris brunisolique, p. 98
Autres luvisols gris qui ont soit des marbrures distinctes a moins de 50 em ou
marquees entre 50 a 100 em de la surface du sol mineral. Luvisol gris gleyifie, p. 99
Autres luvisols gris. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Luvisol gris orthique, p. 98

Brunisol melanique

Brunisols melaniques qui ont un horizon Ae ou Aej ~ 2 em d'epaisseur et
des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em de la surface ou
distinctes a marquees entre 50 a 100 em de la surface du sol
mineral Brunisol melanique eluvie gleyifie, p. 58
Autres brunisols melaniques qui ont un horizon Ae ou Aej ~ 2 em
d'epaisseur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol melanique eluvie, p. 58

Autres brunisols melaniques qui ont des marbrures faibles a distinctes a
moins de 50 em ou distinctes a marquees entre 50 a 100 em de la surface du
sol mineral . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol meJanique gleyifie, p. 58
Autres brunisols melaniques . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol melanique orthique, p. 58

Brunisol eutrique

Brunisols eutriques qui ont un horizon Ae ou Aej ~ 2 em d'epaisseur et des
marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em de la surface ou distinctes a
marquees entre 50 a 100 em de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol eutrique eluvie gleyifie, p. 59

Autres brunisols eutriques qui ont un horizon Ae ou Aej ~ 2 em d'epaisseur
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol eutrique eluvie, p. 59

Autres brunisols eutriques qui ont des marbrures faibles a distinctes a moins
de 50 em ou distinctes a marquees entre 50 a 100 em de la surface du sol
mineral . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol eutrique gleyifie, p. 59

Autres brunisols eutriques Brunisol eutrique orthique, p. 59

Brunisol sombrique

Brunisols sombriques qui ont un horizon durique dans la coupe
temoin. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol sombrique durique, p. 60

Autres brunisols sombriques qui ont un horizon Ae ou Aej ~ 2 em d'epaisseur
et qui ont soit des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em de la
surface ou des marbrures distinctes a marquees entre 50 a 100 em de la
surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol sombrique eluvie gleyifie, p. 61

Autres brunisols sombriques qui ont un horizon Ae ou Aej ~ 2 em d'epaisseur
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol sombrique eluvie, p. 60
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Autres brunisols sombriques qui ont soit des marbrures faibles a distinctes
a moins de 50 cm ou distinctes a marquees entre 50 a 100 cm de la surface
du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol sombrique gleyifie, p. 60
Autres brunisols sombriques. . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol sombrique orthique, p. 60

Brunisol dystrique
Brunisols dystriques qui ont un horizon durique dans la coupe
temoin. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol dystrique durique, p. 61

Autres brunisols dystriques qui ont un horizon Ae ou Aej ~ 2 cm d'epaisseur
et qui ont des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm de la surface
ou distinctes a marquees entre 50 a 100 cm de la surface du sol mineral
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol dystrique eluvie gleyifie, p. 61

Autres brunisols dystriques qui ont un horizon Ae ou Aej ~ 2 cm
d'epaisseur. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol dystrique eluvie, p. 62
Autres brunisols dystriques qui ont des marbrures faibles a distinctes a
moins de 50 cm de la surface ou distinctes a marquees entre 50 a 100 cm de
la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol dystrique gleyifie, p. 62
Autres brunisols dystriques. . . . . . . . . . . . . . . . . . Brunisol dystrique orthique, p. 61

Regosol humique
Regosols humiques qui ont soit des couches sous l'horizon Ah dont la
luminosite de couleur ~ 1 unite, ou dont Ie contenu en matiere organique
varie irregulierement avec la profondeur et qui ont des marbrures faibles a
distinctes a moins de 50 cm de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Regosol humique cumulique gleyifie, p. 125

Autres regosols humiques qui ont soit des couches sous l'horizon Ah dont
la luminosite de couleur ~ 1 unite, ou dont Ie contenu en matiere organique
varie irregulierement avec la profondeur ...........................
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Regosol humique cumuli que, p. 125

Autres regosols humiques qui ont des marbrures faibles a distinctes a
moins de 50 cm de la surface du sol mineral. . . . . Regosol humique gleyifie, p. 125

Autres regosols humiques . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Regosol humique orthique, p. 125

Regosol
Regosols qui ont so it des couches sous l'horizon Ah dont la luminosite de
couleur ~ 1 unite, ou dont Ie contenu en matiere organique varie
irregulierement avec la profondeur et qui ont des marbrures faibles a
distinctes a moins de 50 cm de la surface du sol mineral. . . . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Regosol cumuli que gleyifie, p. 125
Autres regosols qui ont soit des couches sous l'horizon Ah dont la
luminosite de couleur ~ 1 unite, ou dont Ie contenu en matiere organique
varie irregulierement avec la profondeur . . . . . . . . . . . . . Regosol cumulique, p. 124

Autres regosols qui ont des marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm
de la surface du sol mineral Regosol gleyifie, p. 125
Autres regosols . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Regosol orthique, p. 124



Ordre Brunisolique

Grand groupe

Brunisol melanique

Brunisol eutrique

Brunisol sombrique

Brunisol dystrique

Chapitre 4

Sous-groupe
Brunisol melanique orthique BML.OR
Brunisol melanique eluvie BML.EL
Brunisol melanique gleyifie BML.GL
Brunisol melanique eluvie gleyifie BML.ELGL

Brunisol eutrique orthique BEU.OR
Brunisol eutrique eluvie BEUEL
Brunisol eutrique gleyifie BEUGL
Brunisol eutrique eluvie gleyifie BEUELGL

Brunisol sombrique orthique BSM.OR
Brunisol sombrique eluvie BSM.EL
Brunisol sombrique durique BSM.DU
Brunisol sombrique gleyifie BSM.GL
Brunisol sombrique eluvie gleyifie BSM.ELGL

Brunisol dystrique orthique BDYOR
Brunisol dystrique eluvie BDYEL
Brunisol dystrique durique BDYDU
Brunisol dystrique gleyifie BDYGL
Brunisol dystrique eluvie gleyifie BDYELGL

Les profils de quelques sous-groupes de sols de
l'ordre brunisolique sont representes schema-
tiquement a la figure 28. Les sous-groupes de sols
individuels peuvent inclure des sols dont les
sequences d'horizons sont differentes de celles
illustrees. Dans les descriptions de chaque sous-
groupe de sols, presentees plus loin dans ce
chapitre, on donne une sequence d'horizons typ-
ique pour chaque sous-groupe de sols, les hori-
zons diagnostiques sont indiques en italique et cer-
tains autres horizons, frequemment rencontres
sont enumeres.

Les sols de l'ordre brunisolique ont un developpe-
ment suffisant pour les exclure de l'ordre
regosolique, mais ils n'ont pas Ie degre ou Ie
genre de developpement d'horizons specifie pour
les sols des autres ordres de sols. Le concept cen-
tral de l'ordre est celui de sols formes sous cou-
vert forestier et ayant des horizons Bm de couleur
brunatre, mais l'ordre inclut aussi des sols de
diverses couleurs, ayant a la fois des horizons Ae
et des horizons B, avec une faible accumulation
soit d'argile (B~), soit de composes amorphes d'Al

et de Fe (Bfj), ou des deux. L'ordre des brunisols
comprend aussi les sols ayant un horizon Bf de
moins de 10 cm d'epaisseur.

Un horizon Bm peut posseder, en totalite ou en
partie, les caracteristiques suivantes : une plus
forte saturation et une teinte plus rouge que celle
du materiau sous-jacent, la disparition partielle
ou complete des carbonates, une faible illuviation
basee principalement sur la presence d'un horizon
Ae sus-jacent ou une structure differente de celle
du materiau originel. L'horizon Bm peut se
developper dans des materiaux de n'importe
quelle couleur, soit gris, brun, noir ou rouge ou
dans lesquels la texture varie du gravier a l'argile.

Les sols brunisoliques comprennent ceux qui sont
calcaires jusqu'a la surface et tres legerement
alteres et d'autres qui sont fortement acides et
apparemment alteres a peu pres autant que les
sols podzoliques associes. La plupart des sols
brunisoliques sont bien a imparfaitement draines,
mais quelques-uns, affectes par les eaux d'infiltra-
tion, sont mal draines, bien que non fortement
gleyifies. On les trouve sous une grande variete
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Horizon Ah ou Ap

Brunisol
melanique

Epais
(210 em)
<4Horizon Ap

luminosite de couleur humide
Horizon B pH 2 5,5

sols pourront conduire a de meilleurs criteres de
differenciation entre les sols brunisoliques et cher-
nozemiques. L'information deja acquise indique
que plusieurs horizons Ah des sols des hautes
altitudes et latitudes ont les caracteristiques sui-
vantes qui les differencient des horizons Ah des
sols chernozemiques :

· Faible degre d'incorporation de la matiere
organique avec Ie materiau mineral, type
moder. Ceci comprend les horizons A herbeux
de certains sols alpins avec une densite appa-
rente inferieure a 1,0 Mg m-3.

En plus, quelques-uns de ces sols des hautes alti-
tudes ont les proprietes suivantes qui different de
celles des sols chernozemiques :

· Contenu appreciable en Al et en Fe extractibles
au pyrophosphate dans l'horizon Ah, princi-
paIement dans les sols contenant de la cendre
volcanique.

· Plus de 1 % de C organique dans l'horizon B.

Luvisoliques. Les sols luvisoliques doivent avoir
un horizon Bt, mais non les sols brunisoliques.
Cependant, il est parfois difficile de distinguer
entre les horizons Bt et Btj, alors un examen
micromorphologique peut etre necessaire.

Podzoliques. Les sols podzoliques doivent avoir
un horizon B podzolique, mais non pas les sols
brunisoliques. Cependant, les couleurs de certains
horizons Bm et Bfj se trouvent dans la gamme des
couleurs des horizons B podzoliques et quelques-
uns de ces horizons ont des concentrations de
complexes amorphes d'AI et de Fe avec de la
matiere organique se rapprochant de la concentra-
tion minimum diagnostique des horizons Bf. C'est
pourquoi, il est necessaire de recourir aux analy-
ses chimiques pour differencier certains sols
brunisoliques des sols podzoliques. Les sols ayant
un horizon Bf de moins de 10 cm d'epaisseur
appartiennent aux sols brunisoliques.

Regosoliques. Les sols brunisoliques doivent
avoir un Bm, un Bfj, un mince Bf ou un Btj de

Ordre brunisolique
----

Brunisol Brunisol
eutrique sombrique

Brunisol
dystrique

- -

Absent ou minee

« 10 em)
24

Absent ou minee

« 10 em)
24

Epais
(210 em)
<4

2 5,5 < 5,5 < 5,5

5 cm d'epaisseur ou plus, mais non les sols
regosoliques.

Cryosoliques. Les sols cryosoliques ont un
pergelisol a moins de 1 m de la surface du sol
mineral (2 m si fortement cryoturbe), mais non les
sols brunisoliques.

Vertisoliques. Les sols vertisoliques ont a la fois
un horizon vertique et un horizon avec des faces
de glissement, alors que les sols brunisoliques
n'en ont pas.

L'ordre brunisolique est divise en quatre grands
groupes de sols: brunisols melaniques, eutriques,
sombriques et dystriques, selon l'acidite et la
presence ou l'absence d'un horizon Ah, tel
qu'indique dans Ie tableau de l'ordre
brunisolique.

Les sous-groupes sont separes selon Ie genre et la
sequence des horizons. Certaines caracteristiques
d'anciens sous-groupes de sols (lithique, andique,
turbique et cryique) sont maintenant reconnues
taxonomiquement, soit au niveau de la famille, ou
de la serie de sols, bien que des noms differents
soient employes pour quelques-uns d'entre eux.
Ces caracteristiques peuvent aussi etre indiquees
comme des phases de sous-groupes, de grands
groupes ou d'ordres des sols.

Brunisol melanique

Ces sols brunisoliques ont un horizon Ah de
couleur foncee et un degre de saturation en bases
relativement eleve, comme l'indique leur pH. On
les trouve normalement sous une vegetation de
foret feuillue ou melangee, sur des materiaux a
contenu eleve en bases dans les regions ou la
classe de temperature du sol va de bore ale a
mesique et la sous-classe d'humidite du sol est
humide, sans etre toutefois restreints a de tels
environnements. Plusieurs brunisols melaniques
non cultives ont un horizon Ah de type mull
fore stier, associe a l'activite de la faune du sol,
principalement celIe des vers de terre.
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Les brunisols melaniques ont un horizon Ah d'au
moins 10 cm d'epaisseur ou un horizon Ap, de
10 cm ou plus d'epaisseur avec une luminosite de
couleur, a l'etat humide, inferieure a 4 et un hori-
zon Bm, Btj ou Bfj de 5 cm ou plus d'epaisseur. Le
pH (0,01 M CaC12) est de 5,5 ou plus dans une
partie ou la totalite des 25 cm superieurs de l'hori-
zon B, ou dans une partie ou la totalite de l'hori-
zon B et du materiau sous-jacent jusqu'a une pro-
fondeur totale de 25 cm, ou jusqu'a un contact
lithique au-dessus de cette profondeur. Les
brunisols melaniques peuvent avoir des horizons
L, F et H et des horizons Ae ou Aej, mais n'ont
pas d'horizons B solonetzique ou B podzolique, ni
Bt. Les horizons Ah de certains brunisols
melaniques ont toutes les proprietes diagnos-
tiques d'un A chernozemique, a l'exception du
pedodimat associe. Lorsque cultives, ces sols sont
consideres brunisols melaniques, si une partie de
l'horizon Bm, Btj ou Bfj existe encore en dessous
du Ap et regosols humiques si tout l'ancien hori-
zon B est indus dans l'horizon Ap.

Brunisol melanique orthique

Sequence typique des horizons: LF, Ah\ Bm, Ck
ouC

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols melaniques. De fa<;:oncaracteristique, ils
ont un horizon Ah de type mull forestier, avec
une structure granulaire fine a moyenne et un
horizon Bm de couleur brunatre ayant une satura-
tion de 3 ou plus. Normalement, la couleur de
l'horizon B s'attenue avec la profondeur.
L'horizon C est generalement calcaire.

Les brunisols melaniques orthiques sont identifies
par les proprietes suivantes :

1. Un horizon Ah de 10 cm ou plus d'epaisseur
ou un horizon Ap de 10 cm d'epaisseur au
plus, dont la luminosite de couleur est
inferieure a 4, a l'etat humide. L'horizon A ne
rencontre pas les exigences d'un A cher-
nozemique.

2. Un pH (0,01 M CaC12) de 5,5 ou plus, comme
specifie pour Ie grand groupe de sols.

3. Un horizon Bm d'au moins 5 cm d'epaisseur.

4. L'absence d'horizon eluvial Ae ou Aej, de
2 cm ou plus d'epaisseur.

5. L'absence de marbrures qui indiquent de la

1 Les horizons diagnostiques sont indigues en itaJique.

58

gleyification, tel que specifie pour les brunisols
melaniques gleyifies.

Les brunisols melaniques orthiques et to us les
autres sous-groupes des sols brunisoliques peu-
vent avoir un contact lithique a moins de 50 cm
de la surface du sol mineral ou des caracteris-
tiques turbiques ou andiques. Ces caracteristiques
sont separees taxonomiquement au niveau de la
famille (lithique, quelques andiques) ou de la
serie de sols (turbique) ou comme phases a n'im-
porte quel niveau taxonomique au-dessus de la
famille de sols.

Brunisol melanique eluvie

Sequence typique des horizons: LF, Ah, Ae ou Aej,
Bm ou Btj, Ck ou C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols melaniques. Ils different des brunisols
melaniques orthiques en ce qu'ils ont un horizon
eluvial, Ae ou Aej, de 2 cm ou plus d'epaisseur.
L'horizon sous-jacent peut etre un horizon Btj
avec de minces enrobements argileux sur cer-
taines surfaces ou, moins souvent, un horizon Bfj.
Pour Ie reste, ils ont les proprietes diagnostiques
des brunisols melaniques orthiques.

Brunisol melanique gleyifie

Sequence typique des horizons: LF, Ah, Bmgj, Cgj,
Cg ou Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols melaniques. Ils different des brunisols
melaniques orthiques par la presence de mar-
brures faibles a distinctes a moins de 50 cm de la
surface du sol mineral ou des marbrures dis-
tinctes ou marquees entre 50 a 100 cm de
profondeur. Pour Ie reste, ils ont les proprietes
diagnostiques des brunisols melaniques
orthiques.

Brunisol melanique eluvie gleyifie

Sequence typique des horizons: LF, Ah, Ae ou Aej,
Bmgj ou Btjgj, Cgj, Cg ou Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols melaniques. Ils different des brunisols
melaniques eluvies par la presence de marbrures



qui indiquent de la gleyification. Ils ont un hori-
zon Ae ou un Aej, de 2 cm ou plus d'epaisseur et
des marbrures, comme specifie pour les brunisols
melaniques gleyifies.

Brunisol eutrique

Ces sols brunisoliques ont un degre de saturation
en bases relativement eleve, comme l'indique leur
pH, mais n'ont pas d'horizon de surface organo-
mineral bien developpe. On les trouve principale-
ment sur des materiaux parentaux a contenu
eleve en bases, sous une vegetation de foret ou
d'arbrisseaux, dans une grande variete de climats.

Les brunisols eutriques ont un horizon Bm, B~ ou
Bfj d'au moins 5 cm d'epaisseur et un pH (0,01 M
CaCl2) de 5,5 ou plus dans une partie ou la tota-
lite des 25 cm superieurs de l'horizon B ou dans
une partie ou la totalite de l'horizon B et du
materiau sous-jacent jusqu'a une profondeur
totale de 25 cm ou jusqu'a un contact lithique au-
dessus de cette profondeur. Les brunisols
eutriques peuvent avoir des horizons L, F et H,
Ae ou Aej et un horizon Ah de moins de 10 cm
d'epaisseur, mais ils n'ont pas d'horizons Bt, ou B
podzolique. Lorsque cultives, ces sols sont classes
comme brunisols melaniques si l'horizon Ap est
10 cm ou plus d'epaisseur, avec une luminosite de
couleur inferieure a 4, a l'etat humide et si une
partie de l'horizon Bm, B~ ou Bfj existe encore au-
dessous du Ap. Ils sont classes comme brunisols
eutriques, si l'horizon Ap ne rencontre pas les
specifications donnees plus haut et s'il reste une
partie de l'horizon Bm sous Ie Ap. Si Ie Ap inclut
tout l'ancien horizon B, ils sont classes comme des
regosols humiques ou des regosols, selon les ca-
racteristiques du Ap.

Brunisol eutrique orthique

Sequence typique des horizons: LFH, Bm, Ck ou C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols eutriques. De fa<;on caracteristique, ils
ont une ou plusieurs couches de surface
organique surmontant un horizon B brumltre, sa-
ture en bases. L'horizon C est generalement cal-
caire.

Les brunisols eutriques orthiques sont identifies
par les proprietes suivantes :

1. Un pH (0,01 M CaCl2) de 5,5 ou plus, comme
specifie pour Ie grand groupe de sols.

2. Un horizon Bm d'au moins 5 cm d'epaisseur.

3. L'absence d'horizon eluvial, Ae ou Aej, de
2 cm ou plus d'epaisseur.

4. L'absence de marbrures qui indiquent de la
gleyification, tel que specifie pour les brunisols
eutriques gleyifies.

5. L'absence d'horizon Ah de 10 cm ou plus d'e-
paisseur ou d'un horizon Ap de 10 cm et plus
d'epaisseur, avec une luminosite de couleur
inferieure a 4, a l'etat humide.

Brunisol eutrique eluvie

Sequence typique des horizons: LFH, Ae ou Aej,
Bm ou Btj, Ck ou C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols eutriques. Ils different des brunisols
eutriques orthiques en ce qu'ils ont un horizon
eluvial, Ae ou Aej, de 2 cm ou plus d'epaisseur.
L'horizon sous-jacent peut etre un horizon B~
avec de minces enrobements argileux sur cer-
taines surfaces ou, moins souvent, un horizon Bfj.
Pour Ie reste, ils ont les proprietes diagnostiques
des brunisols eutriques orthiques.

Brunisol eutrique gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH, Bmgj, Cgj,
Cg ou Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols eutriques. Ils different des brunisols
eutriques orthiques par la presence de marbrures
faibles a distinctes a moins de 50 cm de la surface
du sol mineral ou des marbrures distinctes ou
marquees entre 50 a 100 cm de profondeur. Pour
Ie reste, ils ont les proprietes diagnostiques des
brunisols eutriques orthiques.

Brunisol eutrique eluvie gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH, Ae ou Aegj,
Bmgj ou Btjgj, Cgj, Cg ou Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols eutriques. Ils different des brunisols
eutriques eluvies par la presence de marbrures
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qui indiquent de la gleyification. lIs ont soit, un
Ae ou un Aej, de 2 cm ou plus d'epaisseur et des
marbrures, comme specifie pour les brunisols
eutriques gleyifies.

Brunisol sombrique

Ces sols brunisoliques acides ont un horizon Ah
de couleur foncee et une saturation en bases rela-
tivement faible comme l'indique leur pH. De
petites superficies de ce grand groupe de sols se
rencontrent avec de plus larges etendues de sols
podzoliques.

Les brunisols sombriques ont un horizon Ah d' au
moins 10 cm d'epaisseur ou un horizon Ap de
10 cm ou plus d'epaisseur dont la luminosite de
couleur est inferieure a 4, a l'etat humide et un
horizon Bm, Bfj, Bf mince ou un Btj d' un moins
5 cm d'epaisseur. Le pH (0,01 M CaCl2) est
inferieur a 5,5 dans la totalite des 25 cm
superieurs de l'horizon B ou dans tout l'horizon B
et du materiau sous-jacent jusqu'a une pro-
fondeur totale d'au moins 25 cm, ou jusqu'a un
contact lithique au-dessus de ceUe profondeur.
Les brunisols sombriques peuvent avoir des hori-
zons L, F et H et un horizon Ae ou Aej, mais ils
n'ont pas d'horizons B solonetzique ou B pod-
zolique,niBt.

Brunisol sombrique orthique

Sequence typique des horizons: LFH, Ah, Bm, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols sombriques. De fa<;on caracteristique, ils
ont des couches de surface organiques, un hori-
zon Ah brun grisatre fonce a noir, un horizon B
brunatre, acide et un horizon C acide.

Les brunisols sombriques orthiques sont identifies
par les proprietes suivantes :

1. Un horizon Ah de 10 cm ou plus d'epaisseur
ou un horizon Ap de 10 cm ou plus d'epais-
seur, dont la luminosite de couleur est
inferieure a 4, a l'etat humide.

2. Un pH (0,01 M CaCI2) inferieur a 5,5, comme
specifie pour Ie grand groupe de sols.

3. Un horizon Bm d'au moins 5 cm d'epaisseur.
4. L'absence d'un horizon eluvial, Ae ou Aej, de

2 cm ou plus d'epaisseur.
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5. L'absence de marbrures qui indiquent de la
gleyification, tel que specifie pour les brunisols
sombriques gleyifies.

6. L'absence d'horizon durique.

Brunisol sombrique eluvie

Sequence typique des horizons : LFH, Ah, Ae ou
Aej, Bm ou Bfj, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols sombriques. lIs different des brunisols
sombriques orthiques en ce qu'ils ont un horizon
eluvial, Ae ou Aej, de 2 cm ou plus d'epaisseur.
L'horizon sous-jacent peut etre un horizon Btj
avec de minces enrobements argileux sur cer-
taines surfaces ou, plus sou vent, un horizon Bfj.
Pour Ie reste, ils ont les proprietes diagnostiques
des brunisols sombriques orthiques.

Brunisol sombrique durique

Sequence typique des horizons: LFH, Ah, Bm ou
Bfj, Be ou BCe, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols sombriques. lIs different des brunisols
sombriques orthiques en ce qu'ils ont un horizon
durique a l'interieur de la coupe temoin. lIs peu-
vent aussi avoir des horizons Ae et Btj ou Bfj et
des marbrures qui indiquent de la gleyification.
Un horizon durique est un horizon acide, forte-
ment cimente, qui ne rencontre pas les exigences
d'un B podzolique et dont la couleur est ordi-
nairement semblable a celle du materiau parental.
La limite superieure est so it abrupte, soit neUe et
la limite inferieure est diffuse, generalement a
50 cm plus bas. Lorsqu'elles sont plongees dans
l'eau, les moUes sechees a l'air ne se desagregent
pas.

Brunisol sombrique gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH, Ah, Bmgj
ou Bfjgj, Cgj ou Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols sombriques. lIs different des bruni sols
sombriques orthiques par la presence de mar-
brures faibles a distinctes a moins de 50 cm de la



surface du sol mineral ou des marbrures dis-
tinctes ou marquees entre 50 et 100 cm de pro-
fondeur. Pour Ie reste, ils ont les proprietes dia-
gnostiques des brunisols sombriques orthiques.

Brunisol sombrique eluvie gleyifie

Sequence typique des horizons : LFH, Ah, Aej ou
Aegj, Bmgj ou Bfjgj, Cgj ou Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
bruni sols sombriques. Ils different des brunisols
sombriques eluvies par la presence de marbrures
qui indiquent de la gleyification. Ils ont un hori-
zon, Ae ou Aej, de 2 cm ou plus d'epaisseur et des
marbrures, comme specifie pour les brunisols
sombriques gleyifies.

Brunisol dystrique

Ces sols brunisoliques acides n'ont pas d'horizon
de surface organo-mineral bien developpe. On les
trouve largement repandus, generalement, sur
des materiaux parentaux a faible contenu en bases
et typiquement sous couvert forestier.

Les brunisols dystriques ont un horizon Bm, Bfj,
un mince Bf, ou un Btj d'au moins 5 cm d'epais-
seur. Le pH (0,01 M CaCl2) est inferieure a 5,5
dans la totalite des 25 cm superieurs de l'horizon B
ou dans la totalite l'horizon B et du materiau
sous-jacent jusqu'a une profondeur totale d'au
moins 25 cm ou jusqu'a un contact lithique au-
dessus de cette profondeur. Les brunisols dys-
triques peuvent avoir des horizons L, F et H et un
horizon Ae ou Aej et un Ah de moins de 10 cm
d'epaisseur, mais ils n'ont pas d'horizons Bt, ni B
podzolique. Lorsque cultives, ces sols se classent
dans les brunisols sombriques si l'horizon Ap est
de 10 cm ou plus d'epaisseur, avec une luminosite
de couleur inferieure a 4, a l'etat humide, et si une
partie de l'horizon Bm, Bfj, Bf ou Btj existe encore
au-dessous du Ap. Ils sont classes brunisols dys-
triques si Ie Ap ne rencontre pas les specifications
donnees plus haut et s'il reste une partie de l'hori-
zon B sous Ie Ap. Si Ie Ap inclut tout l'ancien
horizon Bm, ils sont classes comme regosols
humiques ou regosols, selon les caracteristiques
duAp.

Brunisol dystrique orthique

Sequence typique des horizons: LFH, Bm, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols dystriques. De fa~on caracteristique, ils
ont des couches de surface organiques et un hori-
zon B brunatre, acide et un horizon C acide.

Les brunisols dystriques orthiques sont identifies
par les proprietes suivantes :

1. Un pH (0,01 M CaCl2) de moins de 5,5, comme
specifie pour Ie grand groupe de sols.

2. Un horizon Bm d'au moins 5 cm d'epaisseur.

3. L'absence d'horizon eluvial, Ae ou Aej, de
2 cm ou plus d'epaisseur.

4. L'absence de marbrures qui indiquent de la
gleyification, tel que specifie pour les brunisols
dystriques gleyifies.

5. L'absence d'horizon durique.
6. L'absence d'un horizon Ah de 10 cm ou plus

d'epaisseur ou d'un Ap de 10 cm ou plus d'e-
paisseur avec une luminosite de couleur
inferieure a 4, a l'etat humide.

Brunisol dystrique eluvie

Sequence typique des horizons: LFH, Ae ou Aej,
Bm ou Bfj, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols dystriques. Ils different des brunisols
dystriques orthiques en ce qu'ils ont un horizon
eluvial, Ae ou Aej, de 2 cm ou plus d'epaisseur.
L'horizon sous-jacent est couramment un Bfj, mais
peut etre un horizon Btj ou un Bm. Pour Ie reste,
ils ont les proprietes diagnostiques des brunisols
dystriques orthiques.

Brunisol dystrique durique

Sequence typique des horizons: LFH, Bm ou Bfj,
Bc ou BCc, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols dystriques. Ils different des brunisols
dystriques orthiques en ce qu'ils ont un horizon
durique a l'interieur de la coupe temoin. Ils peu-
vent aussi avoir des horizons Ae et Btj ou Bfj et
des marbrures qui indiquent de la gleyification.
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Brunisol dystrique gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH, Bmgj ou
BJjgj, Cgj ou Cg

Ces sols ont les proprieh~s generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols dystriques. Ils different des brunisols
dystriques orthiques par la presence de marbrures
faibles a distinctes a moins de 50 cm de la surface
du sol mineral ou des marbrures distinctes ou
marquees entre 50 et 100 cm de profondeur. Pour
Ie reste, ils ont les proprietes diagnostiques des
brunisols dystriques orthiques.
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Brunisol dystrique eluvie gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH, Ae ou Aej,
Bmgj ou BJjgj,Cgj ou Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre brunisolique et Ie grand groupe des
brunisols dystriques. Ils different des brunisols
dystriques eluvies par la presence de marbrures
qui indiquent de la gleyification. Ils ont un hori-
zon, Ae ou Aej, de 2 cm ou plus d'epaisseur et des
marbrures, comme specifie pour les brunisols
dystriques gleyifies.



Chapitre 5

Ordre Chernozemique
Grand groupe

Chernozem brun

Chernozem brun fonce

Chernozem noir

Chernozem gris fonce

Sous-groupe
Chernozem brun orthique CHBN.OR
Chernozem brun regosolique CHBN.RQ
Chernozem brun calcaire CHBN.CA
Chernozem brun eluvie CHBN.EL
Chernozem brun solonetzique CHBN.5Q
Chernozem brun vertique CHBN.VQ
Chernozem brun gleyifie CHBN.GL
Chernozem brun regosolique gleyifie CHBN.RQGL
Chernozem brun calcaire gleyifie CHBN.CAGL
Chernozem brun eluvie gleyifie CHBN.ELGL
Chernozem brun solonetzique gleyifie CHBN.5QGL
Chernozem brun vertique gleyifie CHBN.VQGL

Chernozem brun fonce orthique CHBEOR
Chernozem brun fonce regosolique CHBERQ
Chernozem brun fonce calcaire CHBECA
Chernozem brun fonce eluvie CHBEEL
Chernozem brun fonce solonetzique CHBESQ
Chernozem brun fonce vertique CHBEVQ
Chernozem brun fonce gleyifie CHBEGL
Chernozem brun fonce regosolique gleyifie CHBERQGL
Chernozem brun fonce calcaire gleyifie CHBECAGL
Chernozem brun fonce eluvie gleyifie CHBEELGL
Chernozem brun fonce solonetzique gleyifie CHNRSQGL
Chernozem brun fonce vertique gleyifie CHBE VQGL

Chernozem noir orthique CHNROR
Chernozem noir regosolique CHNRRQ
Chernozem noir calcaire CHNRCA
Chernozem noir eluvie CHNREL
Chernozem noir solonetzique CHNRSQ
Chernozem noir vertique CHNR VQ
Chernozem noir gleyifie CHNRGL
Chernozem noir regosolique gleyifie CHNRRQGL
Chernozem noir calcaire gleyifie CHNRCAGL
Chernozem noir eluvie gleyifie CHNRELGL
Chernozem noir solonetzique gleyifie CHNRSQGL
Chernozem noir vertique gleyifie CHNRVQGL

Chernozem gris fonce orthique CHGEOR
Chernozem gris fonce regosolique CHGERQ
Chernozem gris fonce calcaire CHGECA
Chernozem gris fonce solonetzique CHGESQ
Chernozem gris fonce vertique CHGEVQ
Chernozem gris fonce gleyifie CHGEGL
Chernozem gris fonce regosolique gleyifie CHGERQGL
Chernozem gris fonce calcaire gleyifie CHGECAGL
Chernozem gris fonce solonetzique gleyifie CHGESQGL
Chernozem gris fonce vertique gleyifie CHGEVQGL
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5. De fa<;on caracteristique, la structure est assez
bonne pour n' etre ni massive et dure, ni parti-
culaire a l' etat sec.

6. Une saturation en bases (sel neutre) de plus de
80 % OUIe Ca constitue Ie cation echangeable
predominant.

7. On ne Ie trouve que la OUla temperature
annuelle moyenne du sol est a °C ou plus
elevee et OUIe regime d'humidite du sol est
plus sec que la sous-classe humide.

Les sols chernozemiques peuvent avoir un hori-
zon Ae, Bm ou Bt. Us n' ont aucun des horizons ou
caracteristiques suivantes : un horizon B solonet-
zique ou B podzolique, une gleyification assez
fortement exprimee pour rencontrer les criteres
des sols gleysoliques ou un pergelisol a moins de
2 m de la surface du sol mineral.

Differenciation des sols
chernozemiques de ceux autres
des ordres de sols

On peut facilement distinguer les sols chernoze-
miques des sols des autres ordres de sols a travers
les principales zones de sols chernozemiques au
Canada. Cependant, les sols de plusieurs autres
ordres de sols peuvent avoir des horizons Ah de
couleur foncee. Les criteres diagnostiques pour
distinguer les sols chernozemiques des autres sols
sont les suivants :

Solonetziques. Ces sols ont un horizon B solonet-
zique, les sols chernozemiques n' en ont pas.

Luvisoliques. Certains luvisols gris fonce et cer-
tains sols chernozemiques ont : un horizon A
chernozemique, un horizon Ae, un horizon Bt et
un regime d'humidite du sol subhumide. La clas-
sification de ces sols au niveau de l' ordre com-
porte les directives suivantes :

1. Si I'horizon A chernozemique est eluvie,
comme l'indique la presence de raies et de
taches gris lorsque Ie sol est sec et si Ie Ae se
prolonge sur une profondeur d' au moins 5 cm
au-dessous du Ah, Ahe ou Ap superieur, Ie sol
est luvisolique (luvisol gris fonce).

2. Si Ie A chernozemique n' est pas eluvie, comme
nous venons de Ie decrire, Ie sol est considere
chernozemique, a moins que Ie Ae ait une
luminosite de couleur superieure a 5, a l' etat
sec, et une epaisseur superieure a celIe du Ah.
Dans ce dernier cas, Ie sol est classe comme
luvisolique (luvisol gris fonce).

Podzoliques. Ces sols ont un horizon B pod-
zolique, mais les sols chernozemiques n' en ont
pas.

Brunisoliques. Les sols brunisoliques qui ont un
horizon de surface organo-mineral de couleur
foncee, n' ont pas d'horizon A chernozemique soit,
parce que leur temperature annuelle moyenne du
sol est inferieure a a 0c, ou parce que leur regime
d'humidite fait partie de la sous-classe humide ou
plus saturee, ou encore parce que I'horizon A est
acide ou a un rapport CjN eleve. Une certaine
ambigune demeure quant a la base de la separa-
tion de certains brunisols melaniques par rappor
aux sols chernozemiques, principalement ceux
des zones subalpines et alpines. De nouvelles
etudes sur ces sols pourraient reveler des diffe-
rences definitives entre les horizons A de ces
brunisols et ceux des sols chernozemiques (voir Ie
Chapitre 4, Ordre Brunisolique).

Regosoliques. Ces sols n' ont pas d'horizon A
chernozemique.

Gleysoliques. Certains de ces sols ont un horizon
A chernozemique, mais ils sont exclus de l' ordre
chernozemique par l' evidence de reduction et de
mauvais drainage, telle que specifiee dans la defi-
nition de l' ordre gleysolique.

Horizon Ah ou Ap
Luminosite de couleur Ah ou Ap
(a l' etat sec)

Saturation de couleur Ah ou Ap
(a l' etat sec)

Pedoclimat

--- - -

Chernozem
brun
Present
de 4,5 it 5,5

_9rdre c~ernozemique
Chernozem Chernozem
brun fonce noir
Present Present
de 3,5 a 4,5 < 3,5

Chernozem
gris fonce
Present
Ah 3,5 a 4,5
Ap 3,5 a 5,0

~ 1,5
(habituellement)

Subhumide

> 1,5 > 1,5
(habituellement) (habituellement)

Subaride a
semi-aride

~ 1,5
(habituellement)

SubhumideSemi-aride
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Vertisoliques. Certains sols chernozemiques pos-
sedent un horizon avec des faces de glissement
mais les sols vertisoliques ont a la fois un horizon
vertique et un horizon avec des faces de glisse-
ment. Les sols chernozemiques n' en ont pas.

Les sols chernozemiques se divisent en quatre
grands groupes : chernozem brun, chernozem
brun fonce, chernozem noir et chernozem gris
fonce, principalement d' apres la couleur de 1'hori-
zon A chernozemique, lequel reflete les differences
dans la nature et la quantite de matiere organique
incorporee au materiau mineral, suivant les dif-
ferences du climat et de la vegetation. Les bases
de separation des grands groupes sont presentees
dans Ie tableau de l' ordre chernozemique.

La separation des sous-groupes de sols est basee
sur Ie genre et la sequence des horizons indiquant
la conformite avec Ie concept central du grand
groupe de sols ou la formation d'intergrades avec
les sols des autres ordres, ou d' autres caracteris-
tiques additionnelles. Certaines caracteristiques
d' anciens sous-groupes de sols (par ex. : carbo-
nate, salin et lithique) sont maintenant reconnues
taxonomiquement au niveau de la famille ou de
la serie de sols. £lIes peuvent aussi etre indiquees
comme phases des sous-groupes, des grands
groupes, ou des ordres de sols. Les caracteris-
tiques anciennement connues sous Ie nom de gru-
miques sont main tenant reconnues au niveau de
l' ordre (sols vertisoliques) ou au niveau du sous-
groupe (intergrade vertique). Les anciens sous-
groupes solonetziques et solo diques sont main-
tenant reunis en un seul sous-groupe solonetzique
comprenant tous les intergrades vers l' ordre solo-
netzique.

Chernozem brun

Les chernozems brun se rencontrent dans la partie
la plus aride de la distribution climatique des sols
chernozemiques et ils ont un horizon A de cou-
leur brum1tre. Ils sont associes a une vegetation
naturelle xerophile et mesophile de graminees et
d'herbacees. Dans les chernozems brun vierges, la
partie superieure de l'horizon Ah est couramment
d'une luminosite aussi pale ou plus pale que la
partie inferieure de 1'horizon Ah ou que la partie
superieure de 1'horizon B.

Les chernozems brun ont des horizons Ah ou Ap
chernozemiques dont la luminosite de couleur est
plus foncee que 3,5, a l' etat humide, et entre 4,5 et
5,5, a l'€tat sec. La saturation de couleur de 1'horizon
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A est habituellement superieure a 1,5, a l'etat sec.
Le pedoclimat de ce grand groupe de sols est ty-
piquement froid, rarement doux, et subaride a
semi-aride (voir Ie Chapitre 14 sur la famille de
sols) .

Chernozem brun orthique

Sequence typique des horizons: Ah, Bm. Cca ou Ck

Le sous-groupe chernozem brun orthique peut
etre considere comme Ie concept central des cher-
nozems bruno Il reunit les proprietes generales
specifiees pour l' ordre chernozemique et Ie grand
groupe des chernozems bruno Les chernozems
brun orthiques sont bien draines et leur horizon B
est generalement brun avec une macrostructure
prismatique. Les peds prismatiques sont habi-
tuellement grossiers dans les sols de texture gros-
siere. A mesure que Ie contenu en argile aug-
mente, les peds deviennent plus petits et ont de
plus en plus tendance a se briser en de fins agre-
gats polyedriques ou granulaires. De minces
enrobements argileux sont occasionnellement a
sou vent observes sur la face des peds de 1'hori-
zon B. Un horizon d' accumulation de carbonates
second aires, de couleur pale, se trouve habituelle-
ment au-dessous de 1'horizon B brunatre.

Les chernozems brun orthiques se reconnaissent
par les propri€tes suivantes :

1. Un horizon A chernozemique dont la lumi-
no site de couleur est plus foncee que 3,5, a
l' etat humide, et entre 4,5 et 5,5, a l' etat sec.

2. Un horizon Bm, Btj ou Bt, d' au moins 5 cm
d' epaisseur, qui ne contient pas de carbonates
alcalino- terreux.

3. L'absence d'un horizon Ae de 2 cm ou plus
d' epaisseur.

4. L'absence d'horizon Bnjtj, ou d'un horizon
semblable, caracteristique des intergrades vers
l' ordre solonetzique.

5. L'absence d' evidence de gleyification telle
qu'indiquee par des marbrures faibles a dis-
tinctes a moins de 50 cm de la surface du sol
mineral.

Les chernozems brun orthiques et tous les autres
sous-groupes de sols chernozemiques peuvent
avoir n'importe lesquels des caracteristiques sui-
vants qui peuvent etre separes taxonomiquement,
soit au niveau de la famille ou de la serie de sols,
so it comme une phase a n'importe quel niveau ta-
xonomique superieur a celui de la famille (par
ex. : carbonate, salin et lithique).



Chernozem brun regosolique

Sequence typique des horizons: Ah, C, Cca ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems bruno Ils different des cherno-
zems brun orthiques soit par 1'absence d'un hori-
zon B, ou par la presence d'un horizon Bm de
moins de 5 em d' epaisseur. Habituellement, les
chernozems brun regosoliques ont un profil AC.
Ils peuvent egalement avoir des caracteristiques
salines.

Chernozem brun calcaire

Sequence typique des horizons: Ah, Bmk, Cca ou
Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifices
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems bruno Ils different des cherno-
zems brun orthiques par la presence d' un horizon
B, duquelles carbonates alcalino-terreux primaires
n' ont pas ete completement lessives (Bmk). Pour
Ie reste, ils ont les proprietes generales des cher-
nozems brun orthiques.

Chernozem brun eluvie

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Btj ou Bt,
Cca ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales de l' ordre
chernozemique et Ie grand groupe des cherno-
zems bruns. Ils different des chernozems brun
orthiques par la presence d'un ou de plusieurs
horizons eluviaux (Ahe, Ae ou Aej), de 2 em ou
plus d' epaisseur, reposant generalement sur un
horizon illuvial Btj ou Bt faiblement a mod ere-
ment developpe. Generalement, 1'horizon eluvial
est legerement a moderement acide. On reconnait
deux variations de ce sous-groupe de sols.

L'une des variations correspond a des pedons
dans lesquels l' eluviation est indiquee, au-
dessous du Ah ou du Ap, par un vestige de struc-
ture macroprismatique de couleur pale. Les unites
prismatiques se brisent en peds lamellaires gros-
siers a moyens qui ont generalement des pores
vesiculaires ou tubulaires. Ceci suggere Ie deve-
loppement d' un horizon eluvial a partir d' un
ancien horizon B prismatique. L'horizon Bt ou Btj
qui se trouve sous 1'horizon eluvial a generale-
ment une structure macroprismatique bien
developpee qui se brise en peds polyedriques

d'une luminosite de couleur plus faible et d'une
saturation de couleur legerement plus elevee que
celIe de 1'horizon eluvial.

L'autre variation correspond a des pedons
cumuliques, dans lesquels la deposition pe-
riodique de materiaux de sol transportes, modifie
la differenciation normale des horizons resultant
du lessivage. Ces pedons ont d' epais horizons de
materiaux accumules, partiellement lessives, sur-
montant l' ancien horizon A ou 1'horizon AB de
transition. De tels pedons se rencontrent generale-
ment sur Ie bas des pentes concaves ou les sedi-
ments venant du haut de la pente s'y sont accu-
mules. On les reconnait generalement par leur
horizon Ahe epais.

Chernozem brun solonetzique

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Btnj ou
Bnjtj, Csa ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems bruno Ils different des cherno-
zems brun orthiques par la presence de proprietes
caracteristiques d' un intergrade vers l' ordre solo-
netzique. Specifiquement, ils ont un horizon Bnj,
Bnjtj ou Btnj et ils peuvent avoir des horizons Ae,
AB et un C salin. L'horizon Best habituellement
caracterise par sa structure prismatique et sa con-
sistance dure. Generalement, la structure prisma-
tique se brise en une structure secondaire polye-
drique avec des enrobements fonces et brillants.
L'horizon eluvial de certains chernozems brun
solonetziques peut etre sembI able a celui qui est
decrit pour Ie sous-groupe des chernozems brun
eluvies. Les chernozems brun solonetziques sont
generalement associes a des materiaux salins.
Leurs horizons B contiennent habituellement une
plus forte proportion de Na ou de Na et Mg
echangeables que ceux des chernozems brun
orthiques.

Chernozem brun vertique

Sequence typique des horizons: Ah ou Ahk, Ae ou
Aej, Bm ou Bmk, Btj ou Bnjtj,Bvj, Bss, Bkss ou
Ckss, Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems bruno Ils peuvent avoir, dans Ie
solum superieur, tous les horizons communs aux
autres sous-groupes de sols a l'interieur du grand
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groupe des chernozems bruno Mais ils different
des autres sous-groupes de sols en ayant des pro-
prietes qui indiquent un intergrade vers l' ordre
vertisolique. Specifiquement, ils ont un horizon
avec des faces de glissement (Bss, Bkss ou Ckss)
dont la limite superieure se trouve a moins de 1 m
de la surface du sol mineral et ils peuvent avoir
un horizon vertique faiblement developpe (Bvj ou
BCvj).

Chernozem brun gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Bmgj, Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems bruno Ils different des cherno-
zems brun orthiques par des marbrures faibles a
distinctes qui indiquent de la gleyification a
moins de 50 cm de la surface du sol mineral.

Chernozem brun regosolique gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems bruno Ils different des cher-
nozems brun regosoliques par des marbrures qui
indiquent de la gleyification. Les chernozems
brun regosoliques gleyifies n' ont pas d'horizon B
distinct de 5 cm ou plus d' epaisseur et ils presen-
tent des marbrures faibles a distinctes a moins de
50 cm de la surface du sol mineral.

Chernozem brun calcaire gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Bmkgj, Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems bruno Ils different des cher-
nozems brun calcaires par la presence de mar-
brures qui indiquent de la gleyification. Les cher-
nozems brun calcaires gleyifies ont un horizon
Bmk de 5 cm ou plus d' epaisseur et des mar-
brures faibles a distinctes a moins de 50 cm de la
surface du sol mineral.

Chernozem brun eluvie gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Aej, Btjgj ou
Btgj, Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
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des chernozems bruno Ils different des cher-
nozems brun eluvies par la presence de mar-
brures qui indiquent de la gleyification. Les cher-
nozems brun eluvies gleyifies ont un horizon elu-
vial et des marbrures faibles a distinctes a moins
de 50 cm de la surface du sol mineral.

Chernozem brun solonetzique gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Bnjtjgj,
Csagj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems bruno Ils different des cher-
nozems brun solonetziques par la presence de
marbrures qui indiquent de la gleyification. Les
chernozems brun solonetziques gleyifies ont a la
fois un horizon Bnj ou Btnj et des marbrures
faibles a distinctes a moins de 50 cm de la surface
du sol mineral.

Chernozem brun vertique gleyifie

Sequence typique des horizons : Ah ou Ahk, Ae ou
Aej, Bmgj ou Bmkgj, B~gj ou Bnj~gj, Bvjgj, Bssgj,
Bkssgj ou Ckssgj, Ckgj ou Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems bruno Ils ont egalement des pro-
prietes qui indiquent un intergrade vers l' ordre
vertisolique. Specifiquement ils ont un horizon
avec des faces de glissement (Bssgj, Bkssgj ou
Ckssgj), dont la limite superieure se trouve a
moins de 1 m de la surface du sol mineral et ils
peuvent avoir un horizon vertique faiblement
developpe (Bvjgj). Ils different des chernozems
brun vertiques par la presence de marbrures
faibles a distinctes qui indiquent de la gleyifica-
tion a moins de 50 cm de la surface du sol
mineral.

Chernozem brun fonce

Ces sols chernozemiques ont un horizon A de
couleur quelque peu plus foncee que celle des
sols du grand groupe des chernozems bruno Ils
sont generalement associees avec une vegetation
naturelle de graminees et d'herbacees mesophiles
dans un pedoclimat semi-aride. Dans les sols
vierges, I'horizon Ah est generalement plus fonce
a la surface et devient progressivement de couleur
plus clair en profondeur.



Les chernozems brun fonce possedent les carac-
teres indiques pour l' ordre. L'horizon Ah ou Ap
chernozemique a une luminosite de couleur plus
foncee que 3,5, a l' etat humide, et entre 3,5 et 4,5,
a l' etat sec. La saturation de couleur de I'horizon
A est habituellement superieure a 1,5, a l' etat sec.
Le pedoclimat de ce grand groupe de sols est ty-
piquement froid, rarement doux, et semi-aride.

Chernozem brun fonce orthique

Sequence typique des horizons: Ah, Bm, Cca ou Ck

Le sous-groupe chernozem brun fonce orthique
peut etre considere comme Ie concept central des
chernozems brun fonce. II reunit les proprietes
generales specifiees pour l' ordre chernozemique
et Ie grand groupe des chernozems brun fonce.
Les chernozems brun fonce orthiques ont
habituellement un horizon B prismatique de
couleur brunatre et un horizon d' enrichissement
de carbonates de couleur clair, sembI abIes a ceux
des chernozems brun orthiques.

Les chernozems brun fonce orthiques se recon-
naissent par les proprietes suivantes :

1. Un horizon A chernozemique dont la lumi-
no site de couleur est plus foncee que 3,5, a l' e-
tat humide, et entre 3,5 et 4,5, a l'etat sec.

2. Un horizon Bm, Btj ou Bt d' au moins 5 cm d' e-
paisseur qui ne contient pas de carbonates
alcalino-terreux.

3. L'absence d'un horizon Ae de 2 cm ou plus
d' epaisseur.

4. 1'absence d'un horizon Bnjtj ou d'un horizon
sembI able, caracteristique des intergrades vers
l' ordre solonetzique.

5. l' absence d' evidence de gleyification telle
qu'indiquee par des marbrures faibles a dis-
tinctes a moins de 50 cm de la surface du sol
mineral.

Chernozem brun fonce regosolique

Sequence typique des horizons: Ah, C, Cca ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems brun fonce. Ils different des cher-
nozems brun fonce orthiques par l' absence d' un
horizon B, ou par la presence d'un horizon Bm de
moins de 5 cm d' epaisseur. Habituellement, les
chernozems brun fonce regosoliques ont un profil
AC. Ils peuvent egalement avoir des caracteris-
tiques salines.

Chernozem brun fonce calcaire

Sequence typique des horizons: Ah, Bmk, Cca ou
Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems brun fonce. Ils different des cher-
nozems brun fonce orthiques par la presence d' un
horizon B, duquelles carbonates alcalino-terreux
primaires n' ont pas ete complNement lessives
(Bmk). Pour Ie reste, ils possedent les proprietes
generales des chernozems brun fonce orthiques.

Chernozem brun fonce eluvie

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Btj ou Bt,
Cca ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems brun fonce. Ils different des cher-
nozems brun fonce orthiques par la presence d' un
ou de plusieurs horizons eluviaux (Ahe, Ae ou
Aej) de 2 cm ou plus d' epaisseur, reposant
generalement sur un horizon illuvial Btj ou Bt
faiblement a moderement developpe. Deux varia-
tions de ce sous-groupe de sols peuvent etre
reconnues. La premiere possede un horizon elu-
vial qui s' est developpe dans un ancien horizon B.
La seconde a un horizon eluvial qui se developpe
dans un horizon A sujet a une deposition peri-
odique de sediments. Ces variations sont decrites
plus en detail pour Ie sous-groupe des cher-
nozems brun eluvies.

Chernozem brun fonce solonetzique

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Btnj ou
Bnjtj, Csa ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems brun fonce. Ils different des cher-
nozems brun fonce orthiques par la presence de
proprietes caracteristiques d'un intergrade vers
l' ordre solonetzique. Specifiquement, ils ont un
horizon Bnj, Bnjtj ou Btnj et ils peuvent avoir des
horizons Ae, AB et un C salin. 1'horizon Best
habituellement caracterise par sa structure pris-
matique et sa consistance dure. Generalement, la
structure prismatique se brise en une structure
secondaire polyedrique avec des enrobements
fonces et brillants. 1'horizon eluvial de certains
chernozems brun fonce solonetziques peut etre
semblable a celui qui est decrit pour Ie sous-groupe
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des chernozems brun fonce eluvies. Les cher-
nozems brun fonce solonetziques sont gene-
ralement associes a des materiaux salins. Leurs
horizons B contiennent habituellement une plus
forte proportion de Na ou de Na et Mg echange-
abIes que ceux des chernozems brun fonce orth-
iques.

Chernozem brun fonce vertique

Sequence typique des horizons : Ah ou Ahk, Ae ou
Aej, Bm ou Bmk, B~ ou Bnj~, Bvj, Bss, Bkss ou
Ckss, Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems brun fonce. Ils peuvent avoir,
dans Ie solum superieur, tous les horizons com-
muns aux autres sous-groupes de sols a l'interieur
du grand groupe des chernozems brun fonce.
Mais ils different des autres sous-groupes de sols
en ayant des proprietes qui indiquent un inter-
grade vers l' ordre vertisolique. Specifiquement, ils
ont un horizon avec des faces de glissement (Bss,
Bkss ou Ckss) dont la limite superieure se trouve
a moins de 1 m de la surface du sol mineral et ils
peuvent avoir un horizon vertique faiblement
developpe (Bvj ou BCvj).

Chernozem brun fonce gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Bmgj, Cgj ou
Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems brun fonce. Ils different des cher-
nozems brun fonce orthiques par la presence de
marbrures faibles a distinctes qui indiquent de la
gleyification a moins de 50 em de la surface du
sol mineral.

Chernozem brun fonce regosolique gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems brun fonce. Ils different des cher-
nozems brun fonce regosoliques par la presence
de marbrures qui indiquent de la gleyification.
Les chernozems brun fonce regosoliques gleyifies
n' ont pas d'horizon B de 5 em ou plus d' epaisseur
et ils presentent des marbrures faibles a distinctes
a moins de 50 em de la surface du sol mineral.
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Chernozem brun fonce calcaire gleyifie

Sequence typique des horizons : Ah, Bmkgj, Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems brun fonce. Ils different des cher-
nozems brun fonce calcaires par la presence de
marbrures qui indiquent de la gleyification. Les
chernozems brun fonce calcaires gleyifies ont un
horizon Bmk de 5 em ou plus d' epaisseur et des
marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em de
la surface du sol mineral.

Chernozem brun fonce eluvie gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Aej, Btjgj, ou
Btgj, Cgj ou Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems brun fonce. Ils different des cher-
nozems brun fonce eluvies par la presence de
marbrures qui indiquent de la gleyification. Les
chernozems brun fonce eluvies gleyifies ont un
horizon eluvial et des marbrures faibles a dis-
tinctes a moins de 50 em de la surface du sol
mineral.

Chernozem brun fonce solonetzique
gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Bnjtjgj,
Ckgj, ou Csagj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems brun fonce. Ils different des cher-
nozems brun fonce solonetziques par la presence
de marbrures qui indiquent de la gleyification.
Les chernozems brun fonce solonetziques gleyi-
fies ont a la fois un horizon Bnj ou Btnj et des
marbrures faibles a distinctes a moins de 50 em de
la surface du sol mineral.

Chernozem brun fonce vertique gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah ou Ahk, Ae ou
Aej, Bmgj ou Bmkgj, B~gj ou Bnj~gj, Bvjgj, Bssgj,
Bkssgj ou Ckssgj, Ckgj ou Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems brun fonce. Ils ont egalement des



proprietes qui indiquent un intergrade vers l' or-
dre vertisolique. Specifiquement ils ont un hori-
zon avec des faces de glissement (Bssgj, Bkssgj ou
Ckssgj), dont la limite superieure se trouve a
moins de 1 m de la surface du sol mineral et ils
peuvent avoir un horizon vertique faiblement
developpe (Bvjgj). lIs different des chernozems
brun fonce vertiques par la presence de mar-
brures faibles a distinctes qui indiquent de la
gleyification a moins de 50 cm de la surface du
sol mineral.

Chernozem noir

Ces sols chernozemiques ont un horizon A de
couleur plus foncee et plus epais que les sols des
grands groupes des chernozems brun et des cher-
nozems brun fonce. lIs sont generalement associes
a une vegetation naturelle de graminees et d'her-
bacees mesophiles, ou se retrouvent sous un cou-
vert melange d' arbres, de graminees et d'herba-
cees. Certains chernozems noir se trouvent sous
une vegetation alpine d'herbages et d' arbustes.

Les chernozems noir possedent les caracteris-
tiques indiquees pour I'ordre. L'horizon Ah ou Ap
chernozemique a une la luminosite de couleur
plus foncee que 3,5, a I'etat humide et sec. La sa-
turation de couleur de 1'horizon A est habituelle-
ment de 1,5 ou moins, a l' etat sec. Le pedoclimat
de ce grand groupe de sols est typiquement froid,
rarement doux, et subhumide.

Chernazem nair arthique

Sequence typique des horizons: Ah, Bm, Cca ou Ck

Le sous-groupe des chernozems noir orthiques
peut etre considere comme Ie concept central des
chernozems noir. II reunit les proprietes generales
specifiees pour I'ordre chernozemique et pour Ie
grand groupe des chernozems noir. Les cherno-
zems noir orthiques ont generalement un horizon
B prismatique de couleur brunatre et un horizon
d' enrichissement de carbonates de couleur clair,
semblables a ceux des chernozems brun or-
thiques.

Les chernozems noir orthiques se reconnaissent
par les proprietes suivantes :

1. Un horizon A chernozemique dont la lumi-
nosite de couleur est plus foncee que 3,5, aux
etats humide ou sec.

2. Un horizon Bm, B~ ou Bt d' au moins 5 cm d' e-
paisseur qui ne contient pas de carbonates
alcalino- terreux.

3. L'absence d'un horizon eluvial (Ahe, Ae ou
Aej), de 2 cm ou plus d' epaisseur.

4. L'absence d' un horizon Bnj~ ou d' un horizon
semblable, caracteristique des intergrades vers
l' ordre solonetzique.

5. L'absence d' evidence de gleyification telle
qu'indiquee par des marbrures faibles a dis-
tinctes a moins de 50 cm de la surface du sol
mineral.

Chernazem nair rcgasalique

Sequence typique des horizons : Ah, Cca ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems noir. lIs different des sols noir
orthiques soit par l'absence d'un horizon B, ou
par la presence d' un horizon Bm de moins de 5
cm d' epaisseur. Habituellement, les chernozems
noir regosoliques ont un profil AC. lIs peuvent
egalement avoir des caracteristiques salines.

Chernazem nair calcaire

Sequence typique des horizons : Ah, Bmk, Cca ou
Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems noir. lIs different des chernozems
noir orthiques par la presence d'un horizon B,
duquelles carbonates alcalino-terreux primaires
n' ont pas ete completement lessives (Bmk). Pour
Ie reste, ils possedent les proprietes generales des
chernozems noir orthiques.

Chernazem nair cluvic

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Btj ou Bt,
Cca ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems noir. lIs different des chernozems
noir orthiques par la presence d' un ou de
plusieurs horizons eluviaux (Ahe, Ae ou Aej) de
2 cm ou plus d' epaisseur, reposant generalement
sur un horizon illuvial B~ ou Bt, faiblement a
moderement developpe.
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Chernozem noir solonetzique

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Btnj ou
Bnjtj, Cs ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems noir. Ils different des chernozems
noir orthiques par la presence de proprietes carac-
teristiques d'intergrade vers l' ordre solonetzique.
Specifiquement, ils ont un horizon Bnj, Bnj~ ou
Btnj et ils peuvent avoir des horizons Ae, AB et
un C salin. L'horizon Best habituellement carac-
terise par sa structure prismatique et sa consis-
tance dure. Generalement, la structure prisma-
tique se brise en une structure secondaire polye-
drique avec des enrobements fonces et brillants.
L'horizon eluvial de certains chernozems noir
solonetziques peut etre sembI able a celui qui est
decrit pour Ie sous-groupe des chernozems noir
eluvies. Les chernozems noirs solonetziques sont
generalement associes a des materiaux salins.
Leurs horizons B contiennent habituellement une
plus forte proportion de Na ou de Na et Mg
echangeables que ceux des chernozems noir
orthiques.

Chernozem noir vertique

Sequence typique des horizons : Ah ou Ahk, Ae ou
Aej, Bm ou Bmk, B~ ou Bnj~, Bvj, Bss, Bkss ou
Ckss, Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems noir. Ils peuvent avoir, dans Ie
solum superieur, tous les horizons communs aux
autres sous-groupes de sols a l'interieur du grand
groupe des chernozems noir. Mais ils different des
autres sous-groupes de sols en ayant des pro-
prietes qui indiquent un intergrade vers l' ordre
vertisolique. Specifiquement, ils ont un horizon
avec des faces de glissement (Bss, Bkss ou Ckss)
dont la limite superieure se trouve a moins de 1 m
de la surface du sol mineral et ils peuvent avoir
un horizon vertique faiblement developpe (Bvj ou
BCvj).

Chernozem noir gleyific

Sequence typique des horizons: Ah, Bmgj, Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems noir. Ils different des chernozems
noir orthiques par la presence de marbrures
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faibles a distinctes qui indiquent de la gleyifica-
tion a moins de 50 cm de la surface du sol
mineral.

Chernozem noir rcgosolique gleyific

Sequence typique des horizons : Ah, Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems noir. Ils different des chernozems
noir regosoliques par la presence de marbrures
qui indiquent de la gleyification. Les chernozems
noir regosoliques gleyifies n' ont pas d'horizon B
de 5 cm ou plus d' epaisseur et ils presentent des
marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm de
la surface du sol mineral.

Chernozem noir calcaire gleyific

Sequence typique des horizons: Ah, Bmkgj, Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems noir. Ils different des chernozems
noir calcaires par la presence de marbrures qui
indiquent de la gleyification. Les chernozems noir
calcaires ont un horizon Bmk de 5 cm ou plus d' e-
paisseur et des marbrures faibles a distinctes a
moins de 50 cm de la surface du sol mineral.

Chernozem noir cluvic gleyific

Sequence typique des horizons: Ah, Aej, Btjgj,
Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems noir. Ils different des chernozems
noir eluvies par la presence de marbrures qui
indiquent de la gleyification. Les chernozems noir
eluvies gleyifies ont un horizon eluvial et des
marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm de
la surface du sol mineral.

Chernozem noir solonetzique gleyific

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Bnjtjgj,
Ckgj ou Csagj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems noir. Ils different des chernozems
noir solonetziques par la presence de marbrures
qui indiquent de la gleyification. Les chernozems



noir solonetziques gleyifies ont a la fois un hori-
zon Bnj ou Btnj et des marbrures faibles a dis-
tinctes a moins de 50 cm de la surface du sol
mineral.

Chernozem noir vertique gleyifie

Sequence typique des horizons : Ah, Ahk, Ae ou
Aej, Bmgj ou Bmkgj, Btjgj ou Bnjtjgj, Bvjgj, Bssgj,
Bkssgj ou Ckssgj, Ckgj ou Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems noir. lIs ont egalement des pro-
prietes qui indiquent un intergrade vers I'ordre
vertisolique. Specifiquement, ils ont un horizon
avec des faces de glissement (Bssgj, Bkssgj ou
Ckssgj), dont la limite superieure se trouve a
moins de 1 m de la surface du sol mineral et ils
peuvent avoir un horizon vertique faiblement
developpe (Bvjgj). lIs different des chernozems
noir vertiques par la presence de marbrures
faibles a distinctes qui indiquent de la gleyifica-
tion a moins de 50 cm de la surface du sol
mineral.

Chernozem gris fonce

Ces sols chernozemiques ont un horizon A cher-
nozemique dont les caracteristiques denotent de
l' eluviation associee a des sols developpes sous
couvert forestier. lIs se trouvent generalement
sous une vegetation naturelle melange d' arbres,
d' arbustes, de graminees et d'herbacees, dans une
zone de transition prairie-foret, sous un pedocli-
mat froid et subhumide. A l' etat vierge, les cher-
nozems gris fonce ont ordinairement une litiere
de feuilles (horizons L, H) au-dessus des horizons
Ah ou Ahe. Les peds de 1'horizon A peuvent avoir
des surfaces de coloration foncee mais, habituelle-
ment les peds ecrases ont des couleurs gris ou
brum'ltres de plus haute luminosite ou saturation
de couleur. Une apparence « poivre et sel », des
taches ou des stries gris pale dans une matrice
plus foncee, peuvent etre observes dans les hori-
zons A qui ont tendance a former une structure
lamellaire.

Les chernozems gris fonce possedent les carac-
teristiques indiquees pour l' ordre de sols. A l' etat
vierge, les sols ont un horizon A chernozemique
dont la luminosite de couleur est plus foncee que
3,5, a I'etat humide, et que 4,5, a l' etat sec. Un
horizon Ap de 10 cm d' epaisseur doit avoir une
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luminosite de couleur plus foncee que 3,5, a l' etat
humide, et que 5, a l' etat see. La saturation de
couleur de 1'horizon A est habituellement de 1,5
ou moins, a l' etat see. Les chernozems gris fonce
peuvent avoir un horizon Ae de couleur pale, de
5 cm ou moins d' epaisseur, pourvu que 1'horizon
de surface Ap rencontre les exigences indiquees
pour Ie grand groupe de sols. Les sols sembI abIes
ayant un horizon Ae distinct de plus de 5 cm d' e-
paisseur sous 1'horizon A chernozemique et un
horizon Bt sont classes dans les luvisols gris
fonce.

Chernozem gris fonce orthique

Sequence typique des horizons: Ahe, Ae, Bm, Btj
ou Bt, Cca ou Ck

Le sous-groupe des chernozems gris fonce
orthiques peut etre considere comme Ie concept
central des chernozems gris fonce. II reunit les
proprietes generales specifiees pour l' ordre cher-
nozemique et Ie grand groupe des chernozems
gris fonce. Les chernozems gris fonce orthiques
ont generalement un horizon B prismatique de
couleur brunatre qui rencontre les exigences d'un
Bt.

Les chernozems gris fonce orthiques se reconnais-
sent par les proprietes suivantes :

1. Un horizon A chernozemique dont la lumi-
no site de couleur, dans les sols vierges (Ah),
est plus foncee que 3,5, a l' etat humide, et
entre 3,5 et 4.5, a I'etat sec (entre 3,5 et 5 pour
un Ap, a l'etat sec).

2. Un horizon Bm, Btj ou Bt d' au moins 5 cm d' e-
paisseur qui ne contient pas de carbonates
alcalino-terreux.

3. L'absence d'un horizon Ae de plus de 5 cm
d' epaisseur.

4. L'absence d'un horizon Bnjtj ou d'un horizon
semblable, caracteristique des intergrades de
l' ordre solonetzique.

5. L'absence d' evidence de gleyification telle
qu'indiquee par des marbrures faibles a dis-
tinctes a moins de 50 cm de la surface du sol
mineral.

Chernozem gris fonce regosolique

Sequence typique des horizons: Ah ou Ahe, Cca
ouCk

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
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pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems gris fonce. Ils different des cher-
nozems gris fonce orthiques, par l' absence d' un
horizon B, ou par la presence d'un horizon Bm de
moins de 5 cm d' epaisseur. Habituellement, les
chernozems gris fonce regosoliques ont un profil
AC. Ils peuvent egalement avoir des caracteris-
tiques salines.

Chernozem gris fonce calcaire

Sequence typique des horizons: Ah ou Ahe, Bmk,
Cca ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems gris fonce. Ils different des cher-
nozems gris fonce orthiques par la presence d' un
horizon B, duquelles carbonates alcalino-terreux
primaires n' ont pas ete completement lessives
(Bmk). Pour Ie reste, ils ont les proprietes
generales des chernozems gris fonce orthiques.

Chernozem gris fonce solonetzique

Sequence typique des horizons: Ahe, Ae, Bnjtj, Cs
ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems gris fonce. Ils different des cher-
nozems gris fonce orthiques par la presence de
proprietes caracteristiques d'un intergrade vers
l' ordre solonetzique. Specifiquement, ils ont un
horizon Bnj, Bnjtj, ou Btnj et ils peuvent avoir des
horizons Ae, AB et un C salin. S'il Y a un horizon
Ae, il n' a pas plus de 5 cm d' epaisseur. L'horizon
Best habituellement caracterise par sa structure
prismatique et sa consistance dure. Generalement,
la structure prismatique se brise en une structure
secondaire polyedrique avec des enrobements
fonces et brillants. Les chernozems gris fonce
solonetziques sont generalement associes a des
materiaux salins. Leurs horizons B contiennent
habituellement une plus forte proportion de Na
ou de Na et Mg echangeables que ceux des cher-
nozems gris fonce orthiques.

Chernozem gris fonce vertique

Sequence typique des horizons: Ah ou Ahk, Ae ou
Aej, Bm ou Bmk, Btj ou Bnjtj, Bvj, Bss, Bkss ou
Ckss, Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
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pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems gris fonce. Ils peuvent avoir, dans
Ie solum superieur, tous les horizons communs
aux autres sous-groupes de sols a l'interieur du
grand groupe des chernozems gris fonce. Mais ils
different des autres sous-groupes de sols en ayant
des proprietes qui indiquent un intergrade vers
l' ordre vertisolique. Specifiquement ils ont un
horizon avec des faces de glissement (Bss, Bkss ou
Ckss) dont la limite superieure se trouve a moins
de 1 m de la surface du sol mineral et ils peuvent
avoir un horizon vertique faiblement developpe
(Bvj ou BCvj).

Chernozem gris fonce gleyifie

Sequence typique des horizons: Ahe, Bmgj, Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems gris fonce. Ils different des cher-
nozems gris fonce orthiques par la presence de
marbrures faibles a distinctes qui indiquent de la
gleyification a moins de 50 cm de la surface du
sol mineral.

Chernozem gris fonce regosolique gleyifie

Sequence typique des horizons : Ahe, Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems gris fonce. Ils different des cher-
nozems gris fonce regosoliques par la presence de
marbrures qui indiquent de la gleyification. Les
chernozems gris fonce regosoliques gleyifies n' ont
pas d'horizon B de 5 cm ou plus d' epaisseur et ils
presentent des marbrures faibles a distinctes a
moins de 50 cm de la surface du sol mineral.

Chernozem gris fonce calcaire gleyifie

Sequence typique des horizons: Ahe, Bmkgj, Ckgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems gris fonce. Ils different des cher-
nozems gris fonce calcaires par la presence de
marbrures qui indiquent de la gleyification. Les
chernozems gris fonce calcaires gleyifies ont un
horizon Bmk de 5 cm ou plus d' epaisseur et des
marbrures faibles a distinctes a moins de 50 cm de
la surface du sol mineral.



Chernozem gris fonce solonetzique gleyifie

Sequence typique des horizons: Ahe, Ae, Bnjtjgj,
Ckgj ou Csgj

Ces sols ont Ies proprietes generales specifiees
pour I'ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems gris fonce. Ils different des cher-
nozems gris fonce soionetziques par Ia presence
de marbrures qui indiquent de Ia gIeyification.
Les chernozems gris fonce soionetziques gIeyifies
ont it Ia fois un horizon Bnj ou Btnj et des mar-
brures faibles it distinctes it moins de 50 cm de Ia
surface du sol mineral.

Chernozem gris fonce vertique gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah ou Ahk, Ae ou
Aej, Bmgj ou Bmkgj, B~gj ou Bnj~gj, Bvjgj, Bssgj,
Bkssgj ou Ckssgj, Ckgj ou Ckg

Ces sols ont Ies proprietes generales specifiees
pour I'ordre chernozemique et Ie grand groupe
des chernozems gris fonce. Ils ont egalement des
proprietes qui indiquent un intergrade vers I'or-
dre vertisolique. Specifiquement, iis ont un hori-
zon avec des faces de glissement (Bssgj, Bkssgj ou
Ckssgj), dont Ia limite superieure se trouve it
moins de 1 m de Ia surface du sol mineral et iis
peuvent avoir un horizon vertique faiblement
developpe (Bvjgj). Ils different des chernozems
gris fonce vertiques par Ia presence de marbrures
faibles it distinctes qui indiquent de Ia gIeyifica-
tion it moins de 50 cm de Ia surface du sol
mineral.
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Ordre Cryosolique

Grand groupe
Cryosol turbique

Cryosol statique

Cryosol organique

Chapitre 6

Sous-groupe
Cryosol turbique eutrique orthique CRTU.EUOR
Cryosol turbique dystrique orthique CRTU.DYOR
Cryosol turbique eutrique brunisolique CRTU.EUBQ
Cryosol turbique dystrique brunisolique CRTU.DYBQ
Cryosol turbique gleysolique CRTU.GQ
Cryosol turbique regosolique CRTU.RQ
Cryosol turbique eutrique histique CRTU.EUHI
Cryosol turbique dystrique histique CRTUDYHI
Cryosol turbique regosolique histique CRTU.RQHI

Cryosol statique eutrique orthique CRST.EUOR
Cryosol statique dystrique orthique CRSTDYOR
Cryosol statique eutrique brunisolique CRSTEUBQ
Cryosol statique dystrique brunisolique CRSTDYBQ
Cryosol statique luvisolique CRSTLQ
Cryosol statique gleysolique CRSTGQ
Cryosol statique regosolique CRSTRQ
Cryosol statique eutrique histique CRSTEUHI
Cryosol statique dystrique histique CRSTDYHI
Cryosol statique regosolique histique CRSTRQHI

Cryosol organique fibrique CROGPI
Cryosol organique mesique CROGME
Cryosol organique humique CROGHU
Cryosol organique fibrique terrique CROGFITE
Cryosol organique mesique terrique CROGMETE
Cryosol organique humique terrique CROGHUTE
Cryosol organique glacique CROGGA

Les profils de quelques sous-groupes de sols de
l'ordre cryosolique sont representes schematique-
ment aux figures 30 et 31. Les sous-groupes de
sols individuels peuvent indure des sols dont les
sequences d'horizons sont differentes de celles
illustrees. Dans les descriptions de chaque sous-
groupe de sols, presentees plus loin dans ce
chapitre, on donne une sequence d'horizons ty-
piques pour chaque sous-groupe de sols, les hori-
zons diagnostiques sont indiques en italique et cer-
tains autres horizons frequemment rencontres
sont enumeres.

Les sols de l'ordre cryosolique occupent une
grande partie du tiers septentrional du Canada au
Ie pergelisol demeure pres de la surface, dans des
depots mineraux aussi bien qu'organiques. Les
sols cryosoliques predominent au nord de la li-
mite des arbres, sont communs dans les sols de
texture fine des zones forestieres subarctiques et

s'etendent jusque dans certains materiaux orga-
niques de la foret boreale, ainsi que dans cer-
taines zones alpines des regions montagneuses.
La cryoturbation de ces sols est generalisee et
peut etre revelee par les caracteristiques de ces
sols structures par les reseaux de pierres tries et
non tries, disposes en cerdes, en polygones, en
bandes au en buttes de terre.

Les sols cryosoliques sont formes sur des mate-
riaux mineraux au organiques avec un pergelisol a
mains de 1 m de la surface du sol, soit a moins de
2 m si Ie pedon a ele fortement cryoturbe laterale-
ment dans la couche active, comme l'indiquent les
horizons perturbes, melanges au disloques. JIs ant
une temperature annuelle moyenne du sol::; 0 dc.
Pour differencier les sols cryosoliques des sols des
autres ordres de sols, il faut determiner ou estimer
la profondeur du pergelisol.
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cryoturbation laterale dans la couche active,
comme les horizons perturbes, melanges ou dis-
loques, ou du materiau deplace, ou une combinai-
son des deux.

Cryosol turbique eutrique orthique

Sequence typique des horizons: Om, Bmy, BCy,
Cgy, Omy, Cz

Ces cryosols turbiques ont un degre de saturation
en bases relativement eleve comme l'indique leur
pH. On les identifie par les proprietes suivantes :

1. Ces sols ont un horizon Bmy et ils peuvent
aussi avoir un horizon Bm de moins de 10 cm
d'epaisseur.

2. La cryoturbation a fortement disloque les hori-
zons. On trouve generalement des langues
d'horizons mineral et organique, des intru-
sions organiques et minerales, et des pierres
orientees.

3. Ces sols ont un pH (0,01 M CaCl2) de 5,5 ou plus
dans une partie, ou dans tous les horizons B.

4. Les horizons de surface ne sont pas fortement
gleyifies, mais il y a generalement un horizon
gleyifie situe immediatement au-dessus du
niveau du pergeIisol.

Les cryosols turbiques orthiques eutriques ont un
horizon Bmy et des horizons organiques (Omy,
Ohy) ou mineraux, riches en matiere organique
(Ahy), sous la surface. II peut y avoir des horizons
de surface organiques allant jusqu'a 15 cm
d'epaisseur, des horizons Ah (moder) et Bm de
moins de 10 cm d'epaisseur.

Cryosol turbique dystrique orthique

Sequence typique des horizons: Om, Bmy, BCy,
Cgy, Omy, Cz

Ces cryosols turbiques acides ont un faible degre
de saturation en bases, comme l'indique leur pH.
On les identifie par les proprietes suivantes :

1. Ces sols ont un horizon Bmy et ils peuvent
aussi avoir un horizon Bm de moins de 10 cm
d'epaisseur.

2. La cryoturbation a fortement disloque les hori-
zons. On trouve generalement des langues
d'horizons mineral et organique, des intru-
sions organiques et minerales, et des pierres
orientees.

3. Ces sols ont un pH (0,01 M CaCl2) de moins
de 5,5 dans tous les horizons B.
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Figure 31 Representation schematique de l' organi-

sation des horizons de quelques sous-
groupes turbiques de l'ordre cryosolique.

4. Les horizons de surface ne sont pas fortement
gleyifies, mais il y a generalement un horizon
gleyifie situe immediatement au-dessus du
niveau du pergelisol.

Les cryosols turbiques orthiques dystriques ont
un horizon Bmy et des horizons organiques
(Omy, Ohy) ou mineraux, riches en matiere
organique (Ahy), sous la surface. II peut y avoir
des horizons de surface organiques all ant jusqu'a
15 cm d'epaisseur, des horizons Ah (moder) et Bm
de moins de 10 cm d'epaisseur.

Cryosol turbique eutrique brunisolique

Sequence typique des horizons: Om, Bm, Bmy ou
BCy, Cgy, Omy, Cz

Ces cryosols turbiques ont un degre de saturation
en bases relativement eleve comme l'indique leur
pH. On les identifie par les proprietes suivantes :
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1. Ces sols ont un horizon Bm continu d'au
moins 10 cm d'epaisseur surmontant la por-
tion imparfaitement a bien drainee du pedon
qui est peu affecte par la cryoturbation.

2. Les horizons, autre que Ie Bm, sont fortement
disloques par la cryoturbation. On trouve
generalement des langues d'horizons mineral
et organique, des intrusions organiques et
minerales, et des pierres orientees.

3. Ces sols ont un pH (0,01 M CaCl2) de 5,5 ou
plus dans une partie, ou dans tous les hori-
zons B

4. Les horizons de surface ne sont pas fortement
gleyifies, mais il y a generalement un horizon
gleyifie situe immediatement au-dessus du
niveau du pergelisol.

Cryosol turbique dystrique brunisolique

Sequence typique des horizons: am, Bm, Bmy ou
BCy, Cgy, amy, Cz

Ces cryosols turbiques acides ont un faible degre
de saturation en bases, comme l'indique leur pH.
On les identifie par les proprietes suivantes :

1. Ces sols ont un horizon Bm continu d'au
moins 10 cm d'epaisseur surmontant la por-
tion imparfaitement a bien drainee du pedon
qui est peu affecte par la cryoturbation.

2. Les horizons, autre que Ie Bm, sont fortement
disloques par la cryoturbation. On trouve
generalement des langues d'horizons mineral
et organique, des intrusions organiques et
miner ales, et des pierres orientees.

3. Ces sols ont un pH (0,01 M CaCl2) de moins
de 5,5 dans tous les horizons B.

4. Les horizons de surface ne sont pas fortement
gleyifies, mais il y a generalement un horizon
gleyifie situe immediatement au-dessus du
niveau du pergelisol.

Cryosol turbique gleysolique

Sequence typique des horizons: am, Bgy ou Cgy
(ou les deux), Cz

Ces cryosols turbiques se sont developpes dans
des zones mal drainees sous des conditions
reductrices. Le terme « gleysolique » est utilise
plut6t que « gleyifie ", parce que ces sols n'ont
pas un degre de gleyification equivalent a celui
des SOUs-groupes gleyifies des autres ordres de
sols. Les sous-groupes gleysoliques des sols
cryosoliques ont des marques de gleyification
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semblables a celles des sols de l'ordre gleysolique.
On les identifie par les proprietes suivantes :

1. Ils ont des signes de gleyification indiques par
de faibles saturations de couleur ou par la
presence de marbrures a la surface du sol
mineral.

2. L'horizon mineral superieur, Bgy ou Cgy, peut
etre recouvert par des couches organiques de
moins de 40 cm d'epaisseur ou par une combi-
naison d'horizons de surface et sous surface
> 15 cm d'epaisseur.

Cryosol turbique regosolique

Sequence typique des horizons: am, Cy, Cgy, Cz

Ces cryosols turbiques se sont developpes sur des
materiaux de sol recemment deposes ou forte-
ment cryoturbes. On les identifie par les pro-
prietes suivantes :

1. Ils n'ont pas d'horizon B.

2. Generalement, ces sols incorporent peu de
matiere organique.

3. La cryoturbation est demontree par la
presence de pierres orientees, Ie deplacement
et Ie triage des materiaux du sol.

Cryosol turbique eutrique histique

Sequence typique des horizons: Om, Ah, Bm ou
Bmy (ou les deux), Cgy, Cz

Ces cryosols turbiques ont un degre de saturation
en bases relativement eleve comme l'indique leur
pH. Ils presentent des horizons organiques
(tourbeux) epais (> 15 cm) dans Ie premier metre
du solum. On les identifie par les proprietes sui-
vantes :

1. Ces sols ont soit un horizon de surface
organique continu (Ohy, Hy) qui varie entre
> 15 et 40 cm d'epaisseur, ou une combinaison
d 'horizons organiques de surface et sous sur-
face> 15 cm d'epaisseur.

2. Ils ont un horizon Bm ou Bmy, ou les deux,
qui est continu au-dessus de la partie impar-
faitement a bien drainee du pedon relative-
ment peu affecte par la cryoturbation.

3. Les horizons, autres que Ie Bm, sont fortement
disloques par la cryoturbation. On trouve
generalement des langues d'horizons mineral
et organique, des intrusions organiques et
miner ales, et des pierres orientees.

4. Ces sols ont un pH (0,01 M CaCl2) de 5,5 ou



plus dans une partie, ou dans tous les hori-
zons B.

5. Les horizons de surface ne sont pas fortement
gleyifies, mais il y a generalement un horizon
gleyifie situe immediatement au-dessus du
niveau du pergelisol.

Cryosol turbique dystrique histique

Sequence typique des horizons: Om, Ah, Bm ou
Bmy (ou les deux), Cgy, Cz

Ces cryosols turbiques acides ont un faible degre
de saturation en bases, comme l'indique leur pH.
lIs presentent des horizons organiques (tourbeux)
epais (> 15 cm) dans Ie premier metre du solum.
On les identifie par les proprietes suivantes :

1. Ces sols ont soit un horizon de surface orga-
nique continu (Ohy, Hy) qui varie entre> 15 et
40 cm d'epaisseur, ou une combinaison d'hori-
zons organiques de surface et sous surface
> 15 cm d'epaisseur.

2. lIs ont un horizon Bm ou Bmy, ou les deux,
qui est continu au-dessus de la partie impar-
faitement a bien drainee du pedon relative-
ment peu affecte par la cryoturbation.

3. Les horizons, autres que Ie Bm, sont fortement
disloques par la cryoturbation. On trouve
generalement des langues d'horizons mineral
et organique, des intrusions organiques et
minerales, et des pierres orientees.

4. Ces sols ont un pH (0,01 M CaCl2) de moins
de 5,5 dans tous les horizons B.

5. Les horizons de surface ne sont pas fortement
gleyifies, mais il y a generalement un horizon
gleyifie situe immediatement au-dessus du
niveau du pergelisol.

Cryosol turbique regosolique histique

Sequence typique des horizons: Om, Cy, Cgy, Cz

Ces cryosols turbiques se sont developpes sur des
materiaux de sol recemment deposes ou fortement
cryoturbes. lIs presentent des horizons organiques
(tourbeux) epais (> 15 cm) dans Ie premier metre du
solum. On les identifie par les proprietes suivantes :

1. Ces sols ont soit un horizon de surface
organique continu (Ohy ou Hy) qui varie entre
> 15 a 40 cm d'epaisseur, ou une combinaison
d'horizons organiques de surface et sous la
surface> 15 cm d'epaisseur,

2. lIs n'ont pas d'horizon B.

3. La cryoturbation est demontree par la pre-
sence de pierres orientees, Ie deplacement et Ie
triage des materiaux du sol.

4. Les horizons de surface ne sont pas fortement
gleyifies, mais il y a generalement un horizon
gleyifie situe immediatement au-dessus du
niveau du pergelisol.

Cryosol statique

Ces sols cryosoliques se sont developpes princi-
paIement a partir de materiau mineral a texture
grossiere, ou sur une vaste gamme de texture de
sediments recemment deposes ou perturbes OU
les signes de cryoturbation sont totalement
absents, ou les deux. lIs peuvent avoir des hori-
zons organiques en surface de moins de 40 cm
d'epaisseur.

Les cryosols statiques ont un pergelisol a moins
de 1 m de la surface du sol, mais montrent peu ou
pas de signes de cryoturbation ou de caracteris-
tiques de cryoturbation. lIs peuvent etre associes
avec des formes de terrain presentant des sols
structures, comme les sols polygonaux.

Cryosol statique eutrique orthique

Sequence typique des horizons: Om, LFH, Bm,
BCgj, Cz

Ces cryosols statiques ont un degre de saturation
en bases relativement eleve comme l'indique leur
pH. On les identifie par les proprietes suivantes :

1. Ces sols ont un horizon Bm de moins de 10 cm
d' epaisseur.

2. Ces sols ont un pH (0,01 M CaCl2) de 5,5 ou
plus dans une partie, ou dans tous les hori-
zons B.

3. Les horizons de surface ne sont pas fortement
gleyifies, mais il y a generalement un horizon
gleyifie situe immediatement au-dessus du
niveau du pergelisol.

Cryosol statique dystrique orthique

Sequence typique des horizons: Om, LFH, Bm,
BCgj, Cz

Ces cryosols statiques acides ont un faible degre
de saturation en bases, comme l'indique leur pH.
On les identifie par les proprietes suivantes :

1. Ces sols ont un horizon Bm de moins de 10 cm
d'epaisseur.
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2. Ces sols ont un pH (0,01 M CaCl2) de moins
de 5,5 dans tous les horizons B.

3. Les horizons de surface ne sont pas fortement
gleyifies, mais il y a generalement un horizon
gleyifie situe immediatement au-dessus du
niveau du pergelisol.

Cryosol statique eutrique brunisolique

Sequence typique des horizons: LFH, Bm, BCgj,
Cz

Ces cryosols statiques ont un degre de saturation
en bases relativement eleve comme l'indique leur
pH. On les identifie par les proprietes suivantes :

1. Ces sols ont un horizon Bm d'au moins 10 cm
d'epaisseur.

2. Ces sols ont un pH (0,01 M CaCl2) de 5,5 ou
plus dans une partie, ou dans tous les hori-
zons B.

Cryosol statique dystrique brunisolique

Sequence typique des horizons: LFH, Bm, BCgj,
Cz

Ces cryosols statiques acides ont un faible degre
de saturation en bases, comme l'indique leur pH.
On les identifie par les proprietes suivantes :

1. Ces sols ont un horizon Bm d'au moins 10 cm
d' epaisseur.

2. Ces sols ont un pH (0,01 M CaCl2) de moins
de 5,5 dans tous les horizons B.

Cryosol statique luvisolique

Sequence typique des horizons : LFH, am, Ah ou
Ae, Bt, Cg, Cz

Ces cryosols statiques ont une accumulation
d'argile dans l'horizon B (Bt). On les retrouve
principalement sur un materiau mineral a texture
fine, et sous une vegetation forestiere. On les
identifie par les proprietes suivantes :

1. Ces sols ont un horizon eluvial (Ahe, Ae, Aeg).

2. Ces sols ont un horizon Bt d' au moins 10 cm
d'epaisseur.

3. On peut retrouver des marbrures dans la par-
tie inferieure du solum.
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Cryosol statique gleysolique

Sequence typique des horizons: am, Bg ou Cg
(ou les deux), Cz

Ces cryosols statiques se sont developpes dans
des zones mal drainees sous des conditions
reductrices. Le terme « gleysolique » est utilise
plut6t que « gleyifie », parce que ces sols n'ont
pas un degre de gleyification equivalent a celui
des sous-groupes gleyifies des autres ordres de
sols. Les sous-groupes gleysoliques des sols
cryosoliques ont des marques de gleyification
sembI abIes a celles des sols de l'ordre gleysolique.
On les identifie par les proprietes suivantes :

1. Ils ont des signes de gleyification indiques par
des faibles saturations de couleur ou par la
presence de marbrures a la surface du sol
mineral.

2. L'horizon mineral superieur, Bg ou Cg, peut
etre recouvert par des couches organiques de
moins de 40 cm d'epaisseur.

Cryosol statique regosolique

Sequence typique des horizons : C, Cg, Cz

Ces cryosols statiques se sont developpes sur des
materiaux de sol recemment deposes ou forte-
ment cryoturbes. On les identifie par les pro-
prietes suivantes :

1. Ils n'ont pas d'horizon B.

2. Ils peuvent avoir de minces (~ 15 cm) couches
organiques (tourbeux) ou un mince horizon Ah.

Cryosol statique eutrique histique

Sequence typique des horizons: Om, Ah, Bm, Cg,
Cz

Ces cryosols statiques ont un degre de saturation
en bases relativement eleve comme l'indique leur
pH. Ils presentent des horizons organiques
(tourbeux) epais (> 15 cm) dans Ie premier metre
du solum. On les identifie par les proprietes sui-
vantes :

1. Ces sols ont un horizon de surface organique
continu (0, H) qui varie entre> 15 et 40 cm
d' epaisseur.

2. Ils ont des horizons Bm continus au-dessus de la
partie imparfaitement a bien drainee du pedon.



3. Ces sols on un pH (0,01 M CaC12) de 5,5 ou
plus dans une partie, ou dans tous les hori-
zons B.

4. Les horizons de surface ne sont pas fortement
gleyifies, mais il y a generalement un horizon
gleyifie situe immediatement au-dessus du
niveau du pergelisol.

Cryosol statique dystrique histique

Sequence typique des horizons: Om, Ah, Bm, Cg,
Cz

Ces cryosols statiques acides ont un faible degre
de saturation en bases, comme l'indique leur pH.
Us presentent des horizons organiques (tourbeux)
epais (> 15 cm) dans Ie premier metre du solum.
On les identifie par les proprietes suivantes :

1. Ces sols on un horizon de surface organique
continu (0, H) qui varie entre> 15 et 40 cm
d'epaisseur.

2. Us ont des horizons Bm continus au-dessus de
la partie imparfaitement a bien drainee du
pedon.

3. Ces sols ont un pH (0,01 M CaCl2) de moins
de 5,5 dans tous les horizons B.

4. Les horizons de surface ne sont pas fortement
gleyifies, mais il y a generalement un horizon
gleyifie situe immediatement au-dessus du
niveau du pergelisol.

Cryosol statique rcgosolique histique

Sequence typique des horizons: Om, C, Cg, Cz

Ces cryosols statiques ont des horizons
organiques (tourbeux) epais (> 15 cm) dans Ie pre-
mier metre du solum. On les identifie par les pro-
prietes suivantes :

1. Ces sols ont un horizon de surface organique
continu (0 ou H) qui varie entre> 15 a 40 cm
d'epaisseur.

2. Us n'ont pas d'horizon B.

3. Us peuvent avoir de minces (~ 15 cm)
couches organiques (tourbeux) ou un mince
horizon Ah.

4. Les horizons de surface ne sont pas fortement
gleyifies, mais il y a generalement un horizon
gleyifie situe immediatement au-dessus du
niveau du pergelisol.

Cryosol organique

Ces sols cryosoliques se sont developpes princi-
paIement a partir de materiaux organiques qui
contiennent plus de 17 % en poids de C organique
et qui recouvrent Ie pergelisol situe a moins de
1 m de la surface. Us ont plus de 40 cm d'epais-
seur, ou plus de 10 cm d'epaisseur s'ils recouvrent
soit un contact lithique, ou une couche de glace
d'au moins 30 cm d'epaisseur. Les formes de ter-
rain associees aux sols cryosoliques organiques
sont les palses, les sols polygonaux tourbeux et
les sols polygonaux a centre sureleve.

Cryosol organique fibrique

Sequence typique des horizons: Of ou Om, Of, Ofz

Ces cryosols organiques sont identifies par les
proprietes suivantes :

1. Us ont des couches organiques de plus de 1 m
d'epaisseur.

2. Au-dessous de 40 cm de profondeur, ils sont
principalement composes de materiaux
fibriques a l'interieur de la coupe temoin.

Cryosol organique mcsique

Sequence typique des horizons: Of ou Om, Om,
Omz

Ces cryosols organiques sont identifies par les
proprietes suivantes :

1. Us ont des couches organiques de plus de 1 m
d'epaisseur

2. Au-dessous de 40 cm de profondeur, ils sont
principalement composes de materiaux
mesiques a l'interieur de la coupe temoin.

Cryosol organique humique

Sequence typique des horizons: Om ou Oh, Ohz

Ces cryosols organiques sont identifies par les
proprietes suivantes :

1. Us ont des couches organiques de plus de 1 m
d'epaisseur.

2. Au-dessous de 40 cm de profondeur, ils sont
principalement composes de materiaux
humiques a l'interieur de la coupe temoin.
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Cryosol organique fibrique terrique

Sequence typique des horizons: Of, Ofz, Cz

Ces cryosols organiques sont identifies par les
proprietes suivantes :

1. Ils ont un contact mineral a moins de 1 m de la
surface, ou la couche miner ale a plus de 30 cm
d'epaisseur avec une limite superieure a moins
de 1 m de la surface.

2. Au-dessus du contact mineral, ils sont princi-
paIement composes de materiaux fibriques

Cryosol organique mesique terrique

Sequence typique des horizons: Om, Omz, Cz

Ces cryosols organiques sont identifies par les
proprietes suivantes :

1. Ils ont un contact mineral a moins de 1 m de la
surface, ou la couche minerale a plus de 30 cm
d'epaisseur avec une limite superieure a moins
de 1 m de la surface.

2. Au-dessus du contact lithique, ils sont princi-
paIement composes de materiaux mesiques.
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Cryosol organique humique terrique

Sequence typique des horizons: Oh, Ohz, Cz

Ces cryosols organiques sont identifies par les
proprietes suivantes :

1. Ils ont un contact mineral a moins de 1 m de la
surface, ou la couche minerale a plus de 30 cm
d'epaisseur avec une limite superieure a moins
de 1 m de la surface.

2. Au-dessus du contact mineral, ils sont princi-
paIement composes de materiaux humiques.

Cryosol organique glacique

Sequence typique des horizons : Of, Om ou Oh,
Wz

Ces cryosols organiques sont identifies par les
proprietes suivantes :

1. Ils ont une couche de glace de plus de 30 cm
d'epaisseur dont la limite superieure est a
moins de 1 m de la surface.

2. La couche de glace contient plus de 95 % de
glace en volume.



Ordre Gleysolique

Grand groupe

Gleysolluvique

Gleysol humique

Gleysol

Chapitre 7

Sous-groupe
Gleysolluvique vertique GLQ.YQ
Gleysolluvique solonetzique GLQSQ
Gleysolluvique fragique GLQ.FR
Gleysolluvique humique GLQ.HU
Gleysolluvique ferrique GLQ.FE
Gleysolluvique orthique GLQ.OR

Gleysol humique vertique GHU.VQ
Gleysol humique solonetzique GHUSQ
Gleysol humique ferrique GHU.FE
Gleysol humique orthique GHU.OR
Gleysol humique regosolique GHU.RQ

Gleysol vertique GVQ
Gleysol solonetzique GSQ
Gleysol ferrique GFE
Gleysol orthique GOR
Gleysol regosolique GRQ

Nota: Les grands groupes et les sous-groupes de sols sont enumeres dans I'ordre dans lequel ils sont classes. Par exemple, si un
sol gleysolique possede un horizon Btg, c'est un gleysolluvique, qu'il ait ou non les horizons ou couches suivants : Ah, Bn, Bgf ou
un fragipan. Le gleysolluvique est Ie premier grand groupe de sols inscrit. De meme, au niveau du sous-groupe de sols, si un
gleysolluvique possede un horizon B solonetzique, il est classe comme un gleysolluvique solonetzique, qu'il ait ou non les hori-
zons suivants : un fragipan, Ah ou Bgf. En resume, toute classe au niveau du grand groupe ou du sous-groupe de sols ne doit pas
avoir les proprietes diagnostiques des classes enumerees au-dessus d'elle. Par exemple, un gleysol regosolique ne possede pas les
elements suivants : un horizon B tel que defini pour Ie gleysol orthique, un horizon Bgf ou un horizon B solonetzique.

Les profils de quelques sous-groupes de sols de
l'ordre gleysolique sont representes schematique-
ment a la figure 32. Les sous-groupes de sols indi-
viduels peuvent inclure des sols dont les
sequences d'horizons sont differentes de celles
illustrees. Dans les descriptions, de chaque sous-
groupe de sols, presentees plus loin dans ce
chapitre, on donne une sequence d'horizons ty-
pique pour chaque sous-groupe de sols, les hori-
zons diagnostiques sont indiques en italique et cer-
tains autres horizons, frequemment rencontres,
sont enumeres.

Les sols de l'ordre gleysolique se definissent
d'apres les couleurs et la marmorisation qui sont
considerees comme indica trices de l'influence de
conditions de reduction periodique ou perma-
nente au cours de la pedogenese du sol. Les
criteres qui suivent s'appliquent a tous les hori-
zons, sauf les horizons Ah, Ap et Ae. Toutefois, si
l'horizon Ae est plus epais que 20 cm et si sa

limite inferieure est situee a plus de 60 cm sous la
surface du sol mineral, les criteres s'appliquent au
Ae. En outre, si l'epaisseur de l'horizon Ah ou Ap
depasse 50 cm, Ie critere de couleur s'applique a
l'horizon mineral situe immediatement en-
dessous. Mis a part ces exceptions, les criteres se
lisent comme suit: les sols gleysoliques ont un
horizon ou un sous-horizon, d'au moins 10 cm
d'epaisseur (a moins de 50 cm de la surface du sol
mineral), avec des couleurs, a l'etat humide, sui-
vantes :

1. Pour tous les sols, sauf ceux avec des mate-
riaux rouge (teinte de 5YR ou plus rouge, dont
la couleur pal it lentement lors du traitement
au dithionite du sol).
a. Des saturations dominantes de couleur de

1 ou moins dans les teintes plus bleu que
10Y avec ou sans marbrures, ou

b. Des saturations dominantes de couleur de
2 ou moins dans les teintes de 10YR et
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sols gleysoliques se rencontrent generalement
dans des depressions peu profondes et sur des
terres basses horizon tales saturees d'eau tous les
printemps. Dans les regions plus humides, ils
peuvent s'observer egalement sur des pentes et
sur des terrains ondules. Habituellement, la vege-
tation naturelle associee aux sols gleysoliques dif-
fere de celIe associee aux autres ordres de sols.

Voici quelques remarques sur la justification des
criteres de couleur. Les criteres s'appuient sur la
couleur, parce cette derniere est l'indice Ie plus
facilement observable et constitue un indicateur
utile sur l'etat d'oxydo-reduction d'un sol qui a
prevalu au cours de sa pedogenese. Les potentiels
redox mesures a plusieurs profondeurs dans les
pedons, pendant la periode durant laquelle Ie sol
n'est pas gele, fournissent des donnees utiles sur
les conditions habituelles de reduction. Des va-
leurs du potentiel electrique de 100 m V ou moins
sont associees a des formes reduites de manga-
nese (Mn) et de fer (Fe). Cependant, certaines va-
leurs indiquent les conditions de reduction actu-
elles et non celles qui existaient au cours des
longues peri odes pendant lesquelles Ie sol s'est
forme. De meme, la surveillance des proprietes
du regime d'humidite, comme la profondeur de la
nappe phreatique, peut fournir de precieux ren-
seignements sur l'etat actuel du sol, mais elle n'ex-
plique pas necessairement Ie regime d'humidite
qui existait au cours de sa pedogenese.

Les criteres de couleur utilises pour les materiaux
de sol rouge sont differents de ceux utilises pour
les materiaux des sols des autres couleurs, car on
a constate que meme l'existence de conditions de
saturation prolongees et, presumement reductri-
ces, n'a pas entraine la formation de couleurs gris
ternes dans certains de ces materiaux. En regIe
generale, certains sols sont marmorises dans les
horizons situes pres de la surface. Dans certains
cas, des marbrures gris ont ete observees dans
une matrice rougeatre et dans d'autres, des mar-
brures d'un brun intense ou d'un rouge jaunatre
dans une matrice avec une faible saturation de
couleur. La couleur de la matrice est consideree
comme la couleur dominante.

II a fallu faire des exceptions dans l'application
des criteres aux sols possedant des horizons Ah,
Ap ou Ae, car des saturations de couleur de 1 se
rencontrent dans certains de ces horizons de sols
oxydes. En outre, des marbrures marquees peu-
vent apparaitre dans les horizons Ae recouvrant
des horizons relativement impermeables de sols
generalement oxydes. Mais dans Ie cas d'horizon
Ae epais, la presence de marbrures marquees

dans la partie superieure de l'horizon est censee
indiquer l'existence de conditions reductrices
periodiques pres de la surface. Ces exceptions
n'ont pas ete verifiees et necessiteront probable-
ment un certain reajustement.

Les criteres de couleur exigent une dimension et
une abondance minimales de marbrures dans un
sous-horizon de 10 cm d'epaisseur ou plus, car il
semble deraisonnable de fonder la classification
au niveau de l'ordre sur la frequence d'apparition
de marbrures rares ou fines dans un horizon
mince. II faut etre prudent dans l'evaluation de
l'abondance des marbrures : en effet, les marques
de materiaux ocreux sur Ie profil peuvent entrainer
des surestimations et Ie fait de ne pas rechercher
de marbrures dans et sur les peds peut aboutir a
des sous-estimations. L'utilisation d'un etalon
pour les marbrures facilite l'estimation de leur
abondance.

Differenciation des sols
gleysoliques de ceux des autres
ordres de sols

Voici les directives pour distinguer les sols
gleysoliques des sols des autres ordres de sols
avec lesquels on pourrait les confondre :

Brunisoliques. Les sous-groupes gleyifies des sols
brunisoliques se differentient des sols gleyso-
liques parce que leur gleyification est trop faible-
ment exprimee pour satisfaire les exigences des
sols gleysoliques.

Chernozemiques. Certains sols possedent un
horizon A chernozemique et affichent des cou-
leurs ternes ou des marbrures revelatrices d'une
gleyification dans la coupe temoin. Ceux qui sa-
tisfont les exigences prescrites pour les sols gley-
soliques sont classes dans l'ordre gleysolique.
Ceux qui presentent les caracteristiques de gley a
moins de 50 cm de la surface du sol mineral, mais
qui ne peuvent satisfaire au critere de l'ordre gley-
solique, ou qui ont des couleurs de faible satura-
tion de couleur, ou des marbrures, ou les deux,
au-dela de 50 cm de profondeur, sont classes
comme sous-groupes gleyifies des grands groupes
de sols appro pries de sols chernozemiques.

Cryosoliques. Certains sols cryosoliques ont des
couleurs de matrice de faible saturation de
couleur et des marbrures prononcees a moins de
50 cm de la surface du sol mineral, comme les sols
gleysoliques. Toutefois, dans les sols gleysoliques,
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------------------

Gleysolluvique
---------- -

Horizon A Habituellement un horizon
Ahe ou Aeg

Horizon B Un horizon Btg

il n'y a pas de pergelisol a moins de 1 m de pro-
fondeur, ou a moins de 2 m si Ie sol est fortement
cryoturbe.

Luvisoliques. Certains sols ont des horizons elu-
viaux, des horizons Bt et des couleurs revelatrices
d'une gleyification a moins de 50 cm de la surface
du sol mineral. Certains sont classes comme des
gleysols luviques si les couleurs de gley telles que
definies pour l'ordre gleysolique, se rencontrent
dans l'horizon Btg a moins de 50 cm de la surface
du sol mineral. Si ces couleurs de gley se rencon-
trent, seulement dans l'horizon Aeg (a l'exception
des horizons Ae epais), ou seulement a une pro-
fondeur de plus de 50 cm, Ie sol est classe comme
sous-groupe gleyifie du grand groupe de sols
approprie de l'ordre luvisolique.

Organiques. Les sols gleysoliques peuvent avoir
des couches de surface organiques, mais elles sont
trop minces pour satisfaire les limites minimales
prescrites pour les sols de cet ordre de sols.

Podzoliques. Un horizon B podzolique a prese-
ance sur les caracteristiques de gley. Ainsi un sol,
ayant a la fois un horizon B podzolique et l'indi-
cation de gleyification qui satisfait les definitions
pour les sols gleysoliques, est classe comme un
podzol.

Regosoliques. Les sols sans horizon differencie,
mis a part les signes d'une gleyification tels que
definis pour les sols gleysoliques, sont classes
comme gleysoliques.

Solonetziques. Les sols qui possedent un horizon
Bn ou Bnt et qui presentent une gleyification telle
que definie pour les sols gleysoliques sont classi-
fies dans les sous-groupes solonetziques des
grands groupes de sols appropries de l'ordre
gleysolique.

Vertiques. Certains sols gleysoliques ont un hori-
zon avec des faces de glissement mais les sols ver-
tiques ont a la fois un horizon vertique et un hori-
zon avec des faces de glissement.

Les sols gleysoliques se divisent en trois grands
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Ordre gleysolique
.

- -

Gleysol humique
-------

Un horizon Ah
210 cm d'epaisseur

Gleysol
-----

Aucun horizon Ah ou un
horizon Ah
< 10 cm d'epaisseur

Aucun horizon Bt Aucun horizon Bt

groupes de sols: gleysolluvique, gleysol
humique et gleysol, qui se distinguent d'apres Ie
developpement de l'horizon Ah et la presence ou
l'absence d'un horizon Bt, comme Ie montre Ie
tableau de l'ordre gleysolique.

Gleysolluvique

Les sols de ce grand groupe de sols possedent les
proprietes generales specifies pour les sols de l'or-
dre gleysolique et ils ont un horizon d'argile illu-
vie (Btg). Us sont sembI abIes aux sols luvisoliques,
sauf qu'ils montrent des couleurs ternes ou des
marbrures marquees, ou les deux, revelatrices
d'une forte gleyification. Us peuvent avoir des
horizons de surface organiques et un horizon Ah.
Us se rencontrent generalement dans les stations
mal drainees, en association avec des sols luvi-
soliques et dans des depressions, dans les zones
de sols chernozemiques noir et gris fonce.

Les gleysols luviques possedent generalement un
horizon eluvial (Ahe, Aeg) et un horizon Btg. Ce
dernier se definit en fonction d'un accroissement
de son contenu en argile silicatee par rapport a
celle de l'horizon A. La presence de pellicules
argileuses temoigne d'une argile illuviale. La
presence de couleurs et de marbrures telles que
definies pour l'ordre gleysolique, indique l'exis-
tence d'une reduction permanente ou periodique.
Les gleysols luviques peuvent avoir un horizon
de surface organique et un horizon Ah. Dans cer-
tains cas, l'horizon A est tres fonce (luminosite de
couleur de 2), a l'etat humide, mais ses caracteris-
tiques eluviales sont generalement evidentes a l'e-
tat sec. Certains horizons presentent generale-
ment des raies gris et des taches plus foncees et
plus claires sembI abIes a celles des horizons Ahe
des sols chernozemiques gris fonce. Meme si
l'horizon eluvial est fonce, l'horizon Btg est carac-
teristique d'un gleysolluvique.

Le grand groupe de sols se subdivise en six sous-
groupes de sols d'apres Ie genre et la sequence
des horizons.



Gleysolluvique vertique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ah,
Aeg, Bgf, Btg ou Btgvj, Bntg ou Bntgvj, Btgss ou
Cgss, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols luviques. Ils peuvent avoir, dans la partie
superieure du solum, tous les horizons communs
aux autres sous-groupes de sols a l'interieur du
grand groupe des gleysols luviques. Mais ils dif-
ferent des autres sous-groupes de sols en ayant
des proprietes qui indiquent un intergrade vers
l'ordre vertisolique. Specifiquement, ils ont un
horizon avec des faces de glissement (Btgss ou
Cgss), dont la limite superieure se trouve a moins
de 1 m de la surface du sol mineral. Ils peuvent
aussi avoir un horizon vertique faiblement
developpe (Btgvj ou Bntgvj).

Gleysolluvique solonetzique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ah,
Aeg, Bntg, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols luviques. De plus, ils ont un horizon B
solonetzique. Ils peuvent avoir des horizons Ah
ou Ap tels que definis pour les gleysols luviques
humiques. Ces sols sont habituellement associes
avec des materiaux salins

Gleysolluvique fragique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ah,
Aeg, Btgx ou Btg et Bxg, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols luviques. De plus, ils ont un fragipan
situe a l'interieur (ou sous) l'horizon Btg. Ils peu-
vent avoir des horizons Ah ou Ap de couleur fon-
cee, tel que defini pour les gleysols luviques hu-
miques, ou un horizon Bgf ou Btgf tel que defini
pour les gleysols luviques ferriques. Ils ne posse-
dent pas d'horizon B solonetzique; certains hori-
zons ne se rencontrent pas en association avec un
fragipan.

Gleysolluvique humique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ah,
Aeg, Btg, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols luviques. De plus, ils ont un horizon de
surface organo-mineral qui repond aux criteres de
l'horizon Ah ou Ap des gleysols humiques. Ainsi,
l'horizon Ah doit etre d'au moins 10 cm d'epais-
seur et l'horizon Ap d'au moins 15 cm d'epaisseur,
doit contenir au moins 2 % de carbone organique
et etre plus fonce que l'horizon sous-jacent. Les
gleysols luviques humiques n'ont pas d'horizon B
solonetzique, ni de fragipan, mais ils peuvent pre-
senter un horizon Bgf.

Gleysolluvique ferrique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ah,
Aeg, Btgf ou Bfg et Btg, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols luviques. De plus, ils presentent soit un
horizon Bgf d'au moins 10 cm d'epaisseur en plus
d'un horizon Btg ou Btgf. L'horizon Bgf ou Btgf
renferme une accumulation d'oxyde de fer hy-
drate (extractible au dithionite) qu'on pense avoir
ete depose par suite de l'oxydation du fer ferreux.
Generalement, l'horizon Bgf ou Btgf presente de
nombreuses marbrures marquees avec une satura-
tion de couleur elevee. Les gleysols luviques fer-
riques ne comportent pas les elements suivants :
un horizon Ah ou Ap caracteristique des gleysols
luviques humiques, un horizon B solonetzique et
un fragipan.

Gleysolluvique orthique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Aeg,
Btg, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols luviques. Typiquement, ils ont un hori-
zon Btg et un horizon de surface organique ou
organo-mineral qui recouvre un horizon eluvial
gleyifie.

Les gleysols luviques orthiques se reconnaissent
aux proprietes suivantes :

1. Ils ont un horizon eluvial: Ahe, Ae ou Aeg.

2. Ils ont un horizon Btg.

3. Ils n'ont pas d'horizon Ah ou Ap, tel que defini
pour les gleysols humiques et les gleysols
luviques humiques.

4. Ils n'ont pas d'horizon B solonetzique, de
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fragipan, ou d'horizon Bgf d'au moins 10 cm

d' epaisseur.

Gleysol humique

Les sols de ce grand groupe de sols possedent un
horizon A de couleur foncee, en plus des propri-
etes generales specifiees pour les sols de l'ordre
gleysolique. Ils se rencontrent generalement dans
les stations mal drainees, en association avec cer-
tains sols chernozemiques, luvisoliques, podzol-
iques et brunisoliques. Ils peuvent avoir des hori-
zons de surface organiques derives de graminees,
de carex, de mousse ou de vegetation forestiere.

Les gleysols humiques n'ont pas d'horizon Bt. Ils
ont soit un horizon Ah d'au moins 10 cm d'epais-
seur, ou un horizon de surface melange (Ap) d'au
moins 15 cm d'epaisseur avec toutes les proprietes
suivantes :

1. Ils ont au moins 2 % de carbone organique.

2. Ils ont une luminosite de couleur de l'echantil-
Ion frotte ~ 3,5, a l'etat humide, ou ~ 5,0, a
l'etat sec.

3. Ils ont une luminosite de couleur, a l'etat
humide, qui est d'au moins 1,5 unite inferieure
a celle de l'horizon sous-jacent, si la luminosite
de couleur (a l'etat humide) de cette derniere
est ~ 4. Si la luminosite de couleur de l'horizon
sous-jacente est inferieure a 4 unites, la dif-
ference doit etre d' au moins 1 unite de moins.

Voici des exemples de luminosite de couleur de
gleysols humiques cultives :

Luminosite de la couleur
de I'horizon Ap, a I'etat humide
Luminosite de la couleur de
I'horizon sous-jacent, a ]'etat humide

Exemple 1
S 3,5

Exemple 2
S 2,0

:25,0 :23,0

Le grand groupe de sols se subdivise en cinq
sous-groupes de sols d'apres Ie genre et la se-
quence des horizons.

Gleysol humique vertique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ah,
Bg ou Bgvj, Bgss ou Cgss, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols humiques. Ils peuvent avoir, dans la par-
tie superieure du solum, tous les horizons com-
muns aux autres sous-groupes de sols a l'interieur
du grand groupe des gleysols humiques. Mais ils
different des autres sous-groupes de sols en ayant

iQ

des proprietes qui indiquent un intergrade vers
l'ordre vertisolique. Specifiquement, ils ont un
horizon avec des faces de glissement (Bgss ou
Cgss), dont la limite superieure se trouve a moins
de 1 m de la surface du sol mineral. Ils peuvent
aussi avoir un horizon vertique faiblement
developpe (Bgvj).

Gleysol humique solonetzique

Sequence typique des horizons: Ah, Bng, Cgsk

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols humiques. De plus, ils ont un horizon B
solonetzique et ils peuvent avoir un horizon Bgf.
Ces sols sont habituellement associes a des mate-
riaux salins.

Gleysol humique ferrique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ah,
Aeg, Bgf, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols humiques. De plus, ils ont un horizon
Bgf d'au moins 10 cm d'epaisseur et ils n'ont pas
d'horizon B solonetzique. L'horizon Bgf renferme
une accumulation d'oxyde de fer hydrate (extrac-
tible au dithionite) qu'on pense avoir ete depose
par suite de l'oxydation du fer ferreux. Generale-
ment, l'horizon Bgf presente de nombreuses mar-
brures marquees avec une saturation de couleur
elevee.

Gleysol humique orthique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ah,
Bg, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols humiques. Typiquement, ils ont un hori-
zon Ah bien developpe qui recouvre des horizons
B et C gleyifies. Ils peuvent avoir des horizons de
surface organiques, un horizon eluvial (Ae) et un
horizon C qui ne presentent pas des couleurs
ternes et des marbrures indicatrices de gleyifica-
tion.

Les gleysols humiques orthiques se reconnaissent
aux proprietes suivantes :

1. Ils ont un horizon Ah d'au moins 10 cm d'e-
paisseur, tel que defini par Ie grand groupe
des gleysols humiques.



2. Ils ont un B (Bg ou Bgtj) d'au moins 10 cm d'e-
paisseur.

3. Ils n'ont pas les elements suivants : un horizon
Btg, un horizon B solonetzique ou un horizon
Bgf d'au moins 10 cm d'epaisseur.

Gleysol humique regosolique

Sequence typique des h<;:>rizons: LFH ou 0, Ah, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols humiques. Ils different des gleysols
humiques orthiques par l'absence d'un horizon B
d'au moins 10 cm d'epaisseur. Typiquement, ils
ont un horizon Ah bien developpe recouvrant un
horizon C gleyifie.

Gleysol

Les sols de ce grand groupe de sols possedent les
proprietes generales specifiees pour les sols l'or-
dre gleysolique, mais n'ont pas d'horizon de sur-
face organo-mineral bien developpe. Ils se rencon-
trent generalement dans les stations mal drainees,
en association avec des sols de plusieurs autres
ordres de sols.

Les gleysols n'ont pas d'horizons Ah ou Ap, tels
que definis pour les gleysols humiques, ni d'hori-
zon Bt. Ils peuvent avoir soit un horizon Ah plus
mince que 10 cm, ou un horizon Ap affichant
l'une des proprietes suivantes :

1. Ils ont moins de 2 % de carbone organique.

2. Ils ont une luminosite de couleur de l'echantil-
Ion frotte > 3,5, a l'etat humide, ou > 5,0, a l'e-
tat sec.

3. Ils ont une luminosite de couleur, a l'etat
humide, qui est de moins 1,5 unite inferieure a
celle de l'horizon sous-jacente, si la luminosite
de couleur (a l'etat humide) de cette derniere
est ~ 4. Si la luminosite de couleur l'horizon
sous-jacente est inferieure a 4 unites, la dif-
ference doit etre de moins de 1 unite.

Ces sols ont un horizon B ou C gleyifie et peuvent
avoir un horizon de surface organique.

Le grand groupe de sols se subdivise en cinq
sous-groupes de sols d'apres Ie genre et la
sequence des horizons.

Gleysol vertique
Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Bg ou
Bgvj, Bgss ou Cgss, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols. Ils peuvent avoir, dans Ie partie supe-
rieur du solum, tous les horizons communs aux
autres sous-groupes de sols a l'interieur du grand
groupe des gleysols. Mais ils different des autres
sous-groupes de sols en ayant des proprietes qui
indiquent un intergrade vers l'ordre vertisolique.
Specifiquement, ils ont un horizon avec des faces
de glissement (Bgss ou Cgss), dont la limite su-
perieure se trouve a moins de 1 m de la surface
du sol mineral. Ils peuvent aussi avoir un horizon
vertique faiblement developpe (Bgvj).

Gleysol solonetzique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Aeg,
Bng, Cgsk

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols. De plus, ils ont en un horizon B solonet-
zique et ils peuvent avoir un horizon Bgf. Ces sols
sont habituellement associes avec des materiaux
salins.

Gleysol ferrique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Aeg,
Bgf, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols. De plus, ils ont un horizon Bgf d'au
moins 10 cm d'epaisseur et ils n'ont pas d'horizon
B solonetzique. L'horizon Bgf renferme une accu-
mulation d'oxyde de fer hydrate (extractible au
dithionite) qu'on pense avoir ete depose par suite
de l'oxydation du fer ferreux. Generalement,
l'horizon Bgf presente de nombreuses marbrures
marquees avec une saturation de couleur elevee.

Gleysolorthique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Bg, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols. Typiquement, ils ont des horizons B et C
fortement gleyifies. Ils peuvent avoir des horizons
de surface organiques et un horizon eluvial (Ae).

Les gleysols orthiques se reconnaissent aux pro-
prietes suivantes :

1. Ils ont un horizon Ah ou Ap, tel que defini par
Ie grand groupe des gleysols.
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2. Ils ont un horizon B (Bg ou Bgtj) d'au moins
10 cm d'epaisseur.

3. Ils n'ont pas les elements suivants : un horizon
Btg, un horizon B solonetzique, ou horizon Bgf
d'au moins 10 cm d'epaisseur.

Gleysol regosolique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l'ordre gleysolique et Ie grand groupe des
gleysols. Ils different des gleysols orthiques par
l'absence d'un horizon B d'au moins 10 cm d'e-
paisseur. Typiquement, ils ont un horizon C gleyi-
fie avec ou sans horizons de surface organiques,
ou un horizon Ah ou un horizon B mince.
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Ordre Luvisolique

Grand groupe

Luvisol brun gris

Luvisol gris

Chapitre 8

Sous-groupe
Luvisol brun gris orthique LBR.OR
Luvisol brun gris brunisolique LBR.BQ
Luvisol brun gris podzolique LBR.PQ
Luvisol brun gris vertique LBR.VQ
Luvisol brun gris gleyifie LBR.GL
Luvisol brun gris brunisolique gleyifie LBR.BQGL
Luvisol brun gris podzolique gleyifie LBR.PQGL
Luvisol brun gris vertique gleyifie LBR.VQGL

Luvisol gris orthique LGS.oR
Luvisol gris fonce LGS.FE
Luvisol gris brunisolique LGS.BQ
Luvisol gris podzolique LGS.PQ
Luvisol gris solonetzique LGS.SQ
Luvisol gris fragique LGS.FR
Luvisol gris vertique LGS.VQ
Luvisol gris gleyifie LGS.GL
Luvisol gris fonce gleyifie LGS.FEGL
Luvisol gris brunisolique gleyifie LGS.BQGL
Luvisol gris podzolique gleyifie LGS.PQGL
Luvisol gris solonetzique gleyifie LGSSQGL
Luvisol gris fragique gleyifie LGS.FRGL
Luvisol gris vertique gleyifie LGS.VQGL

Les profils de quelques sous-groupes de sols de
l' ordre luvisolique sont representes schematique-
ment a la figure 33. Les sous-groupes de sols indi-
viduels peuvent inclure des sols dont les sequences
d'horizons sont differentes de celles illustrees.
Dans les descriptions, de chaque sous-groupe de
sols, presentees plus loin dans ce chapitre, on
donne une sequence d'horizons typique pour
chaque sous-groupe de sols, les horizons diagnos-
tiques sont indiques en italique et certains autres
horizons, frequemment rencontres, sont enumeres.

Les sols de l' ordre luvisolique ont generalement
un horizon eluvial de couleur pale et un horizon B
illuvial dans lequell' argile silicatee s' est accu-
mulee. De fa<;on caracteristique, ces sols se sont
formes dans des endroits bien a imparfaitement
draines, sur des materiaux parentaux de loam
sableux a argile et satures en bases, sous une

vegetation de foret, avec des pedoclimats sub-
humide a humide, doux a tres froid. Selon la com-
binaison des facteurs environmentaux du sol, cer-
tains sols luvisoliques se rencontrent dans des
conditions qui debordent l' etendue des caracteris-
tiques indiquees. Par exempIe, certains sols luvi-
soliques se developpent sur des materiaux paren-
taux acides et d' autres se rencontrent dans les
zones de transition prairie-foret.

Les sols luvisoliques se rencontrent de l' extremite
sud de I'Ontario a la zone de pergelisol et de
Terre-Neuve a la Colombie-Britannique. Les prin-
cipales etendues de ces sols se situent entre Ie cen-
tre et Ie nord de la region des plaines interieures,
sous une vegetation de forets feuillus, melangees
et de coniferes. Les luvisols gris de cette region
ont generalement des horizons Ae lamella ires,
bien developpes, avec de faibles saturations de
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On pense que, durant la formation des sols luvi-
soliques, il y a suspension d' argile dans la solu-
tion du sol pres de la surface, descente de cette
argile en suspension avec la solution du sol et
deposition de I' argile deplacee it une profondeur
ou Ie mouvement descendant de la solution du
sol cesse ou devient tres lent. Generalement, Ie
sous-horizon d' accumulation maximale d' argile
se trouve au-dessus d'un horizon Ck. L'horizon
eluvial (Ahe, Ae) a couramment une structure
lamellaire due, peut-etre, it la formation pe-
riodique de lentilles de glace. Toute condition
favorisant la dispersion de l' argile dans les hori-
zons A et la deposition de cette argile dans un
horizon distinct sous-jacent (B), favorise Ie
developpement de sols luvisoliques.

Differenciation des sols
luvisoliques de ceux des autres
ordres de sols

Voici les directives pour distinguer les sols luvi-
soliques des sols des autres ordres avec lesquels
on pourrait les confondre :

Chernozemiques. Certains sols chernozemiques
ont des horizons Ah, Ae et Bt, tout comme cer-
tains sols luvisoliques. C'est la nature des hori-
zons Ah et Ae qui sert de base it la differenciation
de ces sols :

1 . Si Ie Ah n' est pas un A chernozemique, Ie sol
est luvisolique.

2. Si Ie sol a un A chernozemique et repose sur
un Ae de couleur pale, plus epais que Ie Ah ou
Ie Ap, s' etendant it plus de 15 cm de profon-
deur, sous la surface du sol mineral Ie sol est
luvisolique.

3. Si Ie sol a un horizon A (Ahe ou Ap) de cou-
leur foncee eluvie et repose sur un horizon Ae
distinct, de plus de 5 cm d' epaisseur ou qui
s' etend au-dessous de 1'horizon Ap, Ie sol est
luvisolique.

Solonetziques. Les sols solonetziques ont un
horizon B solonetzique, les sols luvisoliques n' en
ont pas.

Podzoliques. Certains sols ont it la fois un hori-
zon B podzolique et un horizon Bt. Le sol est
classe comme luvisolique si la limite superieure
de 1'horizon Bt se trouve it moins de 50 cm de la
surface du sol mineral et comme podzolique si
cette limite est it plus de 50 cm sous la surface du
sol mineral.

Brunisoliques. Les sols luvisoliques ont un hori-
zon Bt, les brunisols n' en ont pas.

Gleysoliques. Certains sols gleysoliques ont des

horizons Ae et Bt mais, it l' encontre des sols luvi-
soliques, ils ont aussi des couleurs de faible satu-
ration de couleur ou une marmorisation marquee
indiquant une forte gleyification.

Vertiques. Certains sols luvisoliques ont un hori-
zon avec des faces de glissement mais contraire-
ment it ceux-ci les sols vertiques ont it la fois un

horizon vertique et un horizon avec des faces de
glissement. Les sols luvisoliques n' en ont pas.

Les sols luvisoliques se partagent en deux grands
groupes de sols: luvisols brun gris et luvisols
gris, comme indique dans Ie tableau de l' ordre
luvisolique. Les luvisols gris couvrent la majorite
des superficies occupees par les sols luvisoliques.

Les sous-groupes de sols se divisent sur la base
du geme et de la sequence des horizons, la con-
formite avec Ie concept central du grand groupe
de sols ou des intergrades avec les sols des autres
ordres de sols, ou des caracteristiques addition-
nelles. Les anciennes caracteristiques des sous-

groupes turbiques, cryiques et lithiques sont
maintenant reconnus taxonomiquement, soit au
niveau de la famille ou de la serie de sols. Ils peu-
vent aussi etre indiques cornrne phases des sous-
groupes, des grands groupes ou des ordres de
sols.

Luvisol brun gris

Les sols de ce grand groupe de sols ont un hori-
zon Ah de mull forestier, des horizons eluvial et
un Bt tels que de£inis pour l' ordre luvisolique.
Typiquement, ils se retrouvent sous des fon:'>ts
feuillus ou melangees, sur des materiaux calcaires

Horizon A
Horizon B
Temperature annuelle
moyenne du sol

~uvisol brungr~_
Ah de mull forestier
Horizons eluvial et Bt
~ 8°C

_ Ordre luvisolique __

Luvisol gris _ __

Presence ou pas d' un horizon Ah
Horizons eluvial et Bt
Normalement < 8°C

95



dans les stations OUIe pedoclimat est doux et
humide. Ils sont presents principalement dans les
basses-terres du Saint-Laurent.

A l' etat nature!, les sols peuvent avoir de minces
horizons L, F et H, mais, a cause de la grande
activite biologique et de l' abondance des vers de
terre, la litiere de feuilles est habituellement rapi-
dement incorporee dans Ie sol et humifiee. Un
horizon de transition AB ou BA avec des revete-
ments gris sur la structure des agregats est gene-
ralement present, particulierement dans les sols
de texture moyenne a fine. Bien que, l'horizon
Bt repose immediatement sur des materiaux cal-
caires, un horizon BC de transition peut etre
present.

Dans les sols cultives, Ie Ah et habituellement une
partie de I'horizon Ae sont melanges pour former
un horizon Ap. Toutefois, Ie Bt et une partie du
Ae demeurent generalement intacts sous l'horizon
Ap, a moins que la culture depasse 15 cm de pro-
fondeur ou que l' erosion de surface ait pour con-
sequence que I'horizon Ap se developpe dans
l'horizon Ae ou Bt ou les deux.

Les luvisols brun gris ont un horizon Ah de mull
forestier, plus epais que 5 cm ou un horizon Ap
de couleur foncee, un horizon eluvial et un hori-
zon Bt. La temperature annuelle moyenne du sol
est de 8 DCou plus et Ie regime d'humidite du sol
est humide ou plus sature.

Le grand groupe de sols se divise en huit sous-
groupes, selon Ie developpement du profil au-
dessus de l'horizon Bt, la presence de caracteres
vertiques ou selon l' evidence de la gleyification.

Luvisol brun gris orthique

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Bt, Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols brun gris. Ils ont un Ah bien developpe,
des horizons eluviaux, un Bt et habituellement,
des horizons C calcaires. De faibles marbrures
peuvent se presenter au-dessus ou dans I'horizon
Bt.

Les luvisols brun gris orthiques s'identifient par
les proprietes suivantes :

1. Ils ont un horizon Ah de mull fore stier de plus
de 5 cm d' epaisseur ou un Ap de couleur fon-
cee (a l'etat humide).

2. Ils ont un horizon Ae dont les 5 cm superieurs
sont de couleur pale avec une saturation de
couleur inferieure a 3. La difference de satura-
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tion de couleur entre les parties superieure et
inferieure du Ae est de moins de 1 unite.

3. Ils ont un horizon Bt et n' ont pas d'horizon Bf.

4. Ils n' ont pas de marbrures distinctes qui in-
diquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral ou de marbrures
marquees entre de 50 a 100 cm de profondeur.

Luvisol brun gris brunisolique

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Bm ou Bf,
Ae, Bt, BC, Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols brun gris. Ils different des luvisols brun
gris orthiques par la presence, dans la partie
superieure du solum, d'un horizon Bm d'au
moins 5 cm d' epaisseur avec une saturation de
couleur de 3 ou plus, ou un horizon Bf de moins
de 10 cm d' epaisseur qui ne s' etend pas plus bas
que 15 cm sous la surface du sol mineral. On
pense que ces horizons Bm ou Bf se sont develop-
pes dans l'anden horizon Ae. Si, a la suite d'un
bouleversement, l'horizon Bm ou Bf est incorpore
a I'horizon Ap, Ie sol derange est classe comme
un luvisol brun gris orthique.

Luvisol brun gris podzolique

Sequence typique des horizons LFH, Ah, Ae, Bf,
Ae, Bt, Be, Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols brun gris. Ils different des luvisols brun
gris orthiques par la presence d'un horizon Bf
d' au moins 10 cm d' epaisseur dans la partie
superieure du solum. Ils peuvent avoir ou pas un
horizon Ae. La limite superieure de l'horizon Bt
doit etre a moins de 50 cm de la surface du sol
mineral, sinon Ie sol est classe dans l' ordre pod-
zolique. Si, a la suite d'un bouleversement, I'hori-
zon Bf est incorpore dans l'horizon Ap, Ie sol
derange est classe comme un luvisol brun gris
orthique.

Luvisol brun gris vertique

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Bm ou Bf,
Bt, Bvj, Bss ou Ckss, Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols brun gris. Ils peuvent avoir, dans la partie
superieure du solum, tous les horizons communs



aux autres sous-groupes de sols a l'interieur du
grand groupe des luvisols brun gris. Mais ils dif-
ferent des autres sous-groupes de sols en ayant
des proprietes qui indiquent un intergrade vers
l' ordre vertisolique. Specifiquement, ils ont un
horizon avec des faces de glissement (Bss, Bkss ou
Ckss) dont la limite superieure se trouve a moins
de 1 m de la surface du sol mineral. lIs peuvent
aussi avoir un horizon vertique faiblement
developpe (Bvj).

Luvisol brun gris gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Aegj, Btgj,
Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols brun gris. lIs different des luvisols brun
gris orthiques par la presence de marbrures dis-
tinctes qui indiquent de la gleyification a moins
de 50 cm de la surface du sol mineral, ou de mar-
brures marquees entre 50 a 100 cm de profondeur.
Habituellement, les couleurs de la matrice ont de
plus faibles saturations de couleur que celles des
sols associes bien draines. Generalement, les luvi-
sols brun gris gleyifies ont des horizons Ah plus
epais et plus fonces que les sous-groupes bien
draines, sur des materiaux parentaux semblables.
Les differences de couleur et de texture entre Ie
Ae et Ie Bt sont generalement moins marquees
dans les sols du sous-groupe gleyifie que dans
ceux du sous-groupe orthique.

Luvisol brun gris brunisolique gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Bmgj, Aegj,
Btgj, Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols brun gris. lIs different des luvisols brun
gris brunisoliques par la presence de marbrures
distinctes qui indiquent de la gleyification a
moins de 50 cm sous la surface du sol mineral, ou
de marbrures marquees entre 50 a 100 cm de pro-
fondeur.

Luvisol brun gris podzolique gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Aegj, Bfgj,
Aegj, Btgj, Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols brun gris. lIs different des luvisols brun

gris podzoliques par la presence de marbrures
distinctes qui indiquent de la gleyification a
moins de 50 cm sous la surface du sol mineral, ou
de marbrures marquees entre 50 a 100 cm de pro-
fondeur. Ainsi, en plus d' un horizon Ah de mull
forestier, ils ont un horizon Bf d' au moins 10 cm
d' epaisseur et un horizon Bt gleyifie dont la limite
superieure se situe a moins de 50 cm de la surface
du sol mineral.

Luvisol brun gris vertique gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Aegj, Bmgj
ou Bfgj, Btgj, Bgjvj, Bssgj ou Ckssgj, Ckgj ou Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols brun gris. De plus, ils ont des proprietes
qui indiquent un intergrade vers l' ordre verti-
solique. Specifiquement, ils ont un horizon avec
des faces de glissement (Bssgj ou Ckssgj), dont la
limite superieure se trouve a moins de 1 m de la
surface du sol mineral. lIs peuvent aussi avoir un
horizon vertique faiblement developpe (Bgjvj). lIs
different des luvisols brun gris vertiques par la
presence de marbrures distinctes qui indiquent de
la gleyification a moins de 50 cm de la surface du
sol mineral, ou de marbrures marquees entre 50 a
100 cm de profondeur.

Luvisol gris

Les sols de ce grand groupe de sols ont un hori-
zon eluvial et un horizon Bt, tels que definis pour
l' ordre luvisolique. Habituellement, ils ont des
horizons L, F et H et ils peuvent avoir un horizon
degrade Ah ou Ahe qui ressemble a la partie
superieure de I'horizon A des sols cher-
nozemiques gris fonce. Generalement, sous I'hori-
zon Ae, ils ont un horizon AB ou BA dans lequel
la surface des peds est plus gris que l'interieur
des peds. Habituellement, Ie solum des luvisols
gris est legerement a moderement acide, mais il
peut aussi etre fortement acide. Le degre de satu-
ration en bases (extraction par un sel neutre) est
generalement eleve. Normalement, les materiaux
parentaux sont satures en bases et calcaires, mais
certains luvisols gris se sont developpes sur des
materiaux acides.

Typiquement, les luvisols gris se trouvent sous
une vegetation de foret boreale ou melangee et
dans les zones de transition prairie-foret sous une
grande variete de pedoclimats. On les rencontre
principalement sous un pedoclimat subhumide
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dans la partie centrale a septentrionale de la
region des plaines interieures, mais aussi sous
un pedoclimat humide et perhumide dans 1'Est
du Canada. Dans ce dernier pedoclimat, on les
retrouve principalement sur des materiaux
parentaux de texture moyenne a fine.

Les luvisols gris ont des horizons eluvial et un Bt.
Generalement, la temperature annuelle moyenne
du sol est inferieure a 8 dc. Si Ie regime d'humi-
dite du sol est subhumide, tout horizon A de cou-
leur foncee doit satisfaire a une ou plusieurs des
conditions suivantes :

1. Il n' est pas un A chernozemique.

2. Il repose sur un horizon Ae plus epais qui s' e-
tend a une profondeur plus grande que 15 cm
sous la surface du sol mineral.

3. Il montre des signes d' eleviation (Ahe) et
repose sur un Ae de 5 cm ou plus d' epaisseur
sous 1'horizon Ahe ou Ap.

Le grand groupe de sols se divise en 14 sous-
groupes de sols, d' apres Ie genre et la sequence
des horizons et l' evidence de la gleyification.

Luvisol gris orthique

Sequence typique des horizons: LFH, Ae, AB, Bt,
C ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. Ils ont des horizons Ae et Bt bien
developpes avec, normalement, des horizons de
surface organiques. De faibles marbrures peuvent
se rencontrer immediatement au-dessus ou dans
1'horizon Bt.

Les luvisols gris orthiques s'identifient par les
proprietes suivantes :

1. Ils ont un horizon Ae dont la saturation de
couleur est inferieure a 3, a moins que la satu-
ration de couleur du materiau parental soit de
4 ou plus.

2. Ils ont un horizon Bt.

3.

4.

5.

Ils n' ont pas d'horizon Bf.

Ils n' ont pas de fragipan.

Ils peuvent avoir un horizon de surface
organo-mineral (Ah ou Ahe) de couleur fonce
de moins de 5 cm d' epaisseur.

6. Ils peuvent avoir un horizon Ap mais sa lumi-
no site de couleur, a I'etat sec, doit etre de 5 ou
plus.

7. Ils n' ont pas de marbrures distinctes qui in-
diquent de la gleyification a moins de 50 cm
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sous la surface du sol mineral ou de marbrures
marquees entre 50 a 100 cm de profondeur.

Luvisol gris lonce

Sequence typique des horizons : LFH, Ah ou Ahe,
Ae, Bt, C ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. Ils different des luvisols gris orthi-
ques par la presence d' un horizon Ah ou Ahe
de 5 cm ou plus d' epaisseur. Generalement, ces
horizons presentent des marques d' eluviation
telles que des raies ou des taches gris, a l' etat sec,
ou une structure lamellaire. Dans Ie cas de sols
deranges, la luminosite de couleur de 1'horizon
Ap est de 3,5 a 5,0, a l' etat sec, et une partie de
1'horizon Ae demeure sous 1'horizon Ap. La dif-
ferenciation des luvisols gris fonce d' avec les sols
gris fonce chernozemiques a ete discutee preced-
emment dans ce chapitre. La temperature annu-
elle moyenne du sol des luvisols gris fonce est
inferieur a 8 dc. Ils peuvent avoir un horizon Btnj
ou Bm au-dessus de 1'horizon Bt.

Luvisol gris brunisolique

Sequence typique des horizons: LFH, Bm ou Bf,
Ae, Bt, Be, C ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. Ils different des luvisols gris orthi-
ques par la presence, dans la partie superieure
du solum, soit d'un horizon Bm d'au moins 5 cm
d' epaisseur avec une saturation de couleur de 3
ou plus, ou un horizon Bf de moins de 10 cm
d' epaisseur qui ne s' etend pas plus bas que 15 cm
sous la surface du sol mineral. On pense que ces
horizons Bm et Bf se sont developpes dans l' an-
cien horizon Ae. Ils n' ont pas d'horizon Ah ou
Ahe de couleur foncee de 5 cm ou plus d' epais-
seur.

Luvisol gris podzolique

Sequence typique des horizons: LFH, Ae, Bf, Ae,
Bt, BC, C ou Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. Ils different des luvisols gris orthi-
ques par la presence d'un horizon Bf d'au moins
10 cm d'epaisseur dans la partie superieure du
solum. Ils peuvent aussi avoir un horizon Ah ou
Ahe de couleur foncee de 5 cm ou plus d' epais-



seur. La limite superieure de 1'horizon Bt doit etre
a moins de 50 cm de la surface du sol mineral,
sinon Ie sol est classe dans I'ordre podzolique.

Luvisol gris solonetzique

Sequence typique des horizons: LFH, Ae, AB,
Btnj, Be, C ou Csk

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. Ils different des luvisols gris orthi-
ques par la presence d' un horizon Btnj, qui
indique un intergrade vers l' ordre solonetzique.
Generalement, 1'horizon Btnj a une consistance
plus dure, des revetements plus prononces sur les
peds prismatiques ou polyedriques et une plus
faible proportion du ration CajNa echangeables
que les horizons Bt de la plupart des luvisols gris.
Typiquement, ils sont associes des materiaux
parentaux salins. Les luvisols gris solonetziques
n' ont pas d'horizon Ah ou Ahe de 5 cm ou plus
d' epaisseur et consequemment, les horizons de
surface ne rencontrent pas les criteres des luvisols
gris fonce.

Luvisol gris fragique

Sequence typique des horizons: LFH, Ahe, Ae, Bt,
Btx ou BCx, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. Ils different des luvisols gris orthi-
ques par la presence d'un fragipan a l'interieur ou
au-dessous de l'horizon Bt. Ils se differentient des
luvisols gris orthiques par la presence d'un hori-
zon Ah ou Ahe de couleur foncee de 5 cm ou plus
d' epaisseur et un horizon Btnj, Bm ou Bf.

Luvisol gris vertique

Sequence typique des horizons : LFH, Ah ou Ahe,
Ae, AB, Bt ou Btnj, Btvj, Btss ou Ckss, Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. Ils peuvent avoir, dans la partie
superieure du solum, tous les horizons communs
aux autres sous-groupes de sols a 1'interieur du
grand groupe des luvisols gris. Mais ils different
des autres sous-groupes de sols en ayant des pro-
prietes qui indiquent un intergrade vers l' ordre
vertisolique. Specifiquement, ils ont un horizon
avec des faces de glissement (Btss ou Ckss) dont
la limite superieure se trouve a moins de 1 m de
la surface du sol mineral. lIs peuvent aussi avoir

un horizon vertique faiblement developpe (Btvj).

Luvisol gris gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH, Ae, Btg, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. lIs different des luvisols gris orthi-
ques par la presence de marbrures distinctes qui
indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral, ou de marbrures
marquees entre 50 a 100 cm de profondeur. Habi-
tuellement, les couleurs de la matrice ont de plus
faibles saturations de couleur que celles des sols
associes bien draines.

Luvisol gris fonce gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH, Ah ou Ahe,
Aegj, Btgj, Cg ou Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. Ils different des luvisols gris fonce
par la presence de marbrures distinctes qui
indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral, ou de marbrures
marquees entre 50 et 100 cm de profondeur.

Luvisol gris brunisolique gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH, Bmgj ou
Bfgj, Aegj, Btgj, BCgj, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. lIs different des luvisols gris bruni-
soliques par la presence de marbrures distinctes
qui indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral, ou de marbrures
marquees entre 50 et 100 cm de profondeur. lIs
n' ont pas d'horizon Ah ou Ahe de 5 cm ou plus
d' epaisseur.

Luvisol gris podzolique gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH, Aegj, Bfgj,
Aegj, Btgj, BCgj, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour I'ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. lIs different des luvisols gris pod-
zoliques par la presence de marbrures distinctes
qui indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral, ou de marbrures
marquees entre 50 et 100 cm de profondeur. lIs
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peuvent avoir un horizon A de couleur foncee de
5 cm ou plus d' epaisseur.

Luvisol gris solonetzique gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH, Aegj, ABgj,
Btnjgj, Cg ou Csag

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. Ils different des luvisols gris solonet-
ziques par la presence de marbrures distinctes qui
indiquent de la gleyification a moins de 50 cm de
la surface du sol mineral, ou de marbrures mar-
quees entre 50 et 100 cm de profondeur. Ils n' ont
pas d'horizon Ah ou Ahe de 5 cm, ou plus, d' e-
paisseur.

Luvisol gris fragique gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH, Ahe, Aegj,
Btgj, Btxgj ou BCxg, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. Ils different des luvisols gris fra-
giques par la presence de marbrures distinctes qui
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indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral, ou de marbrures
marquees entre 50 et 100 cm de profondeur. Ils
peuvent avoir un horizon A de couleur foncee de
5 cm ou plus d' epaisseur et un horizon Btnj, Bm
ou Bf.

Luvisol gris vertique gleyifie

Sequence typique des horizons : LFH, Ah ou Ahe,
Aegj, ABgj, Btgj ou Btnjgj, Btgjvj, Btssgj ou Ckssgj,
Ckgj ou Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre luvisolique et Ie grand groupe des
luvisols gris. De plus, ils ont des proprietes qui
indiquent un intergrade vers l' ordre vertisolique.
Specifiquement, ils ont un horizon avec des faces
de glissement (Btssgj ou Ckssgj), dont la limite
superieure se trouve a moins de 1 m de la surface
du sol mineral. Ils peuvent aussi avoir un horizon
vertique faiblement developpe (Btgjvj). Ils dif-
ferent des luvisols gris vertiques par la presence
de marbrures distinctes qui indiquent de la gleyi-
fication a moins de 50 cm de la surface du sol
mineral, ou de marbrures marquees entre 50 et
100 cm de profondeur.



Chapitre 9

Ordre Organique

Folisol

Sous-groupe
Fibrisol typique F.TY
Fibrisol mesique F.ME
Fibrisol humique F.HU
Fibrisollimnique F.LM
Fibrisol cumulique F.CU
Fibrisol terrique F.TE
Fibrisol mesique terrique F.METE
Fibrisol humique terrique F.HUTE
Fibrisol hydrique F.HY

Mesisol typique M.TY
Mesisol fibrique M.FI
Mesisol humique M.HU
Mesisollimnique M.LM
Mesisol cumulique M.CU
Mesisol terrique M.TE
Mesisol fibrique terrique M.FITE
Mesisol humique terrique M.HUTE
Mesisol hydrique M.HY

Humisol typique H.TY
Humisol fibrique H.FI
Humisol mesique H.ME
Humisollimnique H.LM
Humisol cumulique H.CU
Humisol terrique H. TE
Humisol fibrique terrique H.FITE
Humisol mesique terrique H.METE
Humisol hydrique H.HY

Folisol hemique FO.HE
Folisol humique FO.HU
Folisollignique FO.LI
Folisol histique FO.HI

Grand groupe

Fibrisol

Mesisol

Humisol

Une representation schematique des relations de
profondeur pour les etages et les sous-groupes
typique et terrique des sols organiques est presen-
tee a la figure 34. Les profils de quelques sous-
groupes de sols de l' ordre organique sont repre-
sentes schematiquement aux figures 35 et 36. Les
sous-groupes de sols individuels peuvent inclure

des sols dont les sequences d'horizons sont diffe-
rentes de celles illustrees. Dans les descriptions, de
chaque sous-groupe, presentees plus loin dans ce
chapitre, on donne une sequence d'horizons ty-
pique pour chaque sous-groupe, les horizons dia-
gnostiques sont indiques en italique et certains autres
horizons, frequemment rencontres, sont enumeres.
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Figure 34 Representation schematique des relations
de profondeur a l'interieur de la coupe
temoin utilisee pour classifier les grands
groupes des fibrisols, des mesisols et des
humisols.

Les sols de l' ordre organique sont principalement
composes de materiaux organiques. Us compren-
nent la plupart des sols, generalement connus
sous les noms de tourbe, de terre noire, de tour-
biere au de fen. La plupart des sols organiques
sont satures d'eau pour une duree prolongee. Us
sont tres repandus sur les terrains en depression,
mal a tres mal draines et sur les terrains horizon-
tau x des regions au pedoc1imat subhumide a per-
humide et ils tirent leur origine de la vegetation
qui croit en ces endroits. Cependant, un groupe
de sols organiques (folisols) se compose de
materiaux organiques des hautes terres (foliques),
generalement d' origine forestiere. Ces folisols
sont bien a imparfaitement draines, meme s'ils
peuvent devenir satures d' eau apres des precipi-
tations au lors de la fonte des neiges.

Les sols organiques contiennent plus de 17 % en
poids de C organique (30 % au plus de matiere
organique) et ils rencontrent les specifications
suivantes :

Pour les materiaux organiques (0) qui sont
couramment satures d' eau et qui consistent prin-
cipalement de mousses, de carex et d' autre vege-
tation hydrophile, les criteres sont les suivants :

1. Si la couche de surface est composee de
materiau organique fibrique avec au sans hori-
zon Op, mesique au humique, de mains de
15 cm d'epaisseur, ce materiau organique doit
s' etendre jusqu' a une profondeur d' au mains
60cm.

2. Si la couche de surface est mesique au
humique, Ie materiau organique doit s' etendre

H.CU

Of
am
Oh

Of
am Etage

superieur

- -. -- -. - --.-

Of

am Etage
intermediairew

-. --- - - --- --

C Etage
inferieur

w

M.TE F.HY

Figure 35 Representation schematique des horizons de quelques sous-groupes des grands groupes
des fibrisols, des mesisols et des humisols.
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Figure 36 Representation schematique des horizons
de quelques sous-groupes du grand
groupe des folisols.

jusqu' a une profondeur d' au moins 40 cm.

3 . Si un contact lithique est present a une pro-
fondeur de moins de 40 cm, Ie materiau orga-
nique doit s' etendre jusqu' a une profondeur
d' au moins 10 cm. Un materiau mineral de
moins de 10 cm d' epaisseur peut recouvrir Ie
contact lithique, mais Ie materiau organique
doit etre deux fois plus epais que la couche
minerale.

4. Le sol organique peut avoir une couche mine-
rale de moins de 40 cm a la surface pourvu que
Ie materiau organique sous-jacent soit d' au
moins 40 cm d' epaisseur.

5. Des couches minerales de moins de 40 cm,
commen<;ant dans les 40 cm superieurs du sol
peuvent se trouver a l'interieur d'un sol orga-
nique. Une ou des couches miner ales d'une

L epaisseur combinee de moins de 40 cm, peu-
vent se trouver dans les 80 cm superieurs du
sol.

Pour les materiaux foliques (L, F et H) qui ne sont
habituellement pas satures d' eau :

1. II faut 40 cm ou plus de materiaux foliques,
s'ils recouvrent directement Ie sol mineral ou
des materiaux tourbeux.

2. II faut plus de 10 cm de materiaux foliques,
s'ils recouvrent directement un contact lithique
ou des materiaux fragmentaires ou s'ils occu-
pent les interstices dans des materiaux frag-
mentaires ou squelettiques.

3. II faut plus de deux fois 1'epaisseur d'une
couche de sol mineraL si celle-ci a moins de
20 cm d' epaisseur.

La coupe temoin (160 cm) des grands groupes des
fibrisols, des mesisols et des humisols se divise en
trois etages : Ie superieur (0 a 40 cm), l'interme-
diaire (40 a 120 cm) et l'inferieur (120 a 160 cm)
(voir Ie Chapitre 2 pour des definitions detaillees).
La classification au niveau du grand groupe de
sols est basee principalement sur les proprietes de
l' etage intermediaire.

Differenciation des sols
organiques de ceux des autres
ordres de sols

Plusieurs sols des autres ordres peuvent avoir des
horizons organiques en surface. La differenciation
entre les sols organiques et les sols des autres
ordres de sols est basee sur :

1. L'epaisseur et Ie contenu en C organique des
horizons de surface riches en matieres orga-
niques dans Ie cas des sols avec des
horizons O.

2. L'epaisseur du materiau folique, pour les sols
avec des horizons L, F et H.

3. La profondeur jusqu' au pergelisol : les mate-
riaux organiques, avec pergelisol a des pro-
fondeurs de 1 m ou moins, sont classes dans
les sols cryosoliques.

----

Vegetation hydrophile
-

Fibrisol

Etage intermediaire
fibrique

Mesisol
--

Etage intermediaire
mesique

Humisol
-

Etage intermediaire
humique

Materiaux foliques,
rarement satures d' eau

Ordre organique
- - - - ------

Materiau organique des hautes terres
-

Folisol
----
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Les sols organiques se divisent en quatre grands
groupes de sols, comme indique dans Ie tableau
de l' ordre organique. Trois de ces groupes repre-
sentent des sols organiques formes a partir d' une
vegetation hydrophile et ils sont classes selon Ie
degre de decomposition du materiau organique.
Ces sols sont habituellement satures d' eau pen-
dant toute l' annee. Le quatrieme groupe repre-
sente les sols organiques formes de materiau
organique sur les hautes terres et ceux-ci ne sont
que brievement satures d' eau.

Les sous-groupes de sols sont bases sur Ie genre
et la sequence des horizons.

Fibrisol

Les sols de ce grand groupe de sols sont princi-
paIement composes de materiau organique fi-
brique relativement non decompose. Habituelle-
ment, Ie materiau fibrique se classe de 1 a 4 sur
l' echelle de decomposition yon Post. Les fibrisols
sont tres repandus au Canada, principalement
dans les depots de tourbe OUdominent les mous-
ses de sphaignes.

Les fibrisols ont un etage intermediaire a predo-
minance fibrique, ou des etages intermediaire et
superieur a predominance fibrique, s'il y a un
contact terrique, lithique ou hydrique dans l' etage
intermediaire. Le materiau fibrique est Ie type de
materiau organique Ie moins decompose. 11con-
tient de grandes quantites de fibres bien preser-
vees qui sont retenues sur un tamis de 100 mailles
(0,15 mm) et dont l' origine botanique peut etre
identifiee. Un horizon fibrique a 40 % ou plus de
fibres frottees par volume et un indice au pyro-
phosphate de 5 ou plus (voir Chapitre 2, horizons
organiques, Of). Si Ie volume de fibres frottees est
de 75 % ou plus, Ie critere du pyrophosphate ne
5'applique pas. La predominance fibrique signifie
que Ie materiau fibrique est Ie type de materiau
organique Ie plus abondant. Si des couches fibri-
que et mesique se trouvent dans l' etage interme-
diaire, celui-ci est a predominance fibrique, s'il est
compose de materiau fibrique dans plus de la
moitie de son epaisseur. Si des couches fibrique,
mesique et humique se trouvent dans l' etage
intermediaire, celui-ci est a predominance fi-
brique, si l' epaisseur des couches fibrique depasse
celle des couches mesique et celle des couches
humique. Dans les definitions suivantes, sous-
dominant signifie Ie plus abondant apres Ie ma-
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teriau dominant, mais la couche ne doit pas avoir
moins de 12 cm d' epaisseur, si fortement contras-
tant (Of contre Oh), ou 25 cm en epaisseur si non
fortement contrastant (am contre Of ou am con-
tre Oh).

Fibrisol typique

Sequence typique des horizons: Of ou am, Of

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les pro-
prietes generales specifiees pour l' ordre organique
et Ie grand groupe des fibrisols. 115sont princi-
paIement composes de materiau fibrique, princi-
paIement derive de mousses.

Les fibrisols typiques se reconnaissent aux pro-
prietes suivantes :

1. Si presents, les etages intermediaire et infe-
rieur sont a predominance fibrique. 11peut y
avoir un contact lithique.

2. 115n' ont pas de couches humique sous-
dominante dont l' epaisseur totale soit plus
grande que 12 cm, ni de couches mesique
sous-dominante dont l' epaisseur totale soit
plus grande que 25 cm dans les etages inter-
mediaire et inferieur, ou dans les etages inter-
mediaire et superieur, s'il y a presence d'un
contact lithique dans l' etage intermediaire.

3. 115n' ont pas de couches terrique, hydrique,
cumuli que ou lirnnique dans l' etage intermedi-
aire.

Fibrisol mesique

Sequence typique des horizons : Of ou am, Of,
Om, Of

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des fibrisols. 115different des fi-
brisols typiques par la presence d' une couche
mesique sous-dominante de plus de 25 cm d' e-
paisseur dans l' etage intermediaire ou inferieur.
La coupe temoin n' a pas de couches terrique, hy-
drique, cumulique ou limnique.

Fibrisol humique

Sequence typique des horizons: Of, am ou Oh,
Of, Oh, Of ou am

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et



Ie grand groupe des fibrisols. lIs different des fi-
brisols typiques par la presence d' une couche
humique sous-dominante de plus de 12 cm d' e-
paisseur dans les etages intermediaire au infe-
rieur. lIs peuvent aussi avoir une couche mesique
sous-dominante. La coupe temoin n' a pas de
couches terrique, hydrique, cumulique au lim-
nique.

Fibrisollimnique

Sequence typique des horizons: Of au am, Of,
Oca

Les sols de ce sous-groupe de sols ant les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des fibrisols. lIs different des fi-
brisols typiques par la presence d' une couche lim-
nique sous l' etage superieur. Une couche limni-
que est une couche, au plusieurs couches, d' au
mains 5 cm d' epaisseur de terre coprogene (tourbe
sedimentaire), de terre de diatomees au de marne.
Les materiaux limniques comprennent des materi-
aux organique et inorganique deposes dans l' eau
par precipitation au par l' action des organismes
aquatiques comme les algues, y compris les dia-
tomees, au derives des plantes subaquatiques au
flottantes subsequemment modifiees par des ani-
maux aquatiques. A l' exception de certaines terres
coprogenes, la plupart de ces materiaux limniques
sont inorganiques. La terre de diatomees est forte-
ment siliceuse et la marne est principalement for-
mee de CaC03 lIs peuvent avoir des couches me-
sique, humique au cumulique, mais ils n' ant pas
de cauche terrique au hydrique.

Fibrisol cumulique

Sequence typique des horizons : Of au am, Of, C,
Of

Les sols de ce sous-groupe de sols ant les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique
et Ie grand groupe des fibrisols. lIs different des
fibrisols typiques par la presence d'une couche
cumulique sous l' etage superieur. Une couche
cumulique est formee de une au plusieurs cou-
ches de materiau mineral (alluvionnaire) qui en-
semble font plus de 5 cm d'epaisseur, au d'une
seule couche de 5 a 30 cm d' epaisseur. lIs peu-
vent avoir des couches mesique au humique,
mais ils n' ant pas de couches terrique, hydrique
au limnique.

Fibrisol terrique

Sequence typique des horizons : Of au am, Of, C

Les sols de ce sous-groupe de sols ant les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des fibrisols. lIs different des fi-
brisols typiques par la presence d' une couche ter-
rique (couche minerale non consolidee de 30 cm
au plus d' epaisseur) sous l' etage superieur. lIs
peuvent aussi avoir des couches cumulique au
limnique, mais ils n' ant pas de couches mesique,
humique au hydrique.

Fibrisol mesique terrique

Sequence typique des horizons: Of au am, Of,
Om,C

Les sols de ce sous-groupe de sols ant les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des fibrisols. lIs different des fi-
brisols typiques par la presence d' une couche ter-
rique (couche minerale non consolidee de 30 cm
au plus d' epaisseur) sous l' etage superieur et
d'une couche mesique sous-dominante, de plus
de 25 cm d' epaisseur, dans la coupe temoin. lIs
peuvent aussi avoir des couches cumulique au
limnique, mais ils n' ant pas de couches humique
au hydrique.

Fibrisol humique terrique

Sequence typique des horizons : Of au am, Of
Oh,C

Les sols de ce sous-groupe de sols ant les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des fibrisols. lIs different des fi-
brisols typiques par la presence d' une couche ter-
rique (couche miner ale non consolidee de 30 cm
au plus d' epaisseur) sous l' etage superieur et
d'une couche humique sous-dominante, de plus
de 12 cm d' epaisseur, dans la coupe temoin. lIs
peuvent aussi avoir des couches mesique, cumu-
lique au limnique, mais ils n' ant pas de couches
hydrique.

Fibrisol hydrique

Sequence typique des horizons: Of au am, Of, W

Les sols de ce sous-groupe de sols ant les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des fibrisols. lIs different des fi-
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brisols typiques par la presence d' une couche
hydrique (couche d'eau s'etendant a partir d'une
profondeur d' au moins 40 cm jusqu' a une pro-
fondeur de plus de 1,6 m). Us peuvent aussi avoir
des couches mesique, humique, cumulique, ter-
rique ou limnique.

Mesisol

Les sols de ce grand groupe de sols sont a un
stage de decomposition intermediaire entre les
fibrisols et les humisols. Les mesisols ont un etage
intermediaire a predominance mesique, ou des
etages intermediaire et superieur, a predominance
mesique, s'il y a un contact terrique, lithique ou
hydrique dans l' etage intermediaire. Une couche
mesique est une couche organique qui ne remplit
pas les criteres d'une couche fibrique ou d'une
couche humique. Un horizon mesique a de 10 a
40 % de fibre frottee par volume et son indice au
pyrophosphate se situe entre 3 et 5. Normale-
ment, Ie materiau mesique est classe 5 ou 6 sur
l' echelle de decomposition yon Post.

Mesisol typique

Sequence typique des horizons: Of, am ou Oh,
Om

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des mesisols. Us sont principale-
ment composes de materiaux organiques a un
stage intermediaire de leur decomposition.

Les mesisols typiques se reconnaissent aux pro-
prietes suivantes :

1. Si presents, les etages intermediaire et infe-
rieur sont a predominance mesique. U peut y
avoir un contact lithique.

2. Us n' ont pas de couches terrique, hydrique,
cumulique ou limnique dans l' etage interme-
diaire.

3. Us n' ont pas de couches humique ou fibrique
sous-dominantes dont l' epaisseur totale soit
plus grande que 25 cm, dans les etages inter-
mediaire et inferieur ou dans les etages inter-
mediaire et superieur, s'il y a presence d'un
contact lithique dans l' etage intermediaire.
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Mesisol jibrique

Sequence typique des horizons: Of, am ou Oh,
Om, Of, am

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des mesisols. Us different des
mesisols typiques par la presence d' une couche
fibrique sous-dominante de plus de 25 cm d' epais-
seur, dans l' etage intermediaire ou inferieur. Ces
sols n' ont pas de couche humique sousdominante
de plus de 25 cm d' epaisseur.

Mesisol humique

Sequence typique des horizons: Of. am ou Oh,
Om, Oh, am

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des mesisols. Us different des
mesisols typiques par la presence d' une couche
humique sous-dominante de plus de 25 cm d' e-
paisseur, dans l' etage intermediaire ou inferieur.
Us peuvent aussi avoir une couche fibrique sous-
dominante.

Mesisollimnique

Sequence typique des horizons : Of, am ou Oh,
Om, Oeo, am

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des mesisols. Us different des
mesisols typiques par la presence d' une couche
limnique (une ou plusieurs couches, d'au moins
5 cm d' epaisseur de terre copro gene (tourbe sedi-
mentaire), de terre de diatomees ou de marne)
sous l' etage superieur. Us peuvent aussi avoir des
couches fibrique, humique ou cumulique, mais ils
n' ont pas de couches terrique ou hydrique.

Mesisol cumulique

Sequence typique des horizons: Of, am ou Oh,
Om, C, am

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l'ordre organique et
Ie grand groupe des mesisols. Us different des
mesisols typiques par la presence d' une couche



cumuIique (une ou plusieurs couches de materiau
mineral (alluvionnaire) qui ensemble font plus de
5 cm d' epaisseur ou une seule couche de 5 a 30 cm
d' epaisseur) sous l' etage superieur. Ils peuvent
avoir des couches fibrique ou humique, mais ils
n' ont pas de couches terrique, hydrique ou
limnique.

Mesisol terrique

Sequence typique des horizons: Of, am ou Oh,
am, C, am

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des mesisols. Ils different des
mesisols typiques par la presence d' une couche
terrique (couche minerale non consoIidee de 30 cm
ou plus d' epaisseur) sous l' etage superieur. Ils
peuvent aussi avoir des couches cumulique ou
Iimnique, mais ils n' ont pas de couches fibrique,
humique ou hydrique.

Mesisol fibrique terrique

Sequence typique des horizons: Of, am ou Oh,
am, OJ, C, am

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des mesisols. Ils different des
mesisols typiques par la presence d' une couche
terrique (cauche minerale non consolidee de 30 cm
ou plus d' epaisseur) sous l' etage superieur et
d'une couche fibrique sous-dominante, de plus de
25 cm d' epaisseur, dans la coupe temoin. Ils peu-
vent aussi avoir des couches cumuIique ou lim-
nique, mais ils n' ont pas de couches humique ou
hydrique.

Mesisol humique terrique

Sequence typique des horizons: Of, am ou Oh,
am, Oh, C, am

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des mesisols. Ils different des
mesisols typiques par la presence d' une couche
terrique (couche minerale non consolidee de 30 cm
ou plus d' epaisseur) sous l' etage superieur et
d'une couche humique sous-dominante, de plus

de 25 cm d' epaisseur, dans la coupe temoin. Ils
peuvent aussi avoir des couches fibrique, cu-
muIique ou Iimnique, mais ils n' ont pas de couch-
es hydrique.

Mesisol hydrique

Sequence typique des horizons : Of, am ou Oh,
Om,W

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des mesisols. Ils different des
mesisols typiques par la presence d'une couche
hydrique (couche d'eau s'etendant a partir d'une
profondeur d' au moins 40 cm jusqu' a une pro-
fondeur de plus de 1,6 m). Ils peuvent aussi avoir
des couches fibrique, humique, cumuIique, ter-
rique ou Iimnique.

Humisol

Les sols de ce grand groupe de sols sont au stage
Ie plus avance de decomposition parmi les grands
groupes de sols organiques. Une grande partie du
materiau est humifiee avec peu de fibres recon-
naissables. Les humisols ont un etage interme-
diaire, a predominance humique, ou des etages
intermediaire et superieur a predominance hu-
mique, s'il y a un contact terrique, Iithique ou hy-
drique dans l' etage intermediaire. Une couche
humique est une couche organique avec moins de
10 % par volume de fibres frottees et un indice au
pyrophosphate de 3 ou moins. Elle a une plus haute
densite apparente, generalement > 0,195 Mg m-3
et une plus faible capacite de retention d' eau que
les couches fibrique et mesique. Habituellement,
Ie materiau humique est ~ 7 sur l' echelle de de-
composition yon Post; il est rarement dans la
c1asse 6.

Au Canada, on ne connait que de petites etendues
d'humisols.

Humisol typique

Sequence typique des horizons : am ou Oh, Oh

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des humisols. Ils sont principale-
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ment composes de materiaux organiques forte-
ment decomposes.

Les humisols typiques se reconnaissent aux pro-
prietes suivantes :

1. Si presents, les etages intermediaire et inferi-
eur sont Ii predominance humique. II peut y
avoir un contact lithique.

2. IIs n' ont pas de couches terrique, hydrique,
cumulique ou limnique dans l' etage interme-
diaire.

3. IIs n' ont pas de couches fibrique sous-domi-
nante dont l' epaisseur totale so it plus grande
que 12 em, ni de couches mesique sous-domi-
nante dont l' epaisseur totale soit plus grande
que 25 em dans les etages intermediaire et in-
ferieur, ou dans les etages intermediaire et su-
perieur s'il y a presence d'un contact lithique
dans l' etage intermediaire.

Humisol fibrique

Sequence typique des horizons : Om ou Oh, Oh,
Of, Oh

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des humisols. IIs different des
humisols typiques par la presence d' une couche
fibrique sous-dominante, de plus de 12 em d' e-
paisseur dans l' etage intermediaire ou inferieur.
IIs peuvent aussi avoir une couche mesique sous-
dominante.

Humisol mesique

Sequence typique des horizons: Om ou Oh, Oh,
Om,Oh

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des humisols. IIs different des
humisols typiques par la presence d' une couche
mesique sous-dominante, de plus de 25 em d' e-
paisseur, dans l' etage intermediaire ou inferieur.
IIs n' ont pas de couches fibrique sous-dominante
sous l' etage superieur.

Humisollimnique

Sequence typique des horizons: Om ou Oh, Oh,
Oco, Oh

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
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Ie grand groupe des humisols. IIs different des
humisols typiques par la presence d' une couche
limnique (une ou plusieurs couches, d' au moins
5 em d'epaisseur de terre coprogene (tourbe sedi-
mentaire), de terre de diatomees ou de marne)
sous l' etage superieur. IIs peuvent aussi avoir des
couches fibrique, mesique ou cumulique, mais ils
n' ont pas de couches terrique ou hydrique.

Humisol cumulique

Sequence typique des horizons : Om ou Oh, Oh,
C,Oh

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des humisols. IIs different des
humisols typiques par la presence d'une couche
cumulique (une ou des couches de materiau
mineral (alluvionnaire) qui ensemble font plus de
5 em d'epaisseur ou d'une seule couche de 5 Ii
30 em d' epaisseur) sous l' etage superieur. IIS peu-
vent aussi avoir des couches fibrique ou mesique,
mais ils n' ont pas de couches terrique, hydrique
ou limnique.

Humisol terrique

Sequence typique des horizons: Om ou Oh, Oh,
C,Oh

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des humisols. IIs different des
humisols typiques par la presence d'une couche
terrique (une couche minerale non consolidee de
30 em ou plus d' epaisseur) sous l' etage superieur.
IIs peuvent aussi avoir des couches cumuliques
ou limnique, mais ils n' ont pas de couches fibri-
que, mesique ou hydrique.

Humisol fibrique terrique

Sequence typique des horizons : Of ou Oh, Oh, Of,
C,Oh

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des humisols. IIs different des
humisols typiques par la presence d' une couche
terrique (couche minerale non consolidee de 30 em
ou plus d' epaisseur) sous l' etage superieur et
d'une couche fibrique sous-dominante, de plus de
12 em d' epaisseur, dans la coupe temoin. IIs peu-
vent aussi avoir des couches mesique, cumulique



ou limnique mais ils n' ont pas de cauche hy-
drique.

Humisol mesique terrique

Sequence typique des horizons: am ou Oh, Oh,
am, C, Oh

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des humisols. Ils different des
humisols typiques par la presence d'une couche
terrique (couche miner ale non consolidee de 30 cm
ou plus d' epaisseur) sous l' etage superieur et
d'une couche mesique sous-dominante, de plus
de 25 cm de profondeur, dans la coupe temoin. Ils
peuvent aussi avoir des couches cumulique ou
limnique, mais ils n' ont pas de couches fibrique
sous-dominante ou de couche hydrique.

Humisol hydrique

Sequence typique des horizons: am ou Oh, Oh,
W

Les sols de ce sous-groupe de sols ont les propri-
etes generales specifiees pour l' ordre organique et
Ie grand groupe des humisols. Ils different des
humisols typiques par la presence d'une couche
hydrique (couche d'eau s'etendant a partir d'une
profondeur d' au moins 40 cm jusqu' a une pro-
fondeur de plus de 1,6 m). Ils peuvent aussi avoir
des couches fibrique, mesique, cumuli que, ter-
rique ou limnique.

Folisol

Les sols du grand groupe des folisols se compo-
sent de materiaux organiques des hautes terres
(foliques), generalement d' origine forestiere, dont
l' epaisseur est de 40 cm, ou plus, ou atteint au
moins 10 cm s'il recouvre 1'assise rocheuse ou un
materiau fragmentaire. Les folisols profonds (plus
de 40 cm de materiau folique) se rencontrent fre-
quemment dans les ecosystemes forestiers frais et
humides, particulierement sur la cote Ouest du
Canada. Ils se developpent egalement dans les
regions nordiques ou les temperatures du sol sont
basses, mais sans pergelisol. On trouve des foli-
sols minces partout au Canada, couramment au
sommet de pentes, au-dessus de l' assise rocheuse
ou incorpores dans des materiaux fragmentaires
ou squelettiques.

-- - - --- ---1 Divers horizons de sol mineral

Les materiaux foliques se sont formes dans des
ecosystemes differents de ceux des materiaux
tourbeux. Les materiaux foliques sont Ie resultat
du developpement d' ecosysteme sur les hautes
terres alors que les materiaux tourbeux se sont
developpes sur des terres humides.

Les folisols sont bien a imparfaitement draines,
bien qu'il puisse y avoir saturation d' eau apres
des precipitations ou a la fonte des neiges. Leur
contenu en carbone organique est> 17 % en poids
(30 % ou plus de matiere organique) dans les
horizons diagnostiques.

Les materiaux foliques sont qualifies de folisols,
s'ils rencantrent les criteres suivants :

1. Ils ont une epaisseur de 40 cm, ou plus

2. Ils ont une epaisseur de 10 cm, ou plus, s'ils
recouvrent directement une couche lithique ou
des materiaux fragmentaires, ou s'ils occupent
des interstices dans des materiaux fragmen-
taires ou squelettiques

3. Ils ont plus de deux fois l' epaisseur d' une
couche de sol mineral, si celle-ci a moins de
20 cm d' epaisseur.

Les materiaux foliques presents dans Ie pergelisol
a des profondeurs de 1 m ou moins sont classes
comme sols cryosoliques.

Le grand groupe des folisols se subdivise en qua-
tre sous-groupes de sols, d' apres Ie degre de de-
composition du materiau folique (tel que designe
dans les horizons diagnostiques F et H ) ou d' apres
la nature du materiau organique dans la coupe
temoin ou les deux. Des couches ou poches de
bois en decomposition peuvent etre designees
comme horizons F ou H, et certains pedons ren-
ferment des quantites importantes de ce type de
materiau folique (voir Folisollignique). L'horizon L,
s'il est present, est considere etre un materiau
parental.

Folisol hemique

Sequence typique des horizons: L, F, H, A, R, (M1)

Les sols de ce sous-groupe de sols se composent
principalement d'horizons F moderement decom-
poses dans la coupe temoin, et ils peuvent pos-
seder des horizons sous-dominants H et a d'une
epaisseur inferieure a 10 cm, dans chaque cas. Ils
possedent generalement un contact lithique ou
des couches fragmentaire, mais les sols doivent
respecter les criteres du grand groupe des folisols.
L'horizon F se compose de materiau folique
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faiblement decompose issu de mousses, de
feuilles, de brindilles, de structures de reproduc-
tion et de materielligneux renfermant de nom-
breuses racines vivantes et mortes.

Les folisols hemiques se rencontrent habituelle-
ment au sommet des pentes et consistent ge-
neralement en minces couches de materiau folique
au-dessus de l' assise rocheuse ou de materiau
fragmentaire, ou de materiau folique occupant les
interstices de materiaux fragmentaires ou squelet-
tiques. 11peut y avoir une mince couche de sol
mineral separant l'horizon folique de l' assise
rocheuse ou du materiau fragmentaire.

Folisol humique

Sequence typique des horizons: L, F, H, 0, R, (M)

Les sols de ce sous-groupe de sols se composent
principalement d'horizons H, fortement decom-
poses dans la coupe temoin, et ils peuvent pos-
seder des horizons secondaires F et 0 d' une
epaisseur inferieure a 10 cm, dans chaque cas.
Un contact lithique, des couches fragmentaire ou
minerale peuvent etre communes dans la coupe
temoin, mais les sols doivent respecter les criteres
du grand groupe des folisols.

Les folisols humiques se rencontrent habituelle-
ment dans les ecosystemes fore stiers frais et hu-
mides. Bien qu' on les retrouve en de nombreux en-
droits dans Ie paysage, ils sont plus frequents au
bas des pentes et dans Ie creux des vallees. Ces sols
renferment generalement des galeries creusees
par les racines, ainsi que d' autres interstices.
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Folisollignique

Sequence typique des horizons : L, F, H, R, (M)

Les sols de ce sous-groupe de sols se composent
principalement d'horizons F et H composes de
materiaux ligneux variant de moderement a forte-
ment decomposes. Ces materiaux occupent plus
de 30 % de la surface des horizons F et H. La
grande quantite de bois en decomposition qui
forme ces horizons F et H provient generalement
d' arbres abattus par Ie vent. Ce processus se pro-
duit continuellement dans les forets dont les arbres
sont d' age variable, ou i1arrive a intervalles peri-
odiques lorsque surviennent de fortes tempetes,
ce qui cree eventuellement des peuplements de
meme age. Les folisols ligniques se rencontrent
egalement dans les forets de seconde generation,
resultant de la coupe du bois.

Folisol histique

Sequence typique des horizons: L, F, H, 0, R, (M)

Les sols de ce sous-groupe de sols se composent
principalement d'horizons F ou H recouvrant
directement un horizon 0 important, de plus de
10 cm d' epaisseur. Generalement, la saturation
d'eau ou la presence d'une nappe phreatique
elevee (resultant d'un drainage deficient dO a la
presence d' un horizon mineral cimente ou d' une
assise rocheuse locale) a initialement favorise la
formation de materiaux tourbeux. Par la suite,
l' accumulation de la tourbe est devenue suffisam-
ment epaisse pour produire des conditions de
surface favorables a l'implantation de la foret et
au developpement du foliso!'



Ordre Podzolique

Grand groupe

Podzol humique

Podzol ferro-humique

Podzol humo-ferrique

Chapitre 10

Sous-groupe
Podzol humique orthique PHU.OR
Podzol humique a ortstein PHU.OT
Podzol humique placique PHU.PL
Podzol humique durique PHU.DU
Podzol humique fragique PHU.FR

Podzol ferro-humique orthique PFH.OR
Podzol ferro-humique a ortstein PFHOT
Podzol ferro-humique placique PFH.PL
Podzol ferro-humique durique PFHDU
Podzol ferro-humique fragique PFHFR
Podzol ferro-humique luvisolique PFH.LQ
Podzol ferro-humique sombrique PFHSM
Podzol ferro-humique gleyifie PFH.GL
Podzol ferro-humique a ortstein gleyifie PFH.OTGL
Podzol ferro-humique sombrique gleyifie PFHSMGL

Podzol humo-ferrique orthique PHF.OR
Podzol humo-ferrique a ortstein PHF.OT
Podzol humo-ferrique placique PHF.PL
Podzol humo-ferrique durique PHF.DU
Podzol humo-ferrique fragique PHF.FR
Podzol humo-ferrique luvisolique PHF.LQ
Podzol humo-ferrique sombrique PHF.SM
Podzol humo-ferrique gleyifie PHF.GL
Podzol humo-ferrique a ortstein gleyifie PHF.OTGL
Podzol humo-ferrique sombrique gleyifie PHF.SMGL

Les profils de quelques sous-groupes de sols de
I'ordre podzolique sont representes schematique-
ment a la figure 37. Les sous-groupes de sols
individuels peuvent inclure des sols dont les
sequences d'horizons sont differentes de celles
illustrees. Dans les descriptions, de chaque sous-
groupe de sols, presentees plus loin dans ce
chapitre, on donne une sequence d'horizons ty-
piques pour chaque sous-groupe de sols, les hori-
zons diagnostiques sont indiques en italique et cer-
tains autres horizons, frequemment rencontres,
sont enumeres.

Les sols de I'ordre podzolique ont des horizons B
dans lesquelle produit dominant d' accumulation
est du materiau amorphe constitue principale-
ment de matiere organique humifiee combinee, a
divers degres, avec de l'Al et du Fe. Typiquement,

les sols podzoliques se rencontrent sur des mate-
riaux parentaux acides de texture grossiere a
moyenne, sous une vegetation de foret ou de
bruyere, dans des pedoclimats frais a tres froid,
humide a perhumide. Cependant, certains sols
podzoliques se rencontrent sous des conditions
d' environnement differentes. Par exemple des sols
podzoliques, couvrant de petites etendues, se ren-
contrent la OUIe pedoclimat est subhumide, sur
des stations sableuses hydriques. 0' autres sols
podzoliques se sont formes sur des materiaux
parentaux calcaires a I'origine.

Habituellement, les sols podzoliques peuvent se
reconnaitre facilement sur Ie terrain. Generale-
ment, ils ont des horizons de surface organiques,
habituellement L, F et H, mais aussi Of ou Om,
suivi d'un horizon eluvial (Ae) de couleur pale,
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c. un rapport Al + Fe extractibles au pyro-
phosphate/ argile (~ 0,002 mm) de plus de
0,05;

d. un rapport C organique/Fe extractible au
pyrophosphate inferieur a 20, ou plus de Fe
extractible au pyrophosphate, d' au moins
0,3 %, ou encore soit une valeur de satura-
tion de couleur de plus de 3.

Un horizon Bf contient de 0,5 a 5 % de C orga-
nique, alors qu'un horizon Bhf, en contient plus
de 5 %.

Tout horizon B qui remplit les conditions morpho-
logiques et chimiques specifiees precedemment est
un horizon B podzolique. Dans les cas suivants, on
passe outre aux criteres de couleur d'un horizon B
podzolique : horizons Ap et sous-horizons B ren-
contrant les limites chimiques prescrites. Quelques
horizons Bh, Bhf et Bf ne se qualifient pas comme
horizons B podzoliques parce qu'ils sont trop
minces. Afin de determiner si un pedon respecte
les criteres de l' ordre podzolique, il est necessaire
de prelever un echantillon dans les 10 cm de
I'horizon B OUles caracteres sont les plus forte-
ment exprimes. Si l' ensemble de I'horizon B sem-
ble identique, il peut etre souhaitable de prelever
trois echantillons (soit les 10 cm superieur, inter-
medaire et inferieur). De meme, pour determiner
si un pedon possede un horizon Bhf ou Bh, il suf-
fit de prelever un echantillon dans Ie sous-horizon
de 10 cm d' epaisseur qui parait Ie plus susceptible
de respecter les limites d'un tel horizon. On
recommande de prelever des echantillons
representatifs du sous-horizon de 10 cm sur une
largeur de 50 cm ou plus. Pour bon nombre d' e-
tudes, il est preferable de pre lever des echant-
illons dans tous les sous-horizons.

Quelques sols non podzoliques rencontreront les
limites morphologiques minimales specifiees.
Cependant, ces limites sont considerees utiles
pour exclure de l' ordre de sols certains sols dont
les horizons rencontrent les limites chimiques spe-
cifiees mais qui autrement ne ressemblent pas aux
sols podzoliques. Pour se qualifier comme pod-
zolique, un sol limite doit satisfaire a la fois aux
criteres morphologiques et chimiques specifies.

Certains horizons Ah acides rencontrent les
criteres morphologiques et chimiques des hori-
zons B podzoliques. Ces sols sont generalement
associes aux cendres volcaniques. Aucun criteres
specifiques pour distinguer ces horizons des hori-
zons Bhf et Bf ont ete elabores. Les directives sui-
vantes peuvent etre utiles :

1. De tels horizons Ah sont generalement de
couleur noir et ils reposent sur des horizons B
de couleur brun ou brun fonce. Par exemple, la
couleur, a l' etat humide, de I'horizon A peut
etre, 10YR 2/2, et celIe de I'horizon B, 7,5YR
4/4.

2. Le rapport des acides humique/fulvique, dans
ces horizons Ah, est de plus de 1/2 (generale-
ment 1:1 ou plus) et celui de I'horizon B sous-
jacent est inferieur a 1:2.

3. Moins de 50 % du C organique total est extrait
de ces horizons A par Ie pyrophosphate alcalin
et plus de 50 % est extrait des horizons B asso-
cies.

Quelques proprietes accessoires
des horizons B podzoliques

En plus des proprietes generales specifiees
comme diagnostiques, les horizons B podzoliques
ont plusieurs proprietes accessoires qui sont utiles
pour les distinguer des autres horizons B; en voici
quelques-unes :

1. Ils ont une haute capacite d' echange catio-
nique (CEC) depend ante du pH. La difference
(LCEC) entre CEC mesuree a pH = 7 et au pH
du sol est generalement d'au moins 8 cmol.kg-1.

2. Ils ont une saturation en bases, determinee avec
un sel sans tampon, presque toujours inferieure
a 80 % et generalement de moins de 50 %.

3. A moins d' etre cimentes, ils ont une capacite
de retention d' eau plus grande que les hori-
zons non Bf de texture semblable.

4. Ils ont une grande capacite de fixation des
phosphates.

5. Meme s'ils contiennent generalement une
quantite sensiblement plus grande d' argile que
I'horizon Ae superieur (lorsque present),
habituellement tres peu de cette argile se
presente sous forme de revetements orientes
sur les particules ou les peds.

6. Ils donnent une reaction fortement alcaline
dans Ie NaP. Sur Ie terrain, une suspension de
sol a 2 % dans 1 M NaF donne un pH de 10,3
ou plus pour la plupart des horizons B pod-
zoliques. Generalement, les echantillons de
cendres volcaniques donnent aussi un pH
eleve avec ce test, lequel n' est donc pas valable
pour identifier les horizons B podzoliques
dans les materiaux contenant des cendres vol-
caniques.

113



--------

Podzol humique
---------

Horizon B podzolique Bh ~ 10 em

C organique (%) > 1

Extrait au pyrophosphate (%) Fe < 0,3

C org./Fe pyro. ~ 20

Differenciation des sols
podzoliques de ceux des autres
ordres de sols

Voici des directives pour distinguer les sols pod-
zoliques de sols des autres ordres de sols avec
lesquels on pourrait les confondre :

Luvisoliques. Certains sols podzoliques et luvi-
soliques ont des horizons Ae, Bf et Bt. Ces sols
sont classes camme podzoliques lorsque la partie
superieure de l'horizon Bt est a une profondeur de plus
de 50 cm de la surface du sol mineral et comme
luvisoliques lorsqu' elle est a moins de 50 cm.

Brunisoliques. Dans Ie continuum des sols a l' e-
tat naturel plusieurs pedons possedent des pro-
prietes pres de la limite arbitraire entre les sols
podzoliques et les sols brunisoliques acides. Si
l'horizon B rencontre les criteres d'un B podzo-
lique, les sols sont classes comme podzoliques.

Gleysoliques. Un horizon B podzolique a pre-
seance sur les caracteristiques de gleyification.
Ainsi, un sol ayant a la fois un horizon B pod-
zolique et des couleurs de gleyification comme
specifiees pour les sols de l' ordre gleysolique est
classe comme podzolique.

Organiques. Quelques sols ont des horizons B
podzoliques sous une epaisse cauche de tourbe
ou de materiaux foliques. Les sols sont classes
comme organiques si l' epaisseur de la couche
tourbeuse est, soit d' au moins 60 cm d' epaisseur
pour des materiaux fibriques, ou de 40 cm ou
plus d' epaisseur pour des materiaux mesique,
humique ou folique.

L'ordre podzolique se divise en trois grands
groupes de sols: podzol humique, podzol ferro-
humique et podzol humo-ferrique, d' apres Ie con-
tenu en C organique et Ie rapport C organique/Fe
extractible au pyrophosphate de I'horizon B pod-
zolique, comme indique dans Ie tableau de l' ordre
podzolique.

Les sous-groupes de sols sont separes selon Ie
genre et la sequence des horizons indiquant la
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Ordre Podzolique
- - - --- - -Podzol ferro-humique Podzol humo-ferrique

- ---

Bhf~ 10 em Bfou minee Bhf+Bf~ 10 em

> 5 0,5 a 5

AI+Fe ~ 0,6 Al+Fe ~ 0,6

(~ 0,4 % pour les sables) (~ 0,4 % pour les sables)

< 20 < 20

conformite au concept central du grand groupe
de sols ou la presence d'horizons supplementaires
ou d'intergrades avec les sols des autres ordres de
sols. Certaines caracteristiques des anciens sous-
groupes de sols sont maintenant reconnus au
niveau de la famille de sols (lithique, quelques
cryiques) ou de la serie de sols (turbique). Ces
caracteristiques peuvent aussi etre indiquees
comme phases de sous-groupes, de grands
groupes ou d' ordres de sols.

Podzol humique

Ces sols ont un horizon B podzolique de couleur
foncee contenant tres peu de Fe extractible au
pyrophosphate. Typiquement, on les trouve dans
les stations hydriques OUils demeurent satures
d'eau durant certaines periodes de I'annee. De
fa<;on caracteristique, on les retrouve sous la
bruyere, la foret et la bruyere, la sphaigne ou la
foret cotiere de l'Ouest, Ie long de littoral ma-
ritime, a certains endroits a l'interieur des terres
en haute altitude et dans des depressions tour-
beuses. A l' etat vierge, ces sols ont habituellement
d' epais horizons L, F et H ou 0 reposant sur un
horizon (Ae) eluvial de couleur pale, un horizon
eluvial assombri par du materiau humique ou sur
un horizon B podzolique, habituellement un Bh.
L'horizon B peut inclure plusieurs sortes de sous-
horizons B podzolique, (Bh, Bhf, Bf) lesquels
peuvent etre cimentes (d' ortstein, placique) ou
friables. Le materiau sous I'horizon B podzolique
peut etre cimente (durique), compact et cassant
(un fragipan) ou friable.

Les podzols humiques ont un horizon Bh d' au
moins 10 cm d' epaisseur, habituellement au som-
met de l'horizon B, mais pouvant se trouver sous
d' autres horizons B. L'horizon Bh contient plus de
1 % de C organique et moins de 0,3 % de Fe ex-
tractible au pyrophosphate; Ie rapport C organ-
ique/Fe extractible au pyrophosphate est de 20 ou
plus.

Generalement, les podzols humiques sont a la fois
fortement acides et leurs horizons B ont une satu-



ration en bases (sel neutre) de moins de 50 %. La
CEC depend ante du pH de I'horizon Bh est ge-
neralement bien au-dessus de 8 cmol kg-I.

Lorsque les sols sont deranges et que I'horizon Bh
se trouve immediatement sous la couche orga-
nique de surface, Ie Bh peut etre confondu avec
I'horizon Ah. Les directives qui peuvent aider a
faire cette distinction sont que: plus de 50 % du
C organique des horizons Bh est extractible au

NaOH-Na4P207 et plus de 50 % du C extractible
des horizons Bh est du carbone d' acide fulvique.
Les podzols humiques cultives s'identifient par
les proprietes de l'horizon B sous la couche cul-
tivee.

La differenciation entre les horizons Bh et Bhf
peut etre problematique sur Ie terrain. A cet effet,
voici deux directives:

· HabitueUement, Ie materiau de I'horizon Bh ne
devient pas plus rouge apres combustion au
four, dll a son faible contenu en Fe.

· Generalement, les horizons Bh sont de couleur
presque noir. Cependant, certains horizons Bhf
ont aussi des saturations de couleur de seule-
ment 1 ou 2.

Les podzols humiques se divisent en cinq sous-
groupes de sols d' apres Ie genre et la sequence
des horizons. Aucun sous-groupe gleyifie n' est
reconnu, car les podzols humiques se trouvent
natureUement dans des stations hydriques; par
consequent, Ie grand groupe des podzols hu-
miques comporte un certain degre de gleyification.

Podzol humique orthique

Sequence typique des horizons: 0 ou LFH, Ae,
Bh, Bfgj, BCgj, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols humiques.

Les podzols humiques orthiques se reconnaissent
aux proprietes suivantes :

1. Ils ont un horizon Bh d'au moins 10 cm
d' epaisseur.

2. Ils n' ont pas d'horizon d' ortstein d' au moins
3 cm d' epaisseur, d'horizons placique, durique
ou un fragipan,

HabitueUement, les podzols humiques orthiques
ont des horizons L, F et H ou 0 et un horizon Ae.
Generalement, ils ont un horizon Bhf ou Bf au-
dessous de l'horizon Bh. Ils peuvent avoir des

marbrures qui indiquent de la gleyification a
n'importe queUe profondeur de la coupe temoin.
Certaines parties du Bhf ou du Bf peuvent etre
cimentees mais elles ne rencontrent pas les
criteres d' un horizon d' ortstein.

Podzol humique a ortstein

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ae,
Bh ou Bhc, Bfc, Cgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des

podzols humiques. Ils different des podzols hu-
miques orthiques par la presence d' un horizon

d' ortstein d' au moins 3 cm d' epaisseur. Un hori-
zon d' ortstein est un horizon Bh, Bhf ou Bf forte-

ment cimente et il occupe au moins Ie tiers de
l' etendue laterale du pedon. L'horizon d' ortstein
de ce sous-groupe est designe Bhc, Bhfc ou Bfc,

d' apres son contenu en C organique et en Fe ex-
tractible. Les horizons d' ortstein sont generale-
ment de couleur brun rougeatre a brun rougeiltre
fonce. HabitueUement, les podzols humiques a
ortstein ont des horizons L, F et H ou 0 et un
horizon Ae. Ils peuvent avoir des marbures qui
indiquent de la gleyification a n'importe queUe
profondeur de la coupe temoin et des horizons
placique ou durique, ou un fragipan.

Podzol humique placique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ae,
Bh, Bhfc ou Bfc, BCgj, Cgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols humiques. Ils different des podzols
humiques orthiques par la presence d' un horizon
placique dans la coupe temoin. Un horizon
placique (Bhfc, Bfc,Bfgc)consiste en une seule
couche mince, de 5 mm ou moins d' epaisseur ou
une serie de minces couches irregulieres ou
ondulees, dures, impermeables, sou vent vitreuses,
d'un brun rougeiltre fonce a noir. Apparemment,
cesminces horizons sont cimentes par des com-
plexes organiques de Fe, d' oxydes de Fe hydrates
ou un melange d' oxydes de Fe et de Mn.
L'horizon placique ou Ie mince alios peut se ren-

contrer n'importe OU dans I'horizon B, a l'excep-
tion du Bh et s' £>tendgeneralement jusque dans
I'horizon BC.

D'habitude, les podzols humiques placiques ont
des horizons L, F et H ou 0 et un horizon Ae. Ils
n' ont pas d'horizon d' ortstein mais peuvent avoir
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un horizon durique ou un fragipan. Generale-
ment, les signes de gleyification sont apparents
sous forme de couleurs ternes ou de marbrures,
principalement au-dessus des depressions de
I'horizon placique. Ces sols se rencontrent cou-
ramment dans des stations hydriques des regions
maritimes; souvent la surface est tourbeuse.

Podzol humique durique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ae,
Bh, Bhf, BCe, Cgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols humiques. Ils different des podzols hu-
miques orthiques par la presence d'un horizon du-
rique dans la coupe temoin. Un horizon durique
est un horizon fortement cimente qui ne rencontre
pas les criteres d'un horizon B podzolique. Habi-
tuellement, il a une limite superieure abrupte avec
I'horizon B podzolique sus-jacent et une limite
inferieure diffuse a 50 cm ou plus bas. HabituelIe-
ment, la cimentation est la plus forte pres de la
limite superieure qui se trouve couramment entre
40 et 80 cm sous la surface du sol mineral. Habi-
Otuellement, la couleur d'un horizon durique dif-
fere peu de celIe du materiau parental et la struc-
ture est generalement massive ou lamellaire tres
grossiere. Les mottes humides de 3 cm ou plus
d' epaisseur ne peuvent generalement pas etre
brisees a la main. Les mottes sechees a l' air ne se
desagregent pas dans l' eau. Certains horizons
duriques rencontrent les criteres d'un horizon Bt
(Btc).

Les podzols humiques duriques ont generalement
des horizons L, F et H ou O. Ils n' ont pas d'hori-
zons d' ortstein ou placique, mais ils peuvent
avoir des marbrures qui indiquent de la gleyifica-
tion dans certaines parties de la coupe temoin.

Podzol humique fragique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ae,
Bh, Bf, BCxgj, Cgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols humiques. Ils different des podzols hu-
miques orthiques par la presence d' un fragipan
dans la coupe temoin. Un fragipan (Bx ou BCx)
est un horizon de sous-surface ayant une densite
apparente elevee, de consistance ferme et cas-
sante, a l' etat humide, et dure a extremement
dure, a l' etat sec. Habituellement, il est de texture
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moyenne. Generalement, il a des plans de fracture
decolores separant des unites prismatiques tres
grossieres et la structure secondaire est ordinaire-
ment lamellaire. Generalement, Ie fragipan est de
meme couleur que Ie materiau parental, mais il en
differe par sa structure, sa consistance et, parfois,
par sa densite apparente. La limite superieure
d'un fragipan est generalement abrupte ou nette
mais, sa limite inferieure est habituellement dif-
fuse. Generalement, il faut creuser jusqu' a 3 m
environ pour exposer clairement Ie materiau sous
la limite inferieure du fragipan. Les mottes de
fragipan sechees a l' air se desagregent dans l' eau.
Un fragipan peut avoir des enrobements argileux
et rencontrer les criteres d'un horizon Bt (Btx).

Habituellement, les podzols humiques fragiques
ont des horizons L, F et H ou 0 et un horizon Ae.
Ils n' ont pas d'horizons d' ortstein, placique ou
durique, mais ils peuvent avoir des marbrures qui
indiquent de la gleyification a une certaine pro-
fondeur de la coupe temoin.

Podzol ferro-humique

Ces sols ont un horizon B podzolique de couleur
foncee dont Ie contenu en C organique est elevee
et la quantite de Fe et d' Al extractibles au pyro-
phosphate est appreciable. Typiquement, on les
retrouvent dans les parties les plus humides de la
region des sols podzoliques, sous une vegetation
forestiere ou sous une foret avec sous-etage de
bruyere ou de mousse. A l' etat vierge, ces sols ont
habituellement d' epais horizons L, F et H ou 0;
ils peuvent avoir un horizon Ah et habituellement
ils reposent sur un horizon eluvial (Ae) de cou-
leur pale. L'horizon B podzolique est genera le-
ment epais et brun rougeatre fonce dans la partie
superieure passant, en profondeur, a des couleurs
plus pales, de saturation de couleur plus forte.
Typiquement, I'horizon Bhf a une saturation de
couleur plus elevee (2, 3 ou 4) que l'horizon Bh
(Iou 2) des podzols humiques. Le materiau sous
I'horizon B podzolique peut etre cimente (du-
rique), compact et cassant (un fragipan) ou friable.

Les podzols ferro-humiques ont un horizon Bhf
d' au moins 10 cm d' epaisseur et n' ont pas d'hori-
zon Bh d' au moins 10 cm d' epaisseur. L'horizon
Bhf contient plus de 5 % de C organique et 0,6 %
ou plus d' Al + Fe extractibles au pyrophosphate
(0,4 % pour les sables). Il a un rapport C orga-
nique/Fe extractible au pyrophosphate de moins
de 20, ou une teneur de plus de 0,3 % de Fe
extractible au pyrophosphate, ou les deux.



Generalement, les podzols ferro-humiques sont a
la fois fortement acides et ils ont une saturation
en bases de moins de 50 %. La CEC. dependante
du pH, dans I'horizon Bhf, est habituellement
bien au-dessus du 8 cmol.kg-1 et couramment de
25 cmol.kg-1 ou plus. Habituellement, les horizons
Bhf de ces sols sont nettement limoneux au toucher
lorsqu' on les frotte a l' etat humide, a cause de leur
contenu eleve en materiau amorphe, semble-t-il.

Les podzols ferro-humiques se divisent en 10
sous-groupes de sols selon Ie genre et la sequence
des horizons. Les sous-groupes gleyifies ne sont
pas differencies des sols ayant un horizon du
sous-sol relativement impermeable (placique,
durique, fragique, Bt). Un sous-groupe a ortstein
gleyifies est indus parce que certains horizons
d' ortstein sont permeables a l' eau et ne sont pas
Ie resultat d'une gleyification temporaire.

Podzol ferro-humique orthique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ae,
Bhf Bf, BC, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols ferro-humiques.

Les podzols ferro-humiques orthiques se recon-
naissent aux proprietes suivantes :

1. Ils ont un horizon Bhf d' au moins 10 cm
d' epaisseur.

2. Ils n' ont pas d'horizon Bh de 10 cm ou plus
d' epaisseur, d'horizon d' ortstein d' au moins
3 cm d' epaisseur, d'horizons placique, durique,
Bt, ou Ah de 10 cm ou plus d'epaisseur, d'un
fragipan ou d' evidence de gleyification sous
forme de marbrures distinctes ou marquees a
moins de 1 m de la surface du sol mineral.

Habituellement, les podzols ferro-humiques
orthiques ont des horizons L, F et H ou

°
et un

horizon Ae, ainsi qu' un horizon Bf sous Ie Bhf.
Certaines parties du Bhf ou du Bf peuvent etre
cimentees, mais elles ne rencontrent pas les
criteres d'un horizon d'ortstein.

Podzol ferro-humique it ortstein

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ae,
Bhf, Bhfc ou Bfc,Be, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols ferro-humiques. Ils different des podzols

ferro-humiques orthiques par la presence d'un
horizon d' ortstein d' au moins 3 cm d' epaisseur.
Un horizon d' ortstein est un horizon Bh, Bhf au
Bf fortement cimente et il occupe au moins Ie tiers
de l' etendue laterale du pedon. L'horizon d' ort-
stein de ce sous-groupe de sols est designe par
Bhfc ou Bfc d' apres son contenu en C organique.
Les horizons d' ortstein sont generalement de cou-
leur brun rougeatre a brun rougefltre tres fonce.
Habituellement, les podzols ferro-humiques a ort-
stein ont des horizons L, F et H ou

°
et un hori-

zon Ae. lIs peuvent avoir de faibles marbrures ou
un ou plusieurs horizons placique, durique, Ah,
ou Bt, ou un fragipan.

Podzol ferro-humique placique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ae,
Bhf, Bhfc ou Bfc,Bf, BC, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols ferro-humiques. Ils different des podzols
ferro-humiques orthiques par la presence d'un
horizon placique dans la coupe temoin. Un hori-
zon placique (Bhfc, Bfc, Bfgc) consiste en une
seule couche mince, de 5 mm ou moins d' epais-
seur ou une serie de minces couches irregulieres
ou ondulees, dures, impermeables, souvent vi-
treuses, d'un brun rougeatre fonce a noir. Appa-
remment, ces minces horizons sont cimentes par
des complexes organiques de Fe, d' oxydes de
Fe hydrates ou un melange d' oxydes de Fe et de
Mn. L'horizon placique ou Ie mince alios peut se
rencontrer n'importe OUdans I'horizon B, a l'ex-
ception du Bh et s' etend generalement jusque
dans I'horizon BC.

D'habitude, les podzols ferro-humiques placiques
ont des horizons L, F et H ou

°
et un horizon Ae.

lIs n' ont pas d'horizon d' ortstein, mais peuvent
avoir des horizons durique, Ah ou Bt, ou encore
un fragipan. Generalement, les signes de gleyifi-
cation sont apparents sous forme de couleurs
ternes ou de marbrures, principalement au-dessus
des depressions de l'horizon placique. Ces sols se
rencontrent couramment dans des depots de tex-
ture grossiere, dans des regions maritimes a pedo-
dimat perhumide.

Podzol ferro-humique durique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ae,
Bhf BCe, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
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pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols ferro-humiques. Ils different des podzols
ferro-humiques orthiques par la presence d'un
horizon durique dans la coupe temoin. Un hori-
zon durique est un horizon fortement cimente qui
ne rencontre pas les criteres d'un horizon B pod-
zolique. Habituellement, il a une limite superieure
abrupte avec l'horizon B podzolique sus-jacent et
une limite inferieure diffuse a 50 cm ou plus bas.
Habituellement, la cimentation est la plus forte
pres de la limite superieure qui se trouve couram-
ment entre 40 et 80 cm sous la surface du sol
mineral. Habituellement, la couleur d'un horizon
durique differe peu de celIe du materiau parental
et la structure est generalement massive ou lamel-
laire tres grossiere. Les mottes humides de 3 cm
ou plus d' epaisseur ne peuvent generalement pas
etre brisees a la main. Les mottes sechees a l' air ne
se desagregent pas dans l' eau. Certains horizons
duriques rencontrent les criteres d'un horizon Bt
(Btc).

Les podzols ferro-humiques duriques ont ge-
neralement des horizons L, F et H ou O. Ils n' ont
pas d'horizons d' ortstein ou placique, mais ils
peuvent avoir un horizon Ah et des marbrures
qui indiquent de la gleyification, dans certaines
parties de la coupe temoin. Ces sols se rencon-
trent couramment dans la region cotiere du sud-
ouest de la Colombie-Britannique.

Podzol ferro-humique fragique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ae,
Bhf, Bf, BCx, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols ferro-humiques. Ils different des podzols
ferro-humiques orthiques par la presence d'un
fragipan dans la coupe temoin. Un fragipan (Bx
ou BCx) est un horizon de sous-surface ayant une
densite apparente elevee, de consistance ferme et
cassante, a l'etat humide, et dure a extremement
dure, a 1'etat sec. Habituellement, il est de texture
moyenne. Generalement, il a des plans de fracture
decolores separant des unites prismatiques tres
grossieres et la structure secondaire est ordinaire-
ment lamellaire. Generalement, Ie fragipan est de
meme couleur que Ie materiau parental, mais il en
differe par sa structure, sa consistance et, parfois,
par sa densite apparente. La limite superieure
d'un fragipan est generalement abrupte ou nette
mais sa limite inferieure est habituellement dif-
fuse. Generalement, il est necessaire de creuser
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jusqu' a 3 m environ pour exposer clairement Ie
materiau sous la limite inferieure du fragipan. Les
mottes de fragipan sechees a l' air se desagregent
dans l' eau. Un fragipan peut avoir des enrobe-
ments argileux et rencontrer les criteres d'un hori-
zon Bt (Btx).

Habituellement, les podzols ferro-humiques
fragiques ont des horizons L, F et H ou 0 et un
horizon Ae. Us n' ont pas d'horizons d' ortstein,
placique ou durique, mais ils peuvent avoir un
horizon Ah et des marbrures qui indiquent de la
gleyification a une certaine profondeur de la
coupe temoin.

Podzol ferro-humique luvisolique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ae,
Bhf, Bf, Bt, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols ferro-humiques. Us different des podzols
ferro-humiques orthiques par la presence d'un
horizon Bt dont la limite superieure se trouve a
une profondeur de 50 cm ou plus sous la surface
du sol mineral. Lorsque la limite superieure de
1'horizon Bt est a moins de 50 cm de la surface du
sol mineral, Ie sol est classe dans l' ordre luviso-
lique.

Les podzols ferro-humiques luvisoliques ont
habituellement des horizons L, F et H ou 0 et un
horizon Ae et peuvent avoir un horizon Ah. Us
n'ont pas d'horizons d'ortstein, placique ou du-
rique, ni un fragipan, mais peuvent avoir des
marbrures qui indiquent de la gleyification a une
certaine profondeur de la coupe temoin.

Podzol ferro-humique sombrique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ah,
Ae, Bhf, Bf, Be, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols ferro-humiques. Us different des podzols
ferro-humiques orthiques par la presence d'un
horizon Ah d' au moins 10 cm d' epaisseur.

Habituellement, les podzols ferro-humiques som-
briques ont des horizons L, F et H ou 0 et peu-
vent avoir un horizon Ae. Us n' ont pas d'horizons
d' ortstein, placique, durique ou Bt, ni un fragipan
ou des marbrures distinctes ou marquees qui in-
diquent de la gleyification.



Podzol ferro-humique gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Aegj,
Bhf, Bfgj, BCg, Cg

Ces sols ont les proprieh~s generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols ferro-humiques. Ils different des podzols
ferro-humiques orthiques par la presence de mar-
brures distinctes ou marquees qui indiquent de la
gleyification a moins de 1 m de la surface du sol
mineral. Habituellement, ils ont d' epais horizons
L, F et H ou O. Ils n' ont pas d'horizons d' ortstein,
placique, durique ou Bt, ni un fragipan, ni d'hori-
zon Ah d' au moins 10 cm d' epaisseur.

Podzol ferro-humique if ortstein gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Aegj,
Bhf, Bhfc ou Bfcg, BCg, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour I'ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols ferro-humiques. Ils different des podzols
ferro-humiques a ortstein par la presence de mar-
brures distinctes ou marquees qui indiquent de la
gleyification a moins de 1 m de la surface du sol
mineral. Habituellement, ils ont d' epais horizons
L, F et H ou O. Ils peuvent avoir des horizons
placique, durique, Ah ou Bt, ou un fragipan.

Podzol ferro-humique sombrique gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ah,
Aegj, Bhf, Bfgj, BCgj, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols ferro-humiques. Ils different des podzols
ferro-humiques sombriques par la presence de
marbrures distinctes ou marquees qui indiquent
de la gleyification a moins de 1 m de la surface du
sol mineral. Habituellement, ils ont d' epais hori-
zons L, F et H ou 0 et iIs peuvent avoir un hori-
zon Ae. Ils n' ont pas d'horizons d' ortstein, pla-
cique, durique ou Bt, ni un fragipan.

Podzol humo-ferrique

Ces sols ont un horizon B podzolique de couleur
brunatre dont Ie contenu en matiere organique est
inferieure a celui de 1'horizon B des podzols ferro-
humiques. Ils sont tres repandus dans les stations
moins humides de la region des sols podzoliques
de meme que dans les stations humides.

Typiquement, on les retrouve sous les forets de
coniferes, melangees ou feuilIus, mais on peut
aussi les trouver sous une vegetation d'herbes et
d' arbustes. A l' etat vierge, ces sols ont generale-
ment des horizons L, F et H et peuvent avoir un
horizon Ah. Habituellement, iIs ont un horizon
Ae de couleur pale dont la limite inferieure est
abrupte, sur un horizon B podzolique dont les
teintes les plus rouges ou les saturations de cou-
leur les plus elevees et les luminosites de couleur
les plus basses se presentent habituellement dans
la partie superieure de 1'horizon et s' attenuent en
profondeur. Typiquement, 1'horizon Bf des pod-
zols humo-ferriques a des luminosites et des satu-
rations de couleur plus elevees que Ie Bhf des
podzols ferro-humiques. Certaines parties de
1'horizon B podzolique peuvent etre cimentees et
Ie materiau sous-jacent peut etre cimente (du-
rique), compact et cassant (un fragipan) ou friable.

Les podzols humo-ferriques ont un horizon B
podzolique d' au moins 10 cm d' epaisseur, mais ils
n' ont pas d'horizon Bh ou Bhf d' au moins 10 cm
d' epaisseur. L'horizon B podzolique des podzois
humo-ferriques peut comprendre un mince sous-
horizon Bhf, mais habituellement, seul1'horizon
Bf est present. L'horizon Bf contient de a,s a 5 %
de C organique et 0,6 % ou plus d' Al + Fe extrac-
tibles au pyrophosphate (0,4 % pour les sables). La
teneur en Fe extractible au pyrophosphate est d' au
moins 0,3 % ou Ie rapport C organique/Fe ex-
tractible au pyrophosphate est moins de 20, ou les
deux. Le rapport Al + Fe extractibles au pyro-
phosphate/ argile est de plus de 0,05.

Generalement, les podzols humo-ferriques sont a
la fois fortement acides et ont une saturation en
bases de moins de 50 % (sel neutre). La CEC de-
pendante du pH est habituellement d' au moins
8 cmol kg-1 dans 1'horizon Bf. Typiquement, 1'hori-
zon B podzolique des podzols humo-ferriques con-
tient moins de materiau amorphe qu' on en trouve
de fa~on caracteristique dans celui des podzols
ferro-humiques.

Les podzols humo-ferriques se divisent en 10
sous-groupes de sols, selon Ie genre et la sequence
des horizons, de la meme fa~on que les podzols
ferro-humiques.

Podzol humo-ferrique orthique

Sequence typique des horizons: LFH, Ae, Bf, Be,
C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
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pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols humo-ferriques.

Les podzols humo-ferriques se reconnaissent aux
proprietes suivantes :

1. Ils ont un horizon B podzolique d' au moins
10 cm d' epaisseur (Bf ou un mince Bhf et un
Bf).

2. Ils n' ont pas d'horizons Bh ou Bhf de 10 cm ou
plus d' epaisseur, d'horizon d' ortstein de 3 cm
ou plus d' epaisseur, d'horizons placique, du-
rique, Bt, ou Ah de 10 cm ou plus d' epaisseur,
un fragipan ou d' evidence de gleyification
sous forme de marbrures distinctes ou mar-
quees a moins de 1 m de la surface du sol
mineral.

Habituellement, les podzols humo-ferriques
orthiques ont des horizons L, F et H ou 0 et un
horizon Ae. Certaines parties du Bf peuvent etre
cimentees, mais elles ne rencontrent pas les
criteres d' un horizon d' ortstein.

Podzol humo-ferrique a ortstein

Sequence typique des horizons: LFH, Ae, Bfe, Bfj,
C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols humo-ferriques. Ils different des podzols
humo-ferriques orthiques par la presence d'un
horizon d' ortstein d' au moins 3 cm d' epaisseur.
Un horizon d' ortstein est un horizon Bh, Bhf ou
Bf fortement cimente et il occupe au moins Ie tiers
de l' etendue laterale du pedon. Les horizons
d' ortstein sont generalement de couleur brun
rougeiHre a brun rougeiHre tres fonce. HabituelIe-
ment, les podzols humo-ferriques a ortstein ont
des horizons L, F et H ou 0 et un horizon Ae. Ils
peuvent avoir de faibles marbrures ou un ou
plusieurs horizons placique, durique, Ah ou Bt,
ou un fragipan.

Podzol humo-ferrique placique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ae,
Bf, Bfe, Be, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols humo-ferriques. Ils different des podzols
humo-ferriques orthiques par la presence d'un
horizon placique dans la coupe temoin. Un hori-

120

zon placique (Bhfc, Bfc, Bfgc) consiste en une
seule couche mince, de 5 mm ou moins d' epais-
seur ou une serie de minces couches irregulieres
ou ondulees, dures, impermeables, sou vent vi-
treuses, d'un brun rougeatre fonce a noir. Appa-
remment, ces minces horizons sont cimentes par
des complexes organiques de Fe, d' oxydes de
Fe hydrates ou un melange d' oxydes de Fe et de
Mn. L'horizon placique ou Ie mince alios peut se
rencontrer n'importe OUdans 1'horizon B, a l'ex-
ception du Bh et s' etend generalement jusque
dans 1'horizon Be.

D'habitude, les podzols humo-ferriques placiques
ont des horizons L, F et H ou 0 et un horizon Ae.
Ils n' ont pas d'horizon d' ortstein mais peuvent
avoir un horizon durique, ou un fragipan. Ge-
neralement, les signes de gleyification sont appar-
ents sous forme de couleurs ternes ou de mar-
brures, principalement au-dessus des depressions
de 1'horizon placique. Ces sols se rencontrent
couramment dans les stations hydriques des
regions maritimes; souvent la surface est tour-
beuse.

Podzol humo-ferrique durique

Sequence typique des horizons: LFH, Ae, Bf, BCe,
C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols humo-ferriques. Ils different des podzols
humo-ferriques orthiques par la presence d'un
horizon durique dans la coupe temoin. Un hori-
zon durique est un horizon fortement cimente qui
ne rencontre pas les criteres d'un horizon B pod-
zolique. Habituellement, il a une limite superieure
abrupte avec l'horizon B podzolique sus-jacent et
une limite inferieure diffuse a 50 cm ou plus bas.
Habituellement, la cimentation est la plus forte
pres de la limite superieure qui se trouve couram-
ment entre 40 et 80 cm sous la surface du sol mi-
neral. Habituellement, la couleur d'un horizon
durique differe peu de celIe du materiau parental
et la structure est generalement massive ou lame 1-
laire tres grossiere. Les mottes humides de 3 cm
ou plus d' epaisseur ne peuvent generalement pas
etre brisees a la main. Les mottes sechees a l' air ne
se desagregent pas dans l' eau. Certains horizons
duriques rencontrent les criteres d'un horizon Bt
(Btc).

Les podzols humo-ferriques duriques ont ge-
neralement des horizons L, F et H. Ils n' ont pas



d'horizon d' ortstein, ou placique, mais peuvent
avoir un horizon Ah et des marbrures qui indi-
quent de la gleyification dans certaines parties de
la coupe temoin. Ces sols se rencontrent couram-
ment dans la region cotiere du sud-ouest de la
Colombie-Britannique.

Podzol humo-ferrique fragique

Sequence typique des horizons: LFH, Ae, Bf, BCx,
C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols humo-ferriques. Ils different des podzols
humo-ferriques orthiques par la presence d'un
fragipan dans la coupe temoin. Un fragipan (Bx
ou BCx) est un horizon de sous-surface ayant une
densite apparente elevee, de consistance ferme et
cassante, a l' €tat humide, et dure a extremement
dure, a l' €tat sec. Habituellement, il est de texture
moyenne. Generalement, il a des plans de fracture
decolores separant des unites prismatiques tres
grossieres et la structure secondaire est ordinaire-
ment lamellaire. Generalement, Ie fragipan est de
meme couleur que Ie materiau parental, mais il en
differe par sa structure, sa consistance et, parfois,
par sa densite apparente. La limite superieure
d'un fragipan est generalement abrupte ou nette
mais la limite inferieure est habituellement dif-
fuse. Generalement, il est necessaire de creuser
jusqu' a 3 m environ pour exposer clairement Ie
materiau sous la limite inferieure du fragipan. Les
mottes de fragipan sechees a l' air se desagregent
dans l' eau. Un fragipan peut avoir des enrobe-
ments argileux et rencontrer les criteres d'un hori-
zon Bt (Btx).

Habituellement, les podzols humo-ferriques fra-
giques ont des horizons L, F et H et un horizon
Ae. Ils n' ont pas d'horizons d' ortstein, durique ou
placique, mais ils peuvent avoir un horizon Ah et
des marbrures qui indiquent de la gleyification a
une certaine profondeur de la coupe temoin.

Podzol humo-ferrique luvisolique

Sequence typique des horizons: LFH, Ae, Bf, Bt,
C

Ces sols ont les propri€tes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols humo-ferriques. Ils different des podzols
humo-ferriques orthiques par la presence d'un

horizon Bt dont la limite superieure est a une pro-
fondeur de 50 cm ou plus sous la surface du sol
mineral. Lorsque la limite superieure de I'horizon
Bt est a moins de 50 cm de la surface du sol
mineral, Ie sol est classe dans l' ordre luvisolique.

Les podzols humo-ferriques luvisoliques ont
habituellement des horizons L, F et H et un hori-
zon Ae et ils peuvent avoir un horizon Ah. Ils
n' ont pas d'horizons d' ortstein, durique ou
placique, ni un fragipan, mais peuvent avoir des
marbrures qui indiquent de la gleyification a une
certaine profondeur de la coupe temoin.

Podzol humo-ferrique sombrique

Sequence typique des horizons: LFH, Ah, Ae, Bf,
BC,C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols humo-ferriques. Ils different des podzols
humo-ferriques orthiques par la presence d' un
horizon Ah d' au moins 10 cm d' epaisseur.

Habituellement, les podzols humo-ferriques som-
briques ont des horizons L, F et H et peuvent
avoir un horizon Ae. Ils n' ont pas d'horizons
d' ortstein, placique, durique ou Bt, ni un fragipan,
ou de marbrures distinctes ou marquees qui
indiquent de la gleyification.

Podzol humo-ferrique gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Aegj,
Bfgj, BCg, Cg

Ces sols ont les propri€tes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols humo-ferriques. Ils different des podzols
humo-ferriques orthiques par la presence de mar-
brures distinctes ou marquees qui indiquent de la
gleyification a moins de 1 m de la surface du sol
mineral. Habituellement, ils ont d' epais horizons
L, F et H ou 0. Ils n' ont pas d'horizons d' ortstein,
placique, durique ou Bt, ni un fragipan, ni d'hori-
zon Ah d' au moins 10 cm d' epaisseur.

Podzol humo-ferrique it ortstein gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Aegj,
Bfcgj, Bfjcjgj, Cg

Ces sols ont les propri€tes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
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podzols humo-ferriques. Us different des podzols
humo-ferriques a ortstein par la presence de mar-
brures distinctes ou marquees qui indiquent de la
gleyification a moins de 1 m de la surface du sol
mineral. Habituellement, ils ont d' epais horizons
L, F et H ou 0 et ils peuvent avoir des horizons
placique, durique, Ah ou Bt, ou un fragipan.
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Podzol humo-ferrique sombrique gleyifie

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ah,
Aegj, Bfgj, BCg, Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre podzolique et Ie grand groupe des
podzols humo-ferriques. Us different des podzols
humo-ferriques sombriques par la presence de
marbrures distinctes ou marquees qui indiquent
de la gleyification a moins de 1 m de la surface du
sol mineral. Habituellement, ils ont d' epais hori-
zons L, F et H ou 0 et ils peuvent avoir un hori-
zon Ae. Us n' ont pas d'horizons d' ortstein,
placique, durique ou Bt, ni un fragipan.





Differenciation des sols
regosoliques de ceux des autres
ordres de sols

Voici des directives pour distinguer les sols rego-
soliques des sols des autres ordres de sols avec
lesquels on pourrait les confondre :

Chernozemiques. Certains regosols humiques
peuvent etre confondus avec les sols cherno-
zemiques du sous-groupe regosolique. De tels
sols (habituellement avec des profils Ah ou Ap et
C) sont classes comme regosols humiques si
1'horizon Ah ou Ap ne satisfait pas aux criteres
d'un A chernozemique it cause de rune des condi-
tions suivantes :

1. C'est un moder plut6t qu'un horizon A de type
mull.

2. II n' a pas de structure.
3. Le pedoclimat n' entre pas dans la gamme spe-

cifiee pour un A chernozemique.

4. II a un faible contenu de saturation en bases.

Vertisoliques. Les sols vertisoliques doivent avoir
it la fois un horizon avec des faces de glissement
et un horizon vertique dans la coupe temoin. Les
regosols n' ont pas d'horizon vertique.

Brunisoliques. Les sols brunisoliques doivent
avoir un horizon B (Bm, Btj, Bfj) d' au moins 5 cm
d' epaisseur. Habituellement, les sols regosoliques
n' ont pas d'horizon B et lorsqu'ils en ont un,
celui-ci est de moins de 5 cm d' epaisseur.

Gleysoliques. Certains sols gleysoliques ressem-
blent aux sols regosoliques parce qu'ils ont des
horizons tres faiblement developpes. Cependant,
les sols gleysoliques doivent avoir des couleurs
ternes ou des marbrures qui indiquent une forte
gleyification; mais tel n' est pas Ie cas pour les sols
regosoliques.

Cryosoliques. Les sols cryosoliques ont un per-
gelisol it moins de 1 m de la surface du sol mi-
neral ou 2 m lorsque fortement cryoturbes; les
sols regosoliques n' en ont pas.

l' ordre regosolique se divise en deux grands
groupes de sols selon la presence ou l' absence
d'un developpement significatif d'un horizon Ah
ou Ap de couleur foncee comme indique dans Ie
tableau de l' ordre regosolique.

Les sous-groupes de sols sont etablis d' apres
!'indication soit de la stabilite relative du mate-
riau, de la deposition periodique de materiaux ou
de la presence de gleyification. Les regosols ayant
des caracteristiques saline, cryique ou lithique
sont differencies taxonomiquement, soit au ni-
veau de la famille de sols (lithique, quelques cry-
iques), ou de la serie de sols (salin). Ces carac-
teristiques peuvent aussi etre indiquees comme
des phases de sous-groupes, de grands groupes
ou d' ordres de sols.

Regosol

Ces sols regosoliques n' ont pas d'horizon Ah ou
Ap de couleur foncee, de 10 cm ou plus d' epais-
seur it la surface du sol mineral. IIs peuvent avoir
des horizons organo-minerales enfouies et des
couches organiques en surface. IIs n' ont pas
d'horizon B de 5 cm ou plus d'epaisseur.

Regosolorthique

Sequence typique des horizons: C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre regosolique et Ie grand groupe des
regosols. Les regosols orthiques se reconnaissent
aux proprietes suivantes :

1. S'ils ont un horizon A, il est de moins de 10 cm
d' epaisseur.

2. IIs ont un horizon B de moins de 5 cm d' epais-
seur ou celui-ci est absent.

3. IIs ont un faible contenu en matiere organique
dans toute la coupe temoin, indique par une
couleur uniforme d'horizon avec une diffe-
rence de la luminosite de couleur de moins de
1 unite entre les couches.

4. IIs sont bien draines et n' ont pas de marbrures
faibles it distinctes qui indiquent de la gleyifi-
cation it moins de 50 cm sous la surface du sol
mineral.

Regosol cumulique

Sequence typique des horizons : C, Ahb, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees

Ordre regosolique
-----------

Regosol~umique
..

~ 10 cm d'epaisseur
Absent ou < 5 cm

-------

Reg~~~_.

< 10 cm
Absent ou < 5 cm

Ah ou Ap decouleur foncee
Bm
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pour l' ordre regosolique et Ie grand groupe des
regosols. lIs different des regosols orthiques en
ayant, sous la surface ou sous tout horizon Ah
mince, des couches dont la luminosite de couleur
varie de 1 unite ou plus, ou dont Ie contenu en
matiere organique varient irregulierement avec la
profondeur. lIs n' ont pas de gleyification a moins
de 50 cm sous la surface du sol mineral. Generale-
ment, ces sols proviennent de la deposition de
sediments, lors d'inondations periodiques.

Regosol gleyifie

Sequence typique des horizons: Cgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre regosolique et Ie grand groupe des
regosols. lIs different des regosols orthiques par la
presence de marbrures faibles a distinctes qui
indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral.

Regosol cumulique gleyifie

Sequence typique des horizons : Cgj, Ahb, Cgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre regosolique et Ie grand groupe des
regosols. lIs different des regosols cumuliques par
la presence de marbrures faibles a distinctes qui
indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral.

Regosol humique

Ces sols regosoliques ont un horizon Ah ou Ap de
couleur foncee, d' au moins 10 cm d' epaisseur a la
surface du sol mineral. lIs peuvent avoir des hori-
zons organo-minerales enfouie et des couches
organiques en surface. lIs n' ont pas d'horizon B
de 5 cm ou plus d' epaisseur.

Regosol humique orthique

Sequence typique des horizons: Ah, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre regosolique et Ie grand groupe des
regosols humiques. Les regosols humiques or-
thiques se reconnaissent aux proprietes suivantes :

1. lIs ont un horizon Ah ou Ap de couleur fon-
cee, d' au moins 10 cm d' epaisseur.

2. lIs ont un horizon B de moins de 5 cm d' epais-
seur ou celui-ci est absent.

3. lIs ont un faible contenu en matiere organique
dans toute la coupe temoin, indique par une
couleur uniforme d'horizon avec une diffe-
rence de la luminosite de couleur de moins de
1 unite entre les couches.

4. lIs n' ont pas de marbrures faible a distincte qui
indique de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral.

Regosol humique cumulique

Sequence typique des horizons: Ah, C, Ahb, C

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre regosolique et Ie grand groupe des
regosols humiques. lIs different des regosols
humiques orthiques en ayant, sous I'horizon Ah,
ou Ap, des couches dont la luminosite de couleur
varie de 1 unite ou plus, ou dont Ie contenu en
matiere organique varie irregulierement avec la
profondeur. lIs n' ont pas de marbrures faibles a
distinctes qui indiquent de la gleyification a
moins de 50 cm sous la surface du sol mineral.
Generalement, ces sols sont Ie resultat de mouve-
ments de masse Ie long des pentes, ou provien-
nent de la deposition de sediments, lors d'inonda-
tions periodiques.

Regosol humique gleyifie

Sequence typique des horizons : Ah, Cgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre regosolique et Ie grand groupe des
regosols humiques. lIs different des regosols
humiques orthiques par la presence de marbrures
faibles a distinctes qui indiquent de la gleyifica-
tion a moins de 50 cm sous la surface du sol
mineral.

Regosol humique cumulique gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Cgj, Ahb, Cgj

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre regosolique et Ie grand groupe des
regosols humiques. lIs different des regosols
humiques cumuliques par la presence de mar-
brures faibles a distinctes qui indiquent de la
gleyification a moins de 50 cm sous la surface du
sol mineral.
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Chapitre 12

Ordre Solonetzique

Grand groupe
Solonetz

Solonetz solodise

Solod

Solonetz vertique

Sous-groupe
Solonetz brun S.BN
Solonetz brun fonce S.BF
Solonetz noir S.NR
Solonetz alcaIin S.AL
Solonetz brun gleyifie S.BNGL
Solonetz brun fonce gleyifie S.BFGL
Solonetz noir gleyifie S.NRGL

Solonetz solodise brun SSE.BN
Solonetz solodise brun fonce SSE.BF
Solonetz solodise noir SSE.NR
Solonetz solodise gris fonce SSE.GF
Solonetz solodise gris SSE.GS
Solonetz solodise brun gleyifie SSE.BNGL
Solonetz solodise brun fonce gleyifie SSE.BFGL
Solonetz solodise noir gleyifie SSE.NRGL
Solonetz solodise gris fonce gleyifie SSE.GFGL
Solonetz solodise gris gleyifie SSE.GSGL

Solod brun SO.BN
Solod brun fonce SO.BF
Solod noir SO.NR
Solod gris fonce SO.GF
Solod gris SO.GS
Solod brun gleyifie SO.BNGL
Solod brun fonce gleyifie SO.BFGL
Solod noir gleyifie SO.NRGL
Solod gris fonce gleyifie SO.GFGL
Solod gris gleyifie SO.GSGL

Solonetz vertique brun SVQ.BN
Solonetz vertique brun fonce SVQ.BF
Solonetz vertique noir SVQ.NR
Solonetz vertique brun gleyifie SVQ.BNGL
Solonetz vertique brun fonce gleyifie SVQ.BFGL
Solonetz vertique noir gleyifie SVQ.NRGL

Les profils de quelques sous-groupes de sols de
I'ordre solonetzique sont representes schema-
tiquement a la figure 39. Les sous-groupes de sols
individuels peuvent inclure des sols dont les
sequences d'horizons sont differentes de celles
illustrees. Dans les descriptions, pour chaque
sous-groupe de sols, presentees plus loin dans ce
chapitre, on donne une sequence d'horizons ty-
pique pour chaque sous-groupe de sols, les hori-

zons diagnostiques sont indiques en italique et cer-
tains autres horizons, frequemment rencontres,
sont enumeres.

Les sols de I'ordre solonetzique ont des horizons B
qui sont tres durs, a I'etat see, qui se gonflent en
une masse collante de tres faible permeabiIite
lorsque trempes. Typiquement, l'horizon B solo-
netzique a une macrostructure prismatique ou
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carbonates se deplacent vers Ie bas, de l'horizon B
a I'horizon C. Dans la plupart des sols solonet-
ziques, la solution extraite de I'horizon C, a une
conductivite d'au moins 4 mS cm-I. La solodisa-
tion s' arrete la OUles eaux salines souterraines
rejoignent Ie solum par capilIarite et la resalinisa-
tion peut s' etablir dans les zones de decharge des
nappes souterraines.

Les sols de l' ordre solonetzique ont un horizon B
solonetzique (Bn ou Bnt). Cet horizon a une struc-
ture colonnaire ou prismatique dure a extreme-
ment dure a I'etat sec et un rapport CajNa
echangeables de 10 ou moins. Habituellement, la
macrostructure se fragmente en peds polye-
driques durs a extremement durs, avec des
revetements fonces. Les sols solonetziques n' ont
pas de pergelisol a moins de 1 m de la surface du
sol mineral, ni de couche de surface organique de
plus de 60 cm d' epaisseur, si fibrique, ou 40 cm, si
mesique ou humique, ni d'horizon B podzolique,
ni d' evidence de gleyification assez forte pour
rencontrer les criteres des sols gleysoliques.

Differenciation des sols
solonetziques de ceux des autres
ordres de sols

Voici les directives pour distinguer les sols
solonetziques des sols des autres ordres de sols
avec lesquels on pourrait les confondre :

Chernozemiques. Les sols dotes d' un horizon A
chernozemique et d' un horizon B solonetzique
sont classes comme sols solonetziques. Cepen-
dant, quelquefois la structure et la consistance des
horizons Bnt des sols solonetziques sont sem-
blables aux horizons Bntj de certains sous-
groupes solonetziques des sols chernozemiques.
Dans ces cas limites, Ie rapport CajNa echan-
geables determine la classification.

Luvisoliques. Certains sols luvisoliques sont sem-
blables aux solods gris fonce et gris . Les sols
ayant un horizon Bnt, plutot qu'un Btnj, sont
classes comme solonetziques.

Gleysoliques. Certains sols ont des horizons B
solonetziques et des couleurs ternes ainsi que de
la marmorisation qui indiquent une forte gleyifi-
cation a moins de 50 cm sous la surface du sol
mineral. De tels sols sont classes comme gley-
soliques.

Vertisoliques. Certains sols solonetziques ont un
horizon avec des faces de glissement mais les sols
vertiques ont a la fois un horizon avec des faces
de glissement et un horizon vertique. Les sols
solonetziques n' ont pas d'horizon vertique.

L'ordre solonetzique se divise en quatre grands
groupes de sols: solonetz, solonetz solodise,
solod et solonetz vertique. Ils sont differencies
selon Ie degre d' expression de I'horizon Ae et la
desagregation de la partie superieure de I'horizon
B et la presence de caracteres vertiques comme
indique dans Ie tableau de I' ordre solonetzique.

Les sous-groupes de sols se distinguent d' apres les
caracteristiques indiquant differentes zones clima-
tiques qui se refletant sur la couleur de I'horizon
A et sur la presence ou l' absence de gleyification.
Les caracteristiques lithiques sont maintenant
reconnus taxonomiquement, soit au niveau de la
familIe de sols, ou comme phases de sous-
groupes, de grands groupes ou d' ordres de sols.

Solonetz

Les sols de ce grand groupe de sols ont un hori-
zon Ah, Ahe ou Ap au-dessus de I'horizon B
solonetzique; tout horizon Ae est mince et
habituellement discontinu. La delimitation entre
les horizons A et Best abrupte et se trouve
habituellement a moins de 20 cm sous la surface
du sol mineral. L'horizon B solonetzique (Bn ou

Ordre solonetzique

-----

Horizon Ae

Solonetz Solonetz solodise
-

--
-- - -.-

Pas de Ae Ae
~ 2 cm d' epaisseur ~ 2 cm d' epaisseur

Horizon B Bn ou Bnt Bnt ou Bn
Structure colonnaire
intacte
AucuneCaracteristique Aucune

vertique

- .- - .-

Solod
----._----

Ae
~ 2cm d' epaisseur

Solonetz vertique
-- --- -- -- --- -- -- -- -

Toutes caracteristiques propre
des solonetz, des solonetz
solodises ou des solods

AB ou BA distinct
(Bnt en desagregation)

Aucune Horizon avec
des faces de glissement
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Bnt), est dur, generalement massif, se fragmentant
en peds polyedriques angulaires. II a une conduc-
tivite hydraulique faible. Generalement, des ta-
ches foncees se trouvent sur la surface des peds de
I'horizon B, lequel est habituellement de reaction
neutre a fortement alcaline et peut contenir des
carbonates. L'horizon C est salin et habituelle-
ment calcaire.

Les sols du grand groupe des solonetz se rencon-
trent dans to utes les zones de sols solonetziques.
Les sols de ce grand groupe de sols sont habi-
tuellement associes a des materiaux parentaux de
salinite elevee sur des sites relativement arides.
Ces sols ont un horizon B solonetzique (Bn ou
Bnt) et n' ont pas d'horizon Ae continu d' au moins
2 cm d' epaisseur. Le grand groupe des solonetz
est divise en sept sous-groupes de sols.

So lonetz brun

Sequence typique des horizons: Ah, Bn ou Bnt,
Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique, tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour
Ie grand groupe des solonetz. IIs sont associes a
une vegetation de graminees et d'herbacees sous
un pedoclimat subaride a semi-aride. Les eten-
dues de ces sols ont souvent un microrelief inegal,
dO a une erosion differentielle de l'horizon A.
L'horizon B est expose dans certaines depressions
erodees. Habituellement, la vegetation qui croit
dans ces depressions d' erosion est tres clairsemee.

Les solonetz brun ont soit un horizon Ah, Ahe ou
Ap dont la luminosite de couleur est superieure a
4,5, a l' etat sec, et la saturation de couleur est
habituellement superieure a 1,5, a l'etat sec, ou ils
ont un horizon B solonetzique expose. Ils n' ont ni
horizon A fortement alcalin (pH de 8,5 ou plus),
ni marbrures faibles ou distinctes qui indiquent
de la gleyification a moins de 50 cm sous la sur-
face du sol mineral.

Solonetz brun fonce

Sequence typique des horizons: Ah, Bn ou Bnt,
Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz. Ils sont associes a une
vegetation mesophile de graminees et d'herbacees
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sous un pedoclimat semi-aride. Les etendues de
ces sols ont sou vent un microrelief inegal dO a
une erosion differentielle de I'horizon A. Cepen-
dant, les depressions erodees et denudees ne sont
pas aussi frequentes que dans les etendues de
solonetz bruno

Les solonetz brun fonce ont soit un horizon Ah,
Ahe ou Ap dont la luminosite de couleur est
inferieure a 3,5, a l' etat humide, et entre 3,5 a 4,5,
a l' etat sec, ou ils ont un horizon B solonetzique
expose. La saturation de couleur de I'horizon de
surface est habituellement superieure a 1,5, a l'e-
tat sec. Ils n' ont ni horizon A fortement alcalin
(pH de 8,5 ou plus), ni marbrures faibles a dis-
tinctes qui indiquent de la gleyification a moins
de 50 cm sous la surface du sol mineral.

Solonetz noir

Sequence typique des horizons: Ah, Bnt, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l'ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz. Ils sont principale-
ment associes a une vegetation mesophile de
graminees et d'herbacees sous un pedoclimat sub-
humide. Cependant, on les trouve aussi sous des
etendues discontinues d' arbustes et de couvertures
d' arbres avec recouvrement du sol de graminees
et d'herbes. Le microrelief associe a l'erosion dif-
ferentielle de I'horizon A, dans des etendues de
solonetz brun et brun fonce, se rencontre que
rarement dans les solonetz noir.

Les Solonetz noir ont un horizon Ah, Ahe ou Ap
dont la luminosite de couleur est inferieure a 3,5,
a l'etat humide et sec, et la saturation de couleur
est habituellement inferieure a 2, a l'etat humide
et see. Ils n' ont ni horizon A fortement alcalin (pH
de 8,5 ou plus), ni marbrures faibles a distinctes
qui indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral.

Solonetz alcalin

Sequence typique des horizons : Ah, Bn, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz. Ils sont associes a des
materiaux fortement salins et a une vegetation
mesophile de graminees et d'herbacees, y compris
des especes alcalinophiles. Leur horizon A alcalin



peut etre de n'importe queUe couleur, dont Ie
brun, Ie noir et Ie gris. Les solonetz alcalins n' oc-
cupent qu'une etendue restreinte, generalement
dans les zones de decharge des nappes souter-
raInes.

Les solonetz alcalins ont un horizon A fortement
alcalin (pH de 8,5 ou plus) et un horizon B solo-
netzique. Ils peuvent avoir des marbrures qui
indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral.

Solonetz brun gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Bngj, Cskgj

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz. Ils different des solo-
netz brun par la presence de marbrures faibles a
distinctes qui indiquent de la gleyification a
moins de 50 cm sous la surface du sol mineral.

Solonetz brun fond gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Bngj, Cskgj

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz. Ils different des solo-
netz brun fonce par la presence de marbrures
faibles a distinctes qui indiquent de la gleyifica-
tion a moins de 50 cm sous la surface du sol
mineral.

Solonetz noir gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Bntgj, Cskgj

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz. Ils different des solo-
netz noir par la presence de marbrures faibles a
distinctes qui indiquent de la gleyification a
moins de 50 cm sous la surface du sol mineral.

Solonetz solodise

Les sols de ce grand groupe de sols ont un hori-
zon Ae distinct et un horizon B solonetzique avec
une structure colonnaire ou prismatique a consis-
tance dure, a l' etat sec. Habituellement, 1'horizon

-

Ae a au moins 2 cm d' epaisseur et a une structure
lamellaire fortement developpee et sa reaction est
acide a neutre. Il a une limite abrupte avec un
horizon B solonetzique intact et fortement exprime.
L'horizon Bnt ou Bn est dur a extremement dur, a
l' etat sec, et a habituellement une macrostructure
colonnaire dont les colonnes liees et coiffees de
blanc se fragmentent en peds polyedriques avec
des revetements fonces. Habituellement, 1'horizon
Bnt a de nombreux enrobements argileux. L'hori-
zon C est salin et generalement calcaire.

Le grand groupe des solonetz solodises est divise
en dix sous-groupes de sols.

Solonetz solodise brun

sequence typique des horizons: Ah, Ae, Bn ou
Bnt, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz solodises. Ils sont asso-
cies a une vegetation de graminees et d'herbacees
sous un pedoclimat subaride a semi-aride. Les
etendues de ces sols ont souvent un microrelief
inegal dll a l' erosion differentielle de 1'horizon A.
HabitueUement, la vegetation qui croit dans ces
depressions d' erosion est tres clairsemee.

Les solonetz solodises brun ont un horizon Ah,
Ahe ou Ap dont la luminosite de couleur est
superieure a 4,5, a l' etat sec, et la saturations de
couleur est habituellement superieure a 1,5, a
l' etat sec. Ils ont des horizons Ae et B solonetz-
ique tels que specifies pour Ie grand groupe des
solonetz solodises. Ils n' ont pas de marbrures
faibles a distinctes qui indiquent de la gleyifica-
tion a moins de 50 cm sous la surface du sol
mineral.

Solonetz solodise brun fonce

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Bn ou
Bnt, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz solodises. Ils sont asso-
cies a une vegetation mesophile de graminees et
d'herbacees sous un pedoclimat semi-aride. Les
etendues de ces sols ont souvent un microrelief
inegal dll a une erosion differentielle de 1'horizon
A.
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Les solonetz solodises brun fonce ont un horizon
Ah, Ahe ou Ap dont la luminosite de couleur est
inferieure a 3,5, a l' etat humide, et entre 3,5 et 4,5,
a l' etat sec, et la saturation de couleur est
habituellement superieure a 1,5, a l' etat sec. lIs ont
des horizons Ae et B solonetzique tels que speci-
fies pour Ie grand groupe des solonetz solodises.
lIs n' ont pas de marbrures faibles a distinctes qui
indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral.

Solonetz solodise noir

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, Bnt ou
Bn, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz solodises. lIs sont asso-
cies principalement a une vegetation mesophile
de graminees et d'herbacees sous un pedoclimat
subhumide. Cependant, on les trouve aussi sous
des etendues discontinues d' arbustes et de cou-
vertures d' arbres avec recouvrement au sol de
graminees et d'herbes. Le microrelief, associe a
l' erosion differentielle de 1'horizon A dans des
etendues de solonetz brun et brun fonce, ne se
rencontre que rarement dans les solonetz noir.

Les solonetz solodises noir ont un horizon Ah,
Ahe ou Ap dont la Iuminosite de couleur est
inferieure a 3,5, a l' etat humide et sec, et la satura-
tion de couleur, habituellement inferieure a 2, a
l' etat humide et sec. lIs ont des horizons Ae et B
solonetzique tels que specifies pour Ie grand
groupe des solonetz solodises. lIs n' ont pas de
marbrures faibles a distinctes qui indiquent de la
gleyification a moins de 50 cm sous la surface du
sol mineral.

Solonetz solodise gris fonce

Sequence typique des horizons: Ahe, Ae, Bnt, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz solodises. lIs sont asso-
cies a une vegetation de foret clairsemee, avec
recouvrement au sol de graminees et d'herbacees,
sous un pedoclimat subhumide et dans des
materiaux parentaux salins.

Les solonetz solodises gris fonce ont un horizon
Ahe ou Ap dont Ia Iuminosite de couleur est entre
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3,5 et 4,5, a l' etat sec, et la saturation de couleur,
habituellement inferieure a 2, a l' etat humide et
sec. lIs ont des horizons Ae et B solonetzique,
comme specifie pour Ie grand groupe des
solonetz solodises. lIs n' ont pas de marbrures
faibles a distinctes qui indiquent de la gleyifica-
tion a moins de 50 cm sous la surface du sol
mineral.

Solonetz solodise gris

Sequence typique des horizons: Ahe, Ae, Bnt, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz solodises. lIs sont asso-
cies a une vegetation de foret clairsemee, sous un
pedoclimat subhumide et a des chernozems noir
eluvies ou a des luvisols gris fonce formes sur des
materiaux parentaux de plus faible salinite.

Les solonetz solodises gris ont un horizon Ahe,
Ae ou Ap dont la luminosite de couleur est
superieure a 4,5, a I'etat sec, et la saturation de
couleur est habituellement inferieure a 2, a l' etat
humide et sec. lIs ont des horizons Ae et B
solonetzique, comme specifie pour Ie grand
groupe des solonetz solodises. lIs n' ont pas de
marbrures faibles a distinctes qui indiquent de la
gleyification a moins de 50 cm sous la surface du
sol mineral.

Solonetz solodise brun gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Aegj, Bngj,
Cskgj

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour I'ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz solodises. lIs different
des solonetz solodises brun par la presence de
marbrures faibles a distinctes qui indiquent de la
gleyification a moins de 50 cm sous la surface du
sol mineral.

Solonetz solodise brun fonce gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Aegj, Bngj ou
Bntgj, Cskgj

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz solodises. lIs different



des solonetz solodises brun fonce par la presence
de marbrures faibles a distinctes qui indiquent de
la gleyification a moins de 50 cm sous la surface
du sol mineral.

Solonetz solodise noir gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Aeg, Bntgj,
Cskgj

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz solodises. Ils different
des solonetz solodises noir par la presence de
marbrures faibles a distinctes qui indiquent de la
gleyification a moins de 50 cm sous la surface du
sol mineral.

Solonetz solodise gris fond gleyifie

Sequence typique des horizons: Ahe, Aegj, Bntgi,
Cskg

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz solodises. Ils different
des solonetz solodises gris fonce par la presence
de marbrures faibles a distinctes qui indiquent de
la gleyification a moins de 50 cm sous la surface
du sol mineral.

Solonetz solodise gris gleyifie

Sequence typique des horizons: Ahe, Aegj, Bntgj,
Cskg

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz solodises. Ils different
des solonetz solodises gris par la presence de
marbrures faibles a distinctes qui indiquent de la
gleyification a moins de 50 cm sous la surface du
sol mineral.

Solod

En plus d'un horizon Ae, les sols de ce grand
groupe de sols ont un horizon AB ou BA qui sem-
ble s' etre developpe a la suite de la degradation
de la partie superieure de l' ancien horizon B
solonetzique. Les deux horizons, Ae et AB, sont

generalement lamellaires. La limite superieure de
I'horizon B solonetzique est graduelle et, se trou-
ve a une plus grande profondeur que celIe de
I'horizon B des solonetz et solonetz solodises
associes. Generalement, I'horizon B solonetzique
n' a pas de structure colonnaire forte et se frag-
mente en peds polyedriques durs a tres durs, a
l' etat sec. Les enrobements argileux sont nom-
breux a frequents dans I'horizon B. Generalement,
I'horizon Cs ou Csa se trouve au-dessous de
I'horizon Cca ou Ck.

Les solods ont un horizon Ae distinct d' au moins
2 cm d' epaisseur, un horizon AB ou BA d' au
moins 5 cm d' epaisseur et un horizon B solonet-
zique. Le grand groupe des solods est divise en
dix sous-groupes de sols.

Solod brun

Sequence typique des horizons: Ah, Ae, AB, Bnt,
Ck, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solods. Ils sont associes a une
vegetation de graminees et d'herbacees sous un
pedoclimat subaride a semi-aride. Les etendues
de ces sols presentent generalement des marques
de depressions erodees, mais elles sont habituelIe-
ment peu profondes et couvertes d'herbes.

Les solods brun ont un horizon Ah, Ahe ou Ap
dont la luminosite de couleur est superieure a
4,5, a l' etat sec, et la saturation de couleur est
habituellement superieure a 1,5, a l' etat see. Ils ont
des horizons Ae, AB ou BA et B solonetzique,
comme specifie pour Ie grand groupe des solods.
Ils n' ont pas de marbrures faibles a distinctes qui
indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral.

Solod brun fond

Sequence typique des horizons: Ahe, Ae, AB, Bnt,
Ck, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solods. Ils sont associes a une
vegetation mesophile de graminees et d'herbacees
sous un pedoclimat semi-aride a subhumide. Les
marques de depressions erodees anciennes sont
nombreuses sur les etendues de ces sols, mais
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elles sont peu profondes et couvertes d'herbes.

Les solods brun fonce ont un horizon Ah, Ahe ou
Ap dont la luminosite de couleur est inferieure a
3,5, a l' etat humide, et entre 3,5 et 4,5, a l' etat sec,
et la saturation de couleur est habituellement
superieure a 1,5, a l' etat sec. Ils ont des horizons
Ae, AB ou BA et B solonetzique, comme specifie
pour Ie grand groupe de solods. Ils n' ont pas de
marbrures faibles a distinctes qui indiquent de la
gleyification a moins de 50 cm sous la surface du
sol mineral.

Solod noir

Sequence typique des horizons: Ahe, Ae, AB, Bnt,
Ck, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solods. Ils sont principalement
associes a une vegetation mesophile de graminees
et d'herbacees, sous un pedoclimat subhumide,
cependant, on les rencontre egalement sur des
etendues discontinues d' arbustes et de couverture
d' arbres.

Les solods noir ont un horizon Ah, Ahe ou Ap
dont la luminosite de couleur est inferieure a 3,5,
a l' etat humide et sec, et la saturation de couleur
est habituellement inferieure a 2, a l' etat humide
et sec. Ils ont des horizons Ae, AB ou BA et B
solonetzique, comme specifie pour Ie grand
groupe des solods. Ils n' ont pas de marbrures
faibles a distinctes qui indiquent de la gleyifica-
tion a moins de 50 cm sous la surface du sol
mineral.

Solod gris fonce

Sequence typique des horizons: Ahe, Ae, AB, Bnt,
Ck, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solods. Ils sont associes a une
vegetation de foret, d' arbustes et d'herbes, sous
un pedoclimat subhumide et a des chernozems
noir eluvies ou a des luvisols gris fonce formes
sur des materiaux parentaux de plus faible sali-
nite.

Les solods gris fonce ont un horizon Ah, Ahe ou
Ap dont la luminosite de couleur est entre 3,5 et
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4,5, a l' etat sec, et la saturation de couleur est
habituellement inferieure a 2, a l' etat humide et
sec. Ils ont des horizons Ae, AB et B solonetzique,
comme specifie pour Ie grand groupe des solods.
Ils n' ont pas de marbrures faibles a distinctes qui
indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral.

Solod gris

Sequence typique des horizons: Ahe, Ae, AB, Bnt,
Ck, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solods. Ils sont associes a une
vegetation de foret, sous un pedoclimat subhu-
mide et a des luvisols gris fonce formes sur des
materiaux parentaux de plus faible salinite.

Les solods gris ont un horizon Ahe, Ae ou Ap
dont la luminosite de couleur est superieure a
4,5, a l' etat sec, et la saturation de couleur est
habituellement inferieure a 2, a l' etat sec. Ils ont
des horizons Ae, AB ou BA et B solonetzique,
comme specifie pour Ie grand groupe des solods.
Ils n' ont pas de marbrures faibles a distinctes qui
indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral.

Solod brun gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Aegj, ABgj,
Bntgj, Cskg

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solods. Ils different des solods
brun par la presence de marbrures faibles a dis-
tinctes qui indiquent de la gleyification a moins
de 50 cm sous la surface du sol mineral.

Solod brun fonce gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Aegj, ABgj
Bntgj, Cskg

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solods. Ils different des solods
brun fonce par la presence de marbrures faibles a



distinctes qui indiquent de la gleyification a
mains de 50 cm sous la surface du sol mineral.

Solod noir gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Aegj, ABgj,
Bntgj, Cskg

Les sols de ce sous-groupe de sols ant un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des salads. Ils different des salads
noir par la presence de marbrures faibles a dis-
tinctes qui indiquent de la gleyification a mains
de 50 cm sous la surface du sol mineral.

Solod gris fonce gleyifie

Sequence typique des horizons: Ahe, Aegj, ABgj,
Bntgj, Cskg

Les sols de ce sous-groupe de sols ant un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des salads. Ils different des salads
gris fonce par la presence de marbrures faibles a
distinctes qui indiquent de la gleyification a
mains de 50 cm sous la surface du sol mineral.

Solod gris gleyifie

Sequence typique des horizons: Ahe, Aegj, ABgj,
Bntgj, Cskg

Les sols de ce sous-groupe de sols ant un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des salads. Ils different des salads
gris par la presence de marbrures faibles a dis-
tinctes qui indiquent de la gleyification a mains
de 50 cm sous la surface du sol mineral.

Solonetz vertique

Les sols de ce grand groupe de sols ant des hori-
zons qui sont caracteristiques pour n'importe quel
des trois autres grands groupes de sols solonetz-
iques. De plus, ils ant des proprietes qui indiqu-
ent un intergrade vers l' ordre vertisolique. Speci-
fiquement, ils ant un horizon avec des faces de
glissement, dont la limite superieure est a mains
de 1 m de la surface du sol mineral. Ils peuvent

aussi avoir un horizon vertique faiblement de-
veloppe (Bntvj). Le grand groupe est divise en six
sous-groupes de sols.

Solonetz vertique brun

Sequence typique des horizons: Ah, Ae au AB, Bn
au Bnt, Bnvj au Bntvj, Bnss au Bntss au Cskss, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ant un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz vertiques. Les solonetz
vertiques brun ant un horizon Ah, Ahe au Ap
dont la lumina site de couleur est superieure a
4,5, a l' etat sec, et la saturation de couleur est
habituellement superieure a 1,5, a l' etat sec. Ils ant
aussi des proprietes qui indiquent un intergrade
avec l' ordre vertisolique. Specifiquement, ils ant
un horizon avec des faces de glissement (Bnss au
Cskss) dont la limite superieure est a mains 1 m
sous la surface du sol mineral. Ils peuvent aussi
avoir un horizon vertique faiblement developpe
(Bntvj).

Solonetz vertique brun fonce

Sequence typique des horizons: Ah, Ae au AB, Bn
au Bnt, Bnvj au Bntvj, Bnss au Bntss au Cskss, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ant un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz vertiques. Les solonetz
vertiques brun fonce ant un horizon Ah, Ahe au
Ap dont la luminosite de couleur est superieure a
3,5, a!' etat humide, et entre 3,5 a 4,5, a l' etat sec.
Ils ant aussi des proprietes qui indiquent un inter-
grade avec l' ordre vertisolique. Specifiquement,
ils ant un horizon avec des faces de glissement
(Bnss au Cskss) dont la limite superieure est a
mains de 1 m sous la surface du sol mineral. Ils
peuvent aussi avoir un horizon vertique faible-
ment developpe (Bntvj).

Solonetz vertique noir

Sequence typique des horizons: Ah, Ae au AB, Bn
au Bnt, Bnvj au Bntvj, Bnss au Bntss au Cskss, Csk

Les sols de ce sous-groupe de sols ant un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz vertiques. Les solonetz
vertiques noir ant un horizon Ah, Ahe au Ap
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dont la luminosite de couleur est inferieure a 3,5,
a l' etat humide et sec, et la saturation de couleur
est habituellement inferieure a 2, a l' etat humide
et sec. Ils ont aussi des proprietes qui indiquent
un intergrade avec l' ordre vertisolique. Speci-
fiquement, ils ont un horizon avec des faces de
glissement (Bnss ou Cskss) dont la limite superi-
eure est a moins de 1 m sous la surface du sol
mineral. Ils peuvent egalement avoir un horizon
vertique faiblement developpe (Bntvj).

Solonetz vertique brun gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Ae ou AB,
Bngj ou Bntgj, Bngjvj ou Bntgjvj, Bnssgj ou Bntssgj
ou Cskssgj, Cskgj ou Cskg

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz vertiques. Les solonetz
vertiques brun gleyifies ont un horizon Ah, Ahe
ou Ap dont la luminosite de couleur est superi-
eure a 4,5, a l' etat sec, et la saturation de couleur
est habituellement superieure a 1,5, a l' etat sec. Ils
ont aussi des proprietes qui indiquent un inter-
grade avec l' ordre vertisolique. Specifiquement,
ils ont un horizon avec des faces de glissement
(Bnssgj ou Bntssgj ou Cskssgj) dont la limite
superieure est a moins de 1 m sous la surface du
sol mineral. Ils peuvent aussi avoir un horizon
vertique faiblement developpe (Bngjvj ou Bntgjvj).
Ils different des solonetz vertiques brun par la
presence de marbrures faibles a distinctes qui
indiquent de la gleyification a moins de 50 cm
sous la surface du sol mineral.

Solonetz vertique brun fonce gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Ae ou AB,
Bngj ou Bntgj, Bngjvj ou Bntgjvj, Bnssgj ou Bntssgj
ou Cskssgj, Cskgj ou Cskg

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon

136

B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz vertiques. Les solonetz
vertiques brun fonce gleyifies ont un horizon Ah,
Ahe ou Ap dont la luminosite de couleur est
superieure a 3,5, a l'etat humide, et entre 3,5 a
4,5, a l' etat sec. Ils ont aussi des proprietes qui
indiquent un intergrade avec l' ordre vertisolique.
Specifiquement, ils ont un horizon avec des faces
de glissement (Bnssgj, Bntssgj ou Cskssgj) dont la
limite superieure est a moins de 1 m sous la sur-
face du sol mineral. Ils peuvent egalement avoir
un horizon vertique faiblement developpe (Bngjvj
ou Bntgjvj). Ils different des solonetz vertiques
brun fonce par la presence de marbrures faibles a
distinctes qui indiquent de la gleyification a
moins de 50 cm sous la surface du sol mineral.

Solonetz vertique noir gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Ae ou AB,
Bngj ou Bntgj, Bngjvj ou Bntgjvj, Bnssgj ou Bntssgj
ou Cskssgj, Cskgj ou Cskg

Les sols de ce sous-groupe de sols ont un horizon
B solonetzique tel que defini pour l' ordre solonet-
zique et les proprietes generales specifiees pour Ie
grand groupe des solonetz vertiques. Les solonetz
vertiques noir gleyifies ont un horizon Ah, Ahe
ou Ap dont la luminosite de couleur est inferieure
a 3,5, a l' etat humide et sec, et la saturation de
couleur est habituellement inferieure a 2, a l' etat
humide et sec. Ils ont aussi des proprietes qui
indiquent un intergrade avec l' ordre vertisolique.
Specifiquement, ils ont un horizon avec des faces
de glissement (Bnssgj, Bntssgj ou Cskssgj) dont la
limite superieure est a moins de 1 m sous la sur-
face du sol mineral. Ils peuvent egalement avoir
un horizon vertique faiblement developpe (Bngjvj
ou Bntgjvj). Ils different des solonetz vertiques
noir par la presence de marbrures faibles a dis-
tinctes qui indiquent de la gleyification a moins
de 50 cm sous la surface du sol mineral.





des Cordilleres, dans certaines parties de la region
bore ale meridionale et dans les regions temperees
frais du centre du Canada. (Brierley et coil., 1996).

Les sols de l' ordre vertisolique sont definis sur la
presence de deux caracteristiques principales
dans la coupe temoin, soit un horizon avec des
faces de glissement et un horizon vertique. Un
horizon avec des faces de glissement (ss) est un
horizon dans lequel on peut reconnaitre plusieurs
(plus de deux) faces de glissement, lesquelles
peuvent se recouper. Un horizon vertique (v) est
un horizon qui a ete intensement affecte par
l' argilipedoturbation, resultant du retrait et du
gonflement et qui est caracterise par la presence:

1. D'intrusions de materiaux deplaces dans Ie
solum qui ont des orientations aleatoires et des
formes irregulieres.

2. Des fentes verticales, souvent remplies de
materiaux de surface tombes dans les fentes de
retrait.

La dislocation dans cet horizon est causee par Ie
processus de retrait-gonflement et est assez
intense pour empecher la formation d'horizons
diagnostiques des autres ordres de sols, ou si ces
horizons diagnostiques sont presents, ils sont dis-
loques a un degre tel qu'ils perdent leur continu-
ite a travers Ie pedon et que leur orientation a ete
modifee severement.

Differenciation des sols
vertisoliques de ceux des autres
ordres de sols

Les sols vertisoliques sont distingues des sols des
autres ordres de sols par la presence d'un horizon
vertique et d'un horizon avec des faces de glisse-
ment. De plus, ils n' ont pas d'horizon non pertur-
be qui soit diagnostique des autres ordres de sols,

sauf qu'ils peuvent avoir un horizon de surface
semblable au A chernozemique ou encore presen-
ter des caracteres diagnostiques de l' ordre
gleysolique, ou les deux.

Voici des directives pour distinguer les sols verti-
soliques des sols des autres ordres de sols avec
lesquels on pourrait les confondre :

Chernozemiques. Les sols vertisoliques se dif-
ferencient des sols de l' ordre chernozemique en
s' appuyant sur les caracteristiques suivantes :

1. L'horizon de surface (Ah) a une structure mas-
sive et dure, a l' etat sec.

2. Les horizons Ap ou Ah, communs aux sols
chernozemiques, sont les seuls horizons A et B
non perturbes qui soient presents.

3. II Y a les deux horizons diagnostiques, soit un
horizon avec des faces de glissement (ss), dont
la limite superieure est a moins de 1 m sous la
surface du sol mineral et l'horizon vertique
(v). La presence de ces deux horizons ensem-
ble prevaut sur la presence d'un horizon A
chernozemique.

Gleysoliques. Les sols vertisoliques sont differen-
cies des sols de l' ordre gleysolique par la presence
des deux horizons diagnostiques, soit un horizon
avec des faces de glissement (ss), dont la limite
superieure est a moins de 1 m sous la surface du
sol mineral et l'horizon vertique (v). La presence
de ces deux horizons ensemble prevaut sur la
presence de caracteristiques diagnostiques du
gley de l' ordre gleysolique.

Les sols vertisoliques sont classes en deux grands
groupes : les vertisols et les vertisols humiques, Ie
critere de differenciation etant principalement la
couleur de l'horizon A, tel qu'illustre dans Ie ta-
bleau de l' ordre vertisolique. La couleur de I'hori-
zon A exprime la difference de nature et de con-
tenu en matiere organique qui a ete incorpore
avec Ie materiau mineral suivant les conditions de
climat et de la vegetation.

Vertisol

Horizon A
Luminosite de couleur (a l' etat sec)
Saturation de couleur (a l'etat sec)
Remarque

Ordre vertisolique
-- --

Vertisol humique

;:0:3,5

Generalement > 1,5
Difficile a differencier
du reste du solum
- --- --

Vertisol g1~ysoliq~

< 10 cmEpaisseur horizon Ah

< 3,5
Generalement ~ 1,5
Facile a differencier
du reste du solum

-
~~

- -

Verti_~l gleys~lique humiqu~

;:0:10 cm
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Les sous-groupes de sols sont divises sur la base
du genre et la sequence des horizons, indiquant la
conformite avec Ie concept central du grand
groupe de sols. La plupart des sous-groupes de
sols dans l' ordre vertisolique ont €te prealable-
ment reconnus au niveau taxonomique, de la
famille ou de la serie de sols, comme etant de ca-
ractere grumique (Comite d' experts sur la prospec-
tion pedologique, d' Agriculture Canada, 1987).

Vertisol

Les sols de ce grand groupe de sols se retrouvent
dans la partie la plus aride de l' €tendue clima-
tique des sols vertisoliques. lIs sont principale-
ment associes avec une vegetation naturelle de
graminees et d'herbacees xerophiles et meso-
philes. lIs ont un horizon avec des faces de glisse-
ment et un horizon vertique tel que specifie pour
l'ordre vertisolique. Al' exception des membres
mal draines, ils ont aussi un horizon A de couleur
brunatre (luminosite de couleur, it l' etat sec, de 3,5
ou plus, une saturation de couleur, it l' etat sec,
plus grande que 1,5 et habituellement un contenu
en carbone organique de 3 % ou moins) semblable
aux sols chernozemiques associes. Cependant, ils
different des sols chernozemiques parce qu'il est
sou vent difficile de separer I'horizon A du reste
du solum en se basant uniquement sur la couleur
et que I'horizon Ah est massif et dur, it l' €tat see.
De plus, ils n' ont pas d' autres horizons communs
aux sols chernozemiques, ni aux autres ordres de
sols dans la partie superieure du solum.

Les membres mal draines se retrouvent generale-
ment dans des positions depressionnaires associes
avec des sols vertisoliques mieux draines. En plus
d' avoir un horizon avec des faces de glissement et
I'horizon vertique, ils ont les caracteristiques
generales specifies pour l' ordre gleysolique. Dans
des conditions naturelles, ils n' ont pas d'horizon
de surface organo-mineral (Ah) de 10 cm ou plus
d' epaisseur. Si cultive, I'horizon Ap aura une des
propri€tes suivantes :

1. Moins de 2 % de carbone organique

2. Une luminosite de couleur de l' echantillon
frotte superieure it 3,5, it l' €tat humide, ou it
5,0, it l' etat sec.

3. Peu de contraste dans la luminosite de la
couleur, it l' €tat humide, avec la couche sous-
jacente (moins de 1,5 unite de difference si la
luminosite de couleur de la couche sous-

jacente est de 4 ou plus, ou moins de 1 unite
de difference si sa luminosite de couleur est
inferieure it 4).

Vertisolorthique

Sequence typique des horizons : Ah, Bv ou Bvk,
Bss ou Bssk ou Ckss,Ck

Ces sols ont les propri€tes generales specifiees
pour l' ordre vertisolique et pour les membres du
grand groupe des vertisols autres que les mem-
bres mal draines. lIs ont un horizon vertique (Bv
ou Bvk) et un horizon avec des faces de glisse-
ment (ss) dont la limite superieure est it moins de
1 m sous la surface du sol mineral. L'horizon avec
des faces de glissement peut etre limite it I'hori-
zon B (Bss ou Bssk) ou peut former une partie de
I'horizon C (Ckss), ou encore, peut faire partie des
deux.

Les vertisols orthiques, ainsi que tous les autres
sous-groupes vertisoliques, peuvent avoir des ca-
racteres salins. Ces caracteristiques sont separees
taxonomiquement au niveau de la serie de sols,
ou comme phase de tout niveau taxonomique
plus eleve que celui de la famille de sols.

Vertisol gleyifie

Sequence typique des horizons: Ah, Bvgj ou
Bvkgj, Bssgj ou Bsskgj ou Ckssgj, Ckgj ou Ckg

Ces sols ont les propri€tes generales specifiees
pour l' ordre vertisolique et pour les membres du
grand groupe des vertisols autres que les mem-
bres mal draines. lIs different des vertisols
orthiques par la presence de marbrures faibles it
distinctes qui indiquent de la gleyification it
moins de 50 cm sous la surface du sol mineral.

Vertisol gleysolique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Bvg,
Bssg ou Cgss,Cg

Ces sols ont les propri€tes generales specifiees
pour l' ordre vertisolique et pour les membres mal
draines du grand groupe des vertisols. lIs dif-
ferent des vertisols orthiques et gleyifies, princi-
paIement en ayant it moins de 50 cm de la surface
du sol mineral, soit des couleurs qui indiquent un
mauvais drainage et des conditions de reduction
periodique (diagnostique de l' ordre gleysolique),
ou des marbrures marquees qui indiquent de la
gleyification, ou encore les deux.
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Vertisol humique

Les sols de ce grand groupe de sols se retrouvent
dans la partie la plus humide de l' etendue clima-
tique des sols vertisoliques. IIs sont principale-
ment associes a une vegetation naturelle de gra-
minees et d'herbacees mesophiles ou a un couvert
melange d' arbres, de graminees et d'herbacees. IIs
ont un horizon A de couleur plus foncee que les
sols du grand groupe des vertisols. A l' exception
des membres mal draines, l'horizon de surface a
une luminosite de couleur, a l'etat sec, de moins
de 3,5 et une saturation de couleur, a l' etat sec, de
1,5 ou moins, et habituellement une teneur en car-
bone organique de plus de 3 %. II est facile de dis-
tinguer l'horizon A des horizons sous-jacents en
se basant uniquement sur la couleur. Cependant,
la limite entre l'horizon A et les horizons sous-
jacents est generalement tres irreguliere. Ces sols
ont un horizon avec des faces de glissement et un
horizon vertique, tel que specifie pour l' ordre ver-
tisolique. De plus, ils n' ont pas d' autres horizons
communs aux autres ordres de sols dans la partie
superieure du solum, sauf qu'ils peuvent avoir un
horizon semblable au A chernozemique. Les
membres mal draines se retrouvent generalement
dans des positions depressionnaires associees
avec des sols vertisoliques mieux draines. En plus
d' avoir un horizon avec des faces de glissement et
I'horizon vertique, ils ont les caracteres generaux
specifies pour l' ordre gleysolique. Dans des con-
ditions naturelles, ils ont un horizon de surface
organo-mineral (Ah) de 10 cm ou plus d' epais-
seur. Si cultive, l'horizon Ap aura toutes les pro-
prietes suivantes :

1. Au moins 2 % de carbone organique.

2. Une luminosite de couleur de l' echantillon
frotte inferieure a 3,5, a l' etat humide, ou a 5,0,
a l' etat sec.

3. Au moins 1,5 unite de luminosite de couleur
de moins, a l' etat humide, que la couche sous-
jacente si la luminosite de couleur de la couche
sous-jacente est de 4 ou plus, ou 1 unite de
luminosite de couleur de moins que la couche
sous-jacente si sa luminosite de couleur est
inferieure a 4.
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Vertisol humique orthique

Sequence typique des horizons: Ah, Bv ou Bvk,
Bss ou Bssk ou Ckss,Ck

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre vertisolique et pour les membres du
grand groupe des vertisols humiques autres que
les membres mal draines. IIs ont un horizon ver-
tique (Bv ou Bvk) et un horizon avec des faces de
glissement (ss) dont la limite superieure est a
moins de 1 m sous la surface du sol mineral.
L'horizon avec des faces de glissement peut etre
limite a l'horizon B (Bss ou Bssk) ou peut former
une partie de I'horizon C (Ckss), ou encore, peut
faire partie des deux.

Vertisol humique gleyifie

Sequence typique des horizons : Ah, Bvgj ou
Bvkgj, Bssgj ou Bsskgjou Ckssgj, Ckgj ou Ckg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre vertisolique et pour les membres du
grand groupe des vertisols humiques autres que
les membres mal draines. IIs different des verti-
sols humiques orthiques par la presence de mar-
brures faibles a distinctes qui indiquent de la
gleyification a moins de 50 cm sous la surface du
sol mineral.

Vertisol humique gleysolique

Sequence typique des horizons: LFH ou 0, Ah,
Bvg, Bssg ou Cgss,Cg

Ces sols ont les proprietes generales specifiees
pour l' ordre vertisolique et pour les membres mal
draines du grand groupe des vertisols humiques.
IIs different des vertisols humiques orthiques et
gleyifies, principalement en ayant, a moins de
50 cm sous la surface du sol mineral, soit des
couleurs qui indiquent un mauvais drainage et
des conditions de reduction periodique (diagnos-
tique de l' ordre gleysolique), ou des marbrures
marquees qui indiquent de la gleyification, ou
encore les deux.



Famille et serie de sols

Les criteres et directives pour etablir les classes
des categories de famille et de serie de sols sont
decrits dans ce chapitre. Cependant, de nom-
breuses classes ne sont pas definies, principale-
ment pour la categorie des series de sols (voir Ie
Chapitre 17 pour les definitions de la terminolo-
gie).

La famille de sols est une categorie du systeme de
classification des sols au meme sens que l' ordre,
Ie grand groupe ou Ie sous-groupe de sols. Cepen-
dant, la famille de sols n' est pas utilisee aussi
largement que les categories etablies depuis long-
temps telles que les grands groupes et les series
de sols. Le concept de famille de sols, telle qu'uti-
lisee dans Ie systeme de classification des sols du
Canada, a ete mis au point dans les annees 1960 et
la premiere version a ete adoptee en 1968 (Comite
national de la classification des sols, 1968).Acette
epoque, la terminologie et les limites de classes,
mises au point dans Ie Soil Taxonomy,furent par-
tiellement adoptees et dans certains cas, elles
furent appliquees de fa<;on differente, afin de
repondre aux besoins du systeme canadien.

Historiquement, la categorie de la famille de sols
etait necessaire parce que Ie nombre de series de
sols etait trop grand et parce que les categories
superieures etaient trop heterogenes, pour etre
utilises dans pour plusieurs applications. C' est
pourquoi, on utilise une famille de sols pour
definir et regrouper des series de sols de meme
sous-groupe de sols qui sont relativement uni-
formes dans leurs compositions physiques et
chimiques et dans leurs facteurs environnemen-
taux. Tous les facteurs genetiques sont adequate-
ment pris en compte au niveau du sous-groupe
de sols. Au niveau de la famille de sols, on con-
sidere les aspects plus pratiques comme les fac-
teurs physiques qui affectent la croissance des
pIantes et les utilisations d'ingenierie des sols.
L'influence du domaine du genie par rapport au
domaine agricole sur Ie choix des limites pour les
classes de familles de sols est presqu' egale. Par
exemple, pour les classes granulometriques, la
limite de 18 % de la teneur en argile, entre les
classes limoneux-fin et limoneux-grossier et les

Chapitre 14

classes loameux-fin et loameux-grossier, reflete un
changement de comportement de plastique a non-
plastique, une distinction que les ingenieurs con-
siderent importante. n y a des limites semblables
a 35 % et a 60 % de la teneur en argile. De l' autre
cote, il y a une distinction importante au point de
vue agricole, principalement en ce qui concerne la
remontee capillaire et la capacite disponible de
retention d' eau, entre les classes loameux-grossier
et loameux-fin et les classes limoneux-grossier et
limoneux-fin. En fin de compte, Ie groupement
par famille de sols a pour but de permettre Ie
groupement de sols qui repondent de fa<;on sem-
blable a la gestion des sols et jusqu' a une certaine
mesure, aux usages d'ingenierie et autres usages
relies.

C' est pourquoi les sols d' une famille ont en com-
mun une combinaison de proprietes specifiques
importantes qui est adequate pour un large even-
tail d'interpretations, mais qui ne l' est pas pour
les interpretations quantitatives. Les series de sols
sont plus appropriees pour cette derniere tache.
Bien qu' elle ait ete utilisee a travers toute 1'his-
toire de la classification des sols au Canada, la
categorie de la serie de sols a evolue vers une ca-
tegorie de plus en plus specifique. Certaines des
series de sols, qui ont ete etablies avant que la
categorie de la famille de sols soit introduite, peu-
vent maintenant etre reparties en plusieurs familIes
de sols. De cette fa<;on, Ie niveau de la famille de
sols devient un cadre (un etalon de correlation)
pour verifier et etablir des limites appropriees
pour les series de sols.

Les sous-groupes de sols sont divises en familles
de sols d' apres certaines proprietes chimiques et
physiques et d' autres proprietes du sol refletant
les facteurs environnementaux. Les criteres de dif-
ferentiation de la famille de sols sont uniformes
pour les dix ordres de sols mineraux. Un autre
groupe de criteres de differentiation est utilise
uniformement pour les sols de l' ordre organique.
Les criteres de differentiation pour les familles de
sols mineraux sont : la granulometrie, la minera-
logie, la reaction, la teneur en carbonates, la pro-
fondeur, la temperature et Ie regime d'humidite
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du sol. Ceux des familles de sols des sous-
groupes organiques sont : les caracteristiques de
l' etage superieur, la reaction, la temperature du
sol, Ie regime d'humidite du sol, la granulometrie
de la couche terrique et Ie genre de couche
limnique. Plusieurs de ces praprietes sont d'im-
portance majeure pour determiner Ie degre de
durabilite des sols pour diverses utilisations. Un
regosol orthique peut etre forme de materiau
fragmentaire ou argileux ou de tout autre mate-
riau de classe granulometrique intermediaire; la
granulometrie, qui affecte plusieurs utilisations,
ne sert pas a diagnostiquer les classes de sols
dans les categories superieures a la famille de
sols. Un chernozem noir regosolique peut avoir
un contact lithique a 15 cm ou il peut se trauver
dans un prafond materiau non consolide; cette
difference importante n' est pas reconnue ta-
xonomiquement dans les niveaux superieurs a
celui de la famille de sols.

Criteres et directives pour les
familIes de sols mineraux

Les criteres diagnostiques (classes de reaction,
teneur en carbonates et prafondeur) sont applica-
bles a la coupe temoin minerale telle que definie
au Chapitre 2, alors que les classes granulome-
triques et mineralogiques sont definies sur une
coupe temoin plus restreinte (voir la section por-
tant sur l' application des classes granulome-
triques et des classes de substitution plus loin
dans ce chapitre).

Classes granulometriques

La « granulometrie » se rap porte a la distribution
de la grasseur des particules a travers tout Ie sol,
y compris la fraction grassiere (> 2 mm). Elle dif-
fere de la texture qui se rapporte seulement a la
fraction fine (~ 2 mm) du sol. Aussi, les classes
texturales sont habituellement assignees a des
horizons specifiques, alors que les classes granu-
lometriques de la famille de sols se rapportent a
l' ensemble de la grasseur des particules d' une
partie de la coupe temoin qui peut inclure plu-
sieurs horizons. Ces classes granulometriques peu-
vent etre considerees comme un compramis entre
les classifications du genie et de la pedologie. La
limite entre Ie sable et Ie limon est 74 j.lm dans les
classifications du genie et 50 j.lm ou 20 j.lm dans
les classifications pedologiques. Les classifications
du genie sont basees sur Ie pourcentage en poids
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de la fraction inferieure a 74 j.lm, tandis que les
classes texturales Ie sont sur la fraction ~ 2 mm.

La fraction de sable tres fin, de 0,1 a 0,05 mm, est
divisee dans les classifications du genie. Les clas-
ses granulometriques font a peu pres la meme
separation, mais de fac;on differente. Un sable fin
ou un sable fin loameux, a normalement un con-
tenu appreciable en sable tres fin, mais la plus
grande partie de la fraction de sable tres fin est
plus grassiere que 74 j.lm. Un sediment limoneux,
comme Ie loess, a aussi un contenu appreciable en
sable tres fin, mais sa plus grande partie est plus
fine que 74 j.lm. Dans les classes granulometriques,
on alloue un certain « flottement » au sable tres
fin; on l'inclura avec Ie sable si la texture est de
sable fin, de sable fin loameux ou plus grassiere et
avec Ie limon si la texture est de sable tres fin, de
sable tres fin loameux, de loam sableux, de loam
limoneux ou d'une classe plus fine.

Les classes granulometriques definies ici permet-
tent de choisir entre 7 ou 11 classes, selon Ie degre
de raffinement desire. Ainsi la grande classe
«argileuse », qui a une teneur de 35 % ou plus
d' argile dans la fraction de terre fine des horizons
definis, peut etre subdivisee en classes « argileuse-
fine» (de 35 a 60 % d' argile) et « argileuse-tres
fine» (60 % ou plus d'argile). Voir la figure 41.

Voici les classes granulometriques pour les groupe-
ments de familles de sols:

Fragmentaire. Comprend plus de 90 % (en vo-
lume) de pierres (> 250 mm), de cailloux (de 75 a
250 mm) et de graviers (de 2 a 75 mm), avec trap
peu de terre fine, « 10 % en volume) pour rem-
plir les interstices plus grands que 1 mm.

Squelettique-sableuse. Les particules > 2 mm
occupent 35 % ou plus, mais moins de 90 % (en
volume) avec assez de terre fine pour remplir les
interstices plus grands que 1 mm; la fraction
~ 2 mm correspond a celIe definie pour la classe
granulometrique sableuse.

Squelettique-Ioameuse. Les particules > 2 mm
occupent 35 % ou plus, mais moins de 90 % (en
volume) avec assez de terre fine pour remplir les
interstices plus grands que 1 mm; la fraction
~ 2 mm correspond a celIe definie pour la classe
granulometrique loameuse.

Squelettique-argileuse. Les particules > 2 mm
occupent 35 % ou plus, mais moins de 90 % (en
volume) avec assez de terre fine pour remplir les
interstices plus grands que 1 mm; la fraction
~ 2 mm correspond a celIe definie pour la classe
granulometrique argileuse.
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Figure 41 Abbaque des classes granulometriques de la famille de sols (<\gauche) et des classes texturales de
sols (<\droite). Les abreviations utilisees dans Ie triangle des textures sont A-Lo, argile lourde; A- Li,
argile limoneuse; A, argile; A-S, argile sableuse; L-Li-A, loam limono-argileux; L-A, loam argileux;
L-S-A, loam sablo-argileux; L-Li, loam limoneux; L, loam; L-S, loam sableux; Li, limon; S-L, sable
loameux; S, sable.

Sableuse. La texture de la terre fine comprend les
sables et les sables loameux, a l' exception des tex-
tures du sable tres fin loameux et du sable tres
fin; les particules > 2 mm occupent moins de 35 %
(en volume).

Loameuse. La texture de la terre fine comprend Ie
sable tres fin loameux, Ie sable tres fin et les tex-
tures plus fines ayant moins de 35 % d'argile1 (en
poids); les particules > 2 mm occupent moins de
35 % (en volume).

· Loameuse-grossiere. Une granulometrie loa-
meuse ayant 15 % au plus (en po ids) de sable
fin (de 0,25 a 0,1 mm) au de particules plus
grossieres, y compris des fragments jusqu' a
75 mm et < 18 % d'argile1 (en poids) dans sa
fraction de terre fine.

· Loameuse-fine. Une granulometrie loameuse
ayant 15 % ou plus (en poids) de sable fin (de
0,25 a 0,1 mm) ou en particules plus grossieres,
y compris des fra~ments jusqu' a 75 mm et de
18 a 35 % d' argile (en po ids) dans sa fraction
de terre fine.

· Limoneuse-grossiere. Une granulometrie
loameuse ayant moins de 15 % (en poids) de
sable fin (de 0,25 a 0,1 mm) ou de particules
plus grossieres, y compris des fragments
jusqu'a 75 mm et < 18 % d'argile1 (en poids)

dans sa fraction de terre fine.

· Limoneuse-fine. Une granulometrie loameuse
ayant mains de 15 % (en poids) de sable fin
(de 0,25 a 0,1 mm) au de particules plus gros-
sieres, y compris des fragments jusqu' a 75 mm
et de 18 a 35 % d'argile1 (en poids) dans sa
fraction de terre fine.

Argileuse. La terre fine contient 35 % au plus
d' argile1 (en poids) et les particules > 2 mm occu-
pent mains de 35 % (en volume).

· Argileuse-fine. Une granulometrie argileuse
ayant de 35 a 60 % d' argile 1 (en poids) dans sa
fraction de terre fine.

· Argileuse-tres fine. Une granulometrie argi-
leuse ayant 60 % au plus d'argile1 (en poids)
dans sa fraction de terre fine.

Classes de substitution pour la
granulometrie et la mineralogie

Des termes speciaux sont utilises pour certains sols
dans lesquels des combinaisons particulieres de tex-
tures et de mineralogie demandent une emphase
speciale. Presentement, ces termes s' appliquent
entre autres aux sols contenant de grandes quan-
tites de cendres et de scories volcaniques et aux sols

1 Les carbonates de la dimension de I'argile ne sont pas considen2s comme de I'argile, mais comme du limon.
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thixotropiques1 au la division par classe granulo-
metrique a peu de signification. Les termes « cen-
dreuse » et « scoriacee » s'appliquent a certains sols
differendes autrefois comme sous-groupe andique2
des sols brunisoliques. Ces termes remplacent les
termes de classes de famille de sols a la fois pour la
granulometrie et la mineralogie.

Scoriacee. Le sol est compose de 60 % au plus (en
po ids ) de cendres volcaniques et de scories; 35 %
au plus (en volume) des scories sont composees
de particules > 2 mm de diametre.

Cendreuse. Le sol est compose de 60 % au plus
(en poids) de cendres volcaniques et de scaries;
mains de 35 % (en volume) des scories sont com-
posees de particules > 2 mm de diametre.

Squelettique-cendreuse. Les particules > 2 mm
de diametre autres que les scories occupent 35 %
au plus (en volume); la fraction de terre fine est
cendreuse, telle que de£inie precedemment.

Thixotropique. Les particules > 2 mm de dia-
metre occupent mains de 35 % (en volume); la
fraction de terre fine est thixotropique et Ie com-
plexe d' echange est domine par des materiaux
amorphes.

Squelettique-thixotropique. Les particules > 2 mm
de diametre autres que les scories occupent 35 %
au plus (en volume); la fraction de terre fine est
thixotropique, telle que definie precedemment.

Application des classes granulometriques
et des classes de substitution

Pour assigner les classes granulometriques, on
n'utilise couramment qu'une partie de la coupe
temoin telle que definie au Chapitre 2. Les cou-
ches de surface sont generalement exclues et on
met l' emphase sur les horizons Bn et Bt. Pour
appliquer les classes granulometriques, on utilise
la moyenne ponderee de la granulometrie d' une
partie de la coupe temoin, comme definie plus
bas. La moyenne ponderee peut habituellement
etre estimee, mais dans les cas limites, il peut etre
necessaire de calculer Ie pourcentage de moyenne

ponderee d'une au de plusieurs fractions granu-
lometriques. Ced se fait en additionnant les pro-
duits du pourcentage de fraction granulometrique,
multiplie par l' epaisseur de 1'horizon pour la por-
tion de la coupe temoin applicable et en divisant
par l' epaisseur totale.

S'il Y a des classes granulometriques fortement
contrastantes, comme celles du tableau 1, les deux
sont indiquees, p. ex. loameux-fin sur sableux.

Void les directives quant a la portion de la coupe
temoin a utiliser pour etablir les classes granulo-
metriques de familles de sols :

1. Dans les sols qui ant, a mains de 35 cm sous la
surface du sol mineral:

a. Un contact lithique, la granulometrie est
determinee sur l' ensemble du materiau
mineral au-dessus du contact lithique.

b. Une couche de pergeliso13, la granulometrie
est determinee sur l' ensemble du materiau
mineral entre la surface du sol mineral et
une profondeur de 35 cm.

2. Pour les autres sols qui n' ant pas d'horizon Bt4
au Bn significatif, la granulometrie est deter-
minee dans la partie de la coupe temoin situee
a la limite inferieure de 1'horizon Ap, au a une
profondeur de 25 cm sous la surface du sol
mineral selon laquelle est la plus prof on de, et
jusqu' a :

a. une profondeur de 1 m;

b. un contact lithique; au

c. une profondeur de 25 cm sous la limite
superieure d'une cauche de pergelisol,
suivant laquelle est la mains profonde

3. Pour les autres sols qui ant un horizon Bt5 au
Bn significatif, s' etendant a une profondeur
plus grande que 25 cm sous la surface du sol
mineral, la granulometrie est determinee :

a. dans les 50 cm superieurs de 1'horizon Bt4
au Bn (au dans tout 1'horizon s'il est de
mains de 50 cm d'epaisseur), s'il n'y a pas
de classes granulometriques fortement con-
trastantes dans, au sous 1'horizon et qu'il
n'y a pas de contact lithique a une pro-

1 La thixotropie est la capacite qu' ont certains materiaux visqueux ou tres humides de se liquefier apres une agitation et de
reprendre leur etat initial au repos.

2 Sols developpes dans un materiau riche en verre ou Ie complexe d' echange est domine par des materiaux amorphes.
3 Une cauche de pergelisol est une cauche de sol gele pendant toute l'annee (TAMS < a 0q.
4 A cette fin un horizon Bt significatif a au moins 15 cm d' epaisseur et a une limite superieure a moins de 50 cm sous la surface du

sol mineral.
5 A cette fin, un horizon Bt ou Bn significatif a au moins 15 cm d' epaisseur et a une limite superieure a moins de 50 cm de la

surface du sol mineral.
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Tableau 1 Classes granulometriques fortement contrastantes,

Loameux Argileux

x xx ;J ;J;J 0;
~!-<0; S !-< 0;

:0 ro '5i:J .~ 'C;; .5ro .Q !-< U1 U1
U1 ro U1 0

...... 0;
0; I I , 0 !-< .5 .5 U1 ;J
!-< 0; 0; 0;

bb
bJ) ...... .5
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CT.;;; ;J ;J ;J I ...... I !-< 0; 's..S" .S" .S"

I X I X ...... .......... I I U1
~X ;J X ;J X ><

0;
;J 0..... ..... ..... ;J ;J '0;0; ..... ..... ..... x 0; 0; ;J ;J 0; !-<

S 0; 0; 0; ;J 0; ~0; ~u .....
~~.~ !-<QJ QJ QJ 0; S 0 S 0 "d 0

bJ)
'5i:J '5i:J !-< X

ro ;J ;J ;J :0 ro S ro S 0 ~:.E
!-< CT CT CT ro 0 ;J 0 ;J !-< !-< U 0;

>r-. CfJ CfJ CfJ CfJ .....J .....J --< --< CfJ U f-<
Sur1

Fragmentaire x2 x x3 X X X X X x

Squelettique-sableux x x x x x x x x x

Squelettique-loameux x x x x

Squelettique-argileux x x x

Sableux x x x x x x x x x

Loameux x x x x x x x x

Argileux x x x x x x x x
--~ -

Scoriacee x

1Les combinaisons acceptees sont marquees d'un x 3 !'intersection.
2Exemple d'un usage: squelettique-Ioameux sur fragmentaire (3 !'intersection).
3Pour les x soulignes, on peut utiliser Ie terme plus general de loameux, si on Ie desire.

fondeur de moins de 50 cm a partir du
sommet de l'horizon Bt ou Bn;

b. dans la partie de la coupe temoin situee
entre Ie sommet de l'horizon Bt ou Bn et la
profondeur de 1 m, OUjusqu' a un contact
lithique, selon lequel est Ie moins profond,
s'il y a des classes granulometriques forte-
ment contrastantes dans l'horizon Bt ou Bn;

c. entre 25 cm et 100 cm de profondeur, s'il
n'y a pas de classes fortement contrastantes
dans, ou sous l'horizon Bt ou Bn, mais qu'il
y a un horizon A fortement contrastant de
plus de 50 cm d' epaisseur.

4. Si la base d'un horizon Bt ou Bn significatif, ou
la partie de la coupe temoin minerale dans
laquelle elle se trouve, est a moins de 25 cm de
la surface du sol mineral, la classe granu-
lometrique est evaluee a partir de la limite
inferieure sous la partie superieure de l'hori-
zon Bt ou Bn, ou sous la base de l'horizon Ap,
selon lequel est Ie moins profond :
a. une profondeur de 1 m; ou
b. un contact lithique, suivant lequel est Ie

moins profond.

Classes granulometriques et
classes de substitutions

Ces classes identifient des variations majeures
dans la coupe temoin qui affectent des proprietes
telles que Ie mouvement et la retention de I'eau.
ns mettent en evidence des caracteristiques qui ne
peuvent pas €'lre identifiees a des niveaux taxo-
nomiques superieurs.

L'epaisseur minimale significative d' une cauche
fortement contrastante est de 15 cm. Les classes
granulometriques du Tableau 1 sont tres con-
trastantes lorsque la transition est de moins de
12 cm d' epaisseur. Pour les classes squelettique-
cendreuse et squelettique-thixotropique, on con-
suIte Ie tableau sous : squelettique-argileux.

Lorsque trois couches tres contrastantes se trou-
vent dans la coupe temoin, la plus basse des
couches et la plus epaisse des couches superi-
eures sont utili sees pour etablir les classes con-
trastantes.

Les classes granulometriques fortement con-
trastantes se nomment comme suit: sableux sur
argileux, fragmentaire sur sableux, etc.
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Tableau 2 Cle des classes mineralogiques.

Classe Definition Fraction granulometrique determinante

Classes applicables aux families de sols de toutes les classes de granulometrie

Carbonatique Plus de 40 % (en po ids) de carbonates (exprime en
equivalent de CaC03) plus Ie gypse; et les carbonates
constituent plus de 65 % de la somme des carbonates
et du gypse

Serpentinitique Plus de 40 % (en poids) de mineraux de serpentine
(antigorite, chrysotile, fibrolite et talc)

Gypsique Plus de 40 % (en poids) de carbonates (exprime en
equivalent de CaC03) plus Ie gypse; et Ie gypse constitue
plus de 35 % de la somme des carbonates et du gypse

Sulfurique Sols contenant soit des sulfates de fer, generalement de la
jarosite, si Ie pH apres oxydation est inferieur a 3,5, ou
plus de 0,75 % de souffre sous forme de polysulfures, si
Ie sol contient trois fois moins de carbonates (exprime en
equivalent de CaC03) par rapport au souffre

Tout Ie sol avec des particules S 2 mm de diametre
ou tout Ie sol S 20 mm, selon que I'un ou I'autre a Ie
plus haut pourcentage de carbonates, plus Ie gypse

Tout Ie sol avec des particules S 2 mm de diametre

Tout Ie sol avec des particules S 2 mm de diametre
au tout Ie sol S 20 mm, selon que I'un au I'autre a Ie
plus haut pourcentage de carbonates, plus Ie gypse

Tout Ie sol avec des particules S 2 mm de diametre

Classes applicables aux families de sols de classes de granulometrie; fragmentaire, sableuse, squelettique-sableuse, loameuse au
squelettique-Ioameuse

Siliceuse

Plus de 40 % (en poids)1 de mica de 0,02 a 2 mm

Plus de 90 % (en poids)1 de mineraux siliceux (quartz, de 0,02 a 2 mm
calcedonite au opale) et autres mineraux extremement
durables et resistants a I'alteration

Micacee

Mixte Tous les autres mineraux ayant < 40 % (en poids)1 de tout de 0,02 a 2 mm
mineral, autre que Ie quartz au Ie feldspath

Classes applicables aux famille de sols de classes de granulometrie; argileuse2 au squelettique-argileuse

Kaolinitique Plus de 50 % (en poids) de kaolinite, de halloysite
tabulaire, de dickite et de nacrite et des quantites
moindres d'autres phyllosilicates de type 1:1 au
non gonflants de type 2:1 au de gibbsite; et mains

de 10 % (en poids) de smectite

Smectique Plus de 50 % (en poids) de smectite (montmorillonite au
nontronite) au un melange contenant une quantite plus
grande de smectite que tout autre mineral argileux

Illitique Plus de 50 % (en poids) d'illite (hydro mica), et
habituellement plus de 4 % de K20

Vermiculitique Plus de 50 % (en poids) de vermiculite au plus de
vermiculite que tout autre mineral argileux

Chloritique Plus de 50 % (en poids) de chlorite au plus de chlorite
que tout autre mineral argileux

Mixte Autres sols

S 0,002 mm

S 0,002 mm

S 0,002 mm

S 0,002 mm

S 0,002 mm

S 0,002 mm

1 On evalue Ie pourcentage en poids par Ie comptage des grains. Habituellement, un comptage fait sur 1 au 2 fractions
granulometriques dominantes, determinees par une analyse granulometrique conventionnelle, suffit pour classer Ie sol.

2 Les descriptions des mineraux d' argile pour les sols argileux sont basees sur Ie pourcentage en poids de I'analyse
granulometrique de la fraction de terre fine (S 2,0 mm).
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Classe pH

Acide < 5,5

Neutre 5,5 a 7,4

Alcalin 2 7,4

Classes mineralogiques

Les classes mineralogiques de la famille de sols
sont basees sur la composition mineralogique des
fractions granulometriques selectionnees dans la
partie de la coupe temoin utilisee pour la designa-
tion des classes granulometriques. S'il y a des
classes granulometriques contrastantes, seule la
mineralogie de la couche contrastante superieure
est employee pour definir la mineralogie de la
famille de sols. Les sols se placent dans la pre-
miere classe mineralogique du Tableau 2 a la-
queUe ils peuvent etre accommodes, meme s'ils
rencontrent les criteres d' autres classes, comme
lors de 1'utilisation d'une cle de classification.
Ainsi, un sol qui a un equivalent en CaC03 de
40 % ou plus a travers la coupe temoin, combine
a un melange de quartz, feldspath, illite et ver-
miculite, sera designe comme appartenant a la
classe mineralogique de la famille carbonatique.

En l' absence de donnees, Ie classement des sols
reposera generalement sur Ie jugement. Plusieurs
des classes mineralogiques sont rares au Canada
et sont reliees a des materiaux parentaux speci-
fiques. La plupart des sols du Canada ont une
mineralogie mixte, si ce n' est l' exception notable
des sols argileux smectiques des Plaines inte-
rieures de 1'Ouest du Canada.

Classes de profondeur du sol

Les classes de profondeur du sol ne sont applica-
bles qu' aux sols mineraux ayant un contact
lithique ou une coude de pergelisol a moins de
1 m de profondeur. Dans les classes suivantes,
pour les sols mineraux, la profondeur est mesuree
de la surface du sol mineral jusqu' au contact.

Classe Profondeur (em)

< 20 em
de 20 a 50 em

de 50 a 100 em

< 20 em
de 20 a 50 em

de 50 a 100 em

Lithique extremement mince

Lithique tres mince

Lithique mince

Cryique extremement mince

Cryique tres mince

Cryique mince

Classes de reaction

On presume que la gamme des pH du solum est
suffisamment bien caracterisee au niveau du
sous-groupe pour la plupart des sols et qu'ils ne
requierent aucune consideration speciale au

niveau de la famille de sols. Des differences im-
portantes de reaction, dans les sous-groupes de
gleysols et de luvisols gris peuvent etre intro-
duites au niveau de la serie de sols. Les classes de
reaction des familles de sols ne sont donc applica-
bles qu' a 1'horizon C des sols mineraux. Elles sont
utilisees dans tous les sous-groupes de sols a l' ex-
ception des cas qui font double emploi, comme
dans les ordres chernozemique et solonetzique,
dans les grands groupes des luvisols brun gris,
des brunisols melaniques et des brunisols eutri-
ques, ainsi que pour les sols de famille minera-
logique sulfurique.

Les classes sont basees sur la moyenne du pH,
dans 0,01 M de CaC12 de 1'horizon C (C Ck, Cs,
Cg) y compris 1'horizon lIC etc., mais excluant les
horizons Csa et Cca. En l' absence d' un horizon C
1'horizon surmontant Ie contact lithique, ou les
premiers 25 cm sous Ie sommet d' une couche de
pergelisol sont employes.

Classes calcaires

On presume que les niveaux de carbonates (ex-
prime en equivalent de CaC03) dans Ie solum
sont suffisamment bien connus a partir de la clas-
sification des sous-groupes de sols de la plupart
des sols et qu'ils ne requierent aucune considera-
tion speciale au niveau de la famille de sols. Des
differences importantes dans la teneur en carbon-
ate dans les sous-groupes de gleysols et de luvi-
sols gris peuvent etre introduites au niveau de la
serie de sols. C est pourquoi les classes calcaires
des familles de sols ne sont donc applicables qu' a
1'horizon C des sols mineraux, a 1'horizon mineral
surmontant un contact lithique, ou les premiers
25 cm sous Ie sommet d' une couche de pergelisol,
comme indique dans les classes de reaction. EUes
sont utilisees dans tous les sols dotes d'horizons
Ck ou Cca.

Classe Equivalent
de CaC03 (%)

de 1 a 6
de 6 a 40
240 %

Faiblement calcaire
Fortement calcaire
Extremement calcaire

La classe extremement calcaire fait redondant
dans Ie cas des sols a mineralogie carbonatique.
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Classe

Tableau 3 Classes de temperature du sol.

Extremement froid
TAMS1 < -7°C

Tres froid
TAMS de -7 a 2 °C

Froid
TAMS de 2 a 8 °C

Frais
TAMS de 5 a 8 °C

Doux
TAMS de 8 a 15°C

Description
- - - - - ----------

Pergelisol continu habituellement present sous la couche active2 a moins de 1 m
sous la surface du sol.
Saison de croissance tres courte, < 15 jours a > 5 0c.
Demeure gele dans la partie inferieure de la coupe temoin.
Ete froid a tres froid, TEMS3 < 5 0c.
Aucune periode thermale chaude > 15°C.

Un pergelisol discontinu peut se trouver sous la couche active, a moins de 1 m
sous la couche de surface du sol.
Les sols aux regimes aquiques demeurent generalement geles a 1'interieur de
la coupe temoin.
Saison de croissance courte, < 120 jours a > 5 0C.
Les degres-jours a > 5 °C sont de < 555.
Ete moderement frais, TEMS de 5 a 8°C.
Aucune peri ode thermale chaude > 15°C.

Aucun pergelisol
Les sols non deranges sont generalement geles en certaines parties de la coupe
temoin pour une partie de la saison de dormance4.
Les sols sous regimes aquiques peuvent demeurer geles pour une partie de la
saison de croissance.
Saison de croissance moderement courte a moderement longue, de 120 a 220
jours a > 5 0C.
Les degres-jours a > 5 °C sont de 555 a 1 250.
Ete doux. TEMS de 8 a 15°C.
Periode thermale chaude non significative ou tres courte, de 0 a 50 jours a > 15°C.
Les degres-jours a > 15°C sont de < 30.

Les sols non deranges peuvent etre geles ou ne pas l' etre dans une partie de la
coupe temoin pour une courte partie de la periode dormante.
Saison de croissance moderement courte a moderement longue, de 170 a 220
jours > 5 0C.
Les degres-jours a > 5 °C sont de 1 250 a 1 720.
Ete doux a moderement chaud, TEMS de 15 a 18°C.
Periode thermale chaude significative, tres courte a courte, < 120 jours a > 15°C.
Les degres-jours a > 15°C sont de 30 a 220.

Les sols non deranges sont rarement geles durant la peri ode dormante.
Saison de croissance moderement longue a presque continue, de 200 a 365 jours
a > 5 0C.
Les degres-jours a > 5 °C sont de 1 720 a 2 775.
Ete moderement chaud a chaud, TEMS de 15 a 22 0C.
Periode thermale chaude, courte a moderee, < 180 jours a > 15°C.
Les degres-jours a > 15°C sont de 170 a 670.

1 TAMS: Temperature annuelle moyenne du sol.
2 Partie du sol qui est soumis au gel et au degel saisonnier.
3 TEMS : Temperature estivale moyenne du sol.
4 Saison de dormance : < 5 0c.
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Tableau 4 Sous-classes d'humidite du sol.

Regime

Aqueux

Aquique

Humides non satures

Sous-classe

Peraquique

Aquique

Subaquique

Perhumide

Humide

Subhumide

Semi-aride

Subaride

Aride

Description
_n ___

Stagnation continuelle d'eau libre a la surface du sol.

Le sol est sature pour des durees significatives durant la
saison de croissance.

Le sol est sature pour de tres longues peri odes.
La nappe phreatique est dans la surface ou a la portee du reseau
capilIaire de surface.

Le sol est sature pour des periodes moderement longues.

Le sol est sature pour de courtes periodes.

Deficits dreau de periodes et d'intensites variables durant la
saison de croissance.

Aucun deficit d'eau significatif durant la saison de croissance
Deficits d'eau < 2,5 cm; indice climatique d'humidite (ICH)l > 84.

Tres faibles deficits durant la saison de croissance.
Deficits dreau de 2,5 a 6,5 cm; ICH de 74 a 84.

Deficits dreau significatifs durant la saison de croissance.
Deficits d'eau de 6,5 a 13 cm; ICH de 59 a 73.

Deficits moderement graves durant la saison de croissance.
Deficits d'eau de 13 a 19 cm; ICH de 46 a 58.

Graves deficits durant la saison de croissance.
Deficits dreau de 19 a 38 cm dans les regimes de temperature du
sol frais et froid; 19 a 51 cm dans les regimes doux; ICH de 25
a 45.

Deficits tres graves durant la saison de croissance.
Deficits d'eau ;:::38 cm dans les regimes frais et ;:::51 cm dans les
regimes de temperature du sol doux; ICH < 25.

1 Le terme « indice climatique d'humidite » (ICH) exprime la precipitation de la saison de croissance (> 5 0c) en pourcentage de la
quantite potentielle d'eau utilisee par les cultures annuelles lorsque l'eau du sol est facilement disponible.

ICH = n P_-
X 100

P+EE+IR

P = Precipitation de la saison de vegetation.
EE = Eau disponible aux recoltes, emmagasinee dans Ie sol au debut de la saison de vegetation.
IR = Besoin en eau d'irrigation ou deficit d'eau pour la saison de vegetation.
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Classe pH

Euique ::>4,5

Dysique < 4,5

Classes et sous-classes
de pedoclimat des sols mineraux

Les classes pedoclimatiques sont applicables a
tous les sols et les criteres employes sont ceux de
la carte pedoclimatique du Canada (Clayton et
coli., 1977). Dans ce systeme les sols peuvent etre
groupes selon leur classe de temperature du sol
(tableau 3) et leur sous-classe d'humidite du sol
(tableau 4).

Plutot que de se fier aux donnees de la carte pour
une region determinee, il vaudrait mieux evaluer
l' emplacement particulier du sol d' apres les ob-
servations des variations locales du climat et du
microclimat. l' extrapolation a partir des donnees
du poste meteorologique local doit etre faite en
tenant compte de tous les aspects non represen-
tatifs de l' endroit, comme la vegetation et l' exposi-
tion. Une estimation utile de la temperature esti-
vale moyenne du sol (TEMS) peut etre obtenue en
faisant la moyenne des temperatures du sol me-
sures a 50 cm de profondeur au milieu des mois
de juillet, d'aout et de septembre.

Criteres et directives pour les
familIes de sols organiques

Les criteres de famille de sols pour les sols orga-
nique s'appliquent a la coupe temoin tel que de-
finie au Chapitre 2

Caracteristiques de l'etage superieur

Les caracteristiques de l' etage superieur peuvent
etre reconnues d' apres les criteres suivants :

· Etage superieur organique: fennique, silvique,
sphagnique (seulement pour l' etage superieur
fibrique), mesique, humique.

· Etage superieur mineral1, de 15 a 40 cm
d' epaisseur : sableux, loameux-grossier,
limoneux-grossier, loameux-fin, limoneux-fin,
argileux.

Classes de reaction
Les classes de reaction sont basees sur Ie pH
moyen dans 0,01 M de CaC12 (4: 1) en une partie
quelconque (euique) ou dans l' ensemble des par-
ties organiques (dysique) des materiaux orga-
niques de la coupe temoin.

Classes et sous-classes
de pedoclimat des sols organiques

Les classes et les sous-classes pedoclimatiques
sont applicables a tous les sols et les criteres
employes sont ceux de la carte pedoclimatique du
Canada (Clayton et coli., 1977). Dans ce systeme,
les sols peuvent etre groupes selon leurs classes
de temperature (tableau 3) et leurs sous-classes
d'humidite (tableau 4). Ces classes ont He etablies
pour les sols mineraux bien draines des zones
temperees.

C' est pourquoi les sols organiques avec regimes
doux peuvent avoir des temperatures equiva-
lentes a celles des sols mineraux associes. Ail-
leurs, les sols organiques sont plus froids, proba-
blement par au moins une classe de temperature,
que les sols mineraux associes imparfaitement a
bien draines.

Les sous-classes d'humidite du Tableau 4 sont
definies de fa<;,onimprecise, d' apres l'intensite et
la duree de saturation en eau. Le Tableau 5 donne
les directives pour Ie choix de la sous-classe d'hu-
midite appropriee pour les sols organiques. Ces
criteres s' appliquent a l' etage superieur.

Classes granulometriques
de la couche terrique

Les classes granulometriques a reconnaitre au
niveau de la famille de sols, pour les materiaux
mineraux des sous-groupes terriques2 des sols
organiques sont : fragmentaire, sableuse, squelet-
tique-sableuse, loameuse, squelettique-loameuse,
argileuse et squelettique-argileuse.

Classes granulometriques
de la couche limnique

Les classes limniques s' appliquent seulement aux
sous-groupes limniques des sols organiques et ils
sont la marne, la terre de diatomees et coprogene.
Les definitions de ces materiaux se trouvent au
Chapitre 2 sous la rubrique « Couches et mate-
riaux designes des sols organiques ». II faut noter
qu' on doit exclure de l' ordre organique, les sols
dans lesquels les couches de sediment mineral, de

I Les definitions des classes de ]'etage mineral de surface sont les memes que celles des classes granulometriques.
2 Une cOliche minerale non consolidee d' au moins 30 cm d' epaisseur sous ]'etage superieur.
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Tres longue Longue a Courte a tres courte Tres courte Tres courte a nulle
moderement courte

> 10 de 4 a 10 <4 <2 < D,S
- -

Tres courte Courte a moderement Longue a tres longue Longue a tres longue Tres longue
courte

<2 de 2 a 8 de 8 all,S de 8 all,S > 11,S

Hydrophile Hydrophile a Hydrophile a Mesophile Mesophile
mesophile mesophile

Scirpus, Typha, Foret gorgee d'eau d' epinette Foret gorgee d'eau a tres Foret tres humide a epinette Especes derangees,
Carex, noire, melange de mousses humide d' epinette noire, noire, melange de mousses especes cultivees
Drepanocladus, de sphaignes et d'hypnes, mousses de sphaignes, de sphaignes et d'hypnes,
Hypnes, Larix buissons d'ericacees buissons d'ericacees buissons d'ericacees, lichens

Tableau 5 Sous-classes d'humidite appliquees aux sols organiques.

Regime d'humidite
du sol

Classification

Condition descriptive

Classe de drainage

Criteres suggeres

Duree de la saturation

Mois par annee

Aqueux
--

Plan d'eau

Continuelle

-------

De 11,S a 12

Duree de I'etat humide Nulle

Mois par annee < D,S

Vegetation naturelle Hydrophile
associee

Modele de terrain
humide associe

Nymphaea,
Patamogeton,

Scirpus, Typha,
Phargmites,

Drepanocladus
--.-

Terres humides,
marais, fens
flottants, tourbieres
effondrees

Perhumide

Humide non sature

Humide

Aquique

Peraquique Aquique Subaquique

Sature pour des
periodes courtes

Imparfaitement
draine

Humide, sans deficit
saisonnier significatif

Imparfaitement a
moderement bien draine

--.--

Humide, sans deficit
saisonnier significatif

Moderement bien draineTres mal draine Mal draine

------

----

Tourbieres drainees,
folisols

--

Sature pour des Sature pour des periodes
periodes tres longues moderement longues

--.-

Fens horizontales,
fens reticules, fens
soun;eux, marecages

Tourbieres en couverture,
tourbieres de transition

Tourbieres bombees,
plateaux de tourbe

Plateaux de tourbe gele,
palses geles, polygones
de tourbe gelee



marne ou de terre de diatomees, de plus de 40 cm
d' epaisseur, se trouvent a la surface ou qui ont
des couches de sediment mineral, de marne ou de
terre de diatomees, de plus de 40 cm d' epaisseur
a moins de 80 cm de la partie superieure de la
couche temoin.

Classes de profondeur

Les classes de profondeur ne s' appliquent qu' aux
sols organiques qui ont un contact lithique ou une
couche de pergelisol a moins de 160 cm de pro-
fondeur mesure depuis la surface jusqu' au con-
tact.

Classe Profondeur (em)

de 10 it 40
de 40 it 100
de 100 it 160
de 10 it 40
de 40 it 100
de 100 it 160

Lithique extremement mince
Lithique tres mince
Lithique mince
Cryique extremement mince
Cryique tres mince
Cryique mince

Nomenclature
pour les familIes de sols

Les noms techniques des familles de sols sont
descriptifs et comportent Ie nom du sous-groupe
de sols suivi d' une serie d' adjectifs designant les
classes et sous-classes de familles de sols minerales
ou organiques. lIs peuvent etre termine par Ie
terme « famille ». Les classes et sous-classes de
sols devraient etre enumeres dans l' ordre suivant :

· Pour les sols mineraux : granulomHrie, mi-
neralogie, profondeur, reaction, teneur en cal-
caire, temperature et regime d'humidite du sol.

· Pour les sols organiques : caracteristiques de
l' etage superieur, reaction, temperature et
regime d'humidite du sol, granulometrie de la
couche terrique ou limnique et profondeur.

Certains qualificatifs ne sont pas necessaires pour
certains sous-groupes de sols: par exemple, la
classe de reaction ne doit pas etre indiquee pour
les solonetz alcalins. Voici quelques exemples de
noms de familles de sols :

· Podzol humo-ferrique orthique, loameux-
grossier, mixte, acide, frais, perhumide famille.

· Brunisol eutrique orthique, limoneux-grossier
sur sableux, mixte, mince, fortement calcaire,
frais, humide famille.

· Mesisolterrique, humique, dysique, frais
aquique, squelettique-loameux famille.
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· Humisollimnique, humique, euique, doux,
aquique, terre coprogene famille.

Une famille de sols ainsi decrite est une entite ta-
xonomique dans laquelle une a un tres grand
nombre de series de sols peuvent etre etablies.
Comme c' est Ie cas pour la serie de sols, son apti-
tude a servir de base pour nommer des unites car-
tographiques pures ou complexes varie d'une
region a I'autre et selon l' echelle de la cartogra-
phie.

Dans certains cas, elle est utile pour indiquer des
phases de familles de sols (voir Chapitre 15, Phase
du sol). Cela est fait en ajoutant apres Ie terme
« famille », l'expression appropriee de la phase et
Ie mot« phase ». Voici un exemple :

· Podzol humo-ferrique orthique, loameux-
grossier, mixte, acide, frais, perhumide famille;
phases tourbeuse, horizontale.

Pour la commodite et la brievete, Ie nom d' une
serie de sols usuelle peut etre employe pour
designer une famille de sols. Par exemple, il est
acceptable de referer a la « famille Breton » pour
designer un luvisol gris orthique, loameux-fin,
mixte, neutre, froid, subhumide famille.

Serie de sols

Le concept de serie de sols a beau coup change
depuis les annees 1900, alors qu' elle Hait presque
analogue a une formation geologique. Mainte-
nant, la serie de sols est une categorie dans Ie sys-
teme de taxonomie des sols de la meme fa<;on que
I'ordre, Ie grand groupe, Ie sous-groupe et la
famille de sols. Une serie de sols est une classe
conceptuelle qui a, ou devrait avoir, des limites
definies de la meme fa<;on qu'un grand groupe de
sols. Le lien entre l' entite conceptuelle, la serie de
sols et Ie sol reel est Ie pedon. Tout pedon peut
etre classe dans une serie de sols specifique, bien
que des series de sols n' ont He nommees qu' a
partir de l' observation de seulement une tres
petite proportion des types de pedons qui existent.

Les series de sols sont des subdivisions des
familles de sols faites d' apres des proprietes rela-
tivement detaillees du pedon dans les limites de
la coupe temoin. L'etendue de la variabilite des
caracteres distinctifs est plus restreinte pour la
serie de sols que pour la famille de sols. Une serie
de sols ne doit pas transgresser les limites pedo-
climatiques, les classes granulomHriques ou les
autres limites reconnues pour la separation des



familIes de sols. La signification des differences,
dans les proprietes des differents pedons qui
entrent it l'interieur d' une familIe de sols, depend
de la maniere dont sont combinees ces proprietes.
Aucune propriete specifique, ou groupe de pro-
prietes, n' a re<;u d' assignation de limites et n' est
utilise logiquement d'une familIe de sols it l'autre
et it l'interieur des familIes de sols pour definir les
series de sols. Chaque serie de sols potentielle est
traitee comme un cas individuel et la decision de
la reconnaitre ou non comme un taxon separe,
necessite une prise de position basee sur les direc-
tives suivantes :

1. Les proprietes qui distinguent une serie de
sols particuliere d'une autre serie de sols
doivent etre suffisamment reconnaissables
pour que des pedologues qualifies puis sent
identifier ces series de sols de fa<;on uniforme
et fiable.

2. Les proprietes servant it differencier les series
de sols doivent se trouver dans la coupe
temoin (voir 4 et 5 ci-dessous).

3. Les sols d'une serie de sols doivent occuper au
moins quelques centaines d'hectares.
L'etablissement d' une serie de sols pour clas-
ser quelques pedons, n' occupant que quelques
hectares, n' est pas justifiable, meme si les
pedons ont des proprietes uniques.

4. Les series de sols dans les familIes de sols
mineraux sont habituellement differenciees
d' apres les proprietes suivantes :
a. la couleur, y compris la marmorisation;

b. la texture;

c. la structure;

d. la consistance;

e. l' epaisseur, l' arrangement des horizons
entre eux, et Ie degre d' expression des hori-
zons et du solum;

f. la quantite et la tailIe des fragments
grossiers;

g. la profondeur au contact lithique, it la
couche du pergelisol ou it un materiau con-
trastant defini plus specifiquement que
dans les categories superieurs;

h. la profondeur des carbonates libres et leur
teneur;

i. la profondeur et la concentration des sels
solubles;

j. la reaction (Ie pH);

k. la lithologie.

5. Les series de sols dans les familIes de sols de
l' ordre organique, sont habituellement dif-
ferenciees d' apres les proprietes suivantes :

a. la composition du materiau organique -
origine botanique des fibres et nature de la
couche terrique, s'il y en a;

b. l' epaisseur, Ie degre de decomposition et
l' arrangement des couches entre elles;

c. la quantite de materiaux ligneux, de troncs
d' arbres ou de souches;

d. la teneur en carbonates;

e. la densite apparente;

f. Ie contenu miner ale du materiau
organique;

g. Ie developpement du sol dans la couche
terrique;

h. la mineralogie de la couche terrique ou
cumulique;

1. la texture de la couche terrique ou
cumulique;

j. la reaction (Ie pH).

Peu de series de sols organiques ont ete etablies et
il est probable que d' autres criteres de series de
sols vont apparaitre.

Les pedons classes dans une serie de sols donnee
ont un meme nombre et arrangement d'horizons
dont la couleur, la texture, la structure, la consis-
tance, l' epaisseur, la reaction, ou des combi-
naisons de ces proprietes qui se maintiennent it
l'interieur d'une etendue definie. Dans Ie cas de
sols sans horizon genetique, l' enonce ci-dessus
s' applique it I'horizon C jusqu'it la profondeur de
la coupe temoin.

Le concept de series de sols a ete progressivement
raffine au Canada, durant Ie dernier demi siecle.
Plusieurs « series de sols » etablies, il y a 30 ans ou
plus, peuvent inclure des pedons qui appartien-
nent aujourd'hui it plusieurs sous-groupes ou
familles de sols. n y a des annees, la taxonomie
des sols etait centree sur la serie de sols et Ie
grand groupe de sols avec beaucoup moins d' at-
tention accordee aux autres categories. Les series
de sols etaient differenciees, sans reference aux
criteres de famille de sols, qui n' ont ete develop-
pes que recemment. Ainsi, plusieurs des « series
de sols » en usage aujourd'hui incluent encore,
jusqu'it un certain degre, les proprietes des series
de sols plus generalisees d'il y a plusieurs annees.
Aujourd'hui, dans Ie processus pour etablir de
nouvelles series de sols et raffiner les anciennes, Ie
pedologue doit descendre dans la taxonomie en
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considerant la differenciation des proprietes du
sol aux niveaux de I'ordre, du grand groupe, du
sous-groupe, de la famille de sols avant de subdi-
viser la famille de sols en series de sols. La ta-
xonomie ne sera probablement pas etendue au
niveau de la serie de sols dans plusieurs prospec-
tions pedologiques aux echelles moyennes a
petites. Dans les travaux plus detailles, la serie de
sols est une categorie de grande importance parce
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que c' est Ie niveau Ie plus specifique de la ta-
xonomie et donc Ie plus utilise pour la plupart
des interpretations. Des opinions judicieuses
basees sur les directives enoncees, de la part de
ceux qui font les cartes et la correlation des sols,
sont essentielles dans les decisions a prendre pour
etablir les series de sols. La definition d'une serie
de sols suppose un enonce de l' etendue et des
limites de ses proprietes.



Phase du sol

Une phase de sol est une unite de sol en dehors
du systeme de taxonomie des sols. C' est une unite
fonctionnelle qui peut etre designee selon Ie
besoin de la prospection. Des phases de taxons
peuvent etre definies a tous les niveaux de cate-
gories, de l' ordre a la serie de sols. De plus, les
stations non classees en taxonomie comme les
affleurements rocheux et les escarpements peu-
vent etre designes comme phases du sol sur la
carte des sols. Les deux principales raisons pour
la differenciation de phases du sol sont :

1. Pour reconnaitre et nommer les proprietes du
sol et du paysage qui ne sont pas employees
comme criteres en taxonomie : par exemple la
pente ou l' erosion.

2. Pour reconnaitre et nommer, a un niveau de
categorie relativement eleve, des proprietes du
sol qui sont utilisees comme criteres de dif-
ferentiation a un niveau inferieur de categorie.
Par exemple, la profondeur d' une couche
lithique est un critere de famille de sols, mais
elle peut etre employee comme critere de
phase du sol aux niveaux de l' ordre, du grand
groupe ou du sous-groupe de sols, comme des
sols brunisoliques, phase lithique tres mince.

Les proprietes reconnues ci-dessus doivent etre
associees aux etendues de sol et de non-sol telles
que cartographiees. Les principales differencia-
tions de phase de sols sont enumerees ici.

Pente

Les classes de pente sont definies comme suit:

Classe
de pente

Pourcentage
de pente (%)

o a 0,5
de 0,5 a 2
de 2 a 5
de 5 a 10
de 10 a 15
de 15 a 30
de 30 <145
de 45 a 70
de 70 a 100
> 100

Degres
de pente (0)

o
de 0,3 a 1,1
de1.1a3
de 3 a 5
de 5 a 8,5
de 8,5 a 16,5
de 16,5 a 24
de 24 a 35
de 35 a 45
> 45

Terminologie

1
2
3
4
5
6
7
8
9

10

Horizontal
Subhorizontal
Pente tres faible
Pente faible
Pente moderee
Pente forte
Pente tres forte
Pente extreme
Pente abrupte
Pente tres abrupte

Par exemple, brunisol dystrique et affleurement
rocheux, phase pente moderee.

Chapitre 15

Erosion hydrique

Les classes suivantes d' erosion hydrique telles
que definies dans Ie Soil Survey Manual, du
Ministere de l'Agriculture des Etats-Unis,
pages 261-264 (Soil Survey Staff, 1951), sont uti-
lisees comme phases du sol.

Classe WI, phase d' erosion legere

Jusqu' a 25 % de 1'horizon A original peut avoir
ete enleve d'une grande partie de la superficie.
Dans la plupart des cas, les sols ayant ce genre
d' erosion ne different pas de fa~on significative
des sols non erodes quant a leur potentiel d'utili-
sation et leurs exigences de gestion.

Classe W2, phase d' erosion moderee

Environ 25 a 75 % de 1'horizon A original peut
avoir He enleve d'une grande partie de la superfi-
cie. L'horizon Ap present consiste en un melange
de materiau de 1'horizon sous-jacent avec celui de
1'horizon A original. II peut y avoir des ravins peu
profonds.

Classe W3, phase d' erosion severe

Plus de 75 % de 1'horizon A original et generale-
ment, une partie de 1'horizon B, ont He enleves
d'une grande partie de la superficie. Les ravins
peu profonds sont frequents et il peut y avoir
quelques ravins profonds.

Classe W4, phase d' erosion en ravins

Le terrain est decoupe par des ravins modere-
ment profonds a profonds avec de petites eten-
dues de sol intactes entre les ravins. Le terrain est
impropre a la culture a moins d'y entreprendre
des travaux de restauration.

Erosion eolienne

Les classes suivantes d' erosion eolienne telles que
definies dans Ie Soil Survey Manual, du Ministere
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de l'Agriculture des Etats-Unis, page 267 (Soil
Survey Staff, 1951), sont utilisees comme phases
du sol.

Classe Dl,
phase d' erosion eolienne legere

Le vent a enleve de 25 a 75 % de I'horizon A origi-
nal et avec les travaux de culture, Ie materiau
sous l'horizon A de surface se mele a ce qui reste
de I'horizon de surface original.

Classe D2,
phase d'erosion eolienne severe

Le vent a enleve plus de 75 % de l'horizon A ori-
ginal et generalement, une partie de l'horizon B
sous-jacent.

Classe D3,
phase de sol emporte par Ie vent

Le vent a enleve une grande partie du solum et il
y a plusieurs cuvettes de deflation qui ont entaille
Ie materiau parental. Certaines superficies entre
les cuvettes sont recouvertes d' epais depots de
sols provenant de la deflation. Le terrain est
impropre a la culture a moins d'y faire de grands
travaux de restauration.

Depot de sol
Les classes suivantes de depot de sols telles que
definies dans Ie Soil Survey Manual, du Minish~re
de l'Agriculture des Etats-Unis, pages 295-296
(Soil Survey Staff, 1951), sont utilisees au Canada
comme phases du sol.

Phase de recouvrement eo lien

Les deposition de materiaux provenant de l' ero-
sion eolienne a la surface du sol est assez epaisse
pour influencer de maniere importante la gestion
du sol, mais pas assez pour detruire les caracteris-
tiques essentielles de la serie de sols.

Phase de recouvrement alluvionnaire

La deposition de materiaux provenant de l'ero-
sion hydrique a la surface du sol est assez epaisse
pour influencer de maniere importante la gestion
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du sol, mais pas assez pour detruire les caracteris-
tiques essentiedlles de la serie de sols.

Pierro site

Les phases de pierro site sont definies dans Ie Soil
Survey Manual, du Ministere de l' Agriculture des
Etats-Unis, pages 216 a 220 (Soil Survey Staff, 1951).
Les six phases de pierrosite sont definies selon Ie
pourcentage de surface du terrain occupee par les
fragments grossiers de plus de 25 cm de diametre.

Classe 50, phase non pierreuse

Pas ou tres peu de pierres pour interferer sur la
culture du sol (sur moins de 0,01 % de la surface
du terrain et la distance entre les pierres est de
plus de 25 m).

Classe 51, phase legerement pierreuse

Quelques pierres sont presentes et elles nuisent
legerement ou pas du tout a la culture du sol (sur
0,01 a 0,1 % de la surface du terrain et la distance
entre les pierres est de 8 a 25 m).

Classe 52, phase moderement pierreuse

II y a assez de pierres pour nuire a la culture du
sol (sur 0,1 a 3 % de la surface du terrain et la dis-
tance entre les pierres est de 1 a 8 m).

Classe 53, phase tres pierreuse

Les pierres sont suffisamment nombreuses pour
entraver severement la culture du sol (sur 3 a
15 % de la surface de terrain et la distance entre les
pierres est de 0,5 a 1 m). Un certain epierrement
est necessaire.

Classe 54, phase extremement pierreuse

Les pierres entravent la culture du sol (sur 15 a
50 % de la surface du terrain et la distance entre
les pierres est de 0,1 a 0,5 m) a moins qu'un bon
epierrement soit fait.

Classe 55, phase excessivement pierreuse

Les pierres sont trop nombreuses pour permettre la
culture du sol (sur plus de 50 % de la surface du
terrain et la distance entre les pierres est de moins
de 0,1 m). C' est un terrain pave de blocs ou de
pierres.



Affleurement rocheux (Roccosite)

Les classes de roccosite sont definies dans Ie Soil
Survey Manuel du Ministere de l'Agriculture des
Etats-Unis, pages 220-223. Les six phases de roc-
cosite sont definies selon Ie pourcentage de sur-
face de terrain occupe par les affleurements
rocheux.

Classe RO, phase non rocheuse

Les affleurements rocheux n' affectent pas grave-
ment les travaux du sol. Selon leur position, les
affleurements rocheux sont distants de plus de
100 m les uns des autres et couvrent moins de 2 %
de la surface.

Classe RI, phase legerement rocheuse

Les affleurements rocheux nuisent aux travaux du
sol, mais pas assez pour rendre les cultures sar-
clees impraticables. Selon leur position, les
affleurements rocheux sont distants d' environ 35
a 100 m les uns des autres et couvrent de 2 a 10 %
de la surface.

Classe R2, phase moderement rocheuse

Les affleurements rocheux rendent impraticables
les travaux du sol de cultures sarclees, mais si les
autres caracteristiques du sol sont favorables, Ie
sol peut etre prepare pour les recoltes de foin ou
pour Ie pMurage ameliore. Selon leur position, les
affleurements rocheux sont distants d' environ 10
a 35 m les uns des autres et couvrent de 10 a 25 %
de la surface

Classe R3, phase tres rocheuse

Les affleurements rocheux rendent impraticable
toute utilisation d'instruments agricoles, a l' ex-
ception d'instruments legers. La OUles autres ca-
racteristiques du sol sont particulierement favo-
rabIes, la terre peut offrir une certaine possibilite
d'utilisation pour Ie pMurage naturel ou la foret.
Selon leur position, les affleurements rocheux sont
distants d' environ 3,5 a 10 m les uns des autres et
couvrent de 25 a 50 % de la surface.

Classe R4, phase extremement rocheuse

Les affleurements rocheux sont assez nombreux
ou l' epaisseur du sol sur Ie roc est insuffisante
pour rendre impraticable l'utilisation des instru-

ments agricoles. La terre peut avoir une certaine
valeur pour de maigres paturages ou pour la
foret. Selon leur position, les affleurements
rocheux sont distants de moins de 5 m entre eux
et couvrent de 50 a 90 % de la surface.

Classe R5, phase excessivement rocheuse

Les affleurement rocheux couvrent plus de 90 %
de la surface.

Phase folique

Tout sol mineral dont I'horizon de surface est
forme de 15 a 40 cm de materiau folique peut etre
designe comme un sol de phase folique

Phase tourbeuse

Tout sol mineral dont I'horizon superieur est
forme de 15 a 60 cm de materiau organique fi-
brique ou de 15 a 40 cm de materiau mesique ou
humique peut etre designe comme un sol de
phase tourbeuse.

Phase cryique

Tout sol mineral ou organique non perturbe,
ayant un pergelisol a moins de 1 m sous la surface
du sol, ou tout sol mineral cryoturbe qui a un
pergelisol a moins de 2 m sous la surface du sol,
peut etre designe comme un sol de phase cryique.

Phase cryoturbee

Tout sol mineral ou organique, sans pergelisol,
qui a un ou plusieurs horizons cryoturbes peut
etre designe comme un sol de phase cryoturbee.

Autres differenciations

Les autres differenciations employees ta-
xonomiquement aux niveaux de categories
inferieures sont principalement les criteres de la
famille de sols et certains de la serie de sols qui
peuvent etre utilises aux niveaux de l' ordre, du
grand groupe et du sous-groupe de sols comme
phase du sol.
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Criteres de famille de sols

Voir les definitions au Chapitre 14.

Granulometrie. Par exemple, podzol humo-
ferrique, phase fragmentaire. La classe de texture
de la couche miner ale de surface d' une serie de
sols peut etre indiquee comme une phase. Par
exemple, Breton, phase loam limoneux.

Classe de substitution granulometrique. Par
exemple, brunisol dystrique, phase scoriacee.

Mineralogie. Par exempie, chernozem nair, phase
smectique.

Profondeur. Par exemple, regosol, phase lithique
mince (contact lithique entre 50 et 100 cm sous la
surface du sol mineral) ; cryosol organique, phase
cryique tn2s mince (couche de pergelisol entre 20
a 50 cm sous la surface du sol).

Reaction. Par exemple, regosol, phase alcaline.

Calcaire. Par exemple chernozem brun fonce
regosolique, phase extremement calcaire.

Pedoclimat. Par exempie, podzol, phase froid,
perhumide.

Les autres criteres de famille de sols, pour les
sols organiques peuvent aussi etre employes
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comme phase du sol des categories superieures,
se sont les caracteristiques de l' etage superieur,
p. ex. mesisol, phase loameuse-fine ; la reaction,
p. ex. fibrisol typique, phase dysique et Ie genre
de materiau limnique, p. ex. mesisollimnique,
phase terre de diatomee.

Criteres de serie de sols

Dislocation physique. Par exemple, podzol
humo-ferrique, phase turbique.

Salinite. Par exemple, chernozem brun orthique,
phase saline.

Influence de cendres volcaniques. Par exemple,
brunisol dystrique orthique, phase andique.

Carbonates secondaires dans l'horizon A. Par
exemple, chernozem brun orthique, phase carbo-
natee.

0' autres caracteristiques de serie de sols peuvent
aussi etre signales comme phases du sol des cate-
gories superieures.

Ainsi, les caracteristiques de differentiation des
sous-groupes de sols peuvent etre utilises pour
indiquer des phases du sol au niveau de l'ordre,
p. ex. sols podzoliques, phase gleyifiee.



Chapitre 16

Correlation du systeme canadien de
taxonomie des sols avec d'autres systemes

Des equivalents approximatifs des horizons du
sol et des taxons du systeme canadien sont don-
nes pour Ie systeme des Etats-Unis (Soil Survey
Staff, 1992) et la terminologie de la carte mondiale
des sols de la FAO et de I'Unesco (Organisation
des Nations Unies pour l'alimentation et l'agricul-
ture, 1989). Les designations d'horizons et les ter-
mes sont rarement de parfaits equivalents. Les
definitions des horizons et des taxons du sol dif-
ferent d' un systeme a l' autre.

Le systeme des Etats-Unis comprend une cate-
gorie, Ie « sous-ordre », qui n' existe pas dans Ie
systeme canadien, et les unites pedologiques de la
FAO ne comprennent que deux categories.
Consequemment, les niveaux de categories des
taxons de sols concernes ne sont generalement
pas equivalents. La plus proche approximation
entre les equivalents de taxons de sols se trouve
entre les sols organiques (canadiens) et les histosols
(E.-D.). Les grands groupes et les sous-groupes
des sols organiques sont presque equivalents au
sous-ordre et aux grands groupes des histosols
correspondants. Cette correspondance resulte du
travail en commun accompli par les pedologues
americains et canadiens pour elaborer la ta-
xonomie des sols organiques. Cependant, meme
dans ce cas, il existe des differences, par exemple,
Ie contenu en matiere organique requise pour les
histosols differe quelque peu de celui exigee pour
les sols de l' ordre organique.

Dans les autres ordres, les differences sont plus
grandes entre les taxons de sols sensiblement
equivalents. Par exemple, la plupart des sols cher-
nozemiques sont des mollisols, mais certains sont
des aridisols. Plusieurs mollisols sont des sols
chernozemiques, mais certains sont des sols
gleysoliques, d' autres sont solonetziques et

d' autres enfin sont des brunisols melaniques. 11y
a aussi des differences fondamentales entre les
sols podzoliques et les spodosols. La plupart des
sols podzoliques sont des spodosols, mais un
nombre important sont des inceptisols, parce que
1'horizon spodique doit avoir une plus forte pre-
dominance de « materiau amorphe » que n' en
possede 1'horizon B podzolique. Inversement,
quelques luvisols podzoliques sont des spodosols.
Tous les sols vertisoliques pourraient se qualifier
comme vertisols. Cependant, tous les vertisols ne
seraient pas vertisoliques, parce que les sols verti-
soliques doivent posseder a la fois un horizon
affecte par l' argilipedoturbation, des faces de
glissement et des fentes de retrait. Aux niveaux
inferieurs du systeme, les differences deviennent
progressivement plus grandes.

Les Tableaux 6, 7 et 8 donnent une idee genera Ie
des relations qui existent entre les designations
des horizons et les taxons de sols des niveaux
superieurs des trois systemes. Ces tableaux sont
des revisions de ceux prepares par J.S. Clayton
pour les editions precedentes du systeme cana-
dien de classification des sols. Les revisions etaient
necessaires a cause de certains changements dans
les designations des horizons et les definitions des
horizons et des taxons de sols, tant dans Ie sys-
teme taxonomique canadien qu' americain. La cor-
relation au niveau du sous-groupe de sols n' est
pas presentee.

Les tableaux qui suivent sont inadequats pour
effectuer la correlation, aussi bien la designation
d'horizons que pour la taxonomie d' un pedon
exprime dans un systeme par rapport a ceux
d' autres systemes. Une correlation fiable
demande une connaissance precise des criteres et
des definitions des systemes concernes.
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Canadien Etats-Unis FAO Commentaires
------

0 0 H 1(limite Can.) : Horizon organique (0) > 17 % de C organique*;
Of Oi iH 2 et 3 (limites E.- U. et FAO) : limite inferieure des horizons
Om Oe ~organiques varie proportionnellement de 20 % M.O. avec 0 %
Oh Oa d'argile, a 30 % de M.O. avec plus de 50 % d'argile

Oco Oa H Materiau limnique de terre coprogene

L-F Oi-Oe 0 Generalement non sature d' eau pour des periodes prolongees
L-H Oi-Oa 00
F-H Oe-Oa 0

A A
I~h

1 : S 17 % C organique; 2 et 3 : limite superieure de M.O. varie
Ah A proportionnellement de 20 % de M.O. avec 0 % d'argile, a 30 %
Ahe AE l(Ah-E) de M.O. avec plus de 50 % d' argile
Ae E E
Ap Ap Ap
AB AB ou EB AB ou EB Horizons de transition
BA BA ou BE BA ou BE
A&B A&B AIB Interpenetration d'horizons
AC AC A/C

B B B
Bt Bt Bt
Bf Bs Bs 1 : avec limites specifiques; 2 et 3 : sans limites specifiques
Bhf Bhs Bhs 1 : > 5 % de C organique
Bgf Bgs Bgs
Bh Bh Bh 1 : rapport C/Fep** specifique; 2 et 3 : rapport C/Fep non specifique
Bn Bn Bn
Bm Bw Bw
C C C
IIC 2C IIC
R R R
W Eau

Autres suffixes Peuvent etre utilises avec les horizons A, B ou C
b b b 1 et 2 : enfoui; 3 : enfoui ou bisequa
c m m
ca k k Accumulation de carbonates

y y Accumulation de gypse
cc m c
g g g ou r 3: g; marmorisation, r; reduction intense
j
k Indique la presence de carbonates

v Plinthite
q q Accumulation de silice

s z z Sels visibles
ss ss Indique la presence de faces de glissement
sa y ouz youz 1 : Comprend Ie gypse : 2 et 3 : y pour gypse, z pour les autres

sels plus solubles
0 Concentration de sesquioxydes residuels

u Turbique
u Non specifie

v Horizon vertique
x x x Fragipan
y Cryoturbation
z f Couche de pergelisol

Tableau 6 Correlation des definitions et des designations d'horizon.

.
17 % de carbone organique equivaut a environ 30 % de matiere organique (M.O.).

"Fep : Fe extractible au pyrophosphate
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Tableau 7 Correlation des horizons diagnostiques des Etats-unis et de la FAD avec leurs plus proches
equivalents canadiens.

Etats-Unis

Epipedon mollique
Epipedon anthropique
Epipedon umbrique
Epipedon histique
Epipedon ochrique
Epipedon de plaggen
Horizon albique
Horizon argillique
Horizon agrique
Horizon natrique
Horizon spodique
Horizon cambique
Horizon oxique
Duripan
Durinodes
Fragipan
Horizon calcique
Horizon petrocalcique
Horizon Gypsique

Salic
Horizon placique
Plinthite
Contact lithique
Contact paralithique
g

FAO

A mollique
A mollique
A umbrique
H histique
A ochrique

E albique
B argillique
B argillique
Horizon B natrique
Horizon B spodique
Horizon B cambique
Horizon B oxique
m

x
Horizon calcique
Bkm
Asa, Bsa, Csa

Mince alios
Plinthite

Horizon gleyique
Horizon sulfurique

A chernozemique
A chernozemique cultive
Ah
Of, Om, Oh
A de couleur pale
Ap
Ae
Bt
B illuvial
Bn ou Bnt
B podzolique
Bm, Bg, Btj

Canadien Commentaires

Haut contenu en bases

Faible contenu en bases

Forme sous culture

c
cc
Fragipan
Bca ou Cca
Bcac ou Ccac
3 : seulement lorsque CaS04 predomine dans l'horizon sa
Asa, Bsa, Csa
Placique

Contact lithique
ncc
g

pH faible, marbrures de jarosite

Tableau 8 Correlation taxonomique aux niveaux de l'ordre et du grand groupe canadienl.

Systeme Canadien

Chernozemique
Chernozem brun
Chernozem brun fonce
Chernozem noir
Chernozem gris fonce

Solonetzique

Solonetz

Solonetz solodise

Solod
Solonetz vertique

Luvisolique
Luvisol brun gris
Luvisol gris

Podzolique
Podzol humique
Podzol ferro-humique

Podzol humo-ferrique

Systeme Etats-Unis

Borolls
Sous-groupes Borolls aridiques
Sous-groupes Borolls typiques
Sous-groupes Borolls udiques
Sous-groupes de Boralfiques
Borolls, Alborolls

Grands groupes natriques,
Mollisols & Alfisols
Grands groupes natriques,
Mollisols & Alfisols
Grands groupes natriques,
Mollisols & Alfisols
Natriborolls Glossiques, Natrabolls
Haplocryerts

Boralfs & Udalfs
Hapludalfs ou Glossudalfs
Boralfs

Spodosols, quelques Inceptisols
Cryaquods, Humods
Cryorthods humiques,
Haplorthods humiques
Cryorthods, Haplorthods

Systeme WRB (FAO)2

Kastanozems, Chernozems, Greyzems, Phaeozems
Kastanozems (aridiques)
Kastanozems (hapliques)
Chernozems
Greyzems

Solonetzs

Solonetzs molliques, hapliques ou gleyiques

Solonetzs molliques, hapliques ou gleyiques

Planosols solo diques
Vertisols sodiques

Luvisols
Luvisols albiques, Luvisols hapliques
Luvisols albiques, Luvisols gleyiques

Podzols
Podzols humiques
Podzols orthiques

Podzols orthiques
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Tableau 8 Correlation taxonomique aux niveaux de l'ordre et du grand groupe canadien1 (suite).

Systeme canadien

Brunisolique
Brunisol melanique

Brunisol eutrique
Brunisol sombrique
Brunisol dystrique

Regosolique
Regosol
Regosol humique

Gleysolique
Gleysol humique
Gleysol
Gleysolluvique

Organique
Fibrisol
Mesisol
Humisol
Folisol

Cryosolique
Cryosol turbique
Cryosol statique
Cryosol organique

Vertisolique
Vertisol
Vertisol humique

Systeme Etats-Unis

Inceptisols, quelques Psamments
Cryochrepts, Eutrochrepts,
Hapludolls
Cryochrepts, Eutrochrepts
Dystrochrepts humbriques
Dystrochrepts, Cryochrepts

Entisols
Entisols
Entisols

Sous-ordres Aqu
Aquolls, Humaquepts
Aquents, Fluvents, Aquepts
Argialbolls, Argiaquolls, Aqualfs

Histosols
Fibris ts
Hemists
Saprists
Folists

GeIisols
Turbels
Orthels
Histels

Cryerts
Haplocryerts
Humicryerts

Systeme WRB (FAO)2

Cambisols
Cambisols, Cambisols eutriques

Cambisols eutriques, Cambisols calciques
Cambisols dystriques, Cambisols umbriques
Cambisols dystriques

Fluvisols, Regosols
Regosols
Fluvisols, Regosols

Gleysols, Planosols
Gleysols molliques, umbriques, calciques
Gleysols eutriques, dystriques
Planosols

Histosols
Histosols
Histosols
Histosols
Histosols

Cryosols
Cryosols
Cryosols
Histosol cryiques

Vertisols
Vertisols calciques, Vertisols eutriques
Vertisols dystriques

1Seul les plus proches equivalents sont mentionnes.
2 WRB : World Reference Base for Soil Ressources;Base de donnees mondiale pour les ressources sols (Deckers et coll.,1998).
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Jusqu'a 8 em de 8 a 25 em 25 em et plus
de diametre de diametre de diametre

Graveleux Caillouteux Pierreux (ou

blocailleux)l

Cherteux En gros fragments cherteux Pierreux
Graveleux anguleux Caillouteux anguleux Pierreux

Jusqu' a 15 em de 15 a 38 em 38 em ou plus
de longueur de longueur de longueur

Chapitre 17

Terminologie descriptive des sols
Ce chapitre donne un tres bref resume de la prin-
cipale terminologie utilisee pour decrire les sols
tant it l' echelle du paysage que du pedon. Le
lecteur est renvoye it la section appropriee du
manuel du Systeme d'information sur les sols au
Canada (SISCan), Manuel de description des sols
sur Ie terrain, revision 1982 (Comite d'experts sur
la prospection pedologique, Agriculture Canada,
1983), dans lequel il peut trouver des definitions
detaillees de la terminologie et des methodes de
codification des donnees descriptives.

Formes de terrain et modele. Voir la section 8B
dans Ie manuel et Ie Chapitre 18 dans cette publi-
cation.

Erosion. Voir la section 8H dans Ie manuel et Ie
Chapitre 15 dans cette publication pour les defini-
tions des classes d' erosions hydrique et eolienne.

Pierrosite. Voir la section 8J dans Ie manuel et Ie
Chapitre 15 dans cette publication pour les defini-
tions des classes de pierrosite. La terminologie, se
rapportant aux fragments grossiers, est donnee au
Tableau 9.

Affleurement rocheux (Roccosite). Voir la section
8K dans Ie manuel et Ie Chapitre 15 dans cette
publication pour les definitions des classes de roc-
cosites ou d' affleurements rocheux.

Regime hydrique du sol. Voir les sections 80 (01,
02, E, F et G) dans Ie manuel. Les aspects suivants
du regime hydrique du sol sont classes: drainage

du sol, aridite, conductivite hydraulique, couche
d'impedence, profondeur de la zone saturee et
duree, ainsi que les modifications apportees par
I'homme.

Couleur de l'horizon. Voir la section 10C dans Ie
manuel. Les notations Munsell, p. ex. 10YR 5/3,
(teinte, luminosite et saturation de couleur) de
meme que Ie nom approprie de la couleur (mon-
tre pour la notation donnee ci-haut), sont utilisees
pour indiquer les couleurs des horizons indivi-
duels du pedon. II est preferable d'indiquer les
couleurs aux etats tant humide (10YR 3/3 h) que
sec (10YR 5/3 s); si la couleur est notee pour un
seul etat d'humidite, il est essentiel d'indiquer s'il
s' agit d' echantillon humide (h) ou sec (s).

Texture du sol. Voir la section 10K dans Ie
manuel. Les classes granulometriques sont de-
finies en terme de granulometrie des particules
elementaires, selon les analyses sur tamis et par
sedimentation. Ces classes texturales apparaissent
it la Figure 42; les noms des classes granulo-
metriques de particules elementaires et leurs
diametres correspondants vont comme suit :

Nom de la fraction

Sa b Ie tres grass ier

Sable grassier
Sable moyen
Sable fin
Sable tres fin
Limon
Argile
Argile fine

Diametre (mm)

De 2,0 - 1,0

De 1,0 - 0,5

De 0,5 - 0,25

De 0,25 - 0,10

De 0,10 - 0,05

De 0,05 - 0,002

~ 0,002
~ 0,0002

Tableau 9 Terminologie des diverses formes, origines, dimensions et denominations des fragments grossiers.

Forme et origine Dimension et denomination

Fragments arrondis et subarrondis
(toutes sortes de roches)

Fragments anguleux de formes irregulieres
Chert
Autres que Ie chert

Fragments minces et plats
Gres, calcaire et shale minces et plats
Ardoise
Schiste

En plaquettes
Ardoisier
Schisteux

En dalles
En dalles
En dalles

Pierreux
Pierreux
Pierreux

1 Parfois les pierres de plus de 60 em sont appeJees blocs.
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Figure 42 Diagramme triangulaire des classes de
textures de sol. Les abreviations utilisees
dans Ie triangle des textures (edition 1987)
sont A-Lo, argile lourde; A-Li, argile
limoneuse; A, argile; A-S, argile sableuse;
L-Li-A, loam limono-argileux; L-A, loam
argileux; L-S-A, loam sablo-argileux; L-Li,
loam limoneux; L, loam; L-S, loam
sableux; Li, limon; S-L, sable loameux; S,
sable.

Marbrures. Voir la section 10L dans Ie manuel.
Les marbrures sont des mouchetures ou des ta-
ches de differentes couleurs ou de nuances de
couleurs dispersees a travers la couleur domi-
nante du sol. II faut indiquer la couleur de la
matrice et ceUe des principales marbrures, ainsi
que leur dimension et leur abondance. Ce dernier
comprend les termes indiquant la quantite de
marbrures (rare, frequente ou nombreuse), leur
dimension (fine, moyenne ou grossiere) et leur
contraste avec la matrice (faible, distinct ou mar-
que).

Structure du sol. Voir la section 10M dans Ie
manuel. La structure du sol, rdere a l'agregation
des particules elementaires du sol en particules
composees qui sont separees des agregats voisins
par des plans de faible resistance. La structure du
sol se classe d' apres son grade ou sa nettete
(faible, modere ou fort), sa classe ou sa grosseur
(fine, moyenne, grossiere ou tres grossiere) et son
type (sans structures lameUaire, prismatique ou
polyedrique). Voir Ie Tableau 10 et la Figure 43.

Consistance du sol. Voir la section 10N dans Ie
manuel. La consistance du sol, refere a la resis-
tance du sol a la deformation ou a la rupture et
son degre de cohesion et d' adherence. La consis-
tance d'un sol trempe s'exprime en termes d'ad-
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hesion (non coUant, peu coUant, coUant ou tres
coUant) et de plasticite (non plastique, peu plas-
tique, plastique ou tres plastique). La consistance
d'un sol humide s'exprime par les termes : meu-
ble, tres friable, friable, ferme ou tres ferme, et
ceUe d'un sol see par: meuble, tendre, peu dur,
dur, tres dur, extremement dur ou rigide. La
cimentation refere a la fragilite, a la consistance
dure, a une substance quelconque de cimentation.
Les classes de cimentation sont : peu ou fortement
cimente et indure.
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Description des racines. Voir la section lOT dans
Ie manuel. II faut noter l' abondance, la dimension,
l' orientation, la repartition et la profondeur de
penetration des racines.

Porosite de I'horizon et description des pores.
Voir la section 10U dans Ie manuel. II faut estimer
et noter l' abondance, la grosseur, l' orientation, la
repartition, la continuite, la morphologie et Ie
type de pores.

Description des enrobements argileux
(Argilanes). Voir la section 10S dans Ie manuel.
On decrit les emobements argileux selon leur
frequence, epaisseur, localisation et couleur.

Limite des horizons. Voir la section lOP dans Ie
manuel. On decrit la limite inferieure de chaque
horizon selon sa nettete (abrupte, distincte, gradu-
eUe ou diffuse) et sa forme (reguliere, ondulee,
irreguliere ou interrompue).

Glace. Pour la terminologie a utiliser pour decrire
la glace et les autres phenomenes de pergelisol,
voir Pihlainen et Johnston (1963), Brown et
Kupsch (1974)et Harris et coil. (1988).

Autres caracteristiques. Voir les autres sections 8
et 10 dans Ie manuel. Certaines autres caracteristi-
ques du sol et du terrain que l' on peut decrire
comme : les types d'humus, Ie pergelisol, l'utili-
sation des terres, les concretions, les nodules, l' ef-
ferrescence, la salinite, la reaction, etc.

Exemple de la fac;;on de decrire
un pedon

Les donnees descriptives des sols sont commu-
nement entrees sur les formulaires SISCan, mais
des descriptions conventionneUes sont necessaires
pour d' autres objectifs. On recommande l' ordre
suivant pour decrire les proprietes d' un horizon
ou une couche de sol: texture, couleur, marbrures,
structure, consistance, racines, pores, emobements
argileux, concretions, carbonates, sels, fragments



Horizon

Voici la description d'un podzol humo-ferrique gleyifie :

L-H

Profondeur (cm)

7,5 - 0

Ae 0-10

Bfgj 10 - 30

Bfg 30 - 61

Cg 61 +

Description

Matiere organique a moitie decomposee, noire (10YR 2/1 h), brun
grisiHre fonee (lOYR 4/1 s); racines fibreuses, abondantes, fines et
moyennes; transition abrupte, reguliere; epaisseur de 5 a 10 em; aeide.

Loam sableux; gris (5YR6/1 h) gris pale (5YR 7/1 s); particulaire;
meuble, racines peu abondantes, fines et moyennes; pores peu nombreux,
fins, vesiculaires; limite distinete, ondulee, penetrant sous forme de langues
fines dans l'horizon sous-jaeent; epaisseur de 5 a 12 em; acide.

Loam sableux; brun rougeiHre (5YR 4/4 h, 5/4 s); marbrures
frequentes, moyennes, distinetes, brun (7,5YR 5/6); amorphe; friable;
raeines peu abondantes, fines et tres fines; pores peu nombreux,
moyens et fins; quelques graviers; limite distinete, reguliere;
epaisseur de 15 a 25 em; aeide.

Loam sableux; brun rougeiHre (5YR 4/3 h, 5/3 s); marbrures
nombreuses, moyennes a grossieres, marquees, brun fonee
(7,5YR 5/6); amorphe; ferme, quelques pierres; limite distinete,
reguliere; epaisseur de 20 a 38 em; acide.

Loam sableux; brun rougeatre 2,5YR 4/4 h, 5/4 s); amorphe, ferme;
peu plastique; quelques pierres; acide.

Type

Tableau 10 Types, sous-types, classes et dimensions de la structure du sol.

Classe

Sans structure; aucune
agregation visible ni disposition
ordonnee et definie autour des
!ignes naturelles de fiable resistance

Polyedrique : particules du sol
disposees autour d'un point et
delimitees par des surfaces planes
ou arrondies

Lamellaire : particules du sol
disposees sur un plan horizontal et
generalement de!imitees par des
surfaces relativement planes et
horizontales

Prismatique : particules du sol
disposees autour d'un axe vertical
et delimitees par des surfaces
relativement planes et verticales

Sous-type

Particulaire : masse meuble
et non cohesive de particules
isolees, comme dans les sables

Amorphe (massif) : masse
cohesive ne presentant aucun
signe d'une disposition definie
des particules du sol

Polyedrique (polyedrique
angulaire) : faces rectangulaires
et aplaties, a aretes tres aigues

Polyedrique subangulaire :
faces subrectangulaires, a aretes
principalement obliques ou
subarrondies

Granulaire : sphero'idale avec
aretes arrondies

Lamellaire : plans horizontaux
plus ou moins developpes

Prismatique : faces verticales
bien definies et aretes aigues

Polyedrique fine
Polyedrique moyenne
Polyedrique grossiere
Polyedrique tres grossiere

Polyedrique subangulaire fine
Polyedrique subangulaire moyenne
Polyedrique subangulaire grossiere
Polyedrique subangulaire tres grossiere

Granulaire fine
Granulaire moyenne
Granulaire grossiere

Lamellaire fine
Lamellaire moyenne
Lamellaire grossiere

Prismatique fine
Prismatique moyenne
Prismatique grossiere
Prismatique tres grossiere

Colonnaire : les aretes Colonnaire fine
vertic ales pres du sommet des Colonnaire moyenne
colonnes ne sont pas aigues, les Colonnaire grossiere
colonnes peuvent avoir un Colonnaire tres grossiere
sommet plat, arrondi ou irregulier

Dimension (mm)
-------

< 10
de 10 a 20
de 20 a 50
> 50

< 10
de 10 a 20
de 20 a 50
> 50

<2
de 2 a 5
de 5 a 10

<2
de 2 a 5
>5

< 20
de 20 a 50
de 50 a 100
> 100

< 20
de 20 a 50
de 50 a 100
> 100
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Granulaire

o 0
Fine

<2mm

OJ
Moyenne Grossiere2-5 mm 5-10 mm

Polyedrique angulaire

00
Fine

< 10 mm Moyenne
10-20 mm

Faces de moins de 5 cotes

Polyedrique subangulaire

Fine
< 10mm Moyenne

10-20 mm

Faces de plus de 5 cotes

lamellaire
r/1 Fine < 2 mm

~ Moyenne 2-5 mm
Grossiere >5 mm

Plus epaisse

Tres grossiere > 50 mm

Tres grossiere > 50 mm

Figure 43 Types, sous-types, classes et dimensions de la structure du sol.

Prismatique fine

Prismatique fine
sommet effile

compris

< 20 mm

Colonnaire fine Colonnaire fine
sommet plat sommet arrondi

Prismatique moyenne

Prismatique
mayenne

Prismatique
fine

Polyedrique
moyenne

20-50 mm

Calannaire
mayenne

sammet plat
au arrondi

Colonnaire
fine

Polyedrique
moyenne



Chapitre 18

Classification des formes de terrain
Le Comite des formes de terrain de la
Commission canadienne de pedologie (CCP) (1976)
a prepare ce chapitre : D.F. Acton (president),
N.F. Alley, R Baril, A.T. Boydell, J.H. Day,
R.J.Fulton, PK. Heringa, TM. Lord, J.I.MacDougall,
J.L. Nowland, W.W. Pettapiece, E.W. Pres ant,
B. Rochefort, J.A. Shields, RE. Smith, et
M.D. Sudom.

Historique

Les scientifiques du sol au Canada ont longtemps
souhaite un systeme de classification des formes
de terrain (modele) pour la cartographie des sols.
La CCP a approuve un tel systeme lors d'une reu-
nion tenue a. l'Universite de Guelph, en fevrier
1976. Plusieurs aspects du systeme ont ete
empruntes aux methodes cartographiques
employees par la Commission geologique du
Canada pour cartographier les depots de surface.
Le systeme comprend aussi les concepts develop-
pes originellement par RJ. Fulton et, plus tard,
par N.F. Alley, alors qu'il faisait de la prospection
de terrain en Colombie-Britannique. Cependant,
les besoins des scientifiques du sol pour un sys-
teme de classification des terrains ou des modeles
ne sont pas necessairement compatibles avec ceux
du geologue. On avait besoin d'un systeme
national debarrasse de toute contrainte inherente
au systeme developpe pour la Colombie-
Britannique. En consequence, Ie comite de la clas-
sification des formes de terrain de la CCP a con-
sidere comme etant son role de s' assurer que Ie
systeme qui s' etait avere adequat pour les besoins
de la Colombie-Britannique, soit Ie Terrain
Classification System (Environment and Land Use
Committee Secretariat, 1976) serait acceptable
pour la prospection pedologique a. travers tout Ie
Canada.

Portee

Le systeme de classification des formes de terrain
developpe et presente ici est fonde sur des cate-
gories, mais ne comprend pas de structure hierar-
chique rigide. II est destine a.etre un systeme de

classification pour Ie travail sur Ie terrain plutot
qu'un systeme taxonomique theorique.

Les formes de terrain dans ce systeme sont sen-
sees inclure les materiaux et la forme de terrain
(modele). L'emphase est placee sur l' objectivite du
systeme, par laquelle les deux composantes de
base sont reconnues d' apres leurs proprietes
inherentes, plutot que d' apres leur genese. Les
termes genetiques sont souvent utilises pour indi-
quer les materiaux et, dans certains cas, une con-
naissance de la genese du materiau ou de la
forme peut etre necessaire pour les classer de
fa<;on fiable. Le systeme tente aussi d'inclure
toutes les formes de terrain, plutot que d'insister
sur les caracteres predominants qui sont impor-
tants pour interpreter l'histoire de la glaciation,
comme c' est parfois Ie cas pour la prospection des
depots de surface (cartes geomorphologiques).

Le systeme est sense s' appliquer aux formes de
terrain « locales» qui peuvent etre facilement
representees sur les cartes aux echelles de 1/50 000
a.1/500 000. Ces formes locales contrastent avec
les formes de terrain « regionales» qui seraient
representees aux echelles de 1/1 000 000 ou plus
petites.

Sous plusieurs rapports, Ie systeme n' a encore
qu' une portee conceptuelle, c' est-a.-dire qu'il n' est
pas parametrique, puisque les limites entre les
classes manquent generalement de precision. On
anticipe qu' avec un developpement plus pousse,
les parametres pourront etre appliques pour
fournir des definitions de classes plus strictes.

La categorie du materiau reconnait quatre
groupes de materiaux : mineral non consolide,
organique, consolide et glace. Plusieurs classes de
materiaux mineraux non consolides et organiques
ont ete etablies, mais aucune ne l' a ete pour les
materiaux consolides (roc) et la glace. La granu-
lometrie des materiaux mineraux non consolides
et Ie contenu en fibres des materiaux organiques
forment la categorie appelee : « modificateurs du
materiau ».

Le modele ou la forme de terrain associe avec un
materiau ou un depot est considere d' abord
d' apres Ie mecanisme de deposition primaire. Les
formes post-depositionnelles, essentiellement
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dues a l' erosion et aux processus secondaires, sont
identifiees plus loin dans ce chapitre a la rubrique :
« processus modificateurs ».

Enfin, une categorie appelee « descripteurs quali-
ficatifs » rend possible une qualification plus
poussee des types de materiaux et de l' etat
courant des processus, c'est-a-dire s'ils sont a

l' etat actif ou inactif.

Objectifs

1. Fournir un glossaire normalise de la termi-
nologie des formes de terrain locales, pour les
besoins de la prospection pedologique. Les
definitions des autres termes geologiques se
trouvent dans la bibliographie citee (American
Geological Institute, 1960 a et b).

2. Fournir un systeme pour la collecte sur Ie ter-
rain d'informations sur les formes de terrain,
lors des prospections pedologiques executees
aux echelles de 1/50 000 et plus petites.

3. Fournir un systeme pour classer les donnees
sur les formes de terrain locales (cartes
numeriques, bases de donnees).

4. Fournir un systeme pour consigner les com-
posantes des formes de terrain dans les unites
cartographiques utiles pour les prospections
pedologiques.

Mah~riaux genetiques

Les materiaux sont classes selon leurs proprietes
essentielles a l'interieur du cadre general de leur
mode de formation. Quatre groupes ou com-
posantes de materiaux ont ete reconnus pour
faciliter la caracterisation ulterieure de la granu-
lometrie et du modele des materiaux. Ces com-
posantes sont : mineral non consolide, organique,
consolide et glace. Ces groupes et les classes qui
les composent sont decrits plus bas. Voir les
figures 44 a 49.1

Composante mineral non consolide

La composante du mineral non consolide est for-
mee de sediments detritiques, stratifies ou pas,

mais dont les particules ne sont pas cimentees les
unes aux autres. Essentiellement, ils ont une ori-
gine glaciaire ou postglaciaire, mais Ie roc altere
ou faiblement consolide en fait egalement partie.
Les classes et leurs definitions sont :

A - Anthropogenique
C-Colluvionnaire
E - Eolien
F - Fluviatile
L - Lacustre

M - Morainique
S-Saprolithe
V - Volcanique
W - Marin
U -Non differencie

Anthropogenique. Ces materiaux sont artificiels
ou ont ete modifies suite a une action humaine, ils
comprennent les materiaux associes a l' exploita-
tion miniere et a l' enfouissement des dechets.

Us incluent les materiaux de construction, ou les
materiaux mis en place par l'intervention
humaine ou les materiaux geologiques modifies
par 1'homme, au point que leurs proprietes
physiques (structure, cohesion, compactage) ont
ete fortement alterees. Generalement, ces mate-
riaux couvrent un large eventail de textures. Le
processus est presume etre actif.

Exemples : une etendue de remblais, un amas de
deblai ou de mine a ciel ouvert.

On utilisera des symboles graphiques aux
endroits anthropogeniques OUl' etendue derangee
est trop petite pour etre delimitee sur la carte par
une unite cartographique. Voir la figure 72.

CoIluvionnaire. Ces sediments sont massifs a
moderement bien stratifies. Us sont non classes ou
partiellement classes. Leur granulometrie varie de
l' argile aux pierres ou aux blocs. Us ont ete mis en
place sous l' effet direct de l' entrainement par la
gravite. Voir la figure 44.

Us sont limites aux materiaux affectes par des
mouvements de masse, dans lesquels les debris
ne sont pas transportes par Ie vent, l' eau ou la
glace (a l'exception de la neige des avalanches).
Les processus de formation comprennent les
deplacements lents, comme Ie reptation et la
solifluxion ou les mouvements rapides, comme
les coulees d' argile, les glissements, les avalan-
ches et les chutes de pierres. Le processus est pre-
sume etre actif.

La ou les materiaux colluvionnaires sont derives
de depots non consoli des, mais se superposent a

1 Des exemples de materiaux genetiques et de formes de terrain sont presentes aux figures 44 a 71. Ces photos ont ete gracieuse-
ment mis a notre disposition par leurs auteurs CJ. Acton (58,63); D.E Acton (45,47,49,50,52,53,57,62); N.E Alley (44,46,64);
P. Boudreau (48); R. Marcoux (50,67); K. Michalina (66); J.L. Nowland. (51); B. Rochefort (65); J.A. Sheilds (54,59,60,61); C Tarnocai
(68,69,70,71); C Wang (55).
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une unite differente ou forment un modele dis-
continu, ils sont cartographies alors comme collu-
vionnaires. Les materiaux colluvionnaires derives
de sediments quaternaires non consoli des recou-
vrant leur propre unite parentale, seront car-
tographies comme l'unite parentale. Les mate-
riaux colluvionnaires ne comprennent pas les
materiaux deposes a la base des pentes raides par
ruissellement de surface non concentre ou par
l' erosion en nappe.

Exemples : la reptation, la soliHuxion, une coulee
d' argile, un glissement de roc, une avalanche ou
une chute de pierres sont des processus qui
generent du materiau colluvionnaire.

Eolien. Ces sediments consistent generalement en
particules de la grosseur du sable moyen a fin et
du limon grossier. Ils sont bien tries, peu com-
pactes et peuvent avoir des structures internes
comme des lits entrecroises et des lamelles ridees.
Ils peuvent egalement avoir une structure mas-
sive. Les grains individuels peuvent etre arrondis
et porter des marques de depolissage. Voir la
figure 45.

Ces materiaux ont ete transportes et deposes par
l'action du vent. Dans la plupart des cas, Ie
processus est presume etre inactif.

Exemples : une dune, un placage ou une couver-
ture de sable et de limon grossier, ainsi que Ie
loess mais non Ie tuf.

Fluviatile. Ces sediments sont generalement com-
poses de gravier et de sable, avec une faible pro-
portion de limon et rarement d' argile. Les
graviers sont typiquement arrondis et les inter-
stices sont remplis de sable.

Habituellement, les sediments Huviatiles sont
moderement a bien tries et montrent de la stratifi-
cation, bien que certains graviers Huviatiles mas-
sifs, non tries se rencontrent. Ces materiaux ont
ete transportes et deposes par les cours d' eau et
les rivieres. Voir la figure 46. Le processus est pre-
sume etre inactif.

Exemples : des depots de chenal, de berge, de ter-
rasse, de cone alluvial et de delta.

Lacustre. Ces sediments consistent generalement en
sable fin, limon et argile stratifies, deposes sur un
fond de lac, ou de sable moderement bien trie et
stratifie avec des materiaux plus grossiers qui sont
des depots de plage ou de littoral transportes et
deposes par l' action des vagues. Voir la figure 47.

Ces materiaux se sont deposes apres suspension
dans les nappes d' eau douce ou se sont accu-

mules sur leur pourtour sous l' action des vagues.
Le processus est presume etre inactif.

Exemples : des depots lacustre et de plage.

Morainique. Ces sediments consistent generale-
ment en materiau bien compact, non stratifie, et
contiennent un melange heterogene de particules
de diverses grosseurs.

Generalement, ils comprennent un melange de
sable, de limon et d' argile qui a ete transporte au-
dessous, a cote, au-dessus, a l'interieur ou en
avant d' un glacier et qui n' a pas ete modifie par
un agent intermediaire. Voir la figure 49.

Exemples : till de base (moraine de fond), une
moraine laterale ou terminale, une moraine blo-
cailleuse de glacier de cirque, une moraine mou-
tonnee de glace morte et de depots anterieurs,
non consoli des, modifies par un glacier au point
que leur caractere originel est considerablement
ou completement detruit.

Saprolithe. Ce materiau consiste en roc altere et
contient une forte proportion de limon et d' argile
residuels, formees principalement par l' alteration
chimique.

Le roc demeure dans un Hat coherent, la relation
entre les grains n' est pas derangee et aucun mou-
vement par gravite n' apparait. Le processus est
presume etre actif.

Exemple : de la roche pourrie avec un noyau de
pierre.

V olcanique. Ces depots consistent en sediments
pyroclastiques non consolides. Le processus est
presume etre inactif.

Exemples : la poussiere, la cendre, la scorie vol-
canique et la pierre ponce.

Marin. Ces depots non consolides d' argile, de
limon, de sable ou de gravier sont bien a modere-
ment bien tries et stratifies et ils contiennent des
coquillages en certains endroits. Ils ont He
deposes, a partir d' une suspension, dans des
nappes d' eau salee ou saumatre, ou ont ete accu-
mules sur leur pourtour sous l' action des proces-
sus littoraux, tels que l' action des vagues ou les
courants littoraux. Voir la figure 48.

Les depots non fossiliferes peuvent etre consi-
deres marins lorsqu'ils sont situes 103.OUl' on peut
raisonnablement penser que les eaux etaient
salees au moment de leur sedimentation. Le
processus est presume etre inactif.

Non differencie. Cette classe est utili see pour une
sequence de couches de plus de trois types de
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materiau genetique, exposee sur un talus d' ero-
sion abrupt.

Cette classe complexe est utilisee la OUles unites
se rapportent aux materiaux genetiques indivi-
duels ne peuvent etre delimites separement a
l' echelle de la carte. Elle peut inclure des collu-
vions derives de divers materiaux genetiques et
reposant sur un versant abrupt.

Composante organique

La composante organique consiste en depots de
tourbe contenant plus de 17 % de C organique
(> 30 % de matiere organique) en poids. Ces
depots peuvent etre aussi minces que 10 cm
lorsqu'ils recouvrent Ie roc, mais dans les autres
cas, ils sont de plus de 40 cm et generalement, de
plus de 60 cm d' epaisseur. Les classes et leurs
definitions apparaissent ci-dessous :

B- Tourbiere (tourbe de sphaigne)
N -Fen (fen ou tourbe de carex)
0- Organique, non differencie
S-Marecage (tourbe de foret)

Tourbiere. Ces depots consistent en tourbe de
sphaigne ou de foret, forme sous un environ-
nement ombrotrophique dli a la nature legere-
ment surelevee de la tourbiere. Elles sont souvent
dissociees de la nappe phreatique riche en ele-
ments nutritifs ou des sols mineraux environ-
nants.

Pres de la surface, les materiaux sont generale-
ment non decomposes (fibrique), jaunatre a brun
pale, de consistance meuble et spongieuse et les
sphaignes sont facilement identifiables. Ces mate-
riaux sont extremement acides (pH < 4,5), ils ont
une densite apparente faible «0,075 Mg m-3) et
ont une tres forte teneur en fibres (plus de 85 %
non frottees et 40 % frottees). En profondeur, ils
deviennent de couleur plus foncee, plus compacts
et quelque peu stratifies. Les tourbieres sont asso-
ciees aux pentes et aux depressions avec une
nappe phreatique se trouvant a la surface ou pres
de la surface au printemps, et legerement sous la
surface durant Ie reste de l'annee. Habituellement,
elles sont couvertes de sphaigne, bien que les
carex peuvent aussi y croitre; elles peuvent etre
ou non couvertes d' arbres et elles sont frequem-
ment caracterisees par une couverture d' ericacees.

Fen. Ces depots consistent en tourbe de carex,
derive principalement de carex avec des inclu-
sions de tiges d' arbustes partiellement decom-
po sees, formes dans un environnement
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eutrophique dli a l'intime association du materiau
avec des eaux riches en mineraux.

Habituellement, Ie materiau est moderement bien
a bien decompose, de couleur brun fonce, avec
des fibres de grosseur fine a moyenne; cependant,
il peut etre bien decompose et noir avec des fibres
fines. La decomposition devient sou vent plus
prononcee a une plus grande profondeur. Les
materiaux de fen sont moderement acides a
faiblement a1calins (pH de 5,5 a 7,5), avec relative-
ment de faible teneur en fibres (de 20 a 80 % non
frottees et de 2 a 25 % frottees) et relativement
denses (de 0,075 a 0,195 Mg m-3). Ils sont associes
a des etendues de tourbe relativement decou-
vertes, avec une nappe phreatique riche en
mineraux qui demeure a la surface ou tres pres de
la surface durant to ute la saison. Ces materiaux
sont domines par une couverture de care x, bien
que des herbes et des roseau x peuvent y etre asso-
cies dans certains etangs. Habituellement, la
sphaigne est secondaire ou absente, alors que les
mousses les plus exigeantes sont frequentes.
Sou vent, il y a beaucoup d' arbustes de petite a
moyenne taille et parfois il y a une couverture
eparse d' arbres.

Marecage. Cette classe est utilisee pour les eten-
dues recouvertes ou remplies de tourbe forestiere
avec une nappe phreatique a la surface ou au-
dessus de la surface de la tourbe. Les materiaux
tourbeux dominants sont des tourbes de foret ou
de fens mesiques a humiques qui sont minces a
profonds, et qui ont ete formes dans un environ-
nement eutrophique resultant d'un fort ecoule-
ment des eaux provenant du pourtour ou d' autres
sources minerales.

La tourbe est habituellement moderement bien a
bien decomposee avec une matrice brun fonce a
brun rougeatre; les materiaux plus decomposes
sont noirs. Elle a une structure amorphe ou a des
fibres tres fines et quelquefois une macrostruc-
ture quelque peu stratifiee et elle contient des
fragments de bois de taille moyenne a grossiere,
distribues au hasard. On peut y trouver des
couches de particules ligneuses grossieres consti-
tuees de tiges, de racines ou de troncs de
coniferes. Les materiaux de tourbe forestiere sont
habituellement satures en bases et moderement
acides a faiblement a1calins (pH de 5,5 a 7,5). Le
materiau de la matrice est relativement dense
(~ 0,075 Mg m-3) et la densite augmente avec la
profondeur. La teneur en fibres est intermediaire
entre celles des tourbes de sphaigne et de fen
(environ 55 % non frottees et 10 % frottees). Ces
materiaux sont associes aux cours d' eau, aux



pourtours de lacs, aux depressions glaciaires et
aux pourtours de tourbieres. Les eaux stagnent ou
coulent lentement de maniere saisonniere ou per-
sistent a la surface pour de longues periodes. Le
substrat est habituellement gorge d' eau de fa<;on
continue. La couverture vegetale peut comprendre
des coniferes ou des feuillus, de grands arbustes,
des herbes et des mousses. Dans certaines regions,
la mousse de sphaigne peut etre abondante.

Composante consolidee

La composante consolidee consiste en materiaux
tres compacts, indures, provenant de l' assise
rocheuse. Ces materiaux comprennent les roches
ignees, metamorphiques, sedimentaires et vol-
caniques consolidees. Le roc (R), non differencie,
en est la seule classe.

Composante de glace

La composante de glace comprend les etendues
de neige et de glace ou, dans les limites de l' unite
definie, il y a des indications de mouvement d'un
glacier actif. Le deplacement de la glace est
indique par des caracteristiques comme les cre-
vasses, les moraines supraglaciaires, les chutes de
glace et les ogives. La glace (1),non differenciee,
en est la seule classe. Le processus est presume
etre actif.

Exemples : des glaciers de cirque, de montagne,
de vallee et de piedmont.

Modificateurs du materiau

Les modificateurs du materiau sont employes
pour qualifier les depots de materiaux mineraux
non consoli des ou organiques. Les classes granu-
lometriques servent a indiquer la grosseur, la ron-
deur et Ie degre de triage des depots mineraux
non consolides. Les classes de fibres indiquent Ie
degre de decomposition et la grosseur des fibres
des materiaux organiques.

Classes granulometriques
pour les materiaux mineraux
non consolides

Les classes et leurs definitions sont :

a - Blocailleux
b - Pierreux
c - Argileux
g-Graveleux
k - Caillouteux

1- Loameux
p - En galets
r - En dalles
s - Sableux
si - Limoneux

Blocailleux. Une accumulation de fragments
angulaires de dimensions superieures a 256 mm.

Pierreux. Une accumulation de fragments
arrondis de dimensions superieures a 256 mm.

Argileux. Une accumulation de particules dont la
fraction de terre fine contient 35 % ou plus
d'argile (~0,002 mm) en poids et dont les parti-
cules de plus de 2 mm occupent moins de 35 %
(en volume).

Graveleux. Une accumulation de fragments
arrondies dont les diametres vont des cailloux aux
blocs.

Caillouteux. Une accumulation de fragments
arrondies dont les dimensions vont de 64 a
256 mm.

Loameux. Une accumulation de particules dont la
fraction terre fine contient moins de 35 % d' argile
(~ 0,002 mm) en poids, et 15 % ou plus de sable fin
et de particules plus grossieres. Les particules de
plus de 2 mm occupent moins de 35 % en volume.

En galets. Une accumulation de fragments
arrondies dont les diametres vont de 2 a 64 mm.

En dalles. Une accumulation de fragments angu-
laires dont les diametres vont de 2 a 256 mm.

Sableux. Une accumulation de particules dont la
fraction de terre fine contient plus de 70 %, en
po ids, de sable fin ou de particules plus
grossieres. Les particules de plus de 2 mm occu-
pent moins de 35 % en volume.

Limoneux. Une accumulation de particules dont
la fraction de terre fine contient moins de 35 %
d' argile (~ 0,002) en poids et moins de 15 % de
sable fin ou de particules plus grossieres. Les par-
ticules de plus de 2 mm occupent moins de 35 %
en volume.

Les materiaux bien tries seront generalement
decrits en utilisant un seul terme de granu-
lometrie; les materiaux moins bien tries et mal
tries seront decrits en utilisant deux termes de
granulomNrie. Une composante minerale de peu
d'importance ne sera generalement pas indiquee
si elle compte pour moins de 35% en volume total
du depot.

Classes de fibres
pour les materiaux organiques

La quantite de fibres et leur durabilite sont impor-
tantes pour caracteriser les proprietes des depots
organiques, parce qu' elles sont Ie reflet du degre
de decomposition du materiau. La predominance
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de mah~riaux ligneux dans les tourbes est aussi de
premiere importance. Les classes de fibres pour
les materiaux organiques et leurs definitions sont :

f - Fibrique
h - Humique
m - Mesique
w - Ligneux

Fibrique. Le moins decompose de tous les materi-
aux organiques; il y a une grande quantite de
fibres bien preservees dont l' origine botanique est
facilement identifiable. Les fibres gardent leurs
caracteres lorsque frottees.

Humique. Materiau organique tres decompose;
l'identite botanique ne peut etre identifiee que sur
une petite quantite de fibres. Les fibres peuvent
etre facilement detruites lorsque frottees.

Mesique. Materiau organique dans un etat inter-
mediaire de decomposition; une quantite
moyenne de fibres, dont l' origine botanique peut
etre identifiee, sont presentes.

Ligneux. Materiau organique contenant plus de
50 % de fibres ligneuses.

Modele

Le modele des materiaux genetiques comprend
leur forme (assemblage des pentes) et l'arrange-
ment de ces formes de terrain. La forme, telle
qu' appliquee aux depots non consolides, refere
specifiquement a la forme de terrain initialement
produite par Ie processus a l' origine de formation
des materiaux. Lorsqu' appliquee aux materiaux
consoli des, la forme refere au resultat de leur
modification par les processus geologiques. Le
modele indique aussi comment les materiaux
genetiques non consolides sont relies a l'unite
sous-jacente. Des exemples de modeles de mate-
riaux genetiques sont presentes aux figures 50 a
71.

Classes des composantes minerales
non consolidees et consolidees (R)

Les classes pour les composantes minerales non
consolidees et consolidees (R) et leurs definitions
sont:

a- Tablier
b - Couverture
f - Eventail

m- Vallonne
r - Dorsal
s-Abrupt

m

h - Moutonne
i-Incline
1- Plat

t - Terrasse
u-Ondule
v - Placage

Tablier. Une pente relativement douce au pied
d'une pente plus forte et formee par des mate-
riaux provenant de la pente superieure plus
abrupte. Voir les figures 50 et 53.

Exemples : la coalescence de deux eventails ou
plus, une simple pente de talus.

Couverture. Un manteau de materiaux non con-
solides assez epais pour masquer les irregularites
mineures de l'unite sous-jacente, mais qui se con-
forme au relief general sous-jacent. Voir les
figures 56 et 67.

Exemple : une couverture lacustre sur une
moraine moutonnee.

Eventail. Une forme en eventail semblable a un
segment de cone, ayant une denivellation percep-
tible du sommet au pied. Voir la figure 52.

Exemples : un cone alluvial ou d' ebouli, et cer-
tains deltas.

Moutonne. Un ensemble tres complexe de pentes
allant de depressions ou de kettles quelque peu
arrondies et de diverses dimensions, jusqu' a des
monticules ou buttes irregulieres a coniques. II y a
absence generale de concordance entre les monti-
cules et les depressions. Les pentes sont generale-
ment de 9 a 70 % (de 5 a 35°). Voir les figures 51,
57 et 62.

Exemples : une moraine moutonnee, un materiau
fluvio-glaciaire moutonnee.

Incline. Une surface monoclinale dont l'inclinai-
son est generalement constante et n' est pas brisee
par des irregularites importantes. Les pentes sont
de 2 a 70 % (de 1 a 35°). La forme de l'inclinaison
des pentes n' est pas reliee au processus initial de
formation du materiau sous-jacent.

Exemples : l'escarpement d'une terrasse, la berge
d'une riviere.

Plat. Une surface monoclinale, plane ou tres
legerement en pente, dont l'inclinaison est
generalement constante qui n' est pas brisee par
des elevations et des depressions importantes. Les
pentes sont generalement de moins de 2 % (1°).
Voir la figure 63.

Exemples : une plaine d'inondation ou lacustre, et
certains deltas.



Vallonne. Une sequence tres reguliere de pentes
moderees s' etendant de depressions concaves
arrondies, parfois barrees, a des rondeurs conve-
xes produisant comme une serie de vagues au
relief modere. La pente est sou vent de 1,6 km ou
plus de longueur, avec une inclinaison superieure
a 5 % (3°). Voir la figure 59.

Exemples : une moraine de fond modelee sur Ie
roc, certains drumlins.

Dorsal. Une elevation de la surface longue et
etroite, ayant habituellement une crete pointue et
des cotes escarpes. Les coUines peuvent etre pa-
ralleles, quasi-paralleles ou entrecroisees. Voir les
figures 54 et 58.

Exemples : un esker, un remplissage de crevasse,
une moraine cotelee (en planche a laver), certains
drumlins.

Abrupt. Talus d' erosion de plus de 70 % (35°), sur
materiaux consolides ou non consolides. La forme
d'un talus d'erosion abrupt sur des materiaux non
consolides n' est pas reliee au processus initial de
formation du materiau sous-jacent.

Exemples: un escarpement, la berge d'une
riviere, Ie talus riverain d'un lac.

Terrasse. Un talus et la surface horizontale ou
legerement inclinee (contre-marche) qui la sur-
plombe. Voir la figure 64.

Exemple : une terrasse alluviale.

Ondule. Une sequence tres reguliere de pentes
douces allant de concavites arrondies, parfois bar-
rees, a de larges convexites arrondies, ayant l' al-
lure de vagues au relief local peu accentue. La
pente est generalement de moins de 0,8 km de
longueur et l'inclinaison dominante est de 2 a 5 %
(de 1 a 3°). Voir les figures 55, 60 et 65.

Exemples : certains drumlins, une moraine de
fond, un placage lacustre ou une couverture sur
depot morainique.

Placage. Materiaux non consoli des trop minces
pour masquer les irregularites mineures de I'unite
de surface sous-jacente.

Un placage se situe entre 10 cm et 100 cm d' epais-
seur et ne possede aucune forme particuliere
reliee a la genese des mah~riaux. Voir les figures
61, 66 et 67.

Exemples : un mince depot lacustre recouvrant la
moraine, une coiffe de loess.

Classes pour les composantes organique

Les classes des composantes organiques et leurs
definitions sont :

b - Couverture
d - Bombe
f - Flottant
h - Horizontal

0- Bol
p-Plateau
r - Cotele
s - Incline

Couverture. Un manteau de materiaux
organiques assez epais pour masquer les irregu-
larites mineures de I'unite sous-jacente, mais qui
se conforment au relief general sous-jacent.

Exemple : une tourbiere en couverture.

Bombe. Une tourbiere dont la partie centrale, con-
vexe et surelevee, est beaucoup plus haute que la
bordure. Les bombements peuvent etre soit
abrupts (avec ou sans un noyau de glace), soit en
pente legere ou en escalier. Voir la figure 68.

Exemple : une paIse, un tertre tourbeux, une tour-
biere bombee.

Flottant. Une surface organique plate, associee a
un etang ou un lac, mais non ancree au fond du
lac.

Exemple : un fen flottant.

Horizontal. Une surface tourbeuse plate non
brisee par des elevations et des depressions mar-
quees. Voir la figure 70.

Exemples : une tourbiere plate, un fen horizontal.

Bol. Une tourbiere ou un fen occupant des
depressions de forme concave.

Exemple : une tourbiere en forme de bol.

Plateau. Une tourbiere dont la partie centrale,
elevee et plane, est seulement un peu plus haute
que la bordure. Voir la figure 69.

Exemples : un plateau tourbeux, une tourbiere ou
une tourbe polygonal.

Cotele. Ensemble de cretes basses, paralleles ou
reticulees, assode aux fens. Voir la figure 71.

Exemples : un fen en lacet, cannele ou reticule.

Incline. Une surface de tourbe ayant une pente
generalement constante, non brisee par des
irregularites prononcees.

Exemple : un fen incline.
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Pente

Un ensemble de classes de pentes a ete etabli
pour permettre de quantifier les pentes domi-
nantes, pas necessairement les plus nombreuses, a
l'interieur d'une unite cartographique d'une
forme de terrain locale. II y a 10 classes de pentes,
chacune d' elles ayant ete definie d' apres les pour-
centages et les degres. Les mesures devraient etre
faites au dixieme pres pour les deux classes
inferieures.

Classe Pourcentage Degres Terminologie
de pente de pente (%) de pente (0)

1 de 0 a 0,5 0 Pentes horizontales
2 de 0,5 a 2 de 0,3 a 1,1 Pentes subhorizontales
3 de 2 a 5 de 1,1 a 3 Pentes tres faibles
4 de 5 alO de 3 a 5 Pentes faibles
5 de lO a 15 de 5 a 8,5 Pentes moderees
6 de 15 a 30 de 8,5 a 16,5 Pentes fortes
7 de 30 a 45 de 16,5 a 24 Pentes tres fortes
8 de 45 a 70 de 24 a 35 Pentes extremes
9 de 70 a 100 de 35 a 45 Pentes abruptes

10 > 100 > 45 Pentes tres abruptes

Processus modificateurs

Les termes utilises pour decrire les processus
geologiques qui ont ete modifies ou qui continu-
ent de modifier les materiaux genetiques et leur
modele sont inclus dans la categorie des proces-
sus modificateurs du systeme.

Ces modificateurs sont utilises quand une partie
relativement importante de 1'unite cartographique
est modifiee. Des symboles graphiques peuvent
etre utilises pour indiquer une modification d'une
portion relativement petite de 1'unite car-
tographique.

l' etat normal du processus (actif ou inactif) est
specifie dans la definition de chaque modificateur.
Lorsque l' etat actuel est different de l' etat pre-
sume, il faut Ie qualifier dans la description.

A- Couloird'avalanche K- Karstification
B- Tronque N- Nivation
C - Cryoturbe P - Chenal d' ecoulement sou terrain
D-Deflation S-Solifluxion
E- Chenal d' erosion V- Ravinement
F- Reptation W - Littoral
H - Kettle

Couloir d'avalanche. Decrit des pentes modifiees
par des avalanches frequentes.

Une avalanche est une grande masse de neige, de
glace, de sol, de roc ou d' un melange de ces
materiaux, tombant ou glissant tres rapidement

sous la force de gravite. Le processus presume est
acti£.

Exemples : un cone d' avalanche, une trainee ou
une chute d'avalanche.

Tronque. Decrit une surface decoupee ou aplanie
par des courants d' eau, ne reposant pas sur des
materiaux fluviatiles.

Le terme tronque s' applique aux terrasses
decoupees par une riviere dans Ie roc et aux ter-
rasses de rivieres decoupees dans Ie till ou les
limons lacustres. Le processus presume est inactif.

Exemple : une terrasse fluviale dans Ie roc.

Cryoturbe. Decrit une surface modifiee par les
processus lies a l' action du gel.

II comprend les surfaces produites par Ie
melange, Ie petrissage, la modification et autres
derangements du sol resultant de 1'action du gel.
II comprend Ie soulevement par Ie gel, les mouve-
ments differentiels et de masses qui produisent
du terrain structure. Le processus presume est
acti£. Les processus comprenant les mouvements
de materiau vers Ie bas des pentes qui se pro-
duisent sur une couche gelee, sont exclus de ce
modificateur et consideres plus specifiquement
comme solifluxion.

Exemples : un cercle de pierres trie ou non trie,
une trainee de pierres, un tertre de terre.

Deflation. Decrit une surface modifiee par Ie
triage dft au soulevement et a l' enlevement des
particules fines (du diametre de 1'argile ou du
limon), meubles et seches, par I'action de turbu-
lence et du tourbillonnement par Ie vent. Le
processus est presume inacti£.

Exemple : une terrasse lacustre de deflation.

Chenal d'erosion. Decrit une surface modifiee
par une serie de chenaux abandonnes.

Ce terme s' applique aux plaines fluviales, aux ter-
rasses et aux deltas. Le processus presume est
inacti£.

Exemple : un chenal abandonne sur une terra sse
alluviale.

Reptation. Decrit une surface modifiee par la for-
mation de fractures de tension ou par de grandes
masses, consolidees ou non consolidees, se
depla<;ant lentement vers Ie bas des pentes.

Les processus colluvionnaires resultent en de
minces mouvements de surface, ne sont pas
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decrits parmi les defaillances. Le processus est
actif.

Exemple : un glissement.

Kettle. Decrit une surface, un depot ou une ca-
racteristique modifie par des depressions laissees
par la fonte de masses de glace.

Les depressions peuvent etre formees par la fonte
de masses de glace enfouies dans des materiaux
fluvio-glaciaire, glacio-lacustre ou dans Ie till.
Habituellement, les depressions, appelees kettle
ou marmite, ont des cotes abrupts et sont bordees
par un changement de pente convexe abrupt. On
les trouve avec une variete de formes et de
dimensions allant de bassins arrondis aux vallees
ramifiees. Le processus presume est inactif.

Exemples : une plaine d' epandage ou lacustre,
avec depressions, bosses et creux.

Karstification. Decrit une modification des roches
carbonatees ou d' autres roches solubles, dont la
surface est marquee par des caracteristiques d' af-
faissement et de dissolution.

11s' applique aussi aux endroits OUIe roc est
recouvert de materiaux non consolides qui por-
tent les marques de depressions par affaissement
formees anterieurement. Le processus presume
est actif.

Exemples. : un entonnoir, une doline, un uvala.

Nivation. Decrit une surface modifiee par l' action
du gel, de l' erosion et du deplacement de masse
au-dessous et autour des congeres, de fa<;on a
produire des creux tronques, longitudinaux et cir-
culaires.

Exemples : une terrasse de nivation dans un col-
luvion, un creux de nivation.

Chenal d'ecoulement souterrain. Decrit une sur-
face modifiee par de petits creux, generalement
alignes Ie long du passage des eaux souterraines
en mouvement qui emportent des particules fines
non consolidees creant des vides dans lesquels
s' effondre la surface du sol.

11se rencontre habituellement dans les limons
lacustre, mais elle peut aussi affecter les alluvions,
Ie loess et la cendre volcanique. Le processus pre-
sume est actif.

Exemple : un chenal d' ecoulement souterrain
dans une terra sse lacustre limoneuse.

Soli£luxion. Decrit une surface modifiee par Ie
processus de lent mouvement gravitationnel vers
Ie bas d'une pente, de materiaux terreux satures
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d' eau, non geles, se comportant en apparence
comme une masse visqueuse sur une surface de
terrain gele.

La solifluxion est communement associee aux
processus de cryoturbation et de nivation qui se
produisent en zones alpine et subalpine. Le
processus presume est actif.

Exemples : un lobe, une trainee, une plaque, une
terrassette.

Ravinement. Decrit une surface modifiee par
l' erosion fluviale, resultant en la formation
d'etroits ravins paralleles et quasi-paralleles a
bords escarpes, dans les materiaux consolides et
non consolides. Le processus presume est actif.

Exemple : une terrasse lacustre ravinee.

Littoral. Decrit une surface, un depot ou une ca-
racteristique modifiee par l'action de la vague
dans un plan d' eau qui a forme des depots de
retrait, des pi ages de materiaux de retrait et des
plates-formes decoupees par la vague.

Les surfaces littorales se rencontrent principale-
ment dans les etendues anterieurement inondees
par la mer ou les lacs glaciaires. Le mecanisme est
actif Ie long des littoraux actuels. Le processus
presume est actif.

Exemple : une terrasse ou une plage decoupee ou
deposee sur une couverture morainique.

Descripteurs qualificatifs

Un certain nombre de descripteurs ont ete intro-
duits pour qualifier les termes des materiaux
genetiques ou les processus modificateurs. Les
descripteurs ajoutent de l'information sur leur
mode de formation ou leur environnement de
deposition. 11squalifient egalement l' etat des
processus genetiques ou modificateurs.

L'etat presumement normal du processus (actif ou
inactif) est specifie dans la definition de chaque
modificateur. La OUl'etat du processus actuel est
different de l' etat normal on doit l'indiquer dans
la description.

Clastique : G Glaciaire, fluvio-glaciaire, etc.

Processus: A Actif, I Inactif

Glaciaire. Utilise pour qualifier les materiaux d' 0-
rigine non glaciaire ou leurs modificateurs de
processus lorsqu'il y a evidence directe que la
glace du glacier a exerce une forte influence,
quoique secondaire ou indirecte, sur Ie mode d' 0-



rigine des materiaux ou Ie mode d' operation du
processus. L'usage de ce qualificatif implique que
la glace du glacier etait pres de l' endroit ou Ie
materiau se deposait ou de l' endroit ou Ie proces-
sus avait lieu.

Fluvio-glaciaire. Utilise seulement la ou les
materiaux fluviatiles portent la marque evidente
d' avoir He deposes, soit directement en avant de
la glace du glacier, soit en contact avec elle. Au
moins une des caracteristiques suivantes doit etre
presente :

· des kettles ou toute surface irreguliere (possi-
blement moutonnee ou dorsal e) causee par la
fonte de la glace entierement ou partiellement
enfouie. Par exemple : une plaine d' epandage
a depression, un kettle et une marmite formant
un relief moutonne.

· des structures d' affaissement ou leur expres-
sion topographique equivalente ou les deux,
qui indiquent l' effondrement partie I d'une
forme de depot dli a la fonte de la glace qui Ie
supportait. Par exemple : un kame de terrasse
fluvio-glaciaire ou de delta.

· des formes de contact ou de moulage glacaire
comme les remplissages de crevasses gra-
veleuses ou sableuses et les eskers.

· du gravier non trie et non stratifie, forme d'un
tres large eventail de grosseur de particules,
comme il s'en produit lors d'un rapide allu-
vionnement a 1'avant d'un glacier. Par
exemple : un gravier de contact pro-glaciaire.

· un till d' ecoulement.

Glacio-Iacustre. Utilise la ou il est clair que les
materiaux lacustres ont ete deposes au contact
d' un glacier.

Une des caracteristiques suivantes doit etre
presente:

· des kettles ou une surface par ailleurs
irreguliere qui n' est pas simplement Ie resultat
de tassement et de compactage normaux dans
Ie limon, ni Ie resultat de chenaux d' ecoule-
ment sou terrain.

· des structures d' affaissement resultant de la
perte d' appui due a la fonte du support de
glace.

· la presence de nombreux blocs glaciels (pierres
transportees par la glace flottante) dans les
limons lacustres.

Glacio-marin. Utilise seulement la ou il est clair
que les materiaux d' origine glaciaire ont He

deposes dans un environnement marin. Par exem-
pIe, les depots qui se sont formes dans l' eau a
partir de glace flottante et de bancs en fusion. Ces
sediments peuvent etre mal tries et stratifies a non
tries et massifs; les coquillages presents seront
generalement entiers et en position de croissance.

Chenal de fonte glaciaire. Utilise pour indiquer
la presence de chenaux d' ecoulement d' eau de
fonte de glaciers dans une unite ou ils sont trop
petits ou trop nombreux pour etre indiques indi-
viduellement par un symbole graphique.

Actif. Utilise pour indiquer la nature repetitive
d'un processus modificateur ou la nature contem-
poraine du processus formant un materiau gene-
tique.

Inactif Utilise pour indiquer qu'il n'y a pas d' evi-
dence que Ie processus modificateur est repetitif
et aussi que Ie processus de formation des mate-
riaux genetiques a cesse.

Conventions cartographiques

Symboles cartographiques

Les exemples suivants servent a illustrer un sys-
teme pour ordonner les symboles cartographiques
dans l' edition des cartes. II presume que toutes les
composantes du systeme seront utilisees (mate-
riaux genHiques et leurs classes de granulometrie
ou de fibres, Ie modele et leur pente, les processus
modificateurs et leurs descripteurs qualificatifs).

tCQ eQ / tGQ eQ 1 - pQ
--- -

CQe

oU tCQeQest Ie materiau de surface dominant
(> 50 %) et tCQeQ1 - ~ est Ie materiau sous-
dominant. II est rare que des materiaux qui occu-
pent moins de 15 % de la superficie de l' unite
cartographique soient inscrit sur la carte. (Les
symboles graphiques ponctuels, voir la figure 72,
fournissent un mecanisme pour decrire plusieurs
de ces materiaux).

t-modificateur du materiau genetique (granu-
lometrie des materiaux non consolides et
teneur en fibres des materiaux organiques.

C - materiaux genetiques.
e - modele.
l-qualificatif de la pente (numerique).
P - processus modificateur.
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Couloir Glacier rocheux
~d'avalanche --+

Karst @
Bloc erratique ..

Large chenal
~Champsde blocs (Ni) de fonte glaciaire

Cicatrice de glissement n Site anthropogemique (8)
de terrain , Limite d'une delimitation \
Cirque glaciare cartographique

~Collinede drumlin Ligne de rivage
ou drumlino"ide ~@

Graviere
Crag-and-tail

~~Kettle
Dorsale mineuve ))~))
(moraine terminale) ~Petitedorsale morainique

Reptation Petit chenal ...../
(Ia fleche indique la direction) ( .) de fonte glaciaire

Dunes actives /) f) /I Canelure ----
Dunes inactives

/"'" r- f'" Ravinage \11

Site fossilifere (f) Strie glaciaire
~(directiondu glacier connue)

Escarpement " "
,-,77

Strie glaciaire
~Esker(direction connue) ;,7 (direction du glacier inconnue)7

Esker (direction inconnue)
Del-

Chenal d'ecoulemnt souterrain CDD

Figure 72 Symboles graphiques ponctuels de formes de terrain.

Q- descripteur qualificatif (en exposant)
GQ e -Ie denominateur, represente une unite

stratigraphique sous-jacente.

Unites composees

Tous les terrains ne peuvent etre representes
comme des unites simples parce que des unites de
terrain se trouvent generalement en etendues trop
petites pour etre delimitees individuellement a
l' echelle de la carte. Consequemment, un systeme
d'unites composees est employe, permettant de
designer jusqu' a trois types de terrain dans les
limites d'une unite cartographique. Les propor-
tions relatives de chaque type de terrain sont
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indiquees par les symboles =, I et II. Les com-
posantes sont toujours indiquees dans leur ordre
d' abondance decroissant.

les composantes de chaque cote de ce symbole
sont presque egales, chacune representant de
45 a 55 % de la superficie.

I la composante precedant ce symbole est plus
abondante que celle qui suit; la premiere
represente de 55 a 70 % de la superficie et la
deuxieme, de 30 a 45 %.

IlIa composante precedant ce symbole est beau-
coup plus abondante que celle qui suit; la pre-
miere represente de 70 a 90 % de la surperficie
et la deuxieme de 10 a 30 %.



Donnees stratigraphiques

Les donnees stratigraphiques peuvent etre
presentees en supplement de celles de surface.
L'information stratigraphique doit etre indiquee
pour les placages et les couvertures. Aussi, la OU
la profondeur de l' unite de surface est telle que la
nature de l'unite sous-jacente peut etre impor-
tante ou lorsqu'il paraH necessaire d'indiquer Ie
caractere de l'unite sous-jacente, l'information
stratigraphique doit alors etre indiquee.

Sur la carte, on utilise un trait horizontal pour
separer les composantes disposees en ordre strati-
graphique. Lorsqu'il est approprie de Ie faire, Ie
modele peut etre inscrit avec les unites sous-
jacentes appropriees.

Si Ie type de materiau non consolide se trouvant
au-dessous d'une couverture de materiau gene-
tique different est inconnu, on indique seulement
Ie modele de ce materiau sous-jacent. Par exem-
pIe, Mb/h indique un materiau non consolide
moutonne, de type specifique inconnu, en-
dessous d'une couverture de materiaux
morainiques en couverture.

Symboles graphiques

Les symboles graphiques ou cartographiques
ponctuels (voir la figure 72) sont utilises pour
decrire les caracteristiques ou les processus du
terrain qui expriment soit un facteur d' etendue
limitee (par rapport a l' echelle de la carte), soit de
simples points d' observation. Ceux-ci peuvent
etre de formes lineaires comme des eskers ou des
dorsales morainiques, de l'information specifique
a des endroits tels que des gravieres ou des ket-
tles, ou des details supplementaires sur I'histoire
quaternaire comme des stries glacaires, de larges
chenaux de fonte glacaires ou d' anciennes lignes
de rivages.

La dimension des symboles graphiques varie avec
Ie genre de symbole. Par exemple, les symboles
qui representent une certaine superficie comme la
reptation ou les champs de blocs varient en
dimension, alors que ceux qui servent d' observa-
tions ponctuelles et qui ne sont pas relies a une
etendue determinee comme les sites fossiliferes
ou les karsts seront de dimension egale. Les sym-
boles pour les caracteristiques lineaires comme les
eskers, Ie ravinage, les moraines terminales, vari-
ent en longueur mais sont de largeur egale.
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Les sous-groupes de sols sont enumeres par ordre alphabetique suivant le nom du grand groupe de sols

A chernozemique, horizon 19,39,64,65

Abrupt (modele mineral) 173

Actif (descripteur qualificatif) 168,182-183

Anthropogenique, materiau mineral 168

Argile orientee 18

Argileux (modificateur du materiau) 171

Associations de sols (systeme de classification
sur Ie terrain) 2, 3

Associees, sols (systeme de classification sur
Ie terrain) 2, 3

Autres couches, voir couches de sols 13

Azonaux, sols 2

B podzolique, horizon 19-20,112-113
Proprietes accessoires de 113

B solonetzique, horizon 20,39,127-128

Blocailleux (modificateur du materiau) 171

Bol (modele organique) 173

Bombe (modele organique), 173

Brunisol dystrique 61
Durique 61
Eluvie 61
Eluvie gleyifie 62
Gleyifie 62
Orthique 61

Brunisol eutrique 59
Eluvie 59
Eluvie gleyifie 59
Gleyifie 59
Orthique 59

Brunisol melanique 57
Eluvie 58
Eluvie gleyifie 58
Gleyifie 58
Orthique 58

Brunisol sombrique 60
Durique 60
Eluvie 60
Eluvie gleyifie 61
Gleyifie 60
Orthique 60

Brunisolique, ordre 55
Differenciation des autres ordres de sols 56
Separation des grands groupes de sols 57

Caillouteux (modificateur du materiau) 171

Catenas de sols (systeme de classification

sur Ie terrain) 3

Chenal d' ecoulement souterrain
(processus modificateur) 182

Chenal de fonte glaciaire (processus modificateur) 182

Chenal d' erosion (processus modificateur) 181

Chernozem brun 66
Calcaire 67
Calcaire gleyifie 68
Eluvie 67
Eluvie gleyifie 68
Gleyifie 68
Orthique 66
Regosolique 67
Regosolique gleyifie 68
Solonetzique 67
Solonetzique gleyifie 68
Vertique 67
Vertique gleyifie 68

Chernozem brun fonce 68
Calcaire 69
Calcaire gleyifie 70
Eluvie 69
Eluvie gleyifie 70
Gleyifie 70
Orthique 69
Regosolique 69
Regosolique gleyifie 70
Solonetzique 69
Solonetzique gleyifie 70
Vertique 70
Vertique gleyifie 70

Chernozem gris fonce 73
Calcaire 74
Calcaire gleyifie 74
Gleyifie 74
Orthique 73
Regosolique 73
Regosolique gleyifie 74
Solonetzique 74
Solonetzique gleyifie 75
Vertique 74
Vertique gleyifie 75

Chernozem noir 71
Calcaire 71
Calcaire gleyifie 72
Eluvie 71
Gleyifie 72
Eluvie gleyifie 72
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Orthique 71
Regosolique 71
Regosolique gleyifie 72
Solonetzique 72
Solonetzique gleyifie 72
Vertique 72
Vertique gleyifie 73

Chemozemique, ordre 63
Differentiation des autres ordres de sols 65
Separation des grands groupes de sols 66

Classes de sols (systeme de classification sur Ie
terrain) 3

Classification des sols, systeme de
Besoin d' un 3
Historique 1-5
Nature et but du 5
Ministere de l'Agriculture des Etats-Unis 2
Pour Ie terrain d'Ellis 2
Voir aussi Taxonomique, systemes

Colluvionnaire, materiau mineral 168

Comite national de la classification des sols
(CNCS) 2-4

Commission canadienne de pedologie (CCP) 2-4,167

Consistance du sol 164

Coprogene, terre 21-22

C6tele (modele organique) 173

Couches, de sol 13
Besoin de definitions precises 24
Mineraux 14-20
Regles de designation 23

Couches designees des sols organiques 21

Couleur de l'horizon 163

Couloir d' avalanche (processus modificateur) 181

Coupe temoin 13
Sols mineraux 13
Sols organiques 13

Couverture (modele mineral) 172

Couverture (modele organique) 173

Cryosol organique 83
Fibrique 83
Fibrique terrique 84
Glacique 84
Humique 83
Humique terrique 84
Mesique 83
Mesique terrique 84

Cryosol statique 81
Dystrique brunisolique 82
Dystrique histique 83
Dystrique orthique 81
Eutrique brunisolique 82
Eutrique histique 82
Eutrique orthique 81
Gleysolique 82
Luvisolique 82
Regosolique 82
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Cryosol turbique 78

Dystrique brunisolique 80
Dystrique histique 81
Dystrique orthique 79
Eutrique brunisolique 79
Eutrique histique 80
Eutrique orthique 79
Gleysolique 80
Regosolique 80
Regosolique histique 81

Cryosolique, ordre 77
Separation des grands groupes de sols 78

Cryoturbation 18, 77

Cryoturbe (processus modificateur) 181

Cumulique, couche 22

Dalles, en (modificateur du materiau) 171

Deflation (processus modificateur) 181

Descripteurs qualificatifs (formes de terrain) 182-183

Diatomees, terre de 22

Donnees stratigraphiques 185

Dorsal (modele mineral) 173

Drainage du sol, classe de (voir regime hydrique) 163

Durique, horizon 19

Echelle de decomposition de yon Post 20,21-24

Eolien, materiau mineral 169

Enrobements argileux (argilanes), description des 164

Erosion, classes 163
Hydrique 155
Eolienne 155-156

Etages des sols organiques 13
Superieur 13
Intermediare 13
Inferieur 13

Eventail (modele mineral) 172

Famille de sols 8,141-152
Criteres de 158
Nomenclature pour les 152

Famille de sols mineraux, criteres de 142-150
Classes calcaires 147
Classes et sous-classes de pedoclimat 150
Classes de profondeur du sol 147
Classes de reaction 147
Classes de temperature du sol 148
Classes granulometrique 142-143
Cle des classes mineralogiques 147
Sous-classes d'humidite 149

Famille de sols organiques, criteres de 150-152
Caracteristiques de l'etage superieur 150
Classes granulometrique de la couche
terrique 150
Classes et sous-classes granulometriques de la
couche limnique 150
Classes de pedoclimat 152
Classes de prodondeur 150



Classes de reaction 150
Sous-classes d'humidite 151

Fen, tourbe de carey 170

Fennique, horizon 20

Fibres, classes de 22,171-172

Fibre frottee 22

Fibre non frottee 22

Fibrique, materiau ou classes de fibres 20, 21, 170

Fibrisol 104
Cumulique 105
Humique 104
Humique terrique 105
Hydrique 105
Lirnnique 105
Mesique 104
Mesique fibrique 105
Terrique 105
Typique 104

PIottant (modele organique) 173

Fluviatile, materiau mineral 169

Fluvio-glaciaire (descripteur qualificatif) 183

Folisol 109
Hemique 109
Histique 110
Humique 110
Lignique 110

Formes de terrain 163
Classification des 167
Historique 167
Portee 167
Objectifs 168

Fragipan 19

Fragments grossiers, formes origines, dimensions et
denominations des 163

Galets, en (modificateur du materiau) 171

Gendiques, materiaux (formes de terrain) 168
Composante consolidee 171
Composante de glace 171
Composante minerale non consolidee 168
Composante organique 170

Glace 164

Glaciaire (descripteur qualificatif) 182-183

Glacio-lacustre (descripteur qualificatif) 183

Glacio-marin (descripteur qualificatif) 183

Gleysol 91
Ferrique 91
Orthique 91
Regosolique 92
Solonetzique 91
Vertique 91

Gleysol humique 90
Ferrique 90
Orthique 90
Regosolique 91

Solonetzique 90
Vertique 90

Gleysolluvique 88
Fragique 89
Ferrique 89
Humique 89
Orthique 89
Solonetzique 89
Vertique 89

Gleysolique, ordre 85
Differenciation des autres ordres de sols 87
Separations des grands groupes de sols 88

Grands groupes de sols 8
Cle 40-54

Granulometriques, classes (famille de sols) 142
Application des 144
Classes de substitution 143,145
Fortement contrastantes 145

Graveleux (modificateur du materiau) 171

Horizons du sol 13
Besoin de definitions precises 24
Equivalences avec les classifications des
Etat-Unis et de la FAO designations 160-161
Mineraux 14-20
Organiques 20-21
Regles concernant la designation 23

Horizontal (modele organique) 173

Humique, materiau ou classes de fibres 21, 107, 172

Humisol 107
Cumulique 108
Fibrique 108
Fibrique terrique 108
Hydrique 109
Lirnnique 108
Mesique 108
Mesique terrique 109
Terrique 108
Typique 107

Hydrique, cauche 22

Inactif (descripteur qualificatif) 168,182-183

Incline (modele mineral) 172

Incline (modele organique) 173

Indice climatique d'humidite 149

lndice au pyrophosphate 22

Intrazonaux, sols 2

Karstification (processus modificateur) 182

Kettle (processus modificateur) 182

Lacustre, materiau mineral 169

Limites des horizons 164

Lirnnique, couche 21

Limoneux (modificateur du materiau) 171

Lithique, couche 20

Littoral (processus modificateur) 182

Loameux (modificateur du materiau) 171
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Ligneux, classe de fibres 172

Luvisol brun gris 95
Brunisolique 96
Brunisolique gleyifie 97
Gleyifie 97
Orthique 96
Podzolique 96
Podzolique gleyifie 97
Vertique 96
Vertique gleyifie 97

Luvisol gris 97
Brunisolique 98
Brunisolique gleyifie 99
Fonce 98
Fonce gleyifie 99
Fragique 99
Fragique gleyifie 100
Gleyifie 99
Orthique 98
Podzolique 98
Podzolique gleyifie 99
Solonetzique 98
Solonetzique gleyifie 100
Vertique 99
Vertique gleyifie 100

Luvisolique, ordre 93
Differenciation des autres ordres de sols 95
Separation des grands groupes de sols 95

Marbrures 163-164

Marecage, tourbe de forN 170-171

Marin, materiau mineral 169

Marne 22

Materiaux genetiques (forme de terrain) 168-171

Membres de sols (systeme de classification
sur Ie terrain) 3

Mesique, materiau ou classes de fibres 20, 21, 172

Mesisol 106
Cumulique 106
Fibrique 106
Fibrique terrique 107
Humique 106
Humique terrique 107
Hydrique 107
Limnique 106
Terrique 107
Typique 106

Modele 163

Modele (formes de terrain) 172-173

Modificateurs du materiau (forme de terrain) 171-172

Moder 21

Mor 21

Morainique, materiau 169

Moutonne (modele mineral) 172
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Mull 20

Nivation (processus modificateur) 182

Nomenclature, famille de sols 152

Non differencie, materiau mineral 169-170

Non-sol 11

Ondule (modele mineral) 173

Ordres de sols, cle des 7-8
Cle des 38-39

Organique, ordre 101
Differenciation des autres ordres de sols 103
Separation des grands groupes de sols 104

Ortstein 19

Pedon 11-13
Classement d' un 36
Comment classer un 32
Exemple de la fa«;on de decrire un 164
Relation a la serie de sols 8
Variation cyclique 12

Pente, classes de 155, 181

Pergelisol 144,164

Phase du sol 3,152,155-158
Cryique 157
Cryoturbe 157
Depot de sol 156
Erosion eolienne 155-156
Erosion hydrique 155
Folique 157
Pente 155
Pierrosite 156-157, 163
Roccosite 157, 163
Tourbeuse 157

Pierreux (modificateur du materiau) 171

Placique, horizon 19

Placage (modele mineral) 173

Plat (modele mineral) 172

Plateau (modele organique) 173

Podzol ferro-humique 116
A ortstein 117
Aortstein gleyifie 119
Durique 118
Fragique 118
Gleyifie 119
Luvisolique 118
Orthique 117
Placique 117
Sombrique 118
Sombrique gleyifie 119

Podzolhumique 114
A ortstein 115
Durique 116
Fragique 116
Orthique 115
Placique 115



Podzol humo-ferrique 119
Aortstein 120
A ortstein gleyifie 122
Durique 120
Fragique 121
Cleyifie 121
Luvisolique 121
Orthique 120
Placique 120
Sombrique 121
Sombrique gleyifie 122

Podzolique, ordre 111
Differenciation des autres ordres de sols 114
Separation des grand groupes de sols 114

Pores, description des 164

Porosite de l'horizon 164

Processus modificateurs (formes de terrain) 181-182

Racines, description des 164

Ravinement (processus modificateur) 182

Regime hydrique du sol 163

Regions de sols, (systeme de classification
sur Ie terrain) 3

Regosol 124
Cumulique 124
Cumulique gleyifie 125
Cleyifie 125
Orthique 124

Regosol humique 125
Cumulique 125
Cumulique gleyifie 125
Cleyifie 125
Orthique 125

Regosolique, ordre 123
Differenciation des autres ordres de sols 124
Separation des grands groupes de sols 124

Reptation (processus modificateur) 181-182

Sableux (modificateur du materiau) 171

Saprolithe, materiau mineral 169

Serie de sols 1,3,8,141,152-154
Criteres 158

Sols associes (systeme de classification sur Ie terrain) 3

Sol 11
Nature du 5
Premier concept de 1

Solifluxion (processus modificateur) 182

Sous-groupes de sol 8
Cle de 41-54

Sous-zones de sols (systeme de classification
sur Ie terrain) 3

Solod 133
Brun 133
Brun fonce 133

Brun fonce gleyifie 134
Brun gleyifie 134
Cris 134
Cris fonce 134
Cris fonce gleyifie 135
Cris gleyifie 135
Noir 134
N oir gleyifie 135

Solonetz 129
Alcalin 130
Brun 130
Brun fonce 130
Brun fonce gleyifie 131
Brun gleyifie 131
Noir 130
Noir gleyifie 131

Solonetz solodise 131
Brun 131
Brun fonce 131
Brun fonce gleyifie 132
Brun gleyifie 132
Cris 132
Cris fonce 132
Cris fonce gleyifie 133
Cris gleyifie 133
Noir 132
Noir gleyifie 133

Solonetz vertique 135
Brun 135
Brun fonce 135
Brun fonce gleyifie 136
Brun gleyifie 136
Noir 135
Noir gleyifie 136

Solonetzique, ordre 127
Differenciation des autres ordres de sols 129
Separation des grands groupes de sols 129

Structure du sol 164

Types, sous-types, classes et dimensions 165-166

Suffixes minuscules 15-18

Symboles cartographiques 183-184

Symboles graphiques 185

Tablier (modele mineral) 172

Taxonomiques, systemes
Bases des criteres pour definir les taxons 7
Cle du 38-54
Correlation du systeme canadien avec d'autres
systemes 159
Esquisse du systeme canadien 27
Faux concepts sur 6
Logique de la taxonomie des sols au Canada 5
Premier systeme canadien 3
Progres dans l'evolution du systeme
canadien 4
Qualites du systeme canadien 7
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Relation du systeme canadien aux autres
systemes de taxonomie des sols 9
Relation entre les classes et les facteurs
environnementaux 8
Voir aussiclassification des sols, systemes de

Temperatures du sol, classes de 148

Terminologie descriptive des sols 163

Terrasse (modele mineral) 173

Terrique, couche 22

Texture du sol 163-164

Thixotropie 144

Tourbiere, tourbe de sphaigne 170

Transition, horizons de 24

Tronque (processus modificateur) 181

Types de sols (systeme de classification
sur Ie terrain) 3

Unites composes 184

196

Vallonne (modele mineral) 173

Vertique, horizon 20

Vertisol 139
Gleyifie 139
Gleysolique 139
Orthique 139

Vertisol humique 139
Gleyifie 140
Gleysolique 140
Orthique 140

Vertisolique, ordre 137
Differenciation des autres ordres de sols 138
Separation des grands groupes de sols 139

Volcanique, materiau mineral 169

Zonaux, sols 2

Zones de sols (systeme de classification
sur Ie terrain) 3
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